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No. 25568

ISRAEL
and

DOMINICA

Exchange of notes constituting an agreement on the aboli-
tion of visas for holders of valid national passports.
Jerusalem, 21 December 1987

Authentic texts: Hebrew and English.

Registered by Israel on 5 January 1988.

ISRAEL
et

DOMINIQUE

Echange de notes constituant un accord relatif h la suppres-
sion de visas pour les titulaires de passeports nationaux
valides. Jrusalem, 21 decembre 1987

Textes authentiques : h~breu et anglais.

Enregistri par Israel le 5 jan vier 1988.
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EXCHANGE OF NOTES CONSTITUTING AN AGREEMENT' BE-
TWEEN THE STATE OF ISRAEL AND THE COMMONWEALTH
OF DOMINICA ON THE ABOLITION OF VISAS FOR HOLDERS
OF VALID NATIONAL PASSPORTS

I

THE PRIME MINISTER

Jerusalem, 21 December 1987

Excellency,
I have the honour to inform you that, in order to facilitate the travel of the

nationals of each of the two countries in the territory of the other, the Government of
the State of Israel is prepared to conclude with the Government of the Common-
wealth of Dominica an Agreement in the following terms:

Article 1. Nationals of Dominica, holders of valid national passports, shall be
exempt from the obligation of obtaining tourist visas for a stay in Israel, not exceed-
ing three months.

Article 2. Israel Nationals, holders of valid national passports, shall be
exempt from the obligation of obtaining tourist visas for a stay in Dominica, not
exceeding three months.

Article 3. Nationals of Dominica and Israel, who wish to stay in Dominica or
in Israel respectively, for a period exceeding three months, shall obtain the necessary
authorisation from the competent authorities of the country concerned.

Article 4. Subject to the foregoing provisions, persons benefitting under this
Agreement shall, while in Dominica or in Israel, comply with the laws and regula-
tions applicable to foreigners in respect of entry and residence, temporary or perma-
nent, and shall not take up any employment, whether paid or unpaid, nor practice
for personal profit any professional or commercial activity unless proper authorisa-
tion has been given by the respective Government.

Article 5. The Governments of Dominica and Israel reserve the right to refuse
admission to persons not possessing a valid national passport or lacking adequate
means of subsistence or otherwise ineligible under the general policy of the respective
Government relating to the entry of aliens.

Article 6. Each of the two contracting parties undertakes to readmit without
formality into its territory, any of its nationals.

Article 7. The Governments of Dominica and Israel reserve the right to tem-
porarily suspend the application of this Agreement, except Article 6 thereof, for

I Came into force on 21 December 1987, the date of the note in reply, in accordance with paragraph 8.

Vol. 1490, 1-25568
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reasons of public order or national security, by giving the other Government im-
mediate notice through diplomatic channels.

Article 8. If the above proposals are acceptable to the Government of the
Commonwealth of Dominica, I have the honour to suggest that the present Note and
your reply in this respect shall constitute an agreement between the two Governments
in this matter which shall enter into force on the date of Your Excellency's reply.

The agreement shall be subject to termination by either Government upon six
months' notice given in writing to the other Government.

I avail myself, of this opportunity to reiterate to Your Excellency, the assur-
ances of my highest consideration.

[Signed]

YITZHAK SHAMIR

Prime Minister

Her Excellency the Honourable Mary E. Charles
Prime Minister of the Commonwealth of Dominica

II

COMMONWEALTH OF DOMINICA

21 December 1987

Excellency,
I have the honour to refer to your Note of to-day proposing that an Agreement

be concluded between our two Governments for the abolition of visas for holders of
valid national passports, as follows:

[See note 1]

In reply, I have the honour to inform Your Excellency that the foregoing pro-
posals are acceptable to the Government of the Commonwealth of Dominica, who
therefore agrees that Your Excellency's Note and this reply shall constitute an Agree-
ment between the two Governments in this matter which shall enter into force at the
date of this Note.

Accept, Excellency, the renewed assurances of my highest consideration.

[Signed]
MARY E. CHARLES

Prime Minister of the Commonwealth
of Dominica

His Excellency the Honourable Yitzhak Shamir
Prime Minister of the State of Israel

Vol. 1490, 1-25568
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

18CHANGE DE NOTES CONSTITUANT UN ACCORD' ENTRE L'ITAT
D'ISRAEL ET LE COMMONWEALTH DE LA DOMINIQUE RELA-
TIF A LA SUPPRESSION DE VISAS POUR LES TITULAIRES DE
PASSEPORTS NATIONAUX VALIDES

LE PREMIER MINISTRE

Jrusalem, le 21 d~cembre 1987

Monsieur le Premier Ministre,
J'ai l'honneur de vous faire savoir qu'afin de faciliter les voyages des ressortis-

sants de chacun des deux pays dans le territoire de l'autre, le Gouvernement de l'Etat
d'Isral est dispos6 A conclure un accord avec le Gouvernement du Commonwealth
de la Dominique dans les termes suivants :

Article premier. Les ressortissants de la Dominique titulaires d'un passeport
national en cours de validit6 peuvent entrer sans visa touristique en Israel pour une
p~riode de trois mois au maximum.

Article 2. Les ressortissants isra~liens titulaires d'un passeport national en
cours de validit6 peuvent entrer sans visa touristique A la Dominique pour une
p~riode de trois mois au maximum.

Article 3. Les ressortissants de la Dominique et d'Israel qui souhaitent s~jour-
ner en Israel ou A la Dominique, respectivement, pour une p~riode d~passant trois
mois doivent obtenir l'autorisation ncessaire aupr~s des autorit~s comp~tentes du
pays concernd.

Article 4. Sous reserve des dispositions qui prcedent, les personnes vis~es par
le present Accord devront, pendant leur sjour A la Dominique ou en Israel, respecter
les lois et r~glements applicables aux 6trangers concernant l'entr~e et le lieu de r~si-
dence, temporaire ou permanent, et ne devront accepter aucun emploi, r~munr6 ou
non, ni exercer pour leur compte personnel une activit6 professionnelle ou commer-
ciale si une autorisation n'a pas 6t6 dlivre cet effet par le Gouvernement concern6.

Article 5. Les Gouvernements de la Dominique et d'Isradl ont le droit de re-
fuser l'acc~s de leur territoire aux personnes qui ne possdent pas de passeport natio-
nal en cours de validit6 ou qui ne disposent pas de moyens suffisants pour assurer leur
subsistance ou aux personnes jug~es ind~sirables en vertu de la politique g~n~rale des
Gouvernements respectifs concernant 1'entr6e des 6trangers.

Article 6. Chacune des deux Parties contractantes s'engage A r~admettre sans
formalit6 sur son territoire tout ressortissant de son pays.

I Entr6 en vigueur le 21 d~cembre 1987, date de la note de r~ponse, conform~ment au paragraphe 8.
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Article 7. Les Gouvernements d'Israel et de la Dominique se r~servent le droit
de suspendre temporairement l'application du pr6sent Accord, A 'exception de l'ar-
ticle 6 ci-dessus, pour des raisons d'ordre public ou de s~curit6 nationale, en notifiant
imm6diatement I'autre Gouvernement par la voie diplomatique.

Article 8. Si le Gouvernement du Commonwealth de la Dominique accepte
ces propositions, j'ai l'honneur de sugg~rer que la pr~sente note et votre r~ponse
constituent un accord en la mati~re entre les deux Gouvernements. Cet accord en-
trera en vigueur la date de la derni~re notification d'approbation.

Le present Accord pourra tre r6sili6 par l'un des deux Gouvernements par noti-
fication 6crite adress~e A l'autre Gouvernement avec un pr6avis de six mois.

Je saisis cette occasion, etc.

Le Premier Ministre,

[Signdl

YITZHAK SHAMIR

Son Excellence Madame Mary E. Charles
Premier Ministre du Commonwealth de la Dominique

II

COMMONWEALTH DE LA DOMINIQUE

Le 21 d6cembre 1987

Monsieur le Premier Ministre,
J'ai l'honneur de me r6f6rer A votre note en date de ce jour proposant que soit

conclu entre nos deux Gouvernements un Accord relatif A la suppression de visas
pour les titulaires de passeports nationaux valides, dont la teneur est la suivante:

[ Voir note I]

En r6ponse, j'ai l'honneur de vous informer que le Gouvernement du Common-
wealth de la Dominique accepte les propositions qui prcdent et que votre lettre et la
pr6sente r~ponse soient consid6r6es comme constituant un Accord entre les deux
Gouvernements en la mati~re, qui entrera en vigueur b la date de la pr6sente Note.

Je saisis cette occasion, etc.

Le Premier Ministre du Commonwealth

de la Dominique,

[Signe]

MARY E. CHARLES

Son Excellence Monsieur Yitzhak Shamir
Premier Ministre de l'Etat d'IsraOl
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ACCORD' ENTRE LE ROYAUME DE BELGIQUE ET LE ROYAUME
D'ARABIE SAOUDITE EN MATIERE DE TRANSPORT AIRIEN

PRtAMBULE

Le Gouvernement du Royaume de Belgique et le Gouvernement du Royaume
d'Arabie Saoudite,

Etant parties A la Convention relative A l'Aviation civile internationale ouverte A
la signature A Chicago le 7 d6cembre 19442,

Reconnaissant l'importance que rev~t la poursuite du d6veloppement du trans-
port a6rien international dans le monde, en tant qu'entreprise d'intrt commun rd-
pondant A un besoin du public,

D6sireux, en outre, de conclure un Accord afin d'6tablir et de promouvoir des
services a6riens commerciaux entre leurs territoires respectifs,

Sont, par l'entremise de leurs repr~sentants dfiment d6sign~s et mandat6s,
convenus de l'Accord suivant :

Article 1. Aux fins du pr6sent Accord
A. Le terme <Accord>>signifie le present Accord, son Annexe, et tout amende-

ment y apport6.
B. Le terme <«Autorit6s a6ronautiques signifie, dans le cas du Royaume

d'Arabie Saoudite, la Pr6sidence de l'Aviation civile,.et, dans le cas du Royaume de
Belgique, le Ministbre des Communications, Direction g6n6rale de l'Aviation civile,
ou, dans les deux cas, toute personne ou organe autoris6 h exercer les fonctions
exerc6es par lesdites autorit~s.

C. Le terme <entreprise de transport a6rien d6sign6e>>signifie une entreprise de
transport a6rien qu'une Partie contractante a, par notification A l'autre Partie
contractante, conform6ment aux dispositions de l'article 3, d6sign6e comme 1'en-
treprise devant exploiter les services sur une route sp6cifi6e d6crite dans l'Annexe au
pr6sent Accord.

D. Les termes « Service A6rien >> et oentreprise de transport a6rienx) ont les si-
gnifications qui leur sont attribues h P'article 96 de la Convention.

Article 2. A. Chaque Partie contractante accorde h rautre Partie contrac-
tante, sous r6serve des dispositions du pr6sent Accord et de son Annexe, les droits
n~cessaires h l'exploitation de services a6riens par une entreprise de transport a6rien
d~sign6e de ladite Partie, A savoir :
1. Survoler le territoire de l'autre Partie contractante sans y atterrir;
2. Effectuer des escales non-commerciales sur ledit territoire;
3. Embarquer ou d6charger des passagers, des marchandises et du courrier trans-

port6s en trafic international, s6par6ment ou conjointement aux points men-
tionn6s dans l'Annexe au pr6sent Accord.

I Entre en vigueur le 5 septembre 1987 par I'echange de notes (effectu6 les 29 avril et 5 septembre 1987), prvu A l'arti-
cle 16 dudit Accord.

2 Nations Unies, Recueides Traites, vol. 15, p. 295. Pour les textes des Protocoles amendant cette Convention, voir
vol. 320, p. 209 et 217; vol. 418, p. 161; vol. 514, p. 209; vol. 740, p. 21; vol. 893, p. 117; vol. 958, p. 217; vol. 1008, p. 213,
et vol. 1175, p. 297.
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B. Aucune disposition du paragraphe A ci-dessus ne pourra etre interprte
comme conf6rant A l'entreprise de transport a6rien d'une Partie contractante le droit
d'embarquer sur le territoire de l'autre Partie contractante des passagers, des mar-
chandises ou du courrier, qu'ils soient ou non transport~s moyennant r6mun6ration
ou en ex6cution d'un contrat de location, et destin6s A un autre point du territoire de
cette Partie contractante.

Article 3. Une entreprise de transport a6rien d'une Partie contractante pourra
inaugurer un service a6rien sur une route sp6cifife dans 'Annexe au present Accord
ds que ladite Partie contractante aura, par 6crit et par les voies diploma-
tiques, d6sign6 ladite entreprise pour ladite route, et que l'autre Partie contractante
aura accordd l'autorisation technique et d'exploitation appropri6e. Cette derni~re
Partie contractante accordera L'autorisation sans d~lai, sous r6serve des articles 4
et 6, 6tant entendu que les autorit6s a6ronautiques comp6tentes de ladite Partie
contractante pourront, avant de l'autoriser A entreprendre les activit~s pr~vues par le
pr6sent Accord, exiger que 'entreprise de transport a6rien prouve qu'elle satisfait aux
lois et r~glements appliqu6es normalement par lesdites autorit~s.

Article 4. A. Chaque Partie contractante se reserve le droit de refuser ou de
r6voquer l'autorisation d'exploitation vis6e A l'article 3, qu'elle a accord6e h une en-
treprise de transport a6rien d6sign6e par I'autre Partie contractante, ou de subordon-
ner cette autorisation ht certaines conditions :
1. Lorsque ladite entreprise ne satisfait pas aux lois et r~glements appliqu6s nor-

malement par les autorit6s a6ronautiques de la premiere Partie contractante;
2. Lorsque ladite entreprise ne se conforme pas aux lois et r~glements vis6s A l'arti-

cle 5 du pr6sent Accord;
3. Lorsqu'elle n'a pas la preuve qu'une part importante de la propri6t6 et le contr6le

effectif de ladite entreprise appartiennent A la Partie contractante qui a d6sign6
'entreprise ou 4 des ressortissants de celle-ci.
B. A moins qu'il ne soit indispensable d'agir imm6diatement pour 6viter des in-

fractions aux lois et r~glements, vis6s A l'article 5 du pr6sent Accord, ce droit de r6vo-
quer 'autorisation ne pourra tre exerc6 qu'apr~s consultation avec l'autre Partie
contractante.

Article 5. A. Les lois et r~glements d'une Partie contractante r6gissant sur
son territoire l'entr6e ou la sortie d'a6ronefs affect6s A la navigation a6rienne interna-
tionale, ou encore r'exploitation ou la navigation desdits a6ronefs pendant qu'ils se
trouvent sur son territoire, s'appliqueront aux a6ronefs d'une entreprise de transport
a6rien d6sign6e de 'autre Partie contractante, qui s'y conformeront lorsqu'ils p6n -
trent sur le territoire de la premiere Partie contractante, le quittent ou se trouvent
dans ses limites.

B. Les lois et r~glements d'une Partie contractante r6gissant sur son territoire
l'entr6e ou la sortie des passagers, de l'Hquipage, du courrier et des marchandises des
a6ronefs, y compris les lois et r~glements relatifs t l'entre, au cong6, A l'immigra-
tion, aux passeports, aux douanes, A la monnaie et la quarantaine, seront observ6s
par les passagers et '6quipage ou en leur nom et pour les marchandises et le courrier
des a6ronefs d'une entreprise de transport a6rien dsign6e de l'autre Partie contrac-
tante lorsqu'ils p6nbtrent sur le territoire de la premiere Partie contractante, le quit-
tent ou se trouvent dans ses limites.
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Article 6. A. Les certificats de navigabilit6, les brevets d'aptitude et les
licences d~livr~s ou valid~s par une Partie contractante, et non p~rim~s, seront recon-
nus valables par l'autre Partie contractante en vue de 'exploitation des routes et des
services pr6vus par le pr6sent Accord, pourvu que les conditions r~gissant l'octroi ou
la validation desdits certificats, brevets et licences soient 6quivalentes ou sup~rieures
aux normes minimales qui peuvent etre dtablies conform~ment la Convention rela-
tive A l'Aviation civile internationale. Chaque Partie contractante se reserve cepen-
dant le droit de ne pas reconnaitre, pour le survol de son propre territoire, les brevets
d'aptitude et les licences d~livr~s A ses propres ressortissants par l'autre Partie
contractante.

B. Les autorit~s a~ronautiques de chacune des Parties contractantes pourront A
tout moment demander des consultations concernant les normes et prescriptions de
sfiret6 et de s~curit6 que l'autre Partie contractante observe et applique pour les instal-
lations de navigation a~riennes, le personnel navigant, les a6ronefs, et l'exploitation de
l'entreprise de transport a~rien d~sign~e. Les normes et prescriptions A observer seront
6quivalentes ou sup6rieures celles qui pourraient tre 6tablies conform~ment A la
Convention relative A l'Aviation civile internationale. Si, dans un dM1ai raisonnable,
l'autre Partie contractante n'a pas pris les mesures qui seraient n~cessaires afin de se
mettre en r~gle, les autorit~s a~ronautiques de la premiere Partie contractante pour-
ront se pr6valoir des dispositions de 'article 4 du present Accord, et subordonner A cer-
taines conditions l'autorisation d'exploitation accord~e au transporteur d6sign6 de
l'autre Partie contractante.

Article 7. A. Chaque Partie contractante exemptera l'entreprise de trans-
port a6rien d~signbe de l'autre Partie contractante, dans toute la mesure permise par
sa legislation nationale, des restrictions A l'importation, droits de douane, droits
d'accise, frais d'inspection et autres droits et redevances nationaux frappant les car-
burants, les lubrifiants, les fournitures techniques consommables, les pieces de
rechange y compris les moteurs, les 6quipements normaux, les dquipements au sol,
les provisions et autres biens destines exclusivement i re utilis~s en rapport avec
'exploitation et 'entretien des adronefs de 'entreprise de transport a~rien de l'autre

Partie contractante affect~s A des services a~riens internationaux.
Les exemptions pr~vues au present paragraphe s'appliqueront aux biens:

1. Introduits sur le territoire d'une Partie contractante par l'entreprise de transport
a~rien d~sign~e de l'autre Partie contractante ou au nom de ladite entreprise;

2. Conserves A bord d'a~ronefs de l'entreprise de transport arien d~sign~e d'une
Partie contractante A leur entree ou s leur sortie du territoire de l'autre Partie
contractante;

3. Embarqu~s a bord d'a~ronefs de l'entreprise de transport a~rien d~sign~e d'une
Partie contractante sur le territoire de l'autre Partie et destines A tre utilis~s sur
un service a~rien international, que ces biens soient ou non utilis~s ou
consommes entibrement dans les limites du territoire de l'autre Partie contrac-
tante qui a accord6 l'exemption.
B. Les exemptions pr~vues par le pr6sent article seront 6galement accord~es

dans le cas oii l'entreprise de transport a~rien d~sign~e d'une Partie contractante a
conclu des arrangements avec une autre entreprise de transport a~rien en vue du prt
ou du transfert sur le territoire de 'autre Partie contractante des biens visas au para-
graphe A ci-dessus, pourvu que cette autre Partie contractante ait 6galement accord6
lesdites exemptions A cette autre entreprise de transport a~rien.
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Article 8. A. Les entreprises de transport a~rien d~sign~es des deux Parties
contractantes jouiront de chances justes et 6gales pour l'exploitation des services
a6riens convenus et des routes pr6vues par le pr6sent Accord.

B. Dans l'exploitation des services, l'entreprise de transport a~rien d6sign6e
d'une Partie contractante tiendra compte des int6rts de l'entreprise de transport
a6rien de I'autre Partie de fagon A ne pas porter indfiment atteinte aux services que
cette derni~re assure sur une partie ou l'ensemble de la meme route.

C. Les services a~riens mis A la disposition du public par les entreprises de
transport a6rien exploitant des services aux termes du present Accord, seront en rap-
port 6troit avec les besoins du public en cette mati~re.

D. Les services adriens assur6s par une entreprise de transport a~rien d~sign~e
aux termes du pr6sent Accord auront pour premier objectif d'offrir une capacit6
suffisante pour r6pondre aux besoins de trafic entre le pays dont l'entreprise en ques-
tion a la nationalit6 et les pays de destination finale du trafic. Le droit d'embarquer ou
de d~barquer sur lesdits services du trafic international A destination ou en pro-
venance de pays tiers A un point ou A des points situ~s sur les routes 6nonc6s dans l'an-
nexe au present Accord sera exerc6 conform~ment aux principes g~n~raux d'un ddve-
loppement harmonieux auxquels les Parties contractantes souscrivent et sera soumis
au principe g~n~ral voulant que la capacit6 soit en rapport avec :
1. Les besoins de transport entre le pays d'origine et les pays de destination finale

du trafic;
2. Les exigences de l'exploitation de services a~riens directs, et,
3. Les besoins de transport de la zone que traverse l'entreprise de transport a6rien,

compte tenu des services a6riens locaux et r6gionaux.

Article 9. A. Tous les tarifs qu'une entreprise de transport a6rien d6sign6e
de l'une des Parties contractantes appliquera au transport h destination ou en pro-
venance de points situ6s sur le territoire de l'autre Partie contractante seront soumis A
I'approbation des autorit6s a~ronautiques des deux Parties contractantes, qui se
conformeront t leurs obligations d6coulant du pr6sent Accord dans les limites de
leurs attributions 16gales.

B. Lesdits tarifs, vis6s au paragraphe A ci-dessus, seront 6tablis t des taux rai-
sonnables, compte tenu de tous les facteurs pertinents, y compris les frais d'exploita-
tion, un b6n6fice raisonnable, les tarifs appliques par les autres entreprises de trans-
port a6rien, ainsi que les caract6ristiques du service.

C. Les tarifs qui peuvent Etre propos6s par une entreprise de transport a6rien
d'une des Parties contractantes pour des vols entre leurs territoires respectifs seront
soumis A 'approbation des autorit6s a6ronautiques des Parties contractantes au
moins trente (30) jours avant la date propos6e pour leur entr6e en vigueur, A moins
que, dans des cas particuliers, le d6lai vis6 ci-dessus ne soit r6duit, moyennant le
consentement desdites autorit6s.

D. Les entreprises de transport a6rien des Parties contractantes, pour l'6tablis-
sement de leurs tarifs, tiendront des consultations entre elles et avec les autres entre-
prises couvrant tout ou partie de la (ou des) route(s) envisag6e(s) afin de parvenir it
une coordination et un accord sur le(s) tarif(s) propose(s); cet accord se fera, si possi-
ble, selon les proc6dures des conf6rences de trafic de l'Association du transport
a6rien international (I.A.T.A.) ou A celle d'autres associations ou groupements d'en-
treprises de transport a6rien que les Parties contractantes pourraient reconnaitre A
cet effet.
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E. Si les entreprises de transport a~rien d~sign~es ne peuvent s'entendre sur un
tarif qui leur est soumis et que l'accord ne peut en outre se faire conform6ment aux
dispositions du paragraphe D ci-dessus, et si, durant les quinze (15) premiers jours de
la p~riode de 30 jours visde au paragraphe C ci-dessus, l'une des Parties contractantes
fait savoir A l'autre Partie qu'elle ne peut accepter un tarif qui lui est soumis, - droit
que lui accorde le present paragraphe, - les autorit6s a6ronautiques des Parties
contractantes s'efforceront de parvenir A un accord sur un tarif ad6quat.

F. Au cas oii l'accord ne pourrait se faire sur un tarif ad6quat avant l'expira-
tion de la p6riode de trente jours vis6e au paragraphe C ci-dessus, date A laquelle le
tarif propos6 entrerait en vigueur, ou dans un d~lai raisonnable, les dispositions de
l'article 12 du present Accord s'appliqueront.

G. Jusqu'h ce que les Parties contractantes se soient entendues sur un nouveau
tarif, les tarifs approuv~s auparavant resteront d'application.

Article 10. A. L'entreprise de transport a6rien d6sign~e de l'une des Parties
contractantes aura le droit d'entreprendre la vente de transport a6rien sur le territoire
de 'autre Partie contractante, et d'exercer en g6n6ral son activit6 sur ledit territoire.
L'entreprise de transport a6rien d6sign6e aura le droit de vendre ses services a~riens,
et toute personne sera libre d'acheter ces services dans la monnaie du territoire de
l'autre Partie contractante.

B. Le montant d'un tarif libell6 dans la monnaie nationale d'une des Parties
contractantes refl~tera le taux de change reel (y compris les droits et autres taxes y
aff6rentes) auquel les entreprises de transport a~rien des deux Parties peuvent conver-
tir et transf6rer, dans la monnaie nationale de l'autre Partie, les b6ndfices provenant
de la vente de leurs services de transport a6rien.

C. Chaque entreprise de transport a~rien d6sign6e aura le droit de convertir et
de transf6rer vers son pays les exc6dents de revenus rdalis6s au niveau local. La
conversion et le transfert seront autoris6s imm6diatement et sans restrictions au taux
du change en vigueur pour la vente du transport au moment oii ces revenus sont pr6-
sent6s en vue de la conversion et du transfert et seront exon6r6s des taxes dans toute
la mesure permise par leur 1gislation nationale.

D. Si une Partie contractante ne possde pas de monnaie convertible et exige le
d6p6t de demandes de conversion et de transfert, l'entreprise de transport a6rien
d6sign~e de l'autre Partie contractante sera autoris6e A d~poser ces demandes une fois
par semaine sans formalit6 embarrassante ou discriminatoire.

Article 11. Chaque Partie contractante fera parvenir, sur demande, aux auto-
rit6s a6ronautiques de rautre Partie contractante, les statistiques qui seraient n6ces-
saires pour d6terminer le volume du trafic en passagers et en fret transport6 par leurs
services a~riens sur les routes exploit6es conform6ment au pr6sent Accord, compte
tenu de la possibilit6 d'une pr6paration en commun ou d'un 6change de statistiques
portant sur les destinations et origines v~ritables du trafic a6rien des passagers.

Article 12. Chaque Partie contractante peut A tout moment demander une
consultation relative A l'application, A l'interpr~tation ou A la modification du present
Accord et de son annexe. Ces consultations commenceront dans les soixante (60)
jours A compter de la date de r6ception, par l'autre Partie contractante, de la
demande de consultation A moins que les Parties contractantes n'en conviennent
autrement. Si les Parties conviennent d'un amendement au pr6sent Accord ou A son
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annexe, ledit amendement entrera en vigueur lors de sa confirmation par 6change de
notes diplomatiques.

Article 13. A. Tout diff~rend ayant trait A des mati~res vis6es par le pr6sent
Accord et qui ne pourrait etre r6glM de fagon satisfaisante par voie de consultations,
sera, sur la demande de l'une ou l'autre Partie contractante, soumis A une proc6dure
d'arbitrage expos6e ci-apr~s.

B. L'arbitrage se fera par un tribunal compos6 de trois arbitres, comme suit:
1. Un arbitre sera nomm6 par chaque Partie contractante dans les soixante (60)

jours A compter de la date A laquelle une des Parties a fait savoir A l'autre Partie
qu'elle demande l'arbitrage. Dans les trente (30) jours suivant ladite p6riode de
soixante (60) jours, les deux arbitres ainsi nomm6s d~signeront de commun ac-
cord un troisi~me arbitre, qui ne pourra etre ressortissant d'aucune des deux Par-
ties contractantes.

2. Si l'une ou l'autre des Parties contractantes ne d6signe pas un arbitre, ou si le
troisi~me arbitre n'est pas d6sign6 conform6ment aux dispositions du para-
graphe B. 1., l'une ou l'autre des Parties contractantes pourra inviter le Pr6sident
du Conseil de 'Organisation de 'Aviation civile internationale A ddsigner le ou
les arbitre(s) n6cessaire(s).
C. Chaque Partie contractante s'efforcera, dans le cadre de sa 16gislation natio-

nale, de donner effet toute d6cision ou arret du tribunal d'arbitrage.
D. Les Parties contractantes supporteront h parts 6gales les d6penses du tri-

bunal d'arbitrage, y compris les honoraires et d~penses des arbitres.

Article 14. Le pr6sent Accord, le tableau annex6 et tous les amendements y ap-
port~s seront enregistr~s aupr~s de l'Organisation de 'Aviation civile internationale.

Article 15. A. L'une ou l'autre des Parties contractantes pourra, n'importe
quel moment, notifier A l'autre, par note diplomatique, son intention de d~noncer le
pr6sent Accord; cet avis sera envoy6 simultan6ment A 'Organisation de rAviation
civile internationale. L'Accord prendra fin un an apr~s la date de reception de 'avis
de d6nonciation, A moins que 'avis ne soit retir6 d'un commun accord entre les Par-
ties contractantes avant 'expiration de cette p6riode.

B. En l'absence d'un accus6 de r6ception de la part de l'autre Partie contrac-
tante, l'avis de d6nonciation sera consid6r6 comme ayant W requ quatorze (14) j ours
apr~s la r6ception de l'avis par l'Organisation de l'Aviation civile internationale.

Article 16. Le pr6sent Accord entrera en vigueur k la date A laquelle les Parties
se seront inform~es mutuellement, par un 6change de notes diplomatiques, de ce que
le pr6sent Accord a W ratifi6.
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EN FOI DE QUOI, les soussign6s, dfiment mandates par leurs gouvernements res-
pectifs, ont signd le pr6sent Accord accompagn6 de son Annexe.

FAIT le 13 avril 1986 A Riyad en quatre exemplaires originaux en langues fran-
aise, n~erlandaise, arabe et anglaise, les quatre textes faisant 6galement foi. En cas

de divergence d'interpr6tation, le texte anglais pr6vaudra.

Pour le Gouvernement
du Royaume de Belgique:

[SigndJ]

HERMAN DE CROO

Ministre des Communications
et du Commerce ext6rieur

Pour le Gouvernement
du Royaume d'Arabie Saoudite:

[Signd]

ABDULRAHMAN BIN ABDULAZIZ

Vice-Ministre de la D6fense
et de 'Aviation

ANNEXE

A. L'entreprise de transport a6rien d6sign~e par le Gouvernement du Royaume de Belgi-
que aura le droit d'exploiter des services a~riens sur chacune des routes sp6cifi~es, A savoir :

De points situ6s dans le Royaume de Belgique vers Jeddah ou Dhahran et vice versa.
B. L'entreprise de transport a6rien d6sign6e par le Gouvernement d'Arabie Saoudite

aura le droit d'exploiter des services a~riens sur chacune des routes sp6cifi6es, A savoir :
De points situ6s dans le Royaume d'Arabie Saoudite vers Bruxelles et vice versa.
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[DUTCH TEXT - TEXTE NIERLANDAIS]

OVEREENKOMST TUSSEN HET KONINKRIJK BELGIE EN HET
KONINKRIJK SAOEDI-ARABIE INZAKE LUCHTVERVOER

PREAMBULE

De Regering van het Koninkrijk Belgi6 en de Regering van het Koninkrijk
Saoedi-Arabie,

Partijen bij het Verdrag inzake de Internationale Burgerluchtvaart, dat op 7 de-
cember 1944 te Chicago voor ondertekening werd opengesteld,

Zich bewust van het belang van een verdere ontwikkeling van het internationale
luchtvervoer in de wereld als een zaak van algemeen nut en voorziende in een
publieke behoefte,

Tevens geleid door de wens een Overeenkomst te sluiten tot het instellen en sti-
muleren van commerci~le luchtvaartdiensten tussen hun onderscheiden grondge-
bieden,

Hebben via hun behoorlijk aangestelde en gemachtigde vertegenwoordigers de
volgende Overeenkomst gesloten:

Artikel I. Voor de toepassing van deze Overeenkomst:
A. Betekent de uitdrukking ,,Overeenkomst", deze Overeenkomst met haar

bijlage en met alle eventuele wijzigingen.
B. Betekent de uitdrukking ,,Luchtvaartautoriteiten", wat Belgie betreft, het

Ministerie van Verkeerswezen, Algemeen Bestuur der Burgerluchtvaart, en wat
Saoedi-Arabie betreft de ,,Presidency of Civil Aviation", of, in beide gevallen, elke
persoon of instelling die bevoegd is de functies te vervullen die door de bedoelde
autoriteiten worden uitgeoefend.

C. Betekent de uitdrukking ,,aangewezen luchtvaartmaatschappij", een lucht-
vaartmaatschappij die door de ene Overeenkomstsluitende Partij, in overeenstem-
ming met het bepaalde in artikel 3, bij de andere Overeenkomstsluitende Partij is op-
gegeven als degene die een in de Bijlage bij deze Overeenkomst omschreven route zal
bedienen.

D. Hebben de uitdrukkingen ,,luchtdienst" en ,,luchtvaartmaatschappij" de
betekenis die in artikel 96 van het Verdrag daaraan wordt toegekend.

Artikel 2. A. Behoudens het bepaalde in deze Overeenkomst en in de
daaraan gehechte Bijlage, verleent elke Overeenkomstsluitende Partij aan de andere
Overeenkomstsluitende Partij de nodige rechten voor het uitvoeren van lucht-
diensten door een aangewezen luchtvaartmaatschappij van die andere Partij, met
name het recht:
1. Om zonder te landen over het grondgebied van de andere Overeenkomstslui-

tende Partij te vliegen,
2. Om op het grondgebied van de andere Overeenkomstsluitende Partij te landen

anders dan voor verkeersdoeleinden, en
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3. gm op de in Bijlage bij de Overeenkomst genoemde punten passagiers, vracht en
post in internationaal verkeer afzonderlijk of gecombineerd op te nemen of af te
zetten.
B. De inhoud van lid A hierboven kan geenszins worden ingeroepen om aan de

luchtvaartmaatschappij van een Overeenkomstsluitende Partij het recht te verlenen
om op het grondgebied van de andere Overeenkomstsluitende Partij al dan niet tegen
vergoeding of beloning passagiers, vracht of post op te nemen die bestemd zijn voor
een ander punt op het grondgebied van die Overeenkomstsluitende Partij.

Artikel 3. De luchtdiensten op een route omschreven in de Bijlage bij deze
Overeenkomst mogen aangevat worden door een luchtvaartmaatschappij van een
Overeenkomstsluitende Partij op elk moment nadat die Overeenkomstsluitende Par-
tij deze luchtvaartmaatschappij schriftelijk langs diplomatieke weg voor de bedoelde
route heeft aangewezen en nadat de andere Overeenkomstsluitende Partij de vereiste
technische en exploitatievergunning heeft gegeven. Deze laatste Overeenkomstslui-
tende Partij zal, behoudens het bepaalde in de artikelen 4 en 6, die vergunning onver-
wijld geven. Vooraleer de in deze Overeenkomst bedoelde diensten worden toegestaan
kan van de aangewezen luchtvaartmaatschappij echter verlangd worden dat zij vol-
doet aan de wetten en voorschriften welke de bevoegde luchtvaartautoriteiten van
deze laatste Overeenkomstsluitende Partij gewoonlijk toepassen.

Artikel 4. A. Elke Overeenkomstsluitende Partij behoudt zich het recht
voor om aan de luchtvaartmaatschappij aangewezen door de andere Overeenkomst-
sluitende Partij een exploitatievergunning als bedoeld in artikel 3 van deze Overeen-
komst te weigeren, in te trekken of te koppelen aan zekere voorwaarden ingeval:
1. die luchtvaartmaatschappij niet voldoet aan de wetten en voorschriften welke de

luchtvaartautoriteiten van die Overeenkomstsluitende Partij gewoonlijk toe-
passen;

2. die luchtvaartmaatschappij in gebreke blijft bij het naleven van de wetten en
voorschriften bedoeld in artikel 5 van deze Overeenkomst;

3. die Overeenkomstsluitende Partij niet overtuigd is dat een aanmerkelijk deel van
de eigendom van en het daadwerkelijk toezicht op die luchtvaartmaatschappij
berusten bij de Overeenkomstsluitende Partij die de luchtvaartmaatschappij
heeft aangewezen, of bij onderdanen van die Overeenkomstsluitende Partij.
B. Behalve als snel ingrijpen geboden is om overtreding van de wetten en voor-

schriften bedoeld in artikel 5 van deze Overeenkomst te vermijden, mag het recht tot
intrekking van de vergunning slechts uitgeoefend worden na overleg met de andere
Overeenkomstsluitende Partij.

Artikel 5. A. De wetten en voorschriften van de ene Overeenkomstsluitende
Partij betreffende de toelating tot of het vertrek uit haar grondgebied van de in de in-
ternationale luchtvaart gebruikte luchtvaartuigen, of betreffende het gebruik en de
besturing van die luchtvaartuigen binnen haar grondgebied, zijn van toepassing op
de luchtvaartuigen van de luchtvaartmaatschappij van de andere Overeenkomstslui-
tende Partij en moeten door deze luchtvaartuigen nageleefd worden bij binnenkomst
en verblijf in, alsmede bij vertrek uit het grondgebied van de eerste Overeenkomst-
sluitende Partij.

B. De wetten en voorschriften van de ene Overeenkomstsluitende Partij be-
treffende de toelating tot of het vertrek uit haar grondgebied van passagiers, beman-
ning, post en vracht van luchtvaartuigen, daaronder begrepen de wetten en voor-
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schriften betreffende binnenkomst, in- en uitklaring, immigratie, paspoorten,
douane, valuta en quarantaine, moeten door of vanwege de passagiers, bemanning,
dan wel ten behoeve van de post en vracht van luchtvaartuigen van een aangewezen
luchtvaartmaatschappij van de andere Overeenkomstsluitende Partij bij binnen-
komst, verblijf en vertrek uit het grondgebied van de eerste Overeenkomstsluitende
Partij worden nagekomen.

Artikel 6. A. Bewijzen van luchtwaardigheid, bewijzen van bevoegdheid en
bevoegdverklaringen, uitgereikt of geldig verklaard door een Overeenkomstsluitende
Partij en nog van kracht, worden door de andere Overeenkomstsluitende Partij als
geldig erkend voor de exploitatie van de routes en diensten bedoeld in deze Overeen-
komst, op voorwaarde dat de eisen voor uitreiking of geldigverklaring van die bewij-
zen of vergunning gelijk zijn aan of zwaarder zijn dan de minimumnormen welke
kunnen vastgesteld worden ingevolge het Verdrag inzake de Internationale Burger-
luchtvaart. Elke Overeenkomstsluitende Partij behoudt zich echter het recht voor
om, voor vluchten boven haar eigen grondgebied, bewijzen van bevoegdheid en be-
voegdverklaringen, uitgereikt aan haar eigen onderdanen door de andere Overeen-
komstsluitende Partij, niet te erkennen.

B. De luchtvaartautoriteiten van elke Overeenkomstsluitende Partij kunnen te
allen tijde verzoeken om overleg inzake de door de andere Overeenkomstsluitende
Partij gehanteerde en toegepaste normen en vereisten inzake veiligheid en zekerheid
van luchtvaartinstallaties, vliegend personeel, luchtvaartuigen en de exploitatie van
de aangewezen luchtvaartmaatschappij. De normen en vereisten waaraan dient te
worden voldaan, moeten gelijk zijn aan of zwaarder zijn dan die welke kunnen vast-
gesteld worden ingevolge het Verdrag inzake de Internationale Burgerluchtvaart. In-
dien een Overeenkomstsluitende Partij nalaat binnen een redelijke termijn nood-
zakelijk geachte maatregelen door te voeren, mogen de luchtvaartautoriteiten van de
eerste Overeenkomstsluitende Partij artikel 4 van deze Overeenkomst inroepen en
voorwaarden verbinden aan de exploitatievergunning afgegeven aan de aangewezen
vervoerder van de andere Overeenkomstsluitende Partij.

Artikel 7. A. Elke Overeenkomstsluitende Partij stelt, voor zover haar
nationale wetgeving toelaat, de aangewezen luchtvaartmaatschappij van de andere
Overeenkomstsluitende Partij vrij van invoerbeperkingen, douanerechten, accijn-
zen, inspectiekosten en andere nationale rechten en heffingen op brandstof, smeer-
middelen, technische verbruiksvoorraden, reservedelen met inbegrip van motoren,
normale uitrustingsstukken, gronduitrustingsstukken, voorraden en andere artikelen
en louter bedoeld voor gebruik in verband met de exploitatie of het onderhoud van
luchtvaartuigen van de luchtvaartmaatschappij van de andere Overeenkomstslui-
tende Partij die internationale luchtdiensten uitvoert. De genoemde vrijstellingen
gelden voor artikelen:
1. Ingevoerd op het grondgebied van de ene Overeenkomstsluitende Partij door of

namens de aangewezen luchtvaartmaatschappij van de andere Overeenkomst-
sluitende Partij;

2. bewaard in luchtvaartuigen van de aangewezen luchtvaartmaatschappij van de
ene Overeenkomstsluitende Partij bij aankomst in of vertrek uit het grondgebied
van de andere Overeenkomstsluitende Partij, of

3. opgenomen in luchtvaartuigen van de aangewezen luchtvaartmaatschappij van
de ene Overeenkomstsluitende Partij op het grondgebied van de andere, en be-
doeld voor gebruik in de internationale luchtdienst, zelfs als deze artikelen voile-
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dig worden gebruikt of verbruikt binnen het grondgebied van de Overeenkomst-
sluitende Partij die de vrijstelling verleent.
B. De in dit artikel genoemde vrijstellingen worden ook verleend ingeval de

aangewezen luchtvaartmaatschappij van een Overeenkomstsluitende Partij af-
spraken heeft gemaakt met een andere luchtvaartmaatschappij ter zake van lening of
overbrenging binnen het grondgebied van de andere Overeenkomstsluitende Partij
van de artikelen bedoeld in lid A hierboven, op voorwaarde dat die andere lucht-
vaartmaatschappij eveneens vanwege de andere Overeenkomstsluitende Partij die
vrijstellingen geniet.

Artikel 8. A. De aangewezen luchtvaartmaatschappij van beide Overeen-
komstsluitende Partijen dienen billijke en gelijke kansen te krijgen voor de exploita-
tie van de overeengekomen luchtdiensten en routes.

B. Bij de exploitatie houdt de aangewezen luchtvaartmaatschappij van elke
Overeenkomstsluitende Partij rekening met de belangen van de luchtvaartmaat-
schappij van de andere Overeenkomstsluitende Partij, ten einde de diensten die
laatstgenoemde mattschappij op het geheel of een gedeelte van dezelfde route uit-
voert niet onredelijk te treffen.

C. De luchtdiensten welke de volgens deze Overeenkomst werkende lucht-
vaartmaatschappijen ter beschikking stellen van het publiek, moeten nauw verband
houden met de publieke behoefte aan zulke diensten.

D. De luchtdiensten welke een aangewezen luchtvaartmaatschappij ingevolge
deze Overeenkomst uitvoert, moeten als eerste doel hebben het verschaffen van een
capaciteit die beantwoordt aan de vervoersbehoeften tussen het land waar de lucht-
vaartmaatschappij thuishoort en de eindbestemming van het verkeer. In die dienst
mag het internationaal verkeer van en naar derde landen opgenomen en afgezet wor-
den op 66n of meerdere punten van de routes beschreven in de Bijlage bij deze Over-
eenkomst, voor zover de algemene principes van de normale afwikkeling die door
beide Overeenkomstsluitende Partijen worden gehuldigd, worden gerespecteerd en
met naleving van bet algemeen principe dat de capaciteit moet beantwoorden aan:
1. de vervoersbehoeften tussen het land van herkomst en de landen van eindbe-

stemming van het verkeer;
2. de behoeften van het doorgaand luchtverkeer, en
3. de vervoersbehoeften van het gebied via hetwelk de verbinding gaat, nadat is re-

kening gehouden met plaatselijke en regionale luchtdiensten.

Artikel 9. A. De tarieven die de luchtvaartmaatschappij van een Overeen-
komstsluitende Partij dient te hanteren voor vervoer naar of van punten op het grond-
gebied van de andere Overeenkomstsluitende Partij, dienen goedgekeurd te worden
door de luchtvaartautoriteiten van beide Overeenkomstsluitende Partijen, die hun
verplichtingen ingevolge deze Overeenkomst zullen naleven binnen de perken van
hun wettelijke bevoegdheden.

B. De tarieven bedoeld in lid A hierboven moeten worden vastgesteld op een
redelijk niveau, waarbij naar behoren rekening wordt gehouden met alle relevante
factoren zoals exploitatiekosten, een redelijke winst en de tarieven van andere lucht-
vaartmaatschappijen, evenals de kenmerken van de dienst.

C. De tarieven die een luchtvaartmaatschappij van een der Overeenkomstslui-
tende Partijen voorstelt voor het vervoer tussen beide grondgebieden, moeten ter
goedkeuring aan de luchtvaartautoriteiten van de Overeenkomstsluitende Partijen
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worden voorgelegd, ten laatste dertig (30) dagen v66r de voorgestelde datum van in-
voering; deze tijdslimiet kan echter in bijzondere gevallen en met de toestemming van
de genoemde autoriteiten beperkt worden.

D. Bij het voorstellen van tarieven plegen de luchtvaartmaatschappijen van de
Overeenkomstsluitende Partijen overleg met elkaar en met andere luchtvaartmaat-
schappijen die geheel of gedeeltelijk dezelfde route of routes volgen, ten einde te
komen tot co6rdinatie en overeenstemming inzake de voorgestelde tarieven. Die
overeenstemming zal zo mogelijk worden bereikt via de overlegprocedures van de In-
ternationale Luchtvervoersvereniging (IATA) of van andere dergelijke verenigingen
of lichamen die voor dat doel door de Overeenkomstsluitende Partijen erkend
worden.

E. Als de aangewezen luchtvaartmaatschappijen geen overeenstemming kunnen
bereiken over tariefvoorstellen zelfs niet op de wijze beschreven in lid D hierboven,
dan heeft elke Overeenkomstsluitende Partij het recht binnen de eerste vijftien (15) da-
gen van de dertigdaags periode bedoeld in lid C hierboven haar ontevredenheid met
de voorgestelde tarieven mede te delen aan de andere Overeenkomstsluitende Partij.
Als dit gebeurd is, trachten de luchtvaartautoriteiten van de Overeenkomstsluitende
Partijen overeenstemming te bereiken over een gepaste tariefregeling.

F. Indien geen overeenstemming over een gepaste tariefregeling bereikt wordt
v66r het einde van de dertigdaagse periode bedoeld in lid C hierboven, zodat de voor-
gestelde tarieven van kracht zouden worden, of binnen een redelijke tijdspanne,
worden de bepalingen van artikel 12 van deze Overeenkomst toegepast.

G. Tot op het ogenblik waarop de Overeenkomstsluitende Partijen overeen-
stemming bereiken over nieuwe tarieven, blijven de voordien goedgekeurde tarieven
gelden.

Artikel 10. A. De aangewezen luchtvaartmaatschappij van de ene Overeen-
komstsluitende Partij heeft het recht zich bezig te houden met de verkoop van lucht-
vervoer op het grondgebied van de andere Overeenkomstsluitende Partij en, in het
algemeen, om haar handelsactiviteit op dat grondgebied uit te oefenen. De aangewe-
zen luchtvaartmaatschappij heeft het recht haar luchtdiensten te verkopen, en iedere
persoon is vrij om zulke diensten te kopen in de valuta van het grondgebied van de
andere Overeenkomstsluitende Partij.

B. leder tarief uitgedrukt in de nationale valuta van een der Overeenkomstslui-
tende Partijen wordt vastgesteld in een bedrag dat de werkelijke wisselkoers weer-
geeft (met inbegrip van alle wisselvergoedingen of andere kosten) waartegen de
luchtvaartmaatschappijen van beide Partijen de inkomsten uit de verkoop van hun
luchtdiensten kunnen inwisselen en overmaken in de nationale valuta van de andere
Partij.

C. Elke aangewezen luchtvaartmaatschappij heeft het recht plaatselijke in-
komsten welke de ter plaatse uitgegeven bedragen overtreffen in te wisselen en aan
haar land over te maken. Inwisseling en overmaking worden dadelijk en zonder be-
perkingen toegestaan tegen de werkelijke wisselkoers geldend voor de verkoop van
vervoer op het tijdstip waarop dergelijke inkomsten ter inwisseling of overmaking
worden aangeboden en worden, in de mate die door de nationale wet is toegestaan,
van belasting vrijgesteld.

D. Indien een Overeenkomstsluitende Partij geen converteerbare valuta heeft
en de overlegging van aanvragen tot inwisseling of overmaking eist, is de aangewezen
luchtvaartmaatschappij van de andere Overeenkomstsluitende Partij gemachtigd om
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zulke aanvragen eens per week in te dienen en zulks zonder hinderlijke of discrimine-
rende formaliteiten.

Artikel 11. Elke Overeenkomstsluitende Partij deelt, op verzoek aan de lucht-
vaartautoriteiten van de andere Overeenkomstsluitende Partij de statistische gegevens
mede, welke nodig mochten blijken ter vaststelling van het volume inzake passagiers
en vracht vervoerd door hun luchtdiensten op de overeenkomstig deze Overeenkomst
ge~xploiteerde routes.

Rekening zal worden gehouden met de mogelijkheid tot gezamenlijke voorbe-
reiding of uitwisseling van statistieken betreffende de ware oorsprong en bestemming
van het luchtverkeer van passagiers.

Artikel 12. Elke Overeenkomstsluitende Partij kan te allen tijde verzoeken
om overleg betreffende de uitlegging, de toepassing of wijziging van deze Overeen-
komst en haar Bijlage. Een zodanig overleg begint binnen zestig (60) dagen na de
datum van ontvangst van het verzoek om overleg door de andere Overeenkomstslui-
tende Partij, tenzij beide Overeenkomstsluitende Partijen anderszins overeenkomen.

Indien overeenstemming wordt bereikt omtrent enige wijziging van deze Over-
eenkomst of van de Bijlage, wordt zulke wijziging van kracht na bevestiging ervan
door een uitwisseling van diplomatieke nota's.

Artikel 13. A. leder geschil omtrent aangelegenheden waarop deze Over-
eenkomst betrekking heeft en dat niet op bevredigende wijze door overleg kan worden
opgelost, wordt op verzoek van een der Overeenkomstsluitende Partijen voorgelegd
aan een scheidsgerecht overeenkomstig de hierna vermelde procedures.

B. Het scheidsgerecht bestaat uit drie scheidsmannen en is als volgt samenge-
steld:
1. een scheidsman wordt door elk van beide Overeenkomstsluitende Partijen aan-

gewezen binnen zestig (60) dagen na de datum waarop de ene Partij aan de an-
dere Partij een verzoek tot scheidsrechterlijke beslissing overhandigt. Binnen
dertig (30) dagen na deze periode van zestig (60) dagen, wijzen de twee aldus be-
noemde scheidsmannen eenparig een derde scheidsman aan, die geen onderdaan
van een van beide Overeenkomstsluitende Partijen mag zijn.

2. Indien een der Overeenkomstsluitende Partijen nalaat een scheidsman aan te
wijzen, of indien geen overeenstemming wordt bereikt over de derde scheidsman
overeenkomstig het bepaalde in lid B 1, kan elk der Overeenkomstsluitende Par-
tijen de President van de Raad van de Internationale Burgerluchtvaartorganisa-
tie verzoeken de nodige scheidsman of scheidsmannen aan te wijzen.
C. Elke Overeenkomstsluitende Partij spant haar beste krachten in om in

overeenstemming met haar nationale wetgeving iedere beslissing of uitspraak van het
scheidsgerecht ten uitvoer te brengen.

D. De kosten voor het scheidsgerecht, met inbegrip van de honoraria en de uit-
gaven van de scheidsmannen, worden gelijkelijk door de Overeenkomstsluitende
Partijen gedragen.

Artikel 14. Deze Overeenkomst alsmede de daaraan gehechte Bijlage en alle
daarin aangebrachte wijzigingen worden geregistreerd bij de Internationale Burger-
luchtvaartorganisatie.
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Artikel 15. A. Elk der Overeenkomstsluitende Partijen kan te allen tijde de
andere Overeenkomstsluitende Partij bij diplomatieke nota mededeling doen van
haar voornemen deze Overeenkomst te beeindigen. Een zodanige mededeling wordt
tegelijkertijd gezonden aan de Internationale Burgerluchtvaartorganisatie.

De Overeinkomst wordt dan beeindigd 66n jaar na de datum van ontvangst van
de mededeling van opzegging, tenzij deze mededeling in onderling overleg tussen de
Overeenkomstsluitende Partijen wordt ingetrokken v66r het verstrijken van deze ter-
mijn.

B. Indien de andere Overeenkomstsluitende Partij nalaat de ontvangst te beve-
stigen, wordt de mededeling van opzegging van de Overeenkomst geacht te zijn ont-
vangen veertien (14) dagen na ontvangst van de mededeling door de Internationale
Burgerluchtvaartorganisatie.

Artikel 16. Deze Overeenkomst treedt in werking op de dag waarop door mid-
del van een uitwisseling van diplomatieke nota's wederzijds is medegedeeld dat deze
Overeenkomst is bekrachtigd.

TEN BLIJKE WAARVAN de ondergetekenden, daartoe behoorlijk gemachtigd door
hun onderscheiden Regeringen, deze Overeenkomst alsmede de Bijlage hebben on-
dertekend.

GEDAAN te Riyadh, op 13 april 1986, in vier oorspronkelijke exemplaren, in de
Arabische, de Engelse, de Franse en de Nederlandse taal, zijnde deze teksten gelijke-
lijk rechtsgelding. Bij een meningsverschil omtrent de uitlegging is de Engelse tekst
doorslaggevend.

Voor de Regering van het Voor de Regering van het

Koninkrijk Belgie: Koninkrijk Saoedi-Arabie:

[Signed- Signd] [Signed- Signd]

HERMAN DE CROO ABDULRAHMAN BIN ABDULAZIZ
Minister van Verkeerswezen Vice-Minister van Defensie

en Buitenlandse Handel en Luchtvaart

BIJLAGE

A. De door de Regering van het Koninkrijk Belgie aangewezen luchtvaartmaatschappij
heeft het recht luchtdiensten te exploiteren op ieder van de hierna omschreven routes:

Punten in het Koninkrijk Belgie naar Jeddah of Dhahran en vice versa.
B. De door de Regering van het Koninkrijk Saoedi-Arabie aangewezen luchtvaartmaat-

schappij heeft het recht luchtdiensten te exploiteren op ieder van de hierna omschreven routes:
Punten in het Koninkrijk Saoedi-Arabid naar Brussel en vice versa.
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AIR TRANSPORT AGREEMENT' BETWEEN THE KINGDOM OF
BELGIUM AND THE KINGDOM OF SAUDI ARABIA

PREAMBLE

The Government of the Kingdom of Belgium and the Government of the King-
dom of Saudi Arabia,

Being parties to the Convention on International Civil Aviation opened for sig-
nature at Chicago on the seventh day of December 1944,2

Recognizing the importance of the continued development of international air
transportation in the world, as matter of common interest and public need,

Desiring further to conclude an Agreement for the purpose of establishing and
promoting commercial air services between their respective territories,

Have, through their duly appointed and authorized representatives, agreed in
this Agreement, as follows:

Article 1. For the purposes of this Agreement:
A. "Agreement" shall mean this Agreement, with the Annex attached thereto,

and any amendments thereto.
B. "Aeronautical authorities" shall mean, in the case of the Kingdom of Bel-

gium, the Ministry of Communications, Directorate General of Civil Aviation, and,
in the case of the Kingdom of Saudi Arabia, the Presidency of Civil Aviation, or, in
both cases, any person or body authorized to perform the functions exercised at pre-
sent by those authorities.

C. "Designated airline" shall mean an airline that one Contracting Party has
notified the other Contracting Party, in accordance with the provisions of Article 3,
to be the airline which will operate on a specified route listed in the Annex to this
Agreement.

D. "Air service" and "airline" shall have the meanings specified in Article 96 of
the Convention.

Article 2. A. Each Contracting Party subject to the provisions of this
Agreement and the Annex attached thereto, grants to the other Contracting Party
the rights necessary for the conduct of air services by a designated airline of that
Party, as follows:
1. To fly across the territory of the other Contracting Party without landing;
2. To land in the territory of the other Contracting Party for non-traffic purposes;

and,
3. To take up and set down international traffic in passengers, cargo, and mail, sep-

arately or in combination, at the points specified in the Annex to the Agreement.

1 Came into force on 5 September 1987 by the exchange of notes (effected on 29 April and 5 September 1987), pro-
vided for by article 16 of the said Agreement.

2 United Nations, Treaty Series, vol. 15, p. 295. For the texts of the Protocols amending this Convention, see
vol. 320, pp. 209 and 217; vol. 418, p. 161; vol. 514, p. 209; vol. 740, p. 21; vol. 893, p. 117; vol. 958, p. 217; vol. 1008,
p. 213, and vol. 1175, p. 297.
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B. Nothing in Paragraph A above shall be deemed to confer on the airline of
one Contracting Party the right of taking up, in the territory of the other Contracting
Party, passengers, cargo, or mail carried with or without remuneration or hire, and
bound for another point in the territory of that Contracting Party.

Article 3. Air service on a route specified in the Annex to this Agreement may
be inaugurated by an airline of one Contracting Party at any time after that Contract-
ing Party has designated in writing through Diplomatic channels such airline for that
route and the other Contracting Party has granted the appropriate operating and
technical permission. Such other Contracting Party shall, subject to Articles 4 and 6,
grant this permission without delay, provided that the designated airline may be re-
quired to qualify before the competent aeronautical authorities of that Contracting
Party, under the laws and regulations normally applied by those authorities, before
being permitted to engage in the operations contemplated in this Agreement.

Article 4. A. Each Contracting Party reserves the right to withhold or re-
voke the operating permission referred to in Article 3 of this Agreement, with respect
to an airline designated by the other Contracting Party, or to impose conditions on
such permission in the event that:
(1) Such airline fails to qualify under the laws and regulations normally applied by

the aeronautical authorities of that Contracting Party;
(2) Such airline fails to comply with the laws and regulations referred to in Article 5

of this Agreement; or
(3) That Contracting Party is not satisfied that substantial ownership and effective

control of such airline are vested in the Contracting Party designating the air-
line or in nationals of that Contracting Party.

B. Unless immediate action is essential to prevent infringement of the laws and
regulations referred to in Article 5 of this Agreement, the right to revoke such per-
mission shall be exercised only after consultation with the other Contracting Party.

Article 5. A. The laws and regulations of one Contracting Party governing
the admission to or departure from its territory of aircraft engaged in international
air navigation, or to the operation and navigation of such aircraft while within its ter-
ritory, shall be applied to the aircraft of a designated airline of the other Contracting
Party and shall be complied with by such aircraft upon entrance into or departure
from and while within the territory of the first Contracting Party.

B. The laws and regulations of one Contracting Party governing the admission
to or departure from its territory of passengers, crew, mail, and cargo of aircraft, in-
cluding those relating to entry, clearance, immigration, passports, customs, currency,
and quarantine, shall be complied with by or on behalf of such passengers, crew,
mail, and cargo of aircraft of a designated airline of the other Contracting Party,
upon entering into or departing from and while within the territory of the first Con-
tracting Party.

Article 6. A. Certificates of airworthiness, certificates of competency, and
licenses issued or rendered valid by one Contracting Party, and still in force, shall be
recognized as valid by the other Contracting Party for the purpose of operating the
routes and services provided for in this Agreement, provided that the requirements
under which such certificates or licenses were issued or rendered valid, are equal to or
above the minimum standards which may be established pursuant to the Convention
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on International Civil Aviation. Each Contracting Party reserves the right, however,
to refuse to recognize, for the purpose of flights above its own territory, certificates
of competency and licenses granted to its own nationals by the other Contracting
Party.

B. The aeronautical authorities of each Contracting Party may at any time re-
quest consultations concerning the safety and security standards and requirements
relating to aeronautical facilities, airmen, aircraft, and the operation of the desig-
nated airline which are maintained and administered by the other Contracting Party.
The standards and requirements to be satisfied shall be equal or above those which
may be established pursuant to the Convention on International Civil Aviation. If
needed corrective action is not forthcoming within a reasonable time from the other
Contracting Party, the aeronautical authorities of the first Contracting Party may in-
voke the provisions of Article 4 of this Agreement, and impose conditions on the op-
erating permission granted to the designated carrier of the other Contracting Party.

Article 7. A. Each Contracting Party shall exempt the designated airline of
the other Contracting Party to the fullest extent possible under its national law from
import restrictions, customs duties, excise taxes, inspection fees, and other national
duties and charges on fuel, lubricants, consumable technical supplies, spare parts in-
cluding engines, regular equipment, ground equipment, stores, and other items in-
tended for use solely in connection with the operation or servicing of aircraft of the
airline of the other Contracting Party engaged in international air services. The
exemptions provided under this paragraph shall apply to items:
1. Introduced into the territory of one Contracting Party by or on behalf of the

designated airline of the other Contracting Party;
2. Retained on aircraft of the designated airline of one Contracting Party upon ar-

riving in or leaving the territory of the other Contracting Party; or
3. Taken on board aircraft of the designated airline of one Contracting Party in the

territory of the other and intended for use in international air service, whether or
not such items are used or consumed wholly within the territory of the Contract-
ing Party granting the exemption.
B. The exemptions provided for by this Article shall also be available in situa-

tions where the designated airline of one Contracting Party has entered into arrange-
ments with another airline for the loan or transfer in the territory of the other Con-
tracting Party of the items specified in Paragraph A above, provided such other airline
similarly enjoys such exemptions from such other Contracting Party.

Article 8. A. There shall be a fair and equal opportunity for the designated
airline of each Contracting Party to operate the agreed air services and routes in this
Agreement.

B. In such operation by the designated airline of either Contracting Party, the
interest of the airline of the other Contracting Party shall be taken into consideration
so as not to affect unduly the services which the latter provides on all or part of the
same route.

C. The air services made available to the public by the airlines operating under
this Agreement, shall bear a close relationship to the requirements of the public for
such services.

D. The air services provided by a designated airline under this Agreement shall
retain as their primary objective the provision of capacity adequate to the traffic
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demands between the country of which such airline is a national and the countries of
ultimate destination of the traffic. The right to embark or disembark on such services
international traffic bound for and coming from third countries at a point or points
on the routes described in the Annex to the Agreement shall be applied in accordance
with the general principles of orderly development to which both Contracting Parties
subscribe and shall be subject to the general principle that capacity should be related
to:
(1) Traffic requirements between the country of origin and the countries of ultimate

destination of the traffic,
(2) The requirements of through airline operations, and,
(3) The traffic requirements of the area through which the airline passes, after tak-

ing account of local and regional air services.

Article 9. A. All rates to be charged by an airline of either Contracting Party
to or from points to the territory of the other Contracting Party shall be subject to
the approval of the aeronautical authorities of both Contracting Parties, who shall
act in accordance with their obligations under this Agreement, within the limits of
their legal powers.

B. Such rates, as referred to in Paragraph A above, shall be established at rea-
sonable levels, due regard being paid to all relevant factors, to include or reflect the
costs of operation, a reasonable profit, and the rates charged by other airlines, as well
as the characteristics of the service.

C. The rates which may be proposed by an airline of either Contracting Party
for movement between their respective territories shall be submitted to the aeronauti-
cal authorities of Contracting Parties for their approval at least thirty (30) days be-
fore the proposed date of their introduction, unless, in special cases, the time limit is
reduced and then upon the agreement of the said authorities.

D. The airlines of the Contracting Parties shall, in proposing rates, consult
with each other, and with other airlines operating over the whole or part of the con-
cerned route or routes, with the objective of effecting coordination and reaching
agreement among themselves on the proposed rate or rates, and such agreement
shall, where possible, be reached through the traffic conference procedures of the In-
ternational Air Transport Association (IATA) or those of other airline associations
or bodies which may be recognized for the purpose by the Contracting Parties.

E. If the designated airlines are unable to agree on a proposed rate and agree-
ment otherwise cannot be reached among the airlines in accordance with the provi-
sions of Paragraph D above, and, if during the first fifteen (15) days of the thirty-day
period referred to in Paragraph C above, one Contracting Party gives the other Con-
tracting Party notice of its dissatisfaction with a proposed rate, a right which may be
exercised pursuant to this Paragraph, then and thereupon the aeronautical authori-
ties of the Contracting Parties shall endeavor to reach agreement on an appropriate
rate.

F. In the event that no agreement can be reached on an appropriate rate before
the end of the thirty-day period referred to in Paragraph C above, at which time the
proposed rate would become effective, or during a reasonable period of time, the
provisions of Article 12 of this Agreement shall apply.

G. Until such time as a new rate has been established by agreement of the Con-
tracting Parties, the rate previously approved shall remain in effect.
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Article 10. A. The designated airline of one Contracting Party shall have
the right to engage in the sale of air transportation in the territory of the other Con-
tracting Party, and generally conduct its business in that territory. The designated
airline shall have the right to sell its air services, and any person shall be free to pur-
chase such transportation, in the currency of the territory of the other Contracting
Party.

B. Any rate specified in terms of the national currency of one of the Contract-
ing Parties shall be established in an amount which reflects the effective exchange rate
(including all exchange fees or other charges) at which the airlines of both Parties can
convert and remit the revenues from the sale of their air transport services into the
national currency of the other Party.

C. Each designated airline shall have the right to convert and remit to its coun-
try local revenues in excess of sums locally disbursed. Conversion and remittance
shall be permitted promptly and without restrictions at the rate of exchange in effect
for the sale of transportation at the time such revenues are presented for conversion
and remittance and shall be exempted from taxation to the fullest extent permitted by
national law.

D. If a Contracting Party does not have a convertible currency and requires
the submission of applications for conversion and remittance, the designated airline
of the other Contracting Party shall be permitted to file such applications as often as
weekly free of burdensome or discriminatory documentary requirements.

Article 11. Each Contracting Party shall, upon request, provide the aeronau-
tical authorities of the other Contracting Party with such statistics as may be neces-
sary to determine the amount of passenger and freight carried on their air services
over the routes operated pursuant to this Agreement, with consideration being given
to the possible joint preparation or exchange of true origin and destination statistics
for air passenger traffic.

Article 12. Either Contracting Party may at any time request consultations on
the interpretation, application or amendment of this Agreement and its Annex. Such
consultations shall begin within a period of sixty (60) days from the date of receipt of
the request for consultations by the other Contracting Party, unless a different com-
mencement time is agreed to by the two Contracting Parties. Should agreement be
reached on amendment of the Agreement or the Annex, such amendment will come
into effect upon confirmation by an exchange of diplomatic notes.

Article 13. A. Any dispute with respect to matters covered by this Agree-
ment not satisfactorily adjusted through consultation shall, upon request of either
Contracting Party, be submitted to arbitration in accordance with the procedures set
forth herein.

B. Arbitration shall be by a tribunal of three arbitrators constituted as fol-
lows:
1. One arbitrator shall be named by each Contracting Party within sixty (60) days

of the date of delivery by either Contracting Party to the other of a request for
arbitration. Within thirty (30) days after such period of sixty (60) days, the two
arbitrators so designated shall by agreement designate a third arbitrator, who
shall not be a national of either Contracting Party.

2. If either Contracting Party fails to name an arbitrator, or if the third arbitrator
is not agreed upon in accordance with paragraph B. 1., either Contracting Party
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may request the President of the Council of the International Civil Aviation
Organization to designate the necessary arbitrator or arbitrators.
C. Each Contracting Party shall use its best efforts consistent with its national

law to put into effect any decision or award of the arbitral tribunal.
D. The expenses of the arbitral tribunal, including the fees and expenses of the

arbitrators, shall be shared equally by the Contracting Parties.

Article 14. This Agreement with the attached Annex and all amendments
thereto shall be registered with the International Civil Aviation Organization.

Article 15. A. Either of the Contracting Parties may at any time notify the
other Contracting Party by diplomatic note of its intention to terminate this Agree-
ment. Such notice shall be sent simultaneously to the International Civil Aviation
Organization. The Agreement shall terminate one year after the date of the receipt of
the notice of intention to terminate, unless by agreement between the Contracting
Parties such notice is withdrawn before the expiration of that time.

B. In the absence of acknowledgment of receipt by the other Contracting Party,
notice of intention to terminate the Agreement shall be deemed to have been received
fourteen (14) days after the receipt of the notice has been received by the Inter-
national Civil Aviation Organization.

Article 16. This Agreement shall enter into force on the date on which its rati-
fication is mutually notified by an exchange of diplomatic notes.

IN WITNESS WHEREOF, the undersigned, being duly authorized by their respective
Governments, have signed this Agreement with the Annex.

DONE this 13th day of April 1986, at Riyadh, in four originals, in the Arabic,
English, French, and Dutch languages, the texts being equally authentic. In case of
any divergency of interpretation, the English shall prevail.

For the Government For the Government
of the Kingdom of Belgium: of the Kingdom of Saudi Arabia:

[Signed] [Signed]

HERMAN DE CROO ABDULRAHMAN BIN ABDULAZIZ

Minister of Communications Deputy Minister of Defence
and Foreign Trade and Aviation

ANNEX

A. The airline designated by the Government of the Kingdom of Belgium shall be entitled
to operate air services on each of the specified routes, as follows:

Points in the Kingdom of Belgium to Jeddah or Dhahran and vice versa.
B. The airline designated by the Government of the Kingdom of Saudi Arabia shall be

entitled to operate air services on each of the specified routes, as follows:
Points in the Kingdom of Saudi Arabia to Brussels and vice versa.
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UNITED NATIONS
(UNITED NATIONS POPULATION FUND)

and
BRAZIL

Technical Co-operation Agreement. Signed at Brasilia on
7 January 1988

Authentic texts: English and Portuguese.
Registered ex officio on 7 January 1988.

ORGANISATION DES NATIONS UNIES
(FONDS DES NATIONS UNIES

POUR LA POPULATION)
et

BRIESIL

Accord de cooperation technique. Sign6 i Brasilia le 7 jan-
vier 1988

Textes authentiques : anglais et portugais.

Enregistri d'office le 7 janvier 1988.
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TECHNICAL COOPERATION AGREEMENT' BETWEEN THE GOV-
ERNMENT OF THE FEDERATIVE REPUBLIC OF BRAZIL AND
THE UNITED NATIONS FUND FOR POPULATION ACTIVITIES

PREAMBLE

1. The Government of the Federative Republic of Brazil and the United Nations
Fund for Population Activities - UNFPA - have agreed to seek a flexible and cost
efficient mechanism for technical cooperation in the population field which will facil-
itate the maximum use of Brazilian capacity and resources to strengthen the technical
assistance components of UNFPA-supported population assistance to other devel-
oping countries. The search for such a mechanism has grown out of the increasing
realization of the intrinsic value of South-South cooperation in enhancing sustained
development in the developing world.

2. In this sense, the Government of the Federative Republic of Brazil and the
United Nations Fund for Population Activities share the firm belief that the various
modalities normally referred to as "Technical Cooperation Among Developing
Countries" (TCDC) are of crucial importance and that in more systematically
exploring the areas of population and development in which Brazil might be capable
of contributing training/research facilities and technical expertise, this objective can
be further enhanced since there is growing interest on the part of many other coun-
tries in Latin America and Africa to enter into joint efforts with Brazil to seek a solu-
tion to unresolved problems of mutual concern.

3. With this concern in mind, the Government of the Federative Republic of
Brazil and the United Nations Fund for Population Activities have agreed to sign a
Technical Cooperation Agreement to delineate the framework within which such
joint efforts will be carried out.

The Government of the Federative Republic of Brazil, hereafter referred to as
"the Government" and the United Nations Fund for Population Activities, hereafter
referred to as "UNFPA", with the aim of reaching mutual understanding concerning
the collaboration of the Government with UNFPA in Technical Cooperation Agree-
ment, have agreed on the following principles:

Article I

The Technical Cooperation Agreement will delineate the areas and the proce-
dures which will govern the provision of technical expertise and access to pertinent
training and research facilities related to the field of population and development for
which Brazilian officials and institutions can provide support.

Article IL TRAINING AND RESEARCH

1) The Government and UNFPA shall meet each year in September-October
to agree on a programme of training and research activities in population and devel-
opment for the following year to which representatives from other countries might
be invited to participate. This programme will subsequently be circulated by UNFPA

I Came into force on 7 January 1988 by signature, in accordance with article IV.
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to potentially interested countries inviting them to present candidates for such ac-
tivities.

2) The selection of participants will be made by the Government in consulta-
tion with UNFPA and, if applicable, the pertinent Specialized Agency of the United
Nations. The names of the applicants should be communicated by UNFPA to the
Government at least 90 days in advance whereas the Government will advise on the
selection of candidates at least 45 days before the initiation of the activity.

3) The cost of such activities shall be borne in the following manner:
a) The salary of the participant(s) shall continue to be paid by his/her country;
b) The Government will pay the in-country recurrent costs (salaries, equipment,

office space and educational materials) related to the specific training or research
activity;

c) UNFPA will pay the travel and per diem cost for the participants in accordance
with the established norms of the United Nations as well as eventual in-country
costs of a non-recurrent nature (in-country study tours, additional computer
time, etc.); participants will receive from the UNFPA Office in their country of
origin an advance of per diem in accordance with established United Nations
standards. Upon their return to their country, they will receive the balance of
their per diem upon presentation of the relevant documents to the local UNFPA
Office.

Article III. TECHNICAL EXPERTISE

1) The Government agrees to provide technical expertise (consultants) in the
diverse areas of population and development to work in UNFPA-supported projects.

2) Upon receiving a request from a country, UNFPA will appraise and possi-
bly recommend it for approval. Subsequently, UNFPA will provide the Government
with specific terms of reference for the work to be performed with a minimum of
90 days advance notice before the initiation of the mission.

3) In return, the Government will present UNFPA with a roster of qualified,
available Brazilian officials, his/her Curriculum vitae, specialization and experience,
at least 45 days in advance of initiation of the mission.

4) The roster of qualified consultants will be presented to the country request-
ing assistance for its decision on which consultant to be assigned to the project.

5) The cost of these consultancies shall be borne in the following manner:
- The Government agrees to absorb the normal salary of the official;
- UNFPA agrees to pay the travel and per diem cost, in accordance with the estab-

lished standards of the United Nations. An advance of these costs will be paid in
Brazil to the consultant prior to taking up his/her assignment. The balance of the
per diem will be paid upon the return of the consultant upon presentation of the
pertinent documentation to the UNFPA Office in Brasilia.

6) The Brazilian officials undertaking such assignments will receive documents
of accreditation from the UNFPA Office in Brasilia.

7) When deemed necessary by UNFPA, the consultant(s) will travel to UNFPA
Headquarters in New York prior to their assignment, to receive a briefing on UNFPA's
programme and administrative procedures and other pertinent information.

8) The consultant(s) will maintain continuous communication with the UNFPA
Representative in the country of assignment. In case the consultant is to be techni-
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cally supervised by one of the United Nations Specialized Agencies collaborating
with UNFPA, he/she should, in addition, maintain the corresponding relations to
this Agency as required.

9) Upon completing the mission, the consultant(s) shall present a final report
to UNFPA on his/her activities, conclusions and recommendations. If required by
UNFPA, the consultant(s) will travel to UNFPA Headquarters or the Specialized
Agencies, if applicable, for debriefing.

Article IV
The present Agreement will become effective on the date it is signed and will re-

main valid until one of the parties notifies the other, three months in advance, that it
wishes to terminate it. Termination of the Agreement will not affect projects already
under way, unless the parties agree to the contrary.

DONE, in the name of the parties concerned, by the undersigned in Brasilia, on
this 7th day of January, 1988, in two originals, each in Portuguese and English
languages, both texts being equally authentic.

For the Government
of the Federative Republic of Brazil:

[Signed- Sign]'

For the United Nations Fund
for Population Activities:

[Signed - Signd]2

I Signed by Roberto de Abreu Sodr6 - Sign6 par Roberto de Abreu Sodr6.
2 Signed by Peter Koenz - Signd par Peter Koenz.
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[PORTUGUESE TEXT - TEXTE PORTUGAIS]

ACORDO DE COOPERACAO TICNICA ENTRE 0 GOVERNO DA RE-
PUBLICA FEDERATIVA DO BRASIL E 0 FUNDO DAS NACOES
UNIDAS PARA ATIVIDADES DE POPULACAO

PRE AMBULO

1. 0 Governo da Reptiblica Federativa do Brasil e o Fundo das Naq6es Unidas
para Atividades de Populagdo concordam em buscar um mecanismo flexivel e
eficiente, em termos de custos, para cooperargo t6cnica no campo da populaqo, o
qual facilitard a m.xima utilizagdo da capacidade e de recursos brasileiros para for-
talecer os componentes da cooperaqo t6cnica da assist~ncia em assuntos populacio-
nais fornecida pelo FNUAP a outros paises em desenvolvimento. A busca de tal
mecanismo originou-se da crescente percepqdo do valor intrinseco da coopera fto
Sul-Sul para a intensificagdo do desenvolvimento sustentado no mundo em desenvol-
vimento.

2. Nesse sentido, o Governo da Reptiblica Federativa do Brasil e o Fundo das
Naq6es Unidas para Atividades de Populaqo compartilham a firme crenga de que as
vdrias modalidades normalmente denominadas "Cooperagdo T6cnica entre Paises
em Desenvolvimento" (CTPD) sdo de crucial importfncia e que, pelo estudo siste-
mdtico das dreas de populaqdo e desenvolvimento em que o Brasil possa contribuir
com facilidades de treinamento/pesquisa e pericia t6cnica, esse objetivo pode ser ain-
da mais intensificado uma vez que hd crescente interesse da parte de muitos outros
paises da Amrica Latina e Africa em estabelecer esforqos conjuntos corn o Brasil
para buscar a solu Ao para problemas n&o resolvidos de interesse mtituo.

3. Com essa preocupagdo em mente, o Governo da Reptiblica Federativa do
Brasil e o Fundo das Naq6es Unidas para Atividades de Populaqao concordam em
assinar um Acordo de Cooperagdo T6cnica para delinear a estrutura na qual esses es-
forgos conjuntos serdo realizados.

O Governo da Repidblica Federativa do Brasil, doravante denominado "o
Governo" e o Fundo das Naq6es Unidas para Atividades de Populagdo, doravante
denominado "FNUAP", com o objetivo de alcangar um entendimento mtituo no que
concerne a colaboraqo do Governo com o FNUAP em Acordos de Cooperagao Tc-
nica, concordarn corn os seguintes principios:

Artigo I

O Acordo de Cooperagdo T6cnica delineard as reas e os procedimentos que
orientardo o fornecimento de pericia t6cnica e acesso ao treinamento pertinente e As
instalaq6es de pesquisa relacionadas ao campo de populago e desenvolvimento para
os quais autoridades e instituig6es brasileiras podem fornecer apoio.

Artigo I. TREINAMENTO E PESQUISA

1. 0 Governo e o FNUAP deverdo reunir-se anualmente em setembro/
outubro para decidir sobre um programa de atividades de treinamento e pesquisa em
populago e desenvolvimento para o ano seguinte, do qual outros paises possam ser
convidados a participar. Esse programa serd subsequentemente circulado pelo
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FNUAP aos paises potencialmente interessados, convidando-os a apresentarem can-
didatos para tais atividades.

2. A selegdo dos participantes serd feita pelo Governo em consulta corn o
FNUAP e, se aplicdvel, a Agencia Especializada das Nag6es Unidas pertinente. Os
nomes dos candidatos deverdo ser comunicados pelo FNUAP ao Governo com pelo
menos 90 dias de antecedencia, enquanto o Governo deve informar sobre a escolha
dos candidatos pelo menos 45 dias antes do inicio da atividade.

3. 0 custo de tais atividades deverd ser repartido da seguinte forma:
a) o sallrio do(s) participante(s) deverd continuar sendo pago por seu pais;
b) o Governo pagard os custos recorrentes dentro do territ6rio do pais (sal~rios,

equipamento, espago de escrit6rio e materiais educacionais) relacionados ati-
vidade especifica de treinamento ou pesquisa;

c) o FNUAP pagari os custos de viagem e ditrias para os participantes, de acordo
com as normas estabelecidas das Nag6es Unidas assim como eventuais custos
dentro do pais de natureza ndo-recorrente (viagens de estudo dentro do pais,
tempo adicional de computador, etc.); os participantes receberdo do Escrit6rio
do FNUAP em seu pais de origem um adiantamento das didrias, de acordo corn
os padr6es estabelecidos das Nag6es Unidas. Quando do retorno a seu pais,
receberao o saldo de suas didrias contra a apresentagdo dos documentos rele-
vantes ao Escrit6rio local do FNUAP.

Artigo III. PERICIA TtCNICA
1. 0 Governo concorda em fornecer pericia t6cnica (consultores) nas diversas

dreas de populagdo e desenvolvimento para trabalhar em projetos patrocinados pelo
FNUAP.

2. Quando do recebimento de um pedido de um pais, o FNUAP o avaliarA e
eventualmente recomendard sua aprovagdo. Subsequentemente, o FNUAP forne-
cerd ao Governo os termos de referencia especificos para o trabalho a ser feito, com a
antecedencia minima de 90 dias do inicio da missao.

3. Por seu lado, o Governo apresentard ao FNUAP uma lista de funciondrios
piiblicos brasileiros qualificados e disponiveis, seu curriculum vitae, especializag o e
experiencia, pelo menos 45 dias antes do inicio da missdo.

4. A lista de consultores qualificados serd apresentada ao pais que solicitou a
assistencia para sua decisdo sobre qual consultor serd indicado para o projeto.

5. 0 custo dessas consultorias serd dividido da maneira seguinte:
- o Governo concorda em pagar o saldrio normal do funciondrio ptblico;
- o FNUAP concorda em pagar os custos de viagem e didrias, de acordo com os

padr6es estabelecidos pelas Nag6es Unidas. Um adiantamento desses custos serd
pago no Brasil ao consultor antes de o mesmo assumir sua missao. 0 saldo das
didrias serA pago quando da volta do consultor, contra a apresentagdo da docu-
mentagdo pertinente ao Escrit6rio do FNUAP em Brasilia.

6. Os funciondrios ptiblicos brasileiros que desempenharem tais miss6es rece-
berdo documentos de acreditamento do Escrit6rio do FNUAP em Brasilia.

7. Quando considerado necessArio pelo FNUAP, o(s) consultor(es)
viajard(do) A sede do FNUAP, em Nova York, antes de sua missdo, para receber
esclarecimentos sobre o programa e procedimentos administrativos do FNUAP e
outras informagbes pertinentes.
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8. O(s) consultor(es) manter.A(do) comunicaqo continua com o Representante
do FNUAP no pais da missdo. No caso de que o consultor venha a ser supervisio-
nado tecnicamente por uma das Agancias Especializadas das Naq6es Unidas colabo-
rando com o FNUAP, ele/ela deverd, adicionalmente, manter as relac6es correspon-
dentes com essa Agancia, conforme necesstrio.

9. Completada a missio, o(s) consultor(es) deverA(do) apresentar ao FNUAP
um relat6rio final de suas atividades, conclus6es e recomendag6es. Se solicitado pelo
FNUAP, o(s) consultor(es) viajardio) sede do FNUAP ou da Agancia Especiali-
zada, se aplicdvel, para prestar esclarecimentos.

Artigo IV
0 presente Acordo entrard em vigor na data da assinatura, e permaneceri vdlido

at6 que uma das Partes notifique a outra, com tr~s meses de antecedancia, que deva
termind-lo. A terminagdo do Acordo ndo afetard os projetos em andamento, a ndo
ser que as Partes acordem o contrdrio.

FEITO, em nome das Partes interessadas, pelos abaixo-assinados em Brasilia,
neste dia 07 de janeiro de 1988, em dois originais, cada um nos idiomas portugues e
inglas, ambos textos sendo igualmente autanticos.

Pelo Governo da Repfblica
Federativa do Brasil:

[Signed - Signl'

Pelo Fundo das Naq6es Unidas
para Atividades de Populardo:

[Signed- Signg]2

I Signed by Roberto de Abreu Sodr6 - Sign6 par Roberto de Abreu Sodr6.
2 Signed by Peter Koenz - Sign6 par Peter Koenz.
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

ACCORD' DE COOPERATION TECHNIQUE ENTRE LE GOUVER-
NEMENT DE LA REPUBLIQUE FtDRATIVE DU BRESIL ET
LE FONDS DES NATIONS UNIES POUR LES ACTIVITIS EN MA-
TIERE DE POPULATION

PRItAMBULE

1. Le Gouvernement de la R6publique f6d6rative du Br6sil et le Fonds des
Nations Unies pour les activit6s en mati~re de population (FNUAP) sont convenus
de rechercher un m6canisme souple et 6conomique de cooperation technique dans le
domaine d6mographique afin de tirer parti au maximum de la capacit6 et des res-
sources du Br6sil pour renforcer les composantes assistance technique du concours
prt6, avec l'appui du FNUAP, en mati~re de population, A d'autres pays en ddvelop-
pement. Cette recherche est n6e de la conscience accrue qu'ont les deux parties de la
valeur intrins~que de la cooperation Sud-Sud pour accroitre les chances d'un d6ve-
loppement durable dans les pays en d6veloppement.

2. Ceci 6tant, le Gouvernement de la R6publique f6d6rative du Br~sil et le
Fonds des Nations Unies pour les activit6s en matibre de population ont tous deux la
ferme conviction que les diverses modalit~s de coop6ration habituellement intitul6es
<< Coop6ration technique entre pays en d6veloppement >> (CTPD) rev~tent une impor-
tance cruciale et qu'en explorant plus syst6matiquement les domaines touchant t la
population et au d6veloppement oii les installations de formation et de recherche et
les comp~tences techniques pourraient se r6v6ler particuli~rement utiles, on s'achemi-
nerait plus rapidement vers la r~alisation de cet objectif, d'autant que nombre d'au-
tres pays d'Am~rique latine et d'Afrique sont de plus en plus d6sireux de s'associer au
Br6sil pour chercher une solution aux probl~mes non r6solus d'int6ret commun.

3. Dans cette optique, le Gouvernement de la Rpublique f6d6rative du Br6sil
et le Fonds des Nations Unies pour les activit6s en mati~re de population sont conve-
nus de signer un Accord de coop6ration technique d6finissant le cadre dans lequel
s'exerceront ces efforts conjoints.

Le Gouvernement de la R~publique f6d~rative du Br6sil, ci-apr~s d~nomm6 le
<Gouvernement>>, et le Fonds des Nations Unies pour les activit6s en mati~re de
population, ci-apr~s d6nomm6 le <FNUAP >, en vue d'arriver A un commun accord
sur la collaboration du Gouvernement avec le FNUAP dans le cadre de 'Accord de
cooperation technique, sont convenus des principes suivants:

Article premier

L'Accord de coop6ration technique d6finit les domaines de comp6tence tech-
nique et les installations de formation et de recherche touchant A la population et au
d6veloppement ofi l'appui des institutions et des fonctionnaires br6siliens peut se r6-
v~ler utile ainsi que les proc6dures r~gissant leurs prestations de services et leur acc~s.

I Entrd en vigueur le 7 janvier 1988 par la signature, conformment A 'article IV.
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Article II. FORMATION ET RECHERCHE

1. Le Gouvernement et le FNUAP se r~uniront tous les ans en septembre ou
octobre afin d'arr~ter, pour l'ann~e suivante, un programme d'activit~s de formation
et de recherche touchant aux questions de population et de dveloppement pour l'an-
n~e suivante auquel des repr(sentants d'autres pays pourront atre invites A prendre
part. Ce programme sera ult~rieurement diffus6 par le FNUAP aux pays susceptibles
de s'y int~resser, en les invitant A soumettre la candidature des participants 6ventuels
A ces activit~s.

2. La selection des participants sera faite par le Gouvernement apr~s consulta-
tion du FNUAP et, le cas 6ch~ant, des institutions sp~cialis~es pertinentes des Nations
Unies. Le FNUAP communiquera les noms des candidats au Gouvernement au
moins 90 jours A l'avance, et le Gouvernement informera le FNUAP de la selection
des candidats 45 jours au moins avant le debut de l'activit6 consid~r~e.

3. Le coot de ces activit~s sera support6 comme suit :
a) Le traitement du ou des participants restera a la charge de son pays;
b) Le Gouvernement paiera les d~penses renouvelables encourues dans le pays

(traitement, 6quipement, locaux A usage de bureaux et mat~riaux p~dagogiques)
qui sont lies k l'activit6 de formation ou de recherche considdrde;

c) Le FNUAP paiera les frais de voyage et l'indemnit6 de subsistance des partici-
pants, conform~ment aux r~gles 6tablies des Nations Unies, ainsi que les d6-
penses non renouvelables qui pourraient etre encourues dans le pays (voyages
d'dtudes dans le pays, temps suppl~mentaire d'ordinateur, etc.); les participants
recevront du bureau du FNUAP dans leur pays d'origine une avance sur l'indem-
nit6 de subsistance, conform~ment aux normes 6tablies de l'ONU. Ils recevront
le solde de cette indemnit6 lors de leur retour dans leur pays, sur presentation des
documents pertinents au bureau local du FNUAP.

Article III. COMPiTENCES TECHNIQUES

1. Le Gouvernement convient de fournir des experts techniques, ou des
consultants, sp6cialis6s dans les divers domaines touchant A la population et au d6ve-
loppement, au FNUAP pour les projets finances par lui.

2. Lorsqu'il regoit une demande d'un pays, le FNUAP l'6value et, le cas
6ch6ant, en recommande l'approbation. Le FNUAP fournit ensuite au Gouverne-
ment, 90 jours au moins avant le d6but de la mission, un mandat precis d6taillant le
travail h effectuer.

3. En retour, le Gouvernement soumet au FNUAP une liste de fonctionnaires
br6siliens qualifi6s et disponibles, ainsi que leur curriculum vitae, avec mention de
leur sp6cialisation et de leur exp6rience, 45 jours au moins avant le d6but de la mis-
sion.

4. La liste des consultants qualifi6s est soumise au pays demandant assistance
pour qu'il d6cide du consultant A affecter au projet.

5. Le cofit des prestations de consultants sera support6 comme suit
- Le Gouvernement accepte d'absorber le traitement normal du fonctionnaire;
- Le FNUAP accepte de payer les frais de voyage et d'indemnit6 de subsistance,

conform6ment aux r~gles 6tablies de I'ONU. Une avance A ces deux titres est
vers6e au consultant, au Br6sil, avant sa prise de fonctions. Le solde de l'indem-
nit6 de subsistance est pay6 lors du retour du consultant, sur pr6sentation des
documents pertinents, au bureau du FNUAP A Brasilia.
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6. Les fonctionnaires br~siliens entreprenant de telles missions regoivent des
papiers les accr6ditant du bureau du FNUAP A Brasilia.

7. Lorsque le FNUAP le juge n6cessaire, les consultants se rendent au sifge du
FNUAP 2 New York avant leur prise de fonctions, pour y etre inform6s du pro-
gramme et des proc6dures administratives du FNUAP ainsi que de tous autres 616-
ments pertinents.

8. Les consultants restent constamment en contact avec le repr~sentant du
FNUAP dans le pays de mission. Au cas oii le consultant devrait etre techniquement
supervis6 par une des institutions sp6cialis6es des Nations Unies collaborant avec le
FNUAP, il ou elle devra, en outre, maintenir les relations qui s'imposent avec cette
institution.

9. Une fois leur mission achev6e, les consultants pr6sentent un rapport final au
FNUAP sur leurs activit6s, ainsi que leurs conclusions et recommandations. A la de-
mande du FNUAP, les consultants se rendent au sifge du FNUAP ou de l'institution
sp6cialis6e, le cas 6ch~ant, pour r~pondre A toutes les questions qui leur seraient
posdes.

Article IV
Le pr6sent Accord entrera en vigueur h la date de sa signature et restera valable

jusqu'4 ce qu'une des Parties informe l'autre, avec un pr6avis de trois mois, qu'elle
d6sire le d6noncer. La d6nonciation de l'Accord ne portera pas atteinte aux projets
d6jh en cours, sauf accord contraire des Parties.

FAIT, au nom des Parties int6ress6es, par les soussign~s, A Brasilia, le 7 janvier
1988, en deux originaux, chacun en langues portugaise et anglaise, les deux textes fai-
sant 6galement foi.

Pour le Gouvernement Pour le Fonds des Nations Unies
de la R6publique f6d6rative pour les activit6s en matire de

du Br6sil : population :
[ROBERTO DE ABREU SODRf] [PETER KOENZ]
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AGREEMENT' ON CAB INTERNATIONAL

The Governments parties to this Agreement,
Desiring to promote the advancement of agriculture and allied sciences through

the provision of information, scientific and related services on a world-wide basis;
and

Wishing to reconstitute the organization known as the Commonwealth Agricul-
tural Bureaux, which was first established in 1928 and reconstituted in 1981;1

1 Came into force on 4 September 1987, the date on which at least 12 of the Governments listed in the schedule have
deposited their instruments of ratification or acceptance with the Government of the United Kingdom of Great Britain
and Northern Ireland, in accordance with article XVII (3):

Date of deposit
of the instrutment

of ratification
State or acceptance (A)

A ustralia ............................................................ 31 July 1986
Bangladesh .......................................................... 13 M ay 1987
Botswana ....................... .................................... 28 January 1987
C yprus .............................................................. 17 July 1987 A
F iji ................................................................. 3 June 1987
G uyana ............................................................. 18 D ecem ber 1986
M alaw i .............................................................. 6 M arch 1987
M alaysia ....................... .................................... 11 M arch 1987
New Zealand ......................................................... 4 Septem ber 1987

(With a declaration of non-application to the Cook Islands, Niue and
Tokelau.)

Sri Lanka ............................................................ 27 February 1987
Trinidad and Tobago .................................................. 23 June 1987
United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland ..................... 14 May 1987

(With declaration of territorial application in respect of Anguilla, Hong Kong
and Montserrat.)

In addition, by a notification dated 3 August 1987, the Government of the United Kingdom of Great Britain and
Northern Ireland has declared, in accordance with article XVIi(5), that the Agreement would also apply to Bermuda, the
Falkland Islands and St. Helena.

Subsequently, the Agreement came into force for the following Governments on the date of the deposit of their
instruments of ratification or acceptance, in accordance with article XVII (3):

RATIFICATIONS and ACCEPTANCE (A)
Instruments deposited with the Government of the United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland on:

10 November 1987
SOLOMON ISLANDS

(With effect from 10 November 1987.)
13 November 1987

KENYA

(With effect from 13 November 1987.)
27 November 1987 A

ZIMBABWE
(With effect from 27 November 1987.)

2 The activities of the Commonwealth Agricultural Bureaux (or CAB), which, until 1948, were known as the Im-
perial Agricultural Bureaux, were first undertaken on the basis of a Scheme adopted by the Imperial Agricultural Research
Conference in 1928. Over the years, the volume and complexity of the operations of CAB increased, and it became
necessary to review their constitutional framework and operational arrangements. In 1981 a Memorandum of Under-
standing was drawn up which gave CAB formal status as an international organization. This Memorandum, which is
referred to in Article XVI of the 1986 Agreement, was not considered by the members of CAB to be a formal agreement
binding in international law. The aforementioned Article XVI simply makes clear that the Memorandum has now been
replaced by the 1986 Agreement. (Information provided by the Government of the United Kingdom of Great Britain and
Northern Ireland.)
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Have agreed as follows:

Article I. ESTABLISHMENT

The Commonwealth Agricultural Bureaux is hereby reconstituted under the
name CAB International (hereinafter referred to as "the Organization").

Article IL PURPOSE AND FUNCTIONS

(1) The purpose of the Organization shall be to provide information, scientific
and related services in agriculture and allied sciences on a world-wide basis.

(2) Without prejudice to the generality of paragraph (1) of this Article, the
Organization shall have the following functions:
(a) To collect and collate information and to disseminate it through journals and

other media;
(b) To provide identification, taxonomic and biological control services;
(c) To facilitate the exchange of ideas and information between research workers

in agriculture and related disciplines;
(d) To undertake training activities;
(e) To co-operate with other international organizations, as well as other inter-

national and national entities whether public or private, in the provision of its
services; and

(J) To undertake such other activities and provide such other services as may ad-
vance its purpose.

Article III. MEMBERSHIP

The members of the Organization shall consist of:
(a) The Governments listed in the Schedule hereto which have signed and rati-

fied or accepted this Agreement, or the Governments in respect of which a notifica-
tion has been deposited, as provided in Article XVII of this Agreement; and

(b) Other governments, which:
(i) Have been admitted to membership, on such terms and conditions as the Or-

ganization may determine, by the affirmative vote of at least two-thirds of the
member governments taken at a Review Conference, at a meeting of the Execu-
tive Council or by a postal vote of the member governments; and

(ii) Have acceded to this Agreement as provided in Article XVII of this Agreement.

Article IV. LEGAL STATUS, PRIVILEGES AND IMMUNITIES

(1) The Organization shall have legal personality and, in particular, shall have
the capacity:
(a) To contract;
(b) To acquire, and dispose of, immovable and movable property; and
(c) To institute legal proceedings.

(2) The Organization shall enjoy in the territory of each member government
such privileges and immunities as may be necessary to enable the Organization to ful-
fil its purpose and carry out the functions entrusted to it. The specific privileges and
immunities referred to in this paragraph shall be defined in separate agreements to be
entered into between the Organization and member governments when the prospect

Vol. 1490,1-25571



58 United Nations - Treaty Series . Nations Unies - Recueil des Traitis 1988

of activities of the Organization in the territory of such member governments makes
such agreements appropriate.

Article V. FACILITATION MEASURES

Each member government shall take appropriate measures to facilitate the
movement of specimens, equipment, materials, publications and other items by the
Organization in the performance of its functions.

Article VI. STRUCTURE

The Organization shall comprise:
(a) The Review Conference;
(b) The Executive Council; and
(c) The Directorate, including the institutes and bureaux.

Article VIL REVIEW CONFERENCE

(1) The Review Conference shall be responsible for reviewing the work and
determining the general policies of the Organization.

(2) The Review Conference shall be composed of representatives from each
member government.

(3) The Review Conference shall be convened:
(a) In accordance with a resolution of the preceding Review Conference;
(b) In every fifth year, by six months' notice to member governments from the

Director General; or
(c) When two-thirds of the members of the Executive Council request a meeting of

the Review Conference, by three months' notice to member governments from
the Director General indicating the subjects to be discussed.

(4) The Review Conference shall establish its own rules of procedure.

Article VIII. EXECUTIVE COUNCIL

(1) The Executive Council shall be responsible for the direction of the general
operations of the Organization. In between meetings of the Review Conference, the
Executive Council shall monitor the implementation of the policies and decisions of
the Review Conference.

(2) Without prejudice to the generality of paragraph (1) of this Article, the
Executive Council shall have the following functions:
(a) To appoint the Director General of the Organization;
(b) To appoint, on the recommendation of the Director General, the Directors

within the Organization including those of the institutes and bureaux;
(c) To appoint, on the recommendation of the Director General, the external

auditors;
(d) To review and approve the annual accounts and budget of the Organization

prepared by the Director General;
(e) To authorize borrowings by the Organization and the securing of such borrow-

ings against the property of the Organization; and
U) To authorize the conclusion of agreements and arrangements with other inter-

national organizations.
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(3) Except as provided in Article III of this Agreement, the Executive Council
may delegate any of its functions and responsibilities to committees or to the Direc-
tor General. The Executive Council shall act through the Director General who shall
be responsible for the implementation of the policies and decisions of the Executive
Council.

(4) The Executive Council shall be composed of one representative from each
member government. The Executive Council shall elect from among its members a
Chairman who shall hold office for one year.

(5) The Executive Council shall meet at least once a year and at such other
times as it shall deem necessary. Any member of the Executive Council may request
the Chairman to convene a meeting which shall then be convened as soon as is rea-
sonably practicable. The Director General shall give members of the Executive
Council adequate notice of the meetings of the Executive Council and of the subjects
to be discussed.

(6) The Executive Council shall establish its own rules of procedure.

Article IX. DIRECTORATE

(1) The Director General shall be the chief executive of the Organization and
shall be responsible for the conduct of the general business of the Organization in ac-
cordance with the policies and decisions of the Review Conference and the Executive
Council.

(2) Without prejudice to the generality of paragraph (1) of this Article, the
Director General shall:
(a) Be responsible for the administration and the appointment of all staff of the

Organization subject to the provisions of Article VIII, paragraph (2)(b) of this
Agreement;

(b) Prepare the annual report of the Organization;
(c) Prepare the annual budget of the Organization, which shall be submitted to the

Executive Council for approval;
(d) Prepare the annual accounts of the Organization, which shall, after audit, be

submitted to the Executive Council for approval;
(e) Report to the Executive Council from time to time on the activities of the

Organization; and
(/ Represent the Organization in its dealings with third parties, and enter into such

agreements and arrangements on behalf of the Organization as the Executive
Council shall authorize.

Article X. DECISIONS

(1) The Review Conference and the Executive Council shall make every effort
to arrive at decisions by way of consensus.

(2) In the absence of consensus, decisions shall be made by a simple majority
of the member governments present and voting unless otherwise provided in this
Agreement or in rules of procedure. Where a rule of procedure specifies a qualified
majority for a decision, that rule may be amended only by a vote representing such a
majority.

(3) Each member government shall have one vote.
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Article XI. NATIONAL IMPLEMENTING AGENCIES

Each member government shall designate, by notification to the Director General,
the ministry, department or agency of such member government which shall be re-
sponsible for dealing with the Organization on matters arising under this Agreement.

Article XIL FINANCE

(1) The expenses of the Organization shall be met out of funds derived from:
(a) The contributions of member governments;
(b) The sale of publications and services;
(c) Gifts and endowments;
(d) Borrowings; and
(e) Income from other sources.

(2) The Review Conference shall, by an affirmative vote of at least two-thirds
of the member governments representing not less than fifty per cent of the then pre-
vailing financial contributions of member governments to the expenses of the Organ-
ization, recommend to the member governments the percentage levels of their contri-
butions to the expenses of the Organization.

(3) Except as the Executive Council may otherwise decide, a member govern-
ment which is in arrears for more than eighteen (18) months in the payment of its
contributions shall not be entitled to receive membership services until such time as
its contributions have been paid.

Article XIII. WITHDRAWAL

(1) Any member government may withdraw from the Organization at any
time by delivering a notice in writing to the Government of the United Kingdom of
Great Britain and Northern Ireland (hereinafter referred to as "the Depositary"),
which shall immediately inform the member governments and the Director General
of such notice.

(2) Withdrawal by a member government shall become effective twelve (12)
months after the date on which the notice has been received by the Depositary or on
the expiration of such longer period as may be specified in the notice.

Article XIV. DISSOLUTION OF ORGANIZATION

(1) The Organization may terminate its operations by a resolution of the Re-
view Conference approved by a vote of at least two-thirds of the member govern-
ments representing not less than fifty per cent of the then prevailing financial contri-
butions of member governments to the expenses of the Organization.

(2) In the event of dissolution, the Executive Council shall appoint a liquidator.
The assets of the Organization shall be distributed among, and the liabilities of the
Organization including any liabilities to the Organization's staff superannuation
schemes shall be met by, the member governments in such proportions as shall reflect
their total financial contributions to the expenses and assets of the Organization.

Article XV. AMENDMENTS

(1) Any member government may propose amendments to this Agreement for
consideration by the Review Conference. An amendment may be adopted by a reso-
lution of the Review Conference approved by a vote of at least two-thirds of the
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member governments representing not less than fifty per cent of the then prevailing
financial contributions of member governments to the expenses of the Organization.

(2) The Depositary shall circulate to the member governments for their accep-
tance each amendment adopted by the Review Conference. An amendment shall
enter into force for the member governments accepting the amendment on the date
on which two-thirds of the member governments have deposited their instruments of
acceptance with the Depositary. The Depositary shall inform all member govern-
ments of the entry into force of an amendment.

Article XVI. MEMORANDUM ON THE COMMONWEALTH AGRICULTURAL BUREAUX

Upon the entry into force of this Agreement, the Memorandum on the Com-
monwealth Agricultural Bureaux which came into effect on 1 April 1981' shall cease
to have effect.

Article XVIL FINAL PROVISIONS
(1) The original of this Agreement shall be held by the Depositary in London

and remain open for signature by the Governments listed in the Schedule thereto.
(2) This Agreement shall be subject to ratification or acceptance by the signa-

tories. Instruments of ratification and acceptance shall be deposited with the Deposi-
tary.

(3) This Agreement shall enter into force on the date on which at least twelve
(12) of the Governments listed in the Schedule hereto have deposited their instru-
ments of ratification or acceptance with the Depositary. For a Government listed in
the Schedule hereto which signs and ratifies or accepts this Agreement subsequent to
its entry into force, this Agreement shall enter into force on the date on which it de-
posits its instrument of ratification or acceptance with the Depositary.

(4) This Agreement shall also be open for accession by any governments which
have been admitted to membership in accordance with the provisions of Article III,
paragraph (b) of this Agreement. For any such government, this Agreement shall
enter into force on the date on which it deposits its instrument of accession with the
Depositary.

(5) Any government may, when depositing its instrument of ratification, ac-
ceptance or accession or at any later date, by notification to the Depositary declare
that this Agreement shall also apply to any self-governing States which are in free as-
sociation with it or to any territories for whose international relations it is responsible
and whose governments have informed that government that they wish to participate
in this Agreement. The governments of such self-governing States or such territories
in respect of which a notification is made shall be members of the Organization,
either individually or collectively as specified in the notification. For governments of
any such self-governing States or such territories in respect of which such a notifica-
tion is made after the entry into force of this Agreement, the Agreement shall enter
into force on the date when that notification is received by the Depositary.

(6) The Depositary shall inform the Governments listed in the Schedule hereto
and any other governments which accede to this Agreement of each signature, ratifi-
cation, acceptance, accession and notification and of the entry into force of this
Agreement.

See note 2 on p. 56 of this volume.
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IN WITNESS WHEREOF the undersigned representatives, being duly authorized
thereto by their respective Governments, have signed this Agreement.

DONE at London, this 8th day of July 1986 in a single original, which shall be
deposited in the archives of the Government of the United Kingdom of Great Britain
and Northern Ireland which shall transmit certified copies thereof to all the signatory
and acceding Governments and to CAB International.

SCHEDULE

Governments of:
Australia
People's Republic of Bangladesh
Republic of Botswana
Brunei Darussalam
Canada
Republic of Cyprus
Fiji
Republic of Ghana
Co-operative Republic of Guyana
Republic of India
Jamaica
Republic of Kenya
Malawi
Malaysia
Mauritius
New Zealand
Federal Republic of Nigeria
Independent State of Papua New Guinea
Republic of Sierra Leone
Solomon Islands
Democratic Socialist Republic of Sri Lanka
United Republic of Tanzania
Commonwealth of the Bahamas
Republic of The Gambia
Republic of Trinidad and Tobago
Republic of Uganda
United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland
Republic of Zambia
Zimbabwe
Dependent Territories of the United Kingdom
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For the Government of Australia:

A. R. PARSONS

For the Government of the People's Republic of Bangladesh:

MIR SHAWKAT ALI

12 March 1987

For the Government of the Republic of Botswana:

G. U. S. MATLHABAPHIRI

25 November 1986

For the Government of Brunei Darussalam:

For the Government of Canada:

For the Government of the Republic of Cyprus:

T. PANAYIDES

17 July 1987

For the Government of Fiji:

S. W. KEPA

1 April 1987

For the Government of the Republic of Ghana:

JOSEPH ABBEY

14 September 1987

For the Government of the Co-operative Republic of Guyana:

C. J. E. BARKER

For the Government of the Republic of India:

For the Government of Jamaica:
H. S. WALKER

11 September 1987

For the Government of the Republic of Kenya:

S. KoSGEI

16 June 1987
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For the Government of Malawi:

C. M. MKONA
4 December 1986

For the Government of Malaysia:
DATUK JAMALUDDIN A. BAKAR

For the Government of Mauritius:

G. NATH

For the Government of New Zealand:
BRYCE HARLAND

For the Government of the Federal Republic of Nigeria:

G. DOVE-EDWIN
24 July 1986

For the Government of the Independent State of Papua New Guinea:
I. F. TARUA

For the Government of the Republic of Sierra Leone:

V. E. SUMNER

For the Government of the Solomon Islands:

YOUNG

For the Government of the Democratic Socialist Republic of Sri Lanka:

CHANDRA MONERAWALA

21 October 1986

For the Government of the United Republic of Tanzania:

A. B. NYAKYI

17 February 1987

For the Government of the Commonwealth of the Bahamas:

For the Government of the Republic of The Gambia:

For the Government of the Republic of Trinidad and Tobago:

BASIL A. INCE

28 May 1987
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For the Government of the Republic of Uganda:

For the Government of the United Kingdom of Great Britain
and Northern Ireland:

YOUNG

BELSTEAD

For the Government of the Republic of Zambia:

For the Government of Zimbabwe:

Dr. MUCHEMWA MUREERWA
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

ACCORD' CONCERNANT CAB INTERNATIONAL

Les Gouvernements parties au present Accord,
D6sireux de promouvoir les progr~s de ragriculture et des sciences qui s'y rat-

tachent par la fourniture d'informations, de services scientifiques et connexes A
l'Hchelle mondiale; et

D6sireux de reconstituer l'organisation connue sous le nom d'< Offices agricoles
du Commonwealth>>, cr66e en 1928 et reconstitu6e en 19812;

1 Entr6 en vigueur le 4 septembre 1987, date A laquelle au moins 12 des Gouvernements dnum~r6s A I'annexe ont
d6pos6 leurs instruments de ratification ou d'acceptation auprts du Gouvernement du Royaume-Uni de Grande-Bretagne
et d'Irlande du Nord, conform&ment au paragraphe 3 de I'article XVII

Date du dp6t
de I'instrument
de ratification

Etat ou d'acceptation (A)

A ustralie ............................................................. 31 juillet 1986
Bangladesh ........................................................... 13 m ai 1987
Botswana ............................................................ 28 janvier 1987
C hypre .............................................................. 17 juillet 1987 A
F idji ................................................................. 3 juin 1987
G uyana .............................................................. 18 d&cem bre 1986
M alaw i .............................................................. 6 m ars 1987
M alaisie .............................................................. 11 m ars 1987
Nouvelle-Zdlande ..................................................... 4 septembre 1987

(Avec d~claration de non-application aux iles Cook, A Niou6 et A Tokdlaou.)
Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord ..................... 14 mai 1987

(Avec d~claration d'application territoriale A I'gard d'Anguilla, de Hong-Kong
et de Montserrat.)

Sri Lanka ............................................................ 27 f vrier 1987
Trinitd-et-Tobago ..................................................... 23 juin 1987

De plus, par une notification en date du 3 aoflt 1987, le Gouvernement du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et
d'Irlande du Nord a d~clar6, conform~ment au paragraphe 5 de l'article XVII, que l'Accord s'appliquerait 6galement
l'gard des Bermudes, des lies Falkland et de Sainte-Hdl~ne.

Par la suite, l'Accord est entrd en vigueur pour les Gouvernements suivants A la date du d~pot de leurs instruments de
ratification ou d'acceptation, conformment au paragraphe 3 de l'article XVII

RATIFICATIONS et ACCEPTATION (A)
Instruments ddposes aupr&s du Gouvernement du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord le:

10 novembre 1987
ILES SALOMON

(Avec effet au 10 novembre 1987.)
13 novembre 1987

KENYA

(Avec effet au 13 novembre 1987.)
27 novembre 1987 A

ZIMBABWE
(Avec effet au 27 novembre 1987.)

2 Les activit~s des Offices agricoles du Commonwealth (ou CAB), connus jusqu'en 1948 sous le nom d'Oftices agri-
coles imp~riaux, ont dtd A l'origine lanc6es comme suite t un plan adoptd A la Conference impdriale de recherche agricole
en 1928. Au fil des annbes, le volume et la complexitd des operations du CAB n'ayant cessd de croitre, il a fallu revoir sa
structure constitutionnelle et les arrangements pris pour la conduite de ses activit~s. En 1981, il a &6 dtabli un M~mo-
randum d'accord qui donnait au CAB un statut officiel d'organisation intemationale. Ce Memorandum, qui est visd 8 l'ar-
ticle XVI de I'Accord de 1986, n'a pas dtd considdrd par les membres du CAB comme un accord en bonne et due forme
ayant force obligatoire en droit international. L'article XVI susmentionn pr6cise simplement que ce Memorandum a
ddsormais &6 remplacd par I'Accord de 1986. (Information fournie par le Gouvernement du Royaume-Uni de Grande-
Bretagne et d'Irlande du Nord.)
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Sont convenus de ce qui suit :

Article L ETABLISSEMENT

L'organisation d6nomm6e <les Offices agricoles du Commonwealth>> est recons-
titu6e par la prdsente sous le titre CAB International (ci-apr~s d~nomm6e ol'Organi-
sation>>).

Article II. BUTS ET FONCTIONS

1) L'Organisation a pour but de fournir des informations, ainsi que des ser-
vices scientifiques et connexes, dans le domaine de l'agriculture et des sciences qui s'y
rattachent l'chelle mondiale.

2) Sans prejudice des dispositions g~n~rales du paragraphe 1 du present article,
l'Organisation aura pour fonctions :
a) De recueillir et de regrouper des informations et de les diffuser par l'interm6-

diaire de journaux et autres m6dias;
b) De fournir des services d'identification, de taxonomie et de contr6le biologique;
c) De faciliter les 6changes d'id6es et d'informations entre chercheurs travaillant

dans le domaine de l'agriculture et des disciplines connexes;
d) D'entreprendre des activit6s de formation;
e) De coop~rer avec d'autres organisations internationales, ainsi qu'avec d'autres

organismes, internationaux et nationaux, publics ou priv6s, pour la fourniture
de ces services; et

]) D'entreprendre toute activit6 et de fournir tous autres services pouvant concou-
rir t la r6alisation de ce but.

Article IlL COMPOSITION

Les membres de l'Organisation comprennent :
a) Les Gouvernements 6numfr6s dans l'annexe, qui ont sign6 et ratifi ou ac-

cept6 le pr6sent Accord, et les gouvernements au nom desquels une notification a 6
d6pos6e comme pr6vu A l'article XVII du pr6sent Accord; et

b) D'autres Gouvernements, qui :
i) Ont 6t6 admis A faire partie de l'Organisation, aux termes et conditions que celle-

ci peut arrter, par un vote affirmatif des deux tiers au moins des gouvernements
membres, 6mis A une Conf6rence g6n~rale, A une r6union du Conseil ex6cutif,
ou au moyen d'un vote par correspondance des gouvernements membres;

ii) Ont acc6d6 au pr6sent Accord comme pr6vu en son article XVII.

Article IV. STATUT JURIDIQUE, PRIVILEGES ET IMMUNITES

1) L'Organisation a la personnalit6 juridique et, notamment, la capacit6:
a) De contracter;
b) D'acqu6rir et d'ali~ner des biens meubles et immeubles; et
c) D'intenter des actions en justice.

2) L'Organisation jouit sur le territoire de chaque gouvernement membre des
privileges et immunit6s qui peuvent lui etre n6cessaires pour atteindre ses buts et s'ac-
quitter des fonctions qui lui ont W d6volues. Le detail des privileges et immunit6s
vis6s au pr6sent paragraphe sera d6fini dans des accords distincts, conclure entre
l'Organisation et les gouvernements membres lorsque la perspective d'activit6s de
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l'Organisation sur le territoire desdits gouvernements en rendra la conclusion appro-
pri6e.

Article V. OCTROI DES FACILITES NtCESSAIRES A L'ORGANISATION

Chaque gouvernement membre prend des mesures appropri6es pour faciliter les
mouvements de sp6cimens, d'6quipements, de mat6riaux, de publications et autres
objets par l'Organisation dans l'exercice de ses fonctions.

Article VI. STRUCTURE

L'Organisation comprend:
a) La Conf6rence g~n~rale;
b) Le Conseil ex6cutif; et
c) La Direction, y compris les instituts et offices.

Article VII. CONFtRENCE GENERALE

1) La Conf6rence g6n6rale a pour mission de revoir les travaux de l'Organisa-
tion et d'en d6finir les orientations g6n~rales.

2) La Conf6rence g6n~rale est compos~e de repr6sentants de chaque gouverne-
ment membre.

3) La Conf6rence g6n6rale est r6unie
a) Conform~ment A une r6solution de la Conf6rence g6n~rale pr6c6dente;
b) Tous les cinq ans, moyennant un pr6avis de six mois adress6 aux gouvernements

membres par le Directeur g6n~ral; ou
c) Lorsque les deux tiers des membres du Conseil ex6cutif en demandent la convo-

cation, sur pr6avis de trois mois adress6 aux gouvernements membres par le
Directeur g6n6ral et indiquant les sujets qui seront examin6s.
4) La Conf6rence g6n6rale arrate son propre r~glement int6rieur.

Article VIII. CONSEIL EXECUTIF

1) Le Conseil ex6cutif est charg6 de la direction des op6rations g6n~rales de
l'Organisation. Dans l'intervalle entre les r6unions de la Conf6rence, le Conseil ex6-
cutif contr6le la mise en oeuvre des directives et des decisions de cette derni~re.

2) Sans prejudice des dispositions g6n~rales du paragraphe 1 du pr6sent article,
le Conseil ex6cutif a pour fonctions :
a) De nommer le Directeur g6n~ral de l'Organisation;
b) De nommer, sur recommandation des directeurs g~n6raux, les directeurs travail-

lant au sein de l'Organisation, y compris ceux des instituts et des bureaux;
c) De nommer, sur recommandation du Directeur g~n6ral, les commissaires aux

comptes;
d) D'examiner et d'approuver les comptes annuels et le budget de l'Organisation

pr~par6 par le Directeur g6n6ral;
e) D'autoriser les emprunts contract6s par l'Organisation et la constitution en

garantie des biens de rOrganisation;
J) D'autoriser la conclusion d'accords et d'arrangements avec d'autres organisa-

tions internationales.
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3) Sous reserve des dispositions de l'article III du present Accord, le Conseil
ex6cutif peut d616guer n'importe laquelle de ses fonctions et responsabilit6s A des
commissions ou au Directeur g~ngral. Le Conseil ex6cutif agit par l'intermgdiaire du
Directeur ggn6ral qui est responsable de la mise en oeuvre de ses directives et de ses
d6cisions.

4) Le Conseil ex6cutif se compose d'un repr6sentant de chaque gouvernement
membre. I1 6lit parmi ses membres un pr6sident pour une dur6e d'un an.

5) Le Conseil exgcutif se r6unit au moins une fois par an et h tout autre mo-
ment qu'il juge ngcessaire. Tout membre du Conseil exgcutif peut demander au Pr6si-
dent de convoquer une r6union, qui se tiendra ds que possible. Le Directeur ggn6ral
avise en temps utile le Conseil ex6cutif de la tenue des r6unions ainsi que des sujets
qui y seront dgbattus.

6) Le Conseil ex6cutif arrte son propre r~glement intgrieur.

Article IX. DIRECTION

1) Le Directeur g6n6ral est le chef de l'Organisation et il est responsable de la
conduite des affaires de cette derni~re, conform~ment aux directives et aux d6cisions
de la Conference g6n6rale et du Conseil ex6cutif.

2) Sans prejudice des dispositions g6n6rales du paragraphe 1 du pr6sent article,
le Directeur g~n~ral :
a) Est responsable de l'administration et de la nomination de tout le personnel de

'Organisation, sous r6serve des dispositions de l'alin6a b du paragraphe 2 de l'ar-
ticle VIII du pr6sent Accord;

b) Pr6pare le rapport annuel de l'Organisation;
c) Etablit le budget annuel de l'Organisation, qui est soumis A l'approbation du

Conseil ex6cutif;
d) Prepare les comptes annuels de l'Organisation qui, apr~s v6rification, sont

soumis h l'approbation du Conseil ex6cutif;
e) Fait de temps /t autre rapport au Conseil ex6cutif sur les activit6s de l'Organisa-

tion; et
f) Repr6sente l'Organisation dans ses relations avec les tiers et conclut, pour le

compte de cette derni~re, tous accords et arrangements autoris6s par le Conseil
ex6cutif.

Article X. D.cIsIONs

1) La Conf6rence g6n6rale et le Conseil ex6cutif font tout leur possible pour
parvenir A des d6cisions par consensus.

2) En l'absence de consensus, les d6cisions sont prises h la majorit6 simple des
voix des gouvernements membres pr6sents et votants, sauf disposition contraire du
present Accord ou du R~glement int6rieur. Lorsqu'une disposition du R~glement
pr6voit une majorit6 qualifi6e pour une d6cision, elle ne peut tre amend6e que par un
vote constituant une telle majorit6.

3) Chaque gouvernement membre a une voix.

Article XL ORGANISMES NATIONAUX D'EXECUTION

Chaque gouvernement membre d6signe, par voie de notification au Directeur
g~n~ral, le minist~re, d~partement ou organisme charg6 de traiter pour son compte
avec l'Organisation, des questions d6coulant du present Accord.
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Article XII. FINANCES

1) Les d6penses de l'Organisation sont couvertes par des fonds provenant:
a) Des contributions des gouvernements membres;
b) De la vente de publications et de services;
c) De dons et de donations;
d) D'emprunts; et
e) De revenus d'autres sources.

2) La Conference g6n6rale recommande aux gouvernements membres le mon-
tant, exprim6 en pourcentage, de leur contribution aux d6penses de 'Organisation
par un vote affirmatif comprenant les deux tiers au moins des gouvernements mem-
bres repr6sentant 50 p. 100 au moins des contributions financi~res les plus fortes
faites par des gouvernements membres aux d6penses de l'Organisation.

3) Sauf d6cision A effet contraire du Conseil ex6cutif, un gouvernement mem-
bre qui est en retard pendant plus de dix-huit (18) mois du paiement de ses contribu-
tions n'a pas droit aux services des services fournis aux membres jusqu'A ce que ces
contributions aient W acquitt6es.

Article XIII. RETRAITS

1) Tout gouvernement membre peut se retirer de l'Organisation A tout moment,
en notifiant sa d6cision par 6crit au Gouvernement du Royaume-Uni de Grande-
Bretagne et d'Irlande (ci-apr~s d6nommd le oD6positaire ), lequel informe imm6dia-
tement les gouvernements membres et le Directeur g~n6ral de la notification ainsi
reque.

2) Le retrait d'un gouvernement membre prend effet douze (12) mois apr~s la
date A laquelle la notification a W revue par le Dpositaire ou b l'expiration de toute
p6riode sp6cifi6e dans cette derni~re.

Article XIV. DISSOLUTION DE L'ORGANISATION

1) L'Organisation peut cesser ses operations par une r6solution de la Conf&
rence gn6rale adopt6e par les deux tiers au moins des gouvernements membres re-
pr6sentant 50 p. 100 des contributions financi~res les plus fortes aux d6penses de l'Or-
ganisation.

2) En cas de dissolution, le Conseil ex6cutif nomme un liquidateur. Les avoirs
de 'Organisation sont r6partis entre des gouvernements membres au prorata de leur
contribution financi~re totale aux d~penses et A l'actif de l'Organisation; les dettes de
l'Organisation, y compris celles noes le cas 6ch~ant des regimes de pension du person-
nel, sont couvertes de la m~me mani~re.

Article XV. AMENDEMENTS

1) Tout gouvernement membre peut proposer des amendements au pr6sent
Accord a l'examen de la Conf6rence g~ndrale. Un amendement peut atre adopt6 par
une r6solution de la Conf6rence g6n~rale, adopt6e par les deux tiers au moins des
gouvernements membres repr6sentant 50 p. 100 au moins des contributions finan-
ci~res les plus fortes aux d6penses de l'Organisation A la date consid6r6e.

2) Le D6positaire communique aux gouvernements membres pour acceptation
chaque amendement adoptd par la Conf6rence g6n6rale. Un amendement entre en
vigueur pour les gouvernements membres qui 'acceptent A la date . laquelle les deux
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tiers des gouvernements membres ont d~pos6 leur instrument d'acceptation aupr~s du
D~positaire. Le D6positaire informe tous les gouvernements membres de l'entr6e en
vigueur d'un amendement.

Article XVI. MtMORANDUM RELATIF AUX OFFICES
AGRICOLES DU COMMONWEALTH

Lors de l'entr6e en vigueur du pr6sent Accord, le M6morandum relatif aux
Offices agricoles du Commonwealth en application depuis le 1er avril 1981', cessera
de produire ses effets.

Article XVII. CLAUSES FINALES

1) L'original du pr6sent Accord est conserv6 par le D6positaire A Londres et
reste ouvert A la signature des Gouvernements 6num6r6s A l'annexe.

2) Le pr6sent Accord est sujet A ratification ou acceptation par les signataires.
Les instruments de ratification et d'acceptation seront d6pos6s aupr~s du D6positaire.

3) Le pr6sent Accord entrera en vigueur A la date A laquelle douze (12) au
moins des gouvernements figurant A l'annexe auront d~posd leurs instruments de rati-
fication et d'acceptation aupr~s du D6positaire. Le pr6sent Accord entrera en vigueur
A l'6gard des gouvernements 6num6r6s A l'annexe qui signent et ratifient ou acceptent
le pr6sent Accord apr~s son entr6e en vigueur A la date A laquelle ils d6posent leur ins-
trument de ratification ou d'acceptation aupr~s du D6positaire.

4) Le pr6sent Accord sera 6galement ouvert A l'accession par tout gouverne-
ment qui aura W admis A y adh6rer conform6ment aux dispositions du paragraphe b
de l'article III. Pour ces gouvernements, l'Accord entrera en vigueur d~s la date du
d~p~t de l'instrument d'accession aupr~s du Ddpositaire.

5) Tout gouvernement peut, lors du d~pbt de l'instrument de ratification, d'ac-
ceptation et d'accession, ou h toute date ult6rieure, declarer, par voie de notification
au D6positaire, que le pr6sent Accord s'appliquera 6galement A tout Etat autonome,
A tout Etat en libre association avec lui et A tout territoire dont il assume les relations
internationales et dont le gouvernement l'a inform6 qu'il souhaite participer A l'Ac-
cord. Pour les gouvernements des Etats autonomes ou des territoires au sujet des-
quels une telle notification a W faite, A titre individuel ou collectif selon le cas, aux
membres de l'Organisation apr~s l'entr6e en vigueur du pr6sent Accord, ce dernier
produira ses effets A la date A laquelle la notification est reque par le D~positaire.

6) Le D6positaire informera les gouvernements 6num~r6s A l'annexe et tous
autres gouvernements qui auront acc6d6 au pr6sent Accord de chaque signature, rati-
fication, acceptation, accession et notification et de 1'entr6e en vigueur du pr6sent
Accord.

EN FOI DE QUOI, les repr6sentants soussign6s, d0ment autoris6s A cet effet par
leurs Gouvernements respectifs, ont sign6 le pr6sent Accord.

FAIT A Londres, le 8 juillet 1986, en un seul original, qui sera d6pos6 dans les
archives du Gouvernement du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du
Nord, lequel communiquera des copies certifi6es conforme A tous les Gouvernements
signataires et acc6dant A l'Accord et A CAB International.

I Voir note 2 2 la page 66 du present volume.
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ANNEXE

Les Gouvernements des pays suivants:
Australie
R6publique populaire du Bangladesh
R~publique du Botswana
Brun6i Darussalam
Canada
Rdpublique de Chypre
Fidji
R6publique du Ghana
R~publique coop6rative de Guyane
R6publique de l'Inde
Jamalque
R~publique du Kenya
Malawi
Malaisie
Maurice
Nouvelle-Z1ande
R6publique f6d6rale du Nigeria
Etat ind~pendant de Papouasie-Nouvelle-Guin~e
R6publique de Sierra-Leone
Iles Salomon
R6publique d6mocratique socialiste du Sri-Lanka
R~publique-Unie de Tanzanie
Commonwealth des Bahamas
R~publique de Gambie
Rpublique de Trinit6-et-Tobago
R~publique d'Ouganda
Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord
R~publique de Zambie
Zimbabwe
Territoires d~pendants du Royaume-Uni.

Pour le Gouvernement d'Australie :

A. R. PARSONS

Pour le Gouvernement de la Rgpublique populaire du Bangladesh:

MIR SHAWKAT ALl

12 mars 1987

Pour le Gouvernement de la R6publique du Botswana:
G. U. S. MATLHABAPHIRI

25 novembre 1986

Pour le Gouvernement de Brun6i Darussalam

Pour le Gouvernement du Canada
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Pour le Gouvernement de la R~publique de Chypre:
T. PANAYIDES

17 juillet 1987

Pour le Gouvernement de Fidji :

S. W. KEPA
Ier avril 1987

Pour le Gouvernement de la R6publique du Ghana:
JOSEPH ABBEY

14 septembre 1987

Pour le Gouvernement de la R~publique coopdrative de Guyane:
C. J. E. BARKER

Pour le Gouvernement de la R6publique de l'Inde:

Pour le Gouvernement de la Jamaique :

H. S. WALKER
11 septembre 1987

Pour le Gouvernement de la R~publique du Kenya

S. KoSGEI
16 juin 1987

Pour le Gouvernement du Malawi:
C. M. MKONA
4 d6cembre 1986

Pour le Gouvernement de la Malaisie :
DATUK JAMALUDDIN A. BAKAR

Pour le Gouvernement de Maurice :

G. NATH

Pour le Gouvernement de la Nouvelle-ZU1ande:

BRYCE HARLAND

Pour le Gouvernement de la R6publique f6d6rale du Nigeria:

G. DOVE-EDWIN

24 juillet 1986
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Pour le Gouvernement de l'Etat ind~pendant
de Papouasie-Nouvelle-Guin6e:

I. F. TARUA

Pour le Gouvernement de la R6publique de Sierra-Leone:
V. E. SUMNER

Pour le Gouvernement des Iles Salomon:

YOUNG

Pour le Gouvernement de la R~publique socialiste d~mocratique
du Sri Lanka :

CHANDRA MONERAWALA

21 octobre 1986

Pour le Gouvernement de la R6publique-Unie de Tanzanie:
A. B. NYAKYI

17 f6vrier 1987

Pour le Gouvernement du Commonwealth des Bahamas:

Pour le Gouvernement de la R6publique de Gambie :

Pour le Gouvernement de la R6publique de Trinit6-et-Tobago
BASIL A. INCE

28 mai 1987

Pour le Gouvernement de la R6publique de l'Ouganda:

Pour le Gouvernement du Royaume-Uni de Grande-Bretagne
et d'Irlande du Nord :

YOUNG

BELSTEAD

Pour le Gouvernement de la R~publique de Zambie:

Pour le Gouvernement du Zimbabwe :
MUCHEMWA MUREERWA
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AUSTRIA
and

UNION OF SOVIET SOCIALIST REPUBLICS

Agreement concerning co-operation in the field of tourism.
Signed at Vienna on 9 July 1987

Authentic texts: German and Russian.

Registered by A ustria on 13 January 1988.

AUTRICHE
et

UNION DES
REPUBLIQUES SOCIALISTES

SOVIITIQUES

Accord de cooperation en matiere de tourisme. Sign6 h
Vienne le 9 juillet 1987

Textes authentiques : allemand et russe.
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[GERMAN TEXT- TEXTE ALLEMAND]

ABKOMMEN UBER DIE ZUSAMMENARBEIT AUF DEM GEBIETE
DES FREMDENVERKEHRS ZWISCHEN DER OSTERREICHI-
SCHEN BUNDESREGIERUNG UND DER REGIERUNG DER
UNION DER SOZIALISTISCHEN SOWJETREPUBLIKEN

Die Osterreichische Bundesregierung und die Regierung der Union der Sozia-
listischen Sowjetrepubliken

geleitet von dem Wunsche, die Beziehungen zwischen der Republik Osterreich
und der Union der Sozialistischen Sowjetrepubliken zu erweitern und zu vertiefen,

iberzeugt davon, daB der Fremdenverkehr zu einer vollstindigeren Kenntnis
des Lebens, der Kultur und der Geschichte anderer Lander, zu wachsendem Ver-
stdndnis zwischen den V61kern, zur Verbesserung der Kontakte und zur umfassen-
deren Freizeitgestaltung beitrdgt, wie dies in der am 1. August 1975 in Helsinki unter-
zeichneten Schluf3akte der Konferenz Ober Sicherheit und Zusammenarbeit in
Europa festgelegt ist,

eingedenk der Bedeutung, die die Entwicklung des Fremdenverkehrs bei der
weiteren Festigung der Beziehungen zwischen beiden Staaten spielen kann,

erffillt vom Wunsche, auf dem Gebiete des Fremdenverkehrs eine enge und
dauerhafte Zusammenarbeit zu frdern,

haben, auf der Grundlage des anlafflich der Konferenz der Vereinten Nationen
uber Zollformalitaten bei der voruibergehenden Einfuhr privater StraBenkraftfahr-
zeuge und im Reiseverkehr beschlossenen Abkommens uiber Zollerleichterungen im
Reiseverkehr, des Zusatzprotokolles zum Abkommen fiber Zollerleichterungen im
Reiseverkehr betreffend die Einfuhr von Werbeschriften und Werbematerial fur den
Fremdenverkehr und des Zollabkommens uiber die voribergehende Einfuhr privater
StraBenfahrzeuge, die am 4. Juni 1954 unterzeichnet wurden,

folgendes vereinbart:

Artikel 1. Die Vertragsparteien werden der Entwicklung und der Erweiterung
ihrer gegenseitigen Beziehungen auf dem Gebiete des Fremdenverkehrs einschlief3lich
dessen finanziellen Aspekten besondere Aufmerksamkeit widmen und sich um deren
Forderung bemihen. Zu diesem Zwecke werden sie die Zusammenarbeit zwischen
den offiziellen Fremdenverkehrsinstitutionen sowie Organisationen und Unterneh-
men des Fremdenverkehrs der Vertragsparteien f6rdern.

Artikel 2. Die Vertragsparteien werden Gruppen- und Einzelreisen von
Touristen aus ihrem Staatsgebiet in das Staatsgebiet der anderen Vertragspartei f6r-
dern. Zu diesem Zweck werden sie auch die notwendigen Visa und Reisedokumente
ausstellen.

Artikel 3. Die Vertragsparteien werden bestrebt sein, die Grenz- und anderen
Formalitaten ffir Reisen bsterreichischer Staatsbuirger nach der Union der Sozialisti-
schen Sowjetrepubliken und sowjetischer Staatsburger nach der Republik Osterreich
zu erleichtern und zu vereinfachen sowie alle sonstigen Hindernisse, die dem gegen-
seitigen Reiseverkehr ihrer Staatsbuirger im Wege stehen, zu beseitigen.
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Artikel 4. Die Vertragsparteien werden im Rahmen ihrer Moglichkeiten im
Interesse der touristischen Entwicklung entsprechende Maf3nahmen zur Forderung,
Erweiterung, Verbesserung und Koordinierung der gegenseitigen Verbindungen auf
allen Gebieten des Verkehrs ergreifen. Sie werden in diesem Sinne die Tatigkeit der
Reisebuiros aber auch der Personenbeforderungsunternehmen ihrer Staaten f6rdern
und unterstuitzen.

Artikel 5. Die Vertragsparteien werden die Fremdenverkehrswerbung, den
Austausch und die Verbreitung von Fremdenverkehrsinformationen und Publikatio-
nen, die Veranstaltung von Ausstellungen iber den Tourismus durch die andere Ver-
tragspartei f6rdern und unterstitzen. In diesem Zusammenhang werden sie einander
fiber die fir den Fremdenverkehr und die damit zusammenhangenden Tatigkeiten
jeweils geltenden Vorschriften informieren.

Sie werden auch alle entsprechenden Mallnahmen ergreifen, um den Touristen
gr Bere M6glichkeiten fOr die Anschaffung von Zeitungen ihres Landes in dem Auf-
enthaltsland einzuraumen.

Artikel 6. Die Vertragsparteien werden Besuche von Journalisten der H6r-
funk- und Fernsehanstalten und der Presse sowie von Fachleuten auf dem Gebiete
des Fremdenverkehrs zwecks Information der Offentlichkeit tiber die touristischen
Attraktionen des anderen Vertragsstaates unterstuitzen und fordern.

Artikel 7. Die Vertragsparteien werden den Informationsaustausch auf dem
Gebiet des Baues und der Ausstattung von Fremdenverkehrsbetrieben und -einrich-
tungen, der Ausbildung von Fachkraften fir den Fremdenverkehr und in allen ande-
ren Fragen, die den Fremdenverkehr betreffen, f6rdern.

Die Vertragsparteien werden nach M6glichkeit die Zusammenarbeit 6sterreichi-
scher und sowjetischer Unternehmen bei der Errichtung touristischer Anlagen auf
dem Staatsgebiet jeder der Vertragsparteien sowie der Lieferung von Ausstattung
hierfuir f6rdern.

Artikel 8. Die Vertragsparteien werden die Errichtung und den Betrieb von je
einer nichtkommerziellen Werbestelle ffir den Fremdenverkehr auf dem Hoheitsge-
biet des jeweils anderen Vertragsstaates erm6glichen und unterstuitzen. Fur die Tdtig-
keit dieser Werbestellen gelten in beiden Staaten die gieichen Bedingungen.

Artikel 9. Zahlungen, die im Zusammenhang mit dem Fremdenverkehr anfal-
len, erfolgen in Ubereinstimmung mit den Langfristigen Abkommen uber den Waren-
und Zahlungsverkehr zwischen der Republik Osterreich und der Union der Sozialisti-
schen Sowjetrepubliken vom 30. Mai 1975 in 6sterreichischen Schilling oder in jeder
frei konvertierbaren Wahrung.

Artikel 10. Die Vertragsparteien (die Regierung der Republik Osterreich, ver-
treten durch das Bundesministerium fir wirtschaftliche Angelegenheiten, und die
Regierung der Union der Sozialistischen Sowjetrepubliken, vertreten durch das
Staatskomitee der Union der Sozialistischen Sowjetrepubliken fir den Fremdenver-
kehr) werden eine Gemischte Kommission ffir den Fremdenverkehr bilden, die die
Anwendung und Durchfuihrung dieses Abkommens zu beobachten und jeweils geeig-
nete Maf3nahmen daffir vorzuschlagen sowie den Erfahrungsaustausch auf dem
Gebiete des Fremdenverkehrs zu pflegen hat. Die Kommission kann zu diesem Zweck
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auch Expertengruppen einsetzen. Diese Gemischte Kommission wird alle zwei Jahre
abwechselnd in der Republik Osterreich und in der Union der Sozialistischen Sowjet-
republiken, nach vorher hergestelltem Einvernehmen, zusammentreten. Uber das
Ergebnis der Sitzung der Kommission, insbesondere den Stand und die beabsichtigte
Weiterentwicklung des Reiseverkehrs sowie der Zusammenarbeit auf dem Gebiete
des Tourismus insgesamt, wird ein Protokoll errichtet.

Artikel 11. Dieses Abkommen tritt am ersten Tag des dritten Monats in Kraft,
der auf den Monat folgt, in dem die Unterzeichnung stattfand. Es wird fir unbe-
stimmte Zeit geschlossen.

Dieses Abkommen kann von jeder der Vertragsparteien schriftlich auf diploma-
tischem Wege gekiindigt werden und tritt sechs Monate nach Einlangen der Kiindi-
gung auBer Kraft.

GESCHEHEN zu Wien, am 9. Juli 1987, in zwei Urschriften, jeweils in deutscher
und russischer Sprache, wobei beide Texte gleichermaBen authentisch sind.

Fur die Osterreichische Bundesregierung:

ROBERT GRAF

Bundesminister fiir wirtschaftliche Angelegenheiten

Fir die Regierung der Union der Sozialistischen
Sowjetrepubliken:

V. PAWLOV

Vorsitzender des Staatskomitees der UdSSR
fiir den Fremdenverkehr
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[RusSIAN TEXT - TEXTE RUSSE]

COFJIAIEHI4E 0 COTPYUHHFIqECTBE B OBJIACTI4 TYPI43MA
ME)KaY HIPAB14TEIbCTBOM ABCTPI4I4CKOf PECHYIB-
JI4KH 14 mHPAB4TEJIbCTBOM COIO3A COBETCKI4X CO1U4A-
JH4CT14LIECKHX PECI-IYBJIHK

IpaBHTenbCTBo ABCTPHACKOA Pecny6n HH H l-paBHTejibCTBO Coo3a COBeT-
cKix COIIaJIHCTHqecKHX Pecny6nHK,

PYKOBOAICTBYRCb wenaHneM pacUIHPITb H yrny6niJqTb OTHOIeHH31 Meewly

ABCTPHACKOA Pecny6nHKoil H CoO30M COBeTCKHX CoLHa11HCTHqecKHX Pecny6iHK,

y6eTKxeHHbie B TOM, EITO HHOCTpaHHbIE TYPH3M cnoco6CTByeT 6onee rOJIHOMY
O3HaKOMjieHHIO C )KH3HbIO, KyJnbTypOA1 H HCTOpHeJ1 ipyrHx CTpaH, paCTylueMy
B3aHMOnOHHMaHHIO MeT)tQy HapOgaMH, ynyqueHHIO KOHTaKTOB H 6onee COBepIeH-
HOR opraHH3aIH~ ocyra B COOTBeTCTBHH c 3aKJIIOqHTenIbHbIM AKTOM COBeuaHHM
no 6e3onacHOCTH H COTPY4HHqeCTBY B EBpone, noaunHcaHHOMy 1-ro aBrycTa 1975
roja B XeJibCHHKH.

C03HaBaAJ 3HaqeHHe, KOTOpOe MO)KeT HMeTb pa3BHTHe HHOCTpaHHOFO TypH3Ma
B XgajIbHefImeM yKpeniieHHH OTHOmIeHHfl MewKy O60HMH rocyXapCTBaMH,

npeHcnO.JHeHHbie )KenaHneM cnoco6CTBOBaTb TeCHOMY H aOJ1rOBpeMeHHOMY
COTPYXIHHqeCTBY B o611aCTH HHOCTpaHHOFO TypH3Ma,

Ha OCHOBe KOHBeHLIHH 0 TaMoIKeHHbIX JfbrOTaX LJ15t TYPHCTOB, lpHHSTOAI B

CBAI3H C KoHqepentieA OOH no BO-pOCaM TaMo>KeHHbIX d)OpManbHOCTefA flpH Bpe-
MeHHOM BBO3e aBTOTpaHCHOPTHbIX cpe=CTB qaCTHoro nOJIb3OBaHH$ H B TypH3Me,

OInOnIHHTeJnbHOrO apOTOKOJIa K KOHBeHIUHH 0 TaMO>KeHHbIX jibrOTax ARfl Ty-
PHCTOB, KacaiowerocH BBO3a OTHOC51LHXC3I K TYPH3MY peKJiaMHbIX HpOCrIeKTOB H

MaTepHanioB, H TaMo)KeHHofl KOHBeHUHH 0 BpeMeHHOM BBO3e aBTOTpaHCIIOpTHbIX

cpeAiCTB qaCTHoro fIOJlb3OBaHHH OT 4 4IOH 1954 rosa aorOBOpHnJHCb 0 HiH)ecnle-
£Iy On~teM:

Cmambw 1. aoroBapHBatouHeci CTOpOHbi 6yIyT yzteIflTb oco6oe BHH-
MaHHe pa3BHTHIO H paciuJHpeHHO B3aHMHbIX CBH3eA B o611aCT1 HHOCTpaHHOrO Ty-

pH3Ma, BKJI~IOast ero tHHaHCOBbIe acreKTbl, H CTpeMHTbCA coaefICTBOBaTb 3THM

CBS351M. C 3TOA uejibio OHH 6yziyT crIoco6CTBOBaTb COTPYRHHqeCTBY Mewu(Iy otH-

IumaflbHbIMH opraHaMH, 3aHHMaioUHMHCA HHOCTpaHHbIM TYPH3MOM, a TaKwKe op-

raH3auH HM n IpeanpHATHHMH HO HHOCTpaHHOMY TYPH3MY }OOBap4BaIOLiixcfq

CTOPOH.

CmambR 2. AOrOBapHBatoLmecx CTopoHbl 6yAyT cogerACTBOBaTb rpynno-
BbIM H HHHBnJgyajibHbIM lOie3XtKaM TYPHCTOB H3 CBoero rocyaapCTBa B rocy-
aapCTBO ipyroA AOrOBapHBatoLue.c CTopoHbl. C 3TOA ueflbtO OHH 6yayT TaKwe
BbtIaBaTb Heo6xogHMbe B3b H aOKyMeHTbl Ha noe3AKH.

Cmamw* 3. AoroBapHBaiomHecx CTOpOHbI 6yayT CTpeMHTbCSI o6nerqaTb H

ynpotuaTb florpaHHqHbie H Apyr~e dbOpMajibHOCTH anA noe3AOK aBCTPHICKHx rpa-
xcAaH B Co03 COBeTCKHX CouHanIHCTHqecyKx Pecny6JIHK H COBeTCKHX rpaC1KaH B
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ABCTPHlCKYtO Pecny6nHKy, a TaKKe YCTpaH5ITb apyrHe HpeIITCTBHSI, KOTOpbIe
MOrYT BO3HHKHYTb flpH B3aHMHbIX noe3,ajKax rpa KnaH o6ei4x cTpaH.

CmambR 4. jIoroBapHBatomecx CTOpoHbI 6 YQYT npHHHMaTb B COOTBeT-
CTBHH C HX BO3MO)KHOCTHMH B HHTepecax pa3BHTH31 HHOCTpaHHorO TYPH3Ma COOT-
BCTByoi. MebI no coaeACTBHtO, pacmuHpeHmio, yjiyqleHHtO H KOopgHauH
ABYCTPOHHHX CBH3eri BO CBeX o6nacTX HHOCTpaHHOFO TypH3Ma. B 3THX IueI5IX OHH
6yAyT OKa3bIBaTb CoX[CeICTBHe H noagep)KKY geAITejibHOCTH TYpHCTCKHX, a TaKxce
TpaHcnOpTHbIX opraHH3aUHmf oO6HX rocyapCTB.

Cmambq 5. a[oroBapHBaFoIUHecq CTOpOHbi 6 YUYT OKa3bIBaTb COLIeAlCTBHe H
nioagepKKY peKnaMe TypH3Ma, o6MeHy H pacnpOCTpaHeHHIO HH43OpMaumH H ny6JIH-
KaULHji 0 TypH3Me, opraHH3auHH BbICTaBOK no TypH3My japyroft AoroBapHBafo-
ueAc l CTOPOH1I,. B CBA3H C 3THM OHH 6yAyT o6MeH4BaTbCsI HH4bOpMaumefi o xAek-
CTBYOIIHX B o6eHx CTpaHax npaBHnaX B OTHOiUeHHH HHOCTpaHHOrO TypH3Ma H
CB313aHHOl C HHM gefqTenibHOCTH.

OHH 6yxiyT npenpHHHMaTb TaKxce Bce COOTBeTCTByIOUIHe Mepbi no npeocTa-
BJIeHHIO TYPHCTaM 60nbUIIX BO3MOKHOCTeit AA lflpHo6peTeHHI B CTpaHe npe6bl-
BaHHr ra3eT HX CTpaHbI.

Cmambw 6. AoroBapHBaioiuHeca CTOpOHbI 6yayT OKa3LIBaTb coneflCTBHe H
noZU/ep)KKY noe3fKaM )CYpHaJIHCTOB paAHO, TenjeBHaeHH4 H neqaTH, a TamKKe cne-
I.IHaflHCTOB B O6JaCTH HHOCTpaHHOFO TypH3Ma C ileflbIO HHcbopMauHH O61ueCTBeH-
HOCTH OHOfl cTpaHbI 0 TYPH4CTCKHX aOCTonpHMeqaTejibHOCTqX npyrotI CTpaHbl.

CmambA 7. aoroBapHBaioumecq CTOpoHbI 6yAyT coIeflCTBOBaTb o6MeHy
HHdopMauHerf B o6n1aCTH CTpOHTen6bCTBa H OCHaiwLeHH3I TYpHCTHCKHX npeanpHTHH
H o6beKTOB, HOaFOTOBKH cneuHaiiHCTOB X5fl1 HHOCTpaHHOrO TYPH3Ma H B XIpyrix
BOnpocax, KacaiomuHxcA HHOCTpaHHorO TypH3Ma.

ZaoroBaprHBatouwneci CTopOHbi 6 Y XYT, nO B03MO)KHOCTH, CoXaeiCTBOBaTb CO-
TpY aHHeCTBy aBCTpHflCKHX H COBeTCKHX npeInpHATHi B CTpOHTejibCTBe TYpHCT-
CKIHX o6feKTOB Ha TeppHTOpHRSX oaOrOBaPHBaioiuHxcH CTOPOH, a TaKwe B noCTaBKe
o 6 opynoaeaHnHA naJI 3THX tener.

Cmambw 8. oaoroBapBaoiuHecx CTopOHbI npeaoCTaBHT BO3MO)KHOCTH H
6yRyT OKa3bIBaTb noauepKxy yqpe)KaeHHIO H oeIeTeJfHOCTH Ha HeKOMMepqeCKOAi OC-
HOBe TYpHCTCKHX peKnaMHO-HH4bopMaluHOHHbIx 61opo Ha TeppI4TOPHH Ka)KZIOI H3
AOrOBapHBaioIuIHxcsI CTOPOH. jeAlTenlbHOCTb 3THX peKnaMHOHH4)opMaUHOHHbIX
61opo B o6eHx CTpaHax ocyHieCTBJIleTCH Ha paBHbIX YCJIOBH3iX.

Cmamw. 9. FlIaTe>KH, BO3HHKaIOLIuHe B CB313H C HHOCTpaHHbIM TypH3MOM,
IIpOH3BOIISITCA B aBCTPHrCKHX WUHJIJHrax HimI jno6o l xpyrori CBo6OIHO KOHBepTH-
pyeMor1 BajuOTe B COOTBeTCTBH4H C U1OFlrOCpOqHbIM CoriaweHmeM 0 TOBapoo6o-
POTe H ruiaTe;ax Merely ABCTpHrICKO1 Pecny6nHKor4 H COO3OM COBeTCKRX Co-
uHaJIHCTHqeCKHX Pecny6nHK OT 30 MaAl 1975 rona.

CmambA 10. ojoroBapi3atottHecA CTopOHbI (IIpaBHTejIbCTBO ABCTPHI1CKOA1
Pecny6nIHKH, npeaICTaBaieHHoe DeaepaibHbIM MHHHCTepCTBOM 3KOHOMHKH, H -pa-
BHTejibCTBO CCCP, flpeaCTaBJieHHoe FocyiapCTBeHHbIM KOMHTeTOM CCCP 1io
HHOCTpaHHOMY TypH3My) CO3AlaIyT CMeIuaHHYIO KOMHCCHIO 11o HHOCTpaHHOMy Ty-
pH3My, KOTOpafi 6yueT OCyIIeCTBJIATb KOHTPOfIb 3a HpHMeHeHHeM H BbIlOfllHeHHeM
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3TOrO CoFmlaixeHRnl H BHOCHTb npejIO)KeHHl o rpHHSTHH COOTBeTCTBYlOIu4X Mep,
a TaKwxe o6MeHIBaTbCA OflbITOM B o6naCTH HHOCTpaHHorO TypH3Ma. KOMHCCHM
MO)KeT TaKXwe =.I9l 3TOl uenH CO3XaBaTb rpynnbi 3KcnepTOB. CMewaHHaA KOMHCCHq
6yxieT co6HpaTbCA Kawxgbie ABa rona nooqepenHo B ABCTpHrICKOrl Pecny6nnHe i B
Coo3e COBeTCKHX COHaIHCTHqecKHX Pecny6aHx no npe4BapHTebHOA aoroBo-
peHHOCTH. Hlo pe3y.rbTaTaM pa6OTbl KOMHCCHH, B qaCTHOCTH, no BofnpOCaM COC-
TOIHHI H HaMeqaeMoro na.bHerlnIero pa3BHTHR TypHCTCKOFO o6MeHa, a TaKwKe co-
TPYAHHIeCTBa B o6naCTH TYPH3Ma B IejlOM, 6ygeT COCTaBJIMTbCA lPOTOKOJI.

Cmambii 11. HacToa1ee CorilamIeHHe BCTynaeT B CHJIY B nepBllI nleHb MecKlia
TpeTbero no CqeTy nocne MecAua, B KOTOPOM COCTO jfOCb IonHcaHHe Corna-
mUeHAl. OHO 3aKnJoqaeTcx Ha HeonpeejieHHbAl CpOK.

HacToxtuee CornalueHtle Mo)KeT 6bITb paCTOprHYTO KawXXOl 143 IorOBapH-
BalO1u1iXCA CTOPOH rYTeM nHCbMeHHoro yBeaOMJeHHA no UHHnIoMaTHqeCKHM KaHa-
11aM H TepseT CBOfO CHJIY qepe3 IieCTb MecSueB nocnie nOCTynjieHHAi yBeaoMJIeHHt 0
ero paCTop)KeHHH.

COBEPIIIEHO B BeHe 9 HionA 1987 roaa B ABYX 3K3eMnsIpax, KawKabIfl Ha HeMe-
UKOM H PYCCKOM A3bIKax, rpHqeM o6a TeKCTa MMelOT OZ(HHaKOByIO CHfly.

3a 4eepanbHoe I-paBHTeIbCTBO ABCTpHfACKORl
Pecny6IHKH:
POBEPT FPA0

4 e/epanbHbifI MHHHCTP 3KOHOMHKH

3a rpaBHTenbCTBO CoIo3a COBeTcKHX

COIHaiHCTHqeCKHX Pecny6ntHK:

BJIAIHMHP IABJIOB

IlpeacenaTenb rocyIapCTBeHHOrO KOMHTeTa
CCCP no HHOCTpaHHOMy TYpH3My
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[TRANSLATION - TRADUCTION]

AGREEMENT' BETWEEN THE FEDERAL GOVERNMENT OF AUS-
TRIA AND THE GOVERNMENT OF THE UNION OF SOVIET SO-
CIALIST REPUBLICS CONCERNING CO-OPERATION IN THE
FIELD OF TOURISM

The Federal Government of Austria and the Government of the Union of Soviet
Socialist Republics,

Desirous of broadening and deepening relations between the Republic of Aus-
tria and the Union of Soviet Socialist Republics,

Convinced that foreign tourism is conducive to a fuller awareness of the life,
culture and history of other countries, increased mutual understanding among
peoples, the improvement of contacts and the more comprehensive organization of
leisure time in accordance with the Final Act of the Conference on Security and
Cooperation in Europe, signed at Helsinki, on I August 1975,2

Mindful of the importance which the development of foreign tourism can have
in the further strengthening of relations between the two States,

Wishing to foster close and long-term co-operation in the field of foreign
tourism,

On the basis of the Convention concerning customs facilities for touring,
adopted in connection with the United Nations Conference on Customs Formalities
for the Temporary Importation of Private Road Motor Vehicles and for Tourism,
the Additional Protocol to the Convention concerning customs facilities for touring,
relating to the importation of tourist publicity documents and material,3 and the
Customs Convention on the Temporary Importation of Private Road Vehicles, of
4 June 1954, 4

Have agreed as follows:

Article 1. The Contracting Parties shall give particular attention to the devel-
opment and broadening of mutual relations in the field of foreign tourism, including
its financial aspects, and shall endeavour to promote such relations. To that end, they
shall foster co-operation between the official foreign tourism authorities and the
organizations and enterprises for foreign tourism of the Contracting Parties.

Article 2. The Contracting Parties shall promote group excursions and indi-
vidual travel of tourists from their territory to the territory of the other Contracting
Party. To that end, they shall also issue the required visas and travel documents.

Article 3. The Contracting Parties shall endeavour to facilitate and simplify
frontier and other formalities for the travel of Austrian nationals to the Union of

I Came into force on 1 October 1987, i.e., the first day of the third month following the month of signature, in ac-
cordance with article 11.

2 International Legal Materials, vol. 14 (1975), p. 1292 (American Society of International Law).
3 United Nations, Treaty Series, vol. 276, p. 191.
4 Ibid., vol. 282, p. 249.
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Soviet Socialist Republics and of Soviet nationals to the Republic of Austria, and to
remove all other obstacles to the reciprocal travel of nationals of the two countries.

Article 4. The Contracting Parties shall to the extent possible take appropri-
ate measures, in the interests of developing foreign tourism, to facilitate, broaden,
improve and co-ordinate bilateral ties in all areas of foreign tourism. To that end,
they shall promote and support the activities of the travel agencies and passenger
transport organizations of the two States.

Article 5. The Contracting Parties shall promote and support publicity about
tourism, the exchange and dissemination of tourist information and publications and
the organization of exhibitions on tourism by the other Contracting Party. In that
connection, they shall exchange information on the regulations in force in the two
countries regarding foreign tourism and related activities.

They shall also take all appropriate measures to provide greater opportunities
for tourists to purchase newspapers from their country of origin in the country of so-
journ.

Article 6. The Contracting Parties shall support and promote visits by radio,
television and press reporters, and also by specialists in foreign tourism, for the pur-
pose of informing the public about the tourist attractions of the other country.

Article 7. The Contracting Parties shall promote the exchange of information
regarding the construction and furnishing of tourism enterprises and establishments,
the training of specialist personnel for the foreign tourism industry and in all other
questions regarding foreign tourism.

The Contracting Parties shall, as far as possible, foster co-operation between
Austrian and Soviet enterprises in the construction of tourism facilities in the terri-
tories of the Contracting Parties, as well as the delivery of fixtures and fittings for
them.

Article 8. The Contracting Parties shall each facilitate and support the estab-
lishment and operation of a non-commercial tourist publicity and information office
in the territory of the other Contracting Party. The activities of such publicity and in-
formation offices in the two countries shall be subject to the same conditions.

Article 9. Payments arising in connection with foreign tourism shall be made
in Austrian schillings or any other freely convertible currency in accordance with the
long-term Agreement on trade and payments between the Republic of Austria and
the Union of Soviet Socialist Republics of 30 May 1975.'

Article 10. The Contracting Parties (the Government of the Republic of Aus-
tria, represented by the Federal Ministry of the Economy, and the Government of the
Union of Soviet Socialist Republics, represented by the Union of Soviet Socialist
Republics State Committee on Foreign Tourism) shall establish a Mixed Commission
on Foreign Tourism, which shall monitor the application and implementation of this
Agreement and propose appropriate measures to that end, and shall also exchange
experience in the field of foreign tourism. The Commission may also establish groups
of experts for that purpose. The Mixed Commission shall meet every two years, alter-

I United Nations, Treaty Series, vol. 1490, No. 1-26702.
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nately in the Republic of Austria and the Union of Soviet Socialist Republics, by
prior agreement. A report shall be drawn up on the results of the Commission's ses-
sion, in particular on the current state of and plans for the further development of
tourist traffic, and of co-operation in the field of tourism as a whole.

Article 11. This Agreement shall enter into force on the first day of the third
month after the month in which the Agreement is signed. The Agreement is concluded
for an indefinite period.

This Agreement may be denounced by either Contracting Party by written noti-
fication through the diplomatic channel and shall cease to have effect six months after
notification of its denunciation is received.

DONE at Vienna, on 9 July 1987, in duplicate in the German and Russian
languages, both texts being equally authentic.

For the Federal Government of Austria:

ROBERT GRAF

Federal Minister of the Economy

For the Government of the Union of Soviet Socialist Republics:

VLADIMIR PAVLOV

Chairman of the Union of Soviet Socialist Republics State Committee
on Foreign Tourism
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[TRADUCTION - TRANSLATION)

ACCORD' DE COOPIRATION EN MATItRE DE TOURISME ENTRE
LE GOUVERNEMENT FID1 RAL D'AUTRICHE ET LE GOUVER-
NEMENT DE L'UNION DES RI PUBLIQUES SOCIALISTES SO-
VI8TIQUES

Le Gouvernement f~d~ral d'Autriche et le Gouvernement de rUnion des Rdpu-
bliques socialistes sovi~tiques,

Dsireux de d~velopper et de renforcer les relations entre la Rpublique
d'Autriche et rUnion des Rpubliques socialistes sovi~tiques,

Convaincus que le tourisme A l'6tranger favorise une plus grande connaissance
des modes de vie, de la culture et de 'histoire des autres pays, qu'il assure une meil-
leure comprehension entre les peuples, qu'il permet une amelioration des contacts et
une organisation. plus pouss~e des temps de loisir conform~ment k l'Acte final de la
Conference sur la s~curit6 et la cooperation en Europe, sign6 A Helsinki le 1er aoilt
19752,

Conscients de l'importance que le d~veloppement du tourisme A l'dtranger peut
avoir pour le renforcement des relations entre les deux Etats,

Souhaitant favoriser une cooperation 6troite et A long terme dans le domaine du
tourisme 6tranger,

Se fondant sur la Convention sur les facilit~s douani~res en faveur du tourisme
adopt~e dans le cadre de la Conference des Nations Unies sur les formalits doua-
nitres concernant l'importation temporaire des v~hicules de tourisme et le tourisme,
sur le protocole additionnel A ladite Convention sur les formalit~s douani~res en
faveur du tourisme, relatif A l'importation de documents et de materiel de propa-
gande touristique, et sur la Convention douani~re relative l'importation tempo-
raire des v~hicules routiers priv~s du 4 juin 19544,

Sont convenus de ce qui suit :

Article premier. Les Parties contractantes accordent une attention particu-
lire au d~veloppement et au renforcement des relations mutuelles dans le domaine
du tourisme t l'tranger, y compris A ses aspects financiers. Elles s'efforcent de favo-
riser ces relations. A cette fin, elles encouragent une cooperation plus 6troite entre
leurs organismes touristiques et les organisations et les entreprises qui s'occupent de
la promotion du tourisme A l'6tranger dans leurs deux pays.

Article 2. Les Parties contractantes favorisent les excursions de groupes ainsi
que les voyages touristiques individuels de leurs territoires respectifs vers le territoire
de 'autre Partie contractante. A cette fin, elles d~livrent 6galement les visas n~ces-
saires ainsi que les documents de voyage.

I Entr6 en vigueur le Ier octobre 1987, soit le premier jour du troisiime mois qui a suivi le mois de signature, confor-
m~ment A 'article 11.

2 Notes et Etudes documentaires, nos 4271-4272 (15 mars 1976), p. 48 (La Documentation franqaise).
3 Nations Unies, Recueil des Traims, vol. 276, p. 191.
4 Ibid., vol. 282, p. 249.
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Article 3. Les Parties contractantes s'efforcent de faciliter et de simplifier les
formalit6s frontalires et autres en ce qui concerne les d6placements des ressortis-
sants autrichiens vers l'Union des R6publiques socialistes sovi6tiques et de lever tous
les autres obstacles aux voyages dans les deux sens des ressortissants des deux pays.

Article 4. Dans la mesure du possible, en vue de d6velopper le tourisme A
l'tranger, les Parties contractantes prennent les mesures appropri6es visant A faciliter,
A 6tendre, A am~liorer et h coordonner les liens bilat6raux dans tous les domaines
concernant le tourisme A l'tranger. A cette fin, elles encouragent et appuient les acti-
vit6s des agences de voyage et des organisations de transport de voyageurs des deux
Etats.

Article 5. Les Parties contractantes encouragent et appuient la propagande
touristique, l'6change et la diffusion de renseignements et de publications touristiques
de meme que l'organisation d'expositions traitant du tourisme par 'autre Partie
contractante. A cet 6gard, elles procdent A des 6changes d'informations concernant
la r6glementation en vigueur dans les deux pays concernant le tourisme A l'tranger et
les activit6s connexes.

Elles adoptent 6galement des mesures appropri6es en vue d'assurer de meilleures
possibilit6s permettant aux touristes de se procurer, dans le pays visit6 par eux, des
journaux en provenance de leur pays d'origine.

Article 6. Les Parties contractantes appuient et encouragent les visites de
journalistes de la radio, de la t6l vision et de la presse 6crite, de meme que de sp6cia-
listes en mati~re de tourisme h l'tranger, en vue d'informer le public des avantages
touristiques de 'autre pays.

Article 7. Les Parties contractantes encouragent l'change d'informations
concernant la construction et l'quipement des entreprises et des centres de tourisme,
la formation de personnel sp6cialis6 destin6 A l'industrie du tourisme A l'tranger ainsi
que toutes autres questions concernant le tourisme A 1'Ntranger.

Dans toute la mesure possible, les Parties contractantes favorisent la coop6ra-
tion entre les entreprises autrichiennes et sovi6tiques en mati~re de construction d'in-
stallations touristiques sur le territoire des Parties contractantes de meme que pour la
livraison d'6quipements et de fournitures destin6s A ces installations.

Article 8. Les Parties contractantes facilitent et appuient la cr6ation et le fonc-
tionnement d'un bureau d'information et de propagande touristiques non commer-
ciales sur le territoire de 'autre Partie contractante. Les activit6s publicitaires et d'in-
formation de ces bureaux seront soumises aux memes conditions dans les deux pays.

Article 9. Les paiements relatifs au tourisme A l'tranger sont effectu6s en
schillings autrichiens ou en toute autre devise librement convertible conform6ment A
l'Accord A long terme relatif au commerce et aux paiements sign6 le 30 mai 1975 entre
la R6publique d'Autriche et l'Union des R6publiques socialistes sovi6tiques'.

Article 10. Les Parties contractantes (le Gouvernement de la R6publique
d'Autriche repr6sent6 par le Minist&e f6d6ral de l'6conomie, et le Gouvernement de
l'Union des R~publiques socialistes sovi6tiques repr6sent par le Comit6 d'Etat sur le

Nations U nies, Recuel des Traitis, vol. 1490, no 1-26702.
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tourisme A l'tranger de l'Union des R~publiques socialistes sovi~tiques) crient une
Commission mixte sur le tourisme a l'tranger qui veillera A l'application et A la mise
en oeuvre du present Accord et proposera toutes mesures propres A cette fin. La Com-
mission proc6dera 6galement A des 6changes d'exp~rience dans le domaine du
tourisme A l'tranger. Elle se r6unira tous les deux ans alternativement en R~publique
d'Autriche et en Union des R6publiques socialistes sovi6tiques suivant un accord
pr6alable. I1 sera dress6 un rapport des r6sultats et conclusions auxquels la Commis-
sion sera parvenue lors de ses sessions, notamment en ce qui concerne l'volution des
d6placements touristiques et les pronostics A cet 6gard, ainsi que la coop6ration dans
le domaine du tourisme pris dans son ensemble.

Article 11. Le pr6sent Accord entrera en vigueur le premier jour du troisi~me
mois suivant le mois au cours duquel il aura 6t6 sign6. I1 est conclu pour une p6riode
ind6finie.

Le present Accord pourra etre d6nonc6 par l'une ou l'autre des Parties contrac-
tantes au moyen d'une notification 6crite adress6e par la voie diplomatique. I1 cessera
d'etre applicable six mois suivant la r6ception de la notification de sa d6nonciation.

FAIT A Vienne le 9 juillet 1987, en double exemplaire en langues allemande et
russe, les deux textes faisant 6galement foi.

Pour le Gouvernement f6d6ral d'Autriche
Le Ministre f6d6ral de l'6conomie,

ROBERT GRAF

Pour le Gouvernement de l'Union des R6publiques socialistes sovi6tiques:
Le Pr6sident du Comit6 d'Etat pour le tourisme A l'tranger

de l'Union des R~publiques socialistes sovi6tiques,

VLADIMIR PAVLOV
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ORGANIZATION OF AFRICAN UNITY CONVENTION' FOR THE
ELIMINATION OF MERCENARISM IN AFRICA

PREAMBLE

We, the Heads of State and Government of the Member States of the Organiza-
tion of African Unity;

Considering the grave threat which the activities of mercenaries present to the
independence, sovereignty, security, territorial integrity and harmonious develop-
ment of Member States of the Organization of African.Unity;

Concerned with the threat which the activities of mercenaries pose to the legiti-
mate exercise of the right of African people under colonial and racist domination to
their independence and freedom;

Convinced that total solidarity and co-operation between Member States are in-
dispensable for putting an end to the subversive activities of mercenaries in Africa;

Considering that the resolitions of the UN and the OAU, the statements of atti-
tude and the practice of a great number of States are indicative of the development of
new rules of international law making mercenarism an international crime;

Determined to take all necessary measures to eliminate from the African conti-
nent the scourge that mercenarism represents;

Have agreed as follows:

Article 1. DEFINITION

1. A mercenary is any person who:
a) Is specially recruited locally or abroad in order to fight in an armed conflict;
b) Does in fact take a direct part in the hostilities;
c) Is motivated to take part in the hostilities essentially by the desire for private

gain and in fact is promised by or on behalf of a party to the conflict material
compensation;

d) Is neither a national of a party to the conflict nor a resident of territory controlled
by a party to the conflict;

e) Is not a member of the armed forces of a party to the conflict; and
f) Is not sent by a State other than a party to the conflict on official mission as a

member of the armed forces of the said State.

Came into force on 22 April 1985, i.e., 30 days after the date of deposit with the Administrative Secretary-General
of the Organization of African Unity of the seventeenth instrument of ratification, in accordance with article 13 (2):

Date of deposit Date of deposit
of the instrument of the instrument

State of ratification State of ratification
Benin .......................... 3 M ay 1982 Rwanda ......................... I June 1979
Burkina Faso ................... 21 September 1984 Senegal .......................... 8 January 1982
Egypt .......................... 21 June 1978 Seychelles ....................... 15 October 1979
Ethiopia ........................ 16 June 1982 Sudan ........................... 22 April 1983
Ghana ......................... 21 August 1978 Tunisia .......................... 4 June 1984
Lesotho ........................ 21 January 1983 United Republic of Tanzania ....... 22 March 1985
Liberia ......................... 9 June 1982 Zaire ............................ 13 July 1979
Mali ........................... 25 September 1978 Zambia .......................... 15 February 1983
Niger .......................... 16 September 1980
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2. The crime of mercenarism is committed by the individual, group or associa-
tion, representative of a State or the State itself who with the aim of opposing by
armed violence a process of self-determination stability or the territorial integrity of
another State, practises any of the following acts:
a) Shelters, organises, finances, assists, equips, trains, promotes, supports or in

any manner employs bands of mercenaries;
b) Enlists, enrols or tries to enrol in the said bands;
c) Allows the activities mentioned in paragraph (a) to be carried out in any terri-

tory under its jurisdiction or in any place under its control or affords facilities
for transit, transport or other operations of the above mentioned forces.
3. Any person, natural or juridical who commits the crime of mercenarism as

defined in paragraph I of this Article commits an offence considered as a crime
against peace and security in Africa and shall be punished as such.

Article 2. AGGRAVATING CIRCUMSTANCE

The fact of assuming command over or giving orders to mercenaries shall be
considered as an aggravating circumstance.

Article 3. STATUS OF MERCENARIES

Mercenaries shall not enjoy the status of combatants and shall not be entitled to
the prisoners of war status.

Article 4. SCOPE OF CRIMINAL RESPONSIBILITY

A mercenary is responsible both for the crime of mercenarism and all related
offences, without prejudice to any other offences for which he may be prosecuted.

Article 5. GENERAL RESPONSIBILITY OF STATES AND THEIR REPRESENTATIVES

1. When the representative of a State is accused by virtue of the provisions of
Article 1 of this Convention for acts or omissions declared by the aforesaid article to
be criminal, he shall be punished for such an act or omission.

2. When a State is accused by virtue of the provisions of Article 1 of this Con-
vention for acts or omissions declared by the aforesaid article to be criminal, any
other party to the present Convention may invoke the provisions of this Convention
in its relations with the offending State and before any competent OAU or Interna-
tional Organization tribunal or body.

Article 6. OBLIGATIONS OF STATES

The contracting parties shall take all necessary measures to eradicate all mercen-
ary activities in Africa.

To this end, each contracting State shall undertake to:
a) Prevent its nationals or foreigners on its territory from engaging in any of the

acts mentioned in Article 1 of this Convention;
b) Prevent entry into or passage through its territory of any mercenary or any

equipment destined for mercenary use;
c) Prohibit on its territory any activities by persons or organisations who use mer-

cenaries against any African State member of the Organization of African Unity
or the people of Africa in their struggle for liberation;
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d) Communicate to the other Member States of the Organization of African Unity
either directly or through the Secretariat of the OAU any information related to
the activities of mercenaries as soon as it comes to its knowledge;

e) Forbid on its territory the recruitment, training, financing and equipment of
mercenaries and any other form of activities likely to promote mercenarism;

f) Take all the necessary legislative and other measures to ensure the immediate en-
try into force of this Convention.

Article 7. PENALTIES

Each contracting State shall undertake to make the offence defined in Article 1
of this Convention punishable by severest penalties under its laws, including capital
punishment.

Article 8. JURISDICTION

Each contracting State shall undertake to take such measures as may be neces-
sary to punish, in accordance with the provisions of Article 7, any person who com-
mits an offence under Article 1 of this Convention and who is found on its territory if
it does not extradite him to the State against which the offence has been committed.

Article 9. EXTRADITION

1. The crimes defined in Article 1 of this Convention, are not covered by
national legislation excluding extradition for political offences.

2. A request for extradition shall not be refused unless the requested State un-
dertakes to exercise jurisdiction over the offender in accordance with the provisions
of Article 8.

3. Where a national is involved in the request for extradition, the requested
State shall take proceedings against him for the offence committed if extradition is
refused.

4. Where proceedings have been initiated in accordance with paragraphs 2 and 3
of this Article, the requested State shall inform the requesting State or any other State
member of the OAU interested in the proceedings, of the result thereof.

5. A State shall be deemed interested in the proceedings within the meaning of
paragraph 4 of this Article if the offence is linked in any way with its territory or is
directed against its interests.

Article 10. MUTUAL ASSISTANCE

The contracting States shall afford one another the greatest measures of assist-
ance in connection with the investigation and criminal proceedings brought in respect
of the offence and other acts connected with the activities of the offender.

Article 11. JUDICIAL GUARANTEE

Any person or group of persons on trial for the crime defined in Article 1 of this
Convention shall be entitled to all the guarantees normally granted to any ordinary
person by the State on whose territory is being tried.

Article 12. SETTLEMENT OF DISPUTES

Any dispute regarding the interpretation and application of the provisions of
this Convention shall be settled by the interested parties in accordance with the prin-
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ciple of the Charter of the Organization of African Unity' and the Charter of the
United Nations.

Article 13. SIGNATURE, RATIFICATION AND ENTRY INTO FORCE

1. This Convention shall be open for signature by the Members of the Organi-
zation of African Unity. It shall be ratified. The instruments of ratification shall be
deposited with the Administrative Secretary-General of the Organization.

2. This Convention shall come into force 30 days after the date of the deposit
of the seventeenth instrument of ratification.

3. As regards any signatory subsequently ratifying the Convention, it shall
come into force 30 days after the date of the deposit of its instrument of ratification.

Article 14. ACCESSION

1. Any Member State of the Organization of African Unity may accede to this
Convention.

2. Accession shall be by deposit with the Administrative Secretary-General of
the Organization of an instrument of accession, which shall take effect 30 days after
the date of its deposit.

Article 15. NOTIFICATION AND REGISTRATION

1. The Administrative Secretary-General of the Organization of African Unity
shall notify the Member States of the Organization of:
a) The deposit of any instrument of ratification or accession;
b) The date of entry into force of this Convention.

2. The administrative Secretary-General of the Organization of African Unity
shall transmit certified copies of the Convention to all Member States of the Organi-
zation.

3. The Administrative Secretary-General of the Organization of African Unity
shall, as soon as this Convention comes into force, register it pursuant to Article 102
of the Charter of the United Nations.

IN WITNESS WHEREOF, We, the Heads of State and Government of the Member
States of the Organization of African Unity have appended our signatures to this
Convention.

DONE at Libreville (Gabon) this 3rd day of July 1977 in the Arabic, English and
French languages, all texts being equally authoritative, in a single original copy
which shall be deposited in the archives of the Organization of African Unity.

[For the signatures, see p. 104 of this volume.]

United Nations, Treaty Series, vol. 479, p. 39.
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CONVENTION' DE L'ORGANISATION DE L'UNITE AFRICAINE SUR
L'ELIMINATION DU MERCENARIAT EN AFRIQUE

PRIAMBULE

Nous, Chefs d'Etat et de Gouvernement des Etats membres de l'Organisation de
l'Unit6 Africaine.

Consid6rant la grave menace que constituent les activit6s des mercenaires pour
l'inddpendance, la souverainet6, la s6curit6, l'int~grit6 territoriale et le d~veloppe-
ment harmonieux des Etats membres de I'OUA;

Prdoccup6s du danger que repr6sente le mercenariat pour 1'exercice 16gitime du
droit des peuples africains sous domination coloniale et raciste, A la lutte pour leur
ind6pendance et leur libert6;

Convaincus que la solidarit6 et la cooperation totales entre les Etats membres de
l'Organisation de l'Unit6 Africaine sont indispensables pour mettre un terme aux ac-
tivit6s subversives des mercenaires en Afrique;

Consid6rant que les r6solutions des Nations Unies et de 'OUA, les prises de po-
sition et la pratique d'un grand nombre d'Etats constituent l'expression de r~gles nou-
velles du droit international faisant du mercenariat un crime international;

D6cid6s A prendre toutes les mesures n6cessaires pour 61iminer du Continent
africain le fl6au que constitute le mercenariat;

Sommes convenus de ce qui suit :

Article 1er.  DtFINITION

1. Le terme <mercenaire>> s'entend de toute personne
a) Qui est sp6cialement recrut6e dans le pays ou A l'6tranger pour combattre dans

un conflit arm6;
b) Qui en fait prend une part directe aux hostilit6s;
c) Qui prend part aux hostilit6s en vue d'obtenir un avantage personnel et A laquelle

est effectivement promise, par une Partie au conflit ou en son nom, une rdmun6-
ration mat6rielle;

d) Qui n'est ni ressortissant d'une Partie au conflit, ni r6sident du territoire contr616
par une Partie au conflit;

e) Qui n'est pas membre des forces arm6es d'une Partie au conflit; et

Entrd en vigueur le 22 avril 1985, soit 30 jours apr s la date du d6pbt aupr~s du Secr6tairegn6ral administratifde
I'Organisation de l'unitd africaine du dix-septi~me instrument de ratification, conformdment au paragraphe 2 de P'article 13:

Dale de dcp&t Date de ddp6t
de linstrument de l'instrument

Etat de ratification Etat de ratification
Bdnin .......................... 3 mai 1982 R6publique-Unie de Tanzanie ....... 22 mars 1985
Burkina Faso .................... 21 septembre 1984 Rwanda ......................... ler juin 1979
Egypte ......................... 21 juin 1978 S6n~gal .......................... 8 janvier 1982
Ethiopie ........................ 16 juin 1982 Seychelles ....................... 15 octobre 1979
Ghana .......................... 21 aoflt 1978 Soudan .......................... 22 avril 1983
Lesotho ........................ 21 janvier 1983 Tunisie .......................... 4 juin 1984
Liberia ......................... 9juin 1982 Zaire ............................ 13 juillet 1979
M ali ........................... 25 septembre 1978 Zambie .......................... 15 f6vrier 1983
Niger ........................... 16 septembre 1980
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f) Qui n'a pas 6t envoy6e par un Etat autre qu'une Partie au conflit en mission
officielle en tant que membre des forces arm6es dudit Etat.
2. Commet le crime de mercenariat l'individu, groupe ou association, le repr&-

sentant de l'Etat ou l'Etat lui-meme qui, dans le but d'opposer la violence arm6e A un
processus d'autod6termination ii la stabilit6 ou l'int6grit6 territoriale d'un autre
Etat, pratique l'un des actes suivants :
a) Arbitrer, organiser, financer, assister, dquiper, entralner, promouvoir, soutenir

ou employer de quelque faqon que ce soit des bandes de mercenaires;
b) S'enr6ler, s'engager ou tenter de s'engager dans les dites bandes;
c) Permettre que dans les territoires soumis h sa souverainet6 ou dans tout autre

lieu sous son contr6le, se d6veloppent les activit6s mentionn~es dans l'alin6a a)
ou accorder des facilit6s de transit, transport ou autre operation des bandes sus-
mentionn6es.
3. Toute personne physique ou morale qui commet le crime de mercenariat tel

que d6fini au paragraphe 1 du pr6sent article, commet le crime contre la paix et la
s6curit6 en Afrique et est punie comme tel.

Article 2. CIRCONSTANCES AGGRAVANTES
Le fait d'assumer le commandement de mercenaires ou de leur donner des or-

dres, constitue une circonstance aggravante.

Article 3. STATUT DES MERCENAIRES

Les mercenaires n'ont pas le statut de combattants et ne peuvent b6n~ficier du
statut de prisonnier de guerre.

Article 4. ETENDUE DE LA RESPONSABILITE PINALE

Un mercenaire r6pond aussi bien du crime de mercenariat que de toutes infrac-
tions connexes, sans pr6judice de toutes autres infractions pour lesquelles il pourrait
tre poursuivi.

Article 5. RESPONSABILITIt GENERALE DE L'ETAT ET DE SES REPRESENTANTS

1. Quand le repr6sentant d'un Etat est responsable en vertu des dispositions de
P'article 1er de la prdsente convention, d'un acte ou d'une omission consid6r6 comme
criminel par la pr6sente convention, il sera puni en raison de cet acte ou de cette omis-
sion.

2. Quand un Etat est responsable, en vertu des dispositions de l'article Ier ci-
dessus, d'un acte ou d'une omission consid~rd comme criminel par ledit article, toute
autre partie A la pr6sente convention peut invoquer les dispositions de la pr~sente
convention dans ses relations avec l'Etat accus6 et devant les organisations, tribu-
naux ou instances internationales ou de I'OUA comp~tentes.

Article 6. OBLIGATIONS DES ETATS

Les parties contractantes s'engagent h prendre toutes les mesures n6cessaires
pour Niminer du Continent africain les activit6s des mercenaires.

A cette fin, chaque Etat contractant s'engage, notamment, A
a) Emp~cher que ses nationaux ou des trangers se trouvant sur son territoire com-

mettent l'une des infractions pr6vues i P'article Ier de la pr6sente convention;
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b) Empecher l'entr~e ou le passage sur son territoire de tout mercenaire et de tout
6quipement qui lui est destin6;

c) Interdire sur son territoire toute activit6 d'organisations ou d'individus qui utili-
sent les mercenaires contre un Etat africain, membre de l'Organisation de rUnit6
Africaine, ou contre des peuples africains en lutte pour leur lib6ration;

d) Communiquer aux autres membres de l'Organisation de rUnit6 Africaine, soit
directement, soit par l'interm6diaire du Secr6tariat G~n~ral de l'OUA, toute in-
formation relative aux activit6s des mercenaires, ds qu'elle sera parvenue sa
connaissance;

e) Interdire sur son territoire le recrutement, 'entrainement, l' quipement ou le fi-
nancement de mercenaires et toutes autres formes d'activit6s susceptibles de fa-
voriser le mercenariat;

f) Prendre toutes mesures l6gislatives ou autres n6cessaires h la mise en ceuvre im-
m6diate de la pr6sente convention.

Article 7. SANCTIONS

Tout Etat contractant s'engage punir de la peine la plus s~v~re pr~vue dans sa
legislation, l'infraction d~finie l'article Ier de la pr~sente convention, la peine ap-
plicable pouvant aller jusqu'A la peine capitale.

Article 8. COMPtTENCE

Chaque Etat contractant s'engage A prendre les mesures ncessaires pour punir
conform~ment l'article 7 de la pr~sente convention, tout individu trouv6 sur son ter-
ritoire et qui aurait commis l'infraction d~finie A l'article 1er de la pr~sente conven-
tion, s'il ne l'extrade pas vers I'Etat contre lequel l'infraction a &6 commise.

Article 9. EXTRADITION

1. Le crime d~fini A l'article 1er 6tant consid~r6 comme un crime de droit com-
mun ne peut tre couvert par la legislation nationale excluant l'extradition pour les
crimes politiques.

2. Une demande d'extradition ne peut etre refus~e, A moins que l'Etat requis ne
s'engage A poursuivre le d~linquant conform~ment aux dispositions de l'article 8 de la
pr&sente Convention.

3. Lorsqu'un national est l'objet de la demande d'extradition, l'Etat requis
devra, si l'extradition est refus~e, engager des poursuites pour l'infraction commise.

4. Si, conform~ment aux paragraphes 2 et 3 du present article, des poursuites
judiciaires sont engagdes, l'Etat requis notifiera les r~sultats de ces poursuites h l'Etat
requ~rant ou A tout autre Etat interesse, membre de l'Organisation de l'Unit6 Afri-
caine.

5. Un Etat sera considr6 comme int~ress6 par les r~sultats des poursuites pr6-
vues au paragraphe 4 du present article si l'infraction a un rapport quelconque avec
son territoire ou porte atteinte h ses int~rets.

Article 1O. ASSISTANCE MUTUELLE

Les Etats contractants s'assurent rciproquement la plus grande assistance en ce
qui concerne l'enqute pr~liminaire et la procedure criminelle engagde relative au
crime d~fini A l'article 1er de la pr~sente Convention et aux infractions connexes A ce
crime.
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Article 11. GARANTIES JUDICIAIRES

Toute personne ou groupe de personnes traduit en justice pour le crime d~fini h
'article 1er de la pr~sente convention bdn~ficie de toutes les garanties normalement

reconnues A tout justiciable par I'Etat sur le territoire duquel ont lieu les poursuites.

Article 12. RtGLEMENT DES DIFFERENDS

Tout diff~rend au sujet de l'interprtation et de l'application des dispositions de
la pr~sente Convention sera r~gl par les parties int~ress~es, conform~ment aux prin-
cipes de la Charte de I'Organisation de l'Unit6 Africaine' et de la Charte des Nations
Unies.

Article 13. SIGNATURE, RATIFICATION, ENTREE EN VIGUEUR

1. La pr~sente Convention demeurera ouverte h la signature des Etats mem-
bres de l'Organisation de l'Unit6 Africaine. Elle sera ratifi~e, et les instruments de
ratification seront d6pos~s auprbs du Secr~taire G&n6ral Administratif de l'Organisa-
tion de l'Unit6 Africaine.

2. La Convention entrera en vigueur trente jours apr~s la date de d~p6t du dix-
septi~me instrument de ratification.

3. Elle entrera en vigueur it l'6gard de tout signataire qui la ratifiera ult~rieure-
ment trente jours apr~s le d~p6t de son instrument de ratification.

Article 14. ADHESION

1. Tout Etat membre de l'Organisation de l'Unit6 Africaine peut adherer A la
pr~sente Convention.

2. L'adh~sion s'effectuera par le d~p6t aupr~s du Secr~taire G~n~ral Ad-
ministratif de l'Organisation de 'Unit6 Africaine, d'un instrument d'adh~sion et
prendra effet trente jours aprds son d~p6t.

Article 15. NOTIFICATION ET ENREGISTREMENT

1. Le Secr~taire G~n~ral Administratif de l'Organisation de l'Unit& Africaine
notifiera aux Etats membres de 'Organisation :
a) Le d~p6t de tout instrument de ratification ou d'adh~sion;
b) La date de 1'entr~e en vigueur de la pr6sente Convention.

2. Le Secr~taire G~n~ral Administratif de l'Organisation de l'Unit6 Africaine
enverra copie certifi~e conforme de la prdsente Convention A tous les Etats membres
de rOUA.

3. Le Secr~taire G~n~ral Administratif de l'Organisation de l'Unit6 Africaine
devra, ds l'entr~e en vigueur de la prdsente Convention procdder A son enregistre-
ment conform~ment A l'article 102 de la Charte de l'Organisation des Nations Unies.

EN FOI DE QUOI, nous, Chefs d'Etat et de Gouvernement des Etats membres de
'Organisation de l'Unit6 Africaine, avons sign6 la pr~sente Convention, en arabe, en

anglais et en frangais, les trois textes faisant 6galement foi, en un seul exemplaire qui
sera d6pos6 dans les archives de l'Organisation de l'Unitd Africaine.

FAIT A Libreville (Gabon) le 3 Juillet 1977.

[Pour les signatures, voir p. 104 du prdsent volume.]

Nations Unies, Recueji des Traites, vol. 479, p. 39.
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SIGNATURES'

1. [Signed- Signe]
S. E. LATYR KAMARA

Ambassadeur du Sn6gal
Addis Ab~bal

8/2/1978'

2. [Signed- Signg]
S. E. DJEBEL COUMBASSA

Ambassadeur de Guinde
Addis Ab6ba

4

10/2/19781

3. [Signed- Signg]
H. E. Mr. BLESSING AKPORODE CLARK

Ambassador of Nigeria
Addis Ababa6

10/2/1978'

4. [Signed- Signg]
H. E. Mr. MATHIEU NIGRIUMPATSE

Ambassador of Rwanda
Addis Ababa'

13/3/1978

5. [Signed- Signf]
H. E. Dr. ABOu BAKR H. ABDEL-GHAFFAR

Ambassador Extraordinary and Plenipotentiary
of Egypt to Ethiopia9

31/3/1978

The translations in the footnotes have been effected by the Secretariat - Les traductions figurant dans les notes de
bas de page ont 6td effectu&es par le Secretariat.

2 H. E. Latyr Kamara; Ambassador of Senegal; Addis Ababa.
3 8 February 1978 - 8 f~vrier 1978.
4 H. E. Djebel Coumbassa; Ambassador of Guinea; Addis Ababa.
5 10 February 1978 - 10 fWvrier 1978.
6 S. E. M. Blessing Akporode Clark; Ambassadeur du Nigeria; Addis-Abeba.
7 See note 5.
8 S. E. M. Mathieu Nigriumpatse; Ambassadeur du Rwanda; Addis-Abeba.
9 S. E. Mr. Abou Bakr H. Abdel-Ghaffar; Ambassadeur Extraordinaire et Plnipotentiaire d'Egypte en Ethiopie.
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6. [Signed- Signe]
H. E. Mr. CLEMENT OTU CUDETO AMATE

Ambassador of Ghana
Addis Ababa'

8/6/19782

7. [Signed- Signs]
S. E. M. EDEM KODJO
Ministre des Affaires 6trangres et de la Cooperation

de la R6publique togolaisel

16/7/1978

8. [Signed- Signd]
S. E. M. MICHEL ALLADAYE
Ministre des Affaires et de la Coop6ration

de la Rdpublique populaire du Bnin'
16/7/1978

9. [Signed- Signd]
S. E. M. JEAN KEUTCHA

Ministre des Affaires 6trang~res
de la Rpublique Unie du Cameroun5

19/7/1978

10. [Signed- Sign6]
S. E. M. ABDELAZIZ BENHASSINE
Ambassadeur Extraordinaire et Pldnipotentiaire

de la R~publique Alg6rienne D~mocratique et Populaire
A Khartoum6

21/7/1978

1 S. E. M. Clement Otu Cudeto Amate; Ambassadeur du Ghana; Addis-Abba.
2 8 juin 1978 - 8 June 1978.
3 H. E. Mr. Edem Kodjo; Minister of Foreign Affairs and Cooperation of the Republic of Togo.
4 H. E. Mr. Michel Alladaye; Minister of Foreign Affairs and Cooperation of the People's Republic of Benin.
5 H. E. Mr. Jean Keutcha; Minister of Foreign Affairs of the United Republic of Cameroon.
6 H. E. Mr. Abdelaziz Benhassine; Ambassador Extraordinary and Plenipotentiary of the People's Democratic

Republic of Algeria in Khartoum.
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11. [Signed- Signg]
H. E. SAYED MIRGHANi EL NOUR GAWIESH

Charg6 d'affaires a.i. of the Embassy
of the Democratic Republic of the Sudan
in Addis Ababa, Ethiopia'

13/11/1978

12. [Signed- Signf]
S. E. Citoyen NZEZA KILUANGU

Ambassadeur Extraordinaire et Plnipotentiaire
de la R~publique du Zaire
A Addis-Ab6ba 2

20/3/1979

13. [Signed- Signf]
H. E. Mr. P. M. RUPIA

Ambassador Extraordinary and Plenipotentiary
of the United Republic of Tanzania in Ethiopia'

30/5/1979

14. [Signed - Signf]
H. E. Dr. ANTONIo AGOSTINO NETO

President of MPLA Worker's Party
President of the People's Republic of Angola4

19/7/1979

15. [Signed - Signf]
S. E. M. JOSEPH DIATTA

Ambassadeur Extraordinaire et P16nipotentiaire
de la Rdpublique du Niger A Addis-Abdba5

[8 novembre 1979]6

S. E. Sayed Mirghani El Nour Gawiesh; Charge d'affaires a.i. de I'Ambassade de la R6publique d~mocratique du
Soudan A Addis-Abdba, Ethiopie.

2 H. E. Citizen Nzeza Kiluangu; Ambassador Extraordinary and Plenipotentiairy of the Republic of Zaire in Addis

Ababa.
3 S. E. M. P. M. Rupia; Ambassadeur Extraordinaire et Plnipotentiaire de la R6publique-Unie de Tanzanie en

Ethiopie.
4 S. E. Mr. Antonio Agostinho Neto; President du Parti ouvrier du MPLA; President de la R6publique Populaire

d'Angola.
5 H. E. Mr. Joseph Diatta; Ambassador Extraordinary and Plenipotentiary of the Republic of Niger in Addis

Ababa.
6 8. November 1979.
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16. [Signed - Signf]
S. E. M. ABDELLATIF MOULINE

Ambassadeur du Maroc A Khartoum

12 F~vrier 19802

17. [Signed- Signe]
H. E. Mr. GEORGE CHIPAMPATA

Ambassador of the Republic of Zambia
in Ethiopia3

14 April 19824

18. [Signed - Signf]
H. E. Mr. HAMA ARBA DIALLO

Minister of Foreign Affairs of Upper Volta'

5th March 19846

I H. E. Mr. Abdellatif Mouline; Ambassador of Morocco in Khartoum.
2 12 February 1980.
3 S. E. M. George Chipampata; Ambassadeur de la R6publique de Zambie en Ethiopie.
4 14 avril 1982.
5 S. E. M. Hama Arba Diallo; Ministre des affaires &rang~res, Haute-Volta.
6 Le 5 mars 1984.
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[BULGARIAN TEXT - TEXTE BULGARE]

CI-OFO4BA 3A KYJITYPHO 14 HAYMHO C-bTPYAH14MECTBO ME-
)KTJY IPAB14TEJICTBOTO HA HAPOJaHA PEIYB1I4KA BbJI-
FAP14A 14 HAPOaHOPEBOIIOLI4OHHH145 CbBETHA KAMr-

1-paBHTeJICTBOTO Ha HapoaHa peny6inHKa E1,nrapHH H HapoaHOpeBoJIIoIOH-
HHIT C'bBeT Ha KaMnyqHA, nO-HaTaTIK HapHqaHH aoroBapAHnHTe ce CTpaHH,

P'BKOBOgei KH ce OT cTpeMeKagxa 3aTB'bpLastT apy)K6aTa Me)KaLy 6lJnrapCKHst H
KaMIyqHrICKHA Hapog no nbTH Ha pa3BHTHeTO Ha CbTpyQHHqeCTBOTO B o6nacTTa Ha
KYJITypaTa H HayKaTa, KaTO BaHKHH 4baKTOpH 3a oro3HaBaHe H c6nH>KaBaHe Ha Ha-
pOAHTe, )KeniaeiuH a )KHBIMT B MHp,

peljJHxa Aa cKiioqaT HaCTosIUaTa Cnorozt6a 3a KyJITypHO H HayqHo C'bTpyIHH-
qeCTBO.

VlAeH 1. aoroBap5nJHTe ce CTpaHH me pa3BHBaT H YKperIBaT KYJTYpBOTO

C7,TPYHHqeCTBO Me)Kay JIBaTa Hapoga Ha 6a3aTa Ha 3aqHTaHe Ha HaiUHOHaJIHHM cy-
BepeHHTeT, HeHaMeca B'bB BbTpeIuHHTe pa6oTH H paBHonpaBHe, B crniacHe c refl-
CTByBaIUHTe 3aKOHH Ha BcSKa OT cTpaHHTe.

IneH 2. Jg0roBapAItUHTe ce CTpaHH we Hac',pqaBaT yCTaHOBABaHeTO H pa3-
BHTHeTO Ha C-bTPYAIHHqeCTBOTO H o6MeHa Ha OIIHT B o61aCTTa Ha HayKaTa, o6pa3o-
BaHHeTO, KyJITypaTa H H3KYCTBOTO, JIHTepaTypaTa H KHHrOH3JAaBaHeTO, KHHeMaTO-
rpabHATa H paaIHOTO, neqaTa, 3JApaBeona3BaHeTO, cnOpTa H TypH3Ma.

UI.leH 3. a1oroBapAIUHTe ce CTpaHH Ime rIOaKpeIIsIT CTpyaHHqecTBOTO B
o6nacTTa Ha HayKaTa, C,3AaBaHe'ro Ha Bpj,3KH Me)Kay HayIIHHTe HHCTHTYTH H opra-
HH3aUHH Ha JtBeTe CTpaHH c uen o6MeH Ha OHHT B o611aCTTa Ha HayqHHTe H3cnea-
BaHHI, pa3MHHa Ha AIOKyMeHTauIHH, KHHrH H rIepHOAHqHH H3JaaHHSI.

JaBeTe CTpaHH mue nolxpeniT c'M,1o TaKa pa3MHHaTa Ha HayqHH pa6OTHHIXH H
CrIeHaJiHCTH H ue yJIeCHSIBaT TeXHHTe npOyqBaHHA H 3cneABaHHA, KaKTO H yqa-
CTHeTO HM Ha HaYqHH KOHrpecH H KoH4bepeHUHH, cirnacHo 3a'bJinKHTeJIHHA B xtaae-
HaTa cTpaHa pea.

VAen 4. aiOrOBapiUHTe ce CTpaHH wue nOOIPABaT CbTpyaHHqeCTBOTO B
o6nacTTa Ha o6pa3OBaHHeTo. 3a Ta3H uenl Te we OCbeCTBAIBaT:
a) o6MeH Ha HH bOpMaTHBHH MaTepHaJIH 3a o6pa3oBaTejiHaTa CHCTeMa (yqe6HH

nporpaMH, MoJIeJIH, CTpyKTypa, 11paBHJTHHIUH H p.);
6) o6MeH Ha CfIewuaJIH3HpaHH MaTepHaiH no ne)aroHKa, MeTOaIHKa, yqe6HHILH H

yqe6iH noco6HA;

6) pa~a~ma Ha npenoAaBaTeni OT BHCIUHTe yqe6HH 3aBeaenHH 3a H3HacSIHe Ha
ieKIHH, KOHCYJITaUHH H 3a HOBHIaBaHe Ha KBaJiHHjbHKaUHITa;

o) pa3MSLa Ha HHcbOpMaUHM 3a 11peaLCTaBRHHTe 3a cjieawaHe cfleuIIaJIHOCTH H 3a
yCJIOBHATa, IpH KOHTO me 6IgaT npHeMaHH CTyaeHTH H y'teHHIW;

0) CTpaHHTe B3aHMHO Ime CH ipH3HaBaT JIHIIJIOMHTe H CBHaIeTejCTBaTa OT BCHqKH
yqe6HH 3aBeaLeHHAt Ha gpyraTa cTpaHa, KaKTO H npHCi,;KaaHeTO Ha HayqHH CTe-
neHH H THTJIH, KaTO 3al ueJITa ce noHnmue cneutaneH npOTOKOJI.
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Vlaei 5. ThroBapAnlHTe ce CTpaHH we yjieCHABaT CBOHTe HapoQH na O03-
HaBaT KyJITYPHOTO HacJieaCTBO H CBpeMeHHaTa HaUlHOHaJiHa KyJITypa Ha /pyraTa
cTpaHa. Te we CaeACTByBaT 3a o6MeH Ha OHHT H oKa3BaHe Ha HIOMOIII 3a:

a) B3aHMHO opraHH3HpaHe Ha KyJITyPHo-xyao)KeCTBeHH MepOnPH1TH1 HO cnyqak
HaUHOHaJIHHTe fpa3HHIUH H xapyrn 3a6ene)KHTeRHH AaTH Ha ApyraTa cTpaHa;

6) pa3MAIHa Ha xyIto)KeCTBeHH KojIeKTHBH H apTHCTH 3a H3HaCqHe Ha cneKTaKIJIH;

6) oprafH3pam Ha xyo)KeCTBeHH H3IOIK6H, 4OTOH3n1oK6H OT o611aCTTa Ha
KYJITypaTa, H3KyCTBOTO H HayKaTa;

0) yCTaHOBIBaHe Ha BpI,3KH Me)Kay HaUHOHanHHTe 6H6JIHOTeKH, My3eH, H3ga-
TeCJICTBa, apXHBH H AIpyrH KYJITYpHH HHCTHTyTH 3a pa3MHHa Ha KHHFH, ny6JIH-
KaLIHH, MHKpOIIHJIMH, HH4IOpMaLHOHHO-AIOKyMeHTaJIHH MaTepHaJIH;

6) npeBe)KxaaHe Ha KHHrH H ny6nHKyBaHe Ha TBOp6H OT o6nacTTa Ha KyJIITypaTa,
H3KyCTBOTO H HayKaTa Ha ApyraTa cTpaHa;

e) pa3MAHa Ha HrpaJIHH, J4OKyMeHTaJTHH, rIpOCBeTHH H 3gpaBHH clMUIMH, opraHi-
3HpaHe Ha c(bHJIMOBH npowKeKUHH;

JIc) B3aHMHO nocemueHHe Ha nHcaTeniH, XYAO)KHHUH, KOMnO3HTOpH, KHHoaeRUH H
JapyrH KynTypHH LuetlHH.

tileH 6. ZOrOBaptu.IHTe ce CTpaHH we CbaXetACTBYBaT 3a aKTHBHO CbTpYLRHH-
qeCTBO B o6JacTTa Ha neqaTa, paAIHOTO H TeneBH3HAlTa. AreHUHRITa rio neqaTa,
CS1O3HTe Ha )KypHaiIHCTHTe, OpraHH3auHHTe Ha paa1HOTO H TeIeBH3HSITa we CH
C'bTpyQHHqaT nP5HKO, KaTO CH pa3MeH3IT HHcbopMaUHOHHH H ZIOKyMeHTaJlHH MaTe-
pHaIH, IOCBeTeHH Ha HOJIHTHMeCKHA, HKOHoMHecKHA H KYJITypeH )KHBOT Ha J1py-
raTa CTpaHa. Te MoraT aa CH pa3MeHWqT H CHHMaqHH TeIeBH3HOHHH eKlHHH, )KypHa-
IHCTH H KopecOHaIeHTH.

VjJeH 7. UTBeTe CTpaHH We Hac',pqaBaT H nOJIKpeIqlT CbTPYJIHHqeCTBOTO B

o6nacTTa Ha 3JApaBeona3BaHeTO, 6op6aTa c enHIeMHHTe, XHrHeHaTa H MeJIHUHH-
CKOTO o6pa3OBaHHe.

qlneH 8. UOrOBapRUtHTe ce CTpaHH Lwe IO1KpenqT H yJIeCHHBaT CSTpyJIHH-
qeCTBOTO Me)K(y CIOPTHHTe H TYPHCTH4qeCKHTe opraHH3auHH, 3a opraHH3HpaHe Ha
CnOPTHH cpeuH, pa3MAHa Ha CHeIHfJ-HCTH 3a o6MJRHa Ha OIHT H nOBHUjaBaHe Ha
KBaJ1H IHKaIIH ITa, 3a o6MeH Ha MaTepHail.

qjieH 9. 4 BeTe CTpaHH we IIOtKpenflHT C-bTpyJIHHqeCTBOTO Me)Ky Mna~e)K-
KHTe, o61ueCTBeHHTe H MaCOBHTe opraHH3auH.

flVeH 10. 3a npaKTHqecKOTO H3IhjiHeHHe Ha HaCTOi1iaTa Cnoron6a CTpa-
HHTe we H3pa6OTBaT H IOaHHCBaT 3a onpegeneH CPOK IJnaHOBe, csxbpiKattH KOH-
KpeTHH MepO1pHATHA C (bHHaHCOBH yCJIOBHH 3a TIXHOTO oCbweCTB3RBaHe.

LfteH 11. HacTomiuaTa Cnoron6a ce CKAIOqBa 3a nepHoa OT eceT rOIHHH.

HerHaTa BaJ'IHHOCT ce npogbi)KaBa aBTOMaTHqeCKH 3a cneZ(BaIUJHTe neT rO£jHHH,
aIo exlfa OT JI orOBapAtUHTe ce CTpaHH He i aeHOHCHpa lIeCT Meceua npeAH H3THqa-
HeTO Ha CbOTBeTHHSI nepHoIl.

TA BJIH3a B CHfla B aeH Ha nOgHHCBaHeTO Al.
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HacTosAiaTa Cnoron6a e nonHcafa B CO4rHnl Ha 25 HOeMBPH 1980 r. B nBa
opHrHHaRJHH eK3eMnnlipa Ha 61i rapcKH, KxMepCKH H cbpeHCKH e3HK, KaTO TeKCTO-
BeTe Ha 6'wirapcKH H KxMepCKH e3HK HMaT eaHaKBa cwia, a TeKCTbT Ha d4peHCKH
e3HK CJIY)KH 3a cnpaBKa.

3a IpaBHTeJICTBOTO
Ha HapoAHa peny6nHa

E1JirapHm:

[Signed - Signd]'

3a HaPOIHOpeBOJIIUHOHHH
CI.BeT Ha KaMlyqH[:

[Signed - Sign6]2

I Signed by Petar Mladenov - Sign par Petar Mladenov.
2 Signed by Hounn Senh - Sign6 par Hounn Senh.
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[KHMER TEXT -TEXTE KHMER]
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ACCORD' DE COOP1tRATION CULTURELLE ET SCIENTIFIQUE
ENTRE LE GOUVERNEMENT DE LA RIePUBLIQUE POPULAIRE
DE BULGARIE ET LE CONSEIL POPULAIRE RIVOLUTION-
NAIRE DU KAMPUCHI A

Le Gouvernement de la Rdpublique Populaire de Bulgarie et le Conseil Popu-
laire R6volutionnaire du Kampuch6a, appel6s ci-apr~s oles Parties Contractantes ),

D6sireux de raffermir l'amiti6 entre les peuples bulgare et kampuchden et de d6-
velopper leur coop6ration dans le domaine de la culture et de la science, en tant que
facteurs majeurs pour la connaissance et le rapprochement des peuples 6pris de la
paix,

Ont d6cid6 de conclure le present Accord de coop6ration culturelle et scientifique.

Article 1. Les Parties Contractantes d6velopperont et consolideront la coop6ra-
tion culturelle entre les deux peuples sur la base du respect de la souverainet6 nationale,
de la non-ing6rence dans les affaires int6rieures et de l'galit6 en droits, conform6-
ment A leur 16gislation interne.

Article 2. Les Parties Contractantes favoriseront r'tablissement et le d6velop-
pement de la coop6ration et l'6change d'exp6rience dans le domaine de la science,
l'enseignement, la culture et r'art, la litt6rature et l'dition des livres, la cin6mato-
graphie et la radio, la presse, la sant6 publique, les sports et le tourisme.

Article 3. Les Parties Contractantes appuieront la coop6ration dans le domai-
ne de la science, ainsi que la cr6ation des liens entre les institutions et les organi-
sations scientifiques des deux pays, afin d'6changer de l'exp~rience dans le domaine
des recherches scientifiques, de procdder A l'change de documentation, de livres et
des p6riodiques. Les deux Parties appuieront aussi '6change de chercheurs et
d'experts et faciliteront leurs 6tudes et leurs recherches, ainsi que leur participation
aux congr~s et aux conf6rences scientifiques, conform~ment aux r~glements obliga-
toires dans les deux pays.

Article 4. Les Parties Contractantes encourageront la coop6ration dans le do-
maine de l'ducation. A cette fin elles procderont A :
a) L'6change des mat6riaux d'information sur le syst~me d'&ducation (programmes

d'6tudes, modules, structures, r~glements, etc.);
b) L'6change des mat~riaux sp~cialis6s relatifs A la p6dagogie, la m6thodologie, aux

manuels et accessoires scolaires;
c) L'6change d'enseignants des 6tablissements A enseignement sup6rieur pour des

conf6rences, des consultations et pour promouvoir une meilleure qualification;
d) L'6change d'information concernant les sp6cialit6s et les conditions d'admission

des 6tudiants et des 61ves;
e) La reconnaissance r6ciproque des dipl6mes et des certificats de tous les 6tablis-

sements d'enseignement des deux pays, ainsi que rattribution des grades et des
titres scientifiques, en proc6dant A la signature d'un protocole sp6cial A cette fin.

Entr6 en vigueur le 25 novembre 1980 par la signature, conform~ment h I'article 11.
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Article 5. Les deux Parties Contractantes faciliteront les deux peuples dans la
connaissance de 'hritage culturel et de la culture nationale contemporaine de l'autre
pays. Elles encourageront l'change d'exp6rience et pr~teront assistance pour :
a) L'organisation r6ciproque d'initiatives culturelles et artistiques h l'occasion des

Ftes nationales et d'autres dates m(morables des deux pays;
b) L'6change d'ensembles artistiques et d'artistes, afin de donner des spectacles;
c) L'organisation d'expositions artistiques, de photos du domaine de la culture, de

l'art et de la science;
d) L'6tablissement de liens entre les biblioth~ques, mus6es, 6ditions, archives natio-

nales et autres instituts culturels en vue d'un 6change de livres, publications,
microfilms, mat6riaux documentaires et d'information;

e) La traduction de livres et la publication d'oeuvres du domaine de la culture, de
l'art et de la science de l'autre Partie;

f) L'6change de films artistiques, documentaires, d'6ducation et de sant6; l'organi-
sation de projection de films;

g) La visite rdciproque d'crivains, de peintres, de compositeurs, de promoteurs de
cinema et d'autres activistes de la culture.

Article 6. Les Parties Contractantes contribueront une cooperation active
dans le domaine de la presse, de la radio et de la tdldvision. Les Agences de presse, les
Unions des 6crivains, les organisations de la radio et de la t616vision proc~deront A
une cooperation directe en 6changeant des matdriaux documentaires et d'informa-
tion, consacrds A la vie politique, 6conomique et culturelle de l'autre pays. Elles pour-
ront s'6changer aussi des 6quipes de tournage de films de tdldvision, des journalistes
et des correspondants.

Article 7. Les deux Parties 6tabliront et ddvelopperont la coopdration dans le
domaine de la sant6 publique, de la lutte contre les 6piddmies, de l'hygine et de l'6du-
cation mddicale.

Article 8. Les deux Parties appuieront et faciliteront la cooperation entre les
organisations sportives et touristiques, en vue de l'organisation de rencontres spor-
tives, de l'change de spdcialistes afin d'enrichir leur experience et de promouvoir leur
qualification, de l'change de matdriaux.

Article 9. Les deux Parties appuieront la cooperation entre les organisations
de jeunesse, publiques et de masse.

Article 10. En vue de l'exdcution pratique du present Accord les Parties 6la-
boreront et signeront pour un ddlai ddtermin6 des plans, contenant des initiatives
concretes et les conditions financi~res pour leur r6alisation.

Article 11. Le present Accord est conclu pour une pdriode de dix ans. Sa vali-
dit6 sera renouvelde par reconduction tacite pour des pdriodes de cinq ans, [A moins
que] l'une des Parties Contractantes ne l'[ait] ddnonc6 par 6crit six mois avant l'expi-
ration dudit ddlai.
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I1 entrera en vigueur A la date de sa signature.
Le prdsent Accord est sign6 A Sofia le 25 novembre 1980 en deux exemplaires ori-

ginaux en langues khmrre, bulgare et frangaise, faisant 6galement foi.
En cas d'interpr6tation divergente, le texte franqais servira de r6f6rence.

Pour le Gouvernement
de la R6publique Populaire

de Bulgarie :

[Signd - Signed]'

Pour le Conseil Populaire
R6volutionnaire du

Kampuch6a :

[SignO - Signed]'

' Sign6 par Petar Mladenov - Signed by Petar Mladenov.
2 Sign6 par Hounn Senh - Signed by Hounn Senh.
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[TRANSLATION - TRADUCTION]

AGREEMENT' ON CULTURAL AND SCIENTIFIC CO-OPERATION
BETWEEN THE GOVERNMENT OF THE PEOPLE'S REPUBLIC
OF BULGARIA AND THE PEOPLE'S REVOLUTIONARY COUN-
CIL OF KAMPUCHEA

The Government of the People's Republic of Bulgaria and the People's Revolu-
tionary Council of Kampuchea, hereinafter referred to as "the Contracting Parties",

Wishing to strengthen the friendship between the Bulgarian and Kampuchean
peoples and to develop their co-operation in the field of culture and science as major
factors in promoting greater awareness and closer ties between peace-loving peoples,

Have decided to conclude this Agreement on Cultural and Scientific Co-
operation.

Article 1. The Contracting Parties shall develop and strengthen cultural co-
operation between their two peoples on the basis of respect for national sovereignty,
non-interference in internal affairs and equality of rights, in accordance with their
domestic legislation.

Article 2. The Contracting Parties shall promote the establishment and devel-
opment of co-operation and exchanges of experience in the areas of science, educa-
tion, culture and art, literature and book publishing, cinema and radio, the press,
public health, sports and tourism.

Article 3. The Contracting Parties shall promote scientific co-operation and
the establishment of links between the two countries' scientific institutions and
organizations, with a view to exchanges of experience in the field of scientific research
and exchanges of documentation, books and periodicals.

The two Parties shall also support exchahges of research workers and experts
and shall facilitate their studies and research, as well as their participation in scienti-
fic congresses and conferences, in accordance with the regulations in force in the two
countries.

Article 4. The Contracting Parties shall encourage co-operation in the field of
education. To that end they shall undertake:
(a) Exchanges of informational materials on the education system (curricula,

models, structures, regulations, etc.);
(b) Exchanges of specialized materials on pedagogy, methodology, textbooks and

teaching aids;
(c) Exchanges of teachers from higher educational establishments for lectures and

consultations and to improve qualifications;
(d) Exchanges of information on areas of specialization and admission require-

ments for students and pupils;

Came into force on 25 November 1980 by signature, in accordance with article 11.
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(e) The reciprocal recognition of diplomas and certificates issued by all educational
establishments in the two countries, and award of scientific degrees and qualifi-
cations by signing a special protocol to that end.

Article 5. The two Contracting Parties shall promote awareness among their
respective peoples of the cultural heritage and contemporary national culture of the
other country. They shall encourage exchanges of experience and assist in:
(a) The reciprocal organization of cultural and artistic events on national holidays

and other commemorative occasions in the two countries;
(b) The exchange of artistic ensembles and performers to give performances;
(c) The mounting of art, and photographic exhibits in the field of culture, art and

science;
(d) The establishment of links between libraries, museums, publishing houses,

national archives and other cultural institutes with a view to the exchange of
books, publications, microfilms, documentary and informational materials;

(e) The translation of books and the publication of works relating to the other
Party's culture, art and science;

(I) The exchange of artistic, documentary, educational and health films and the
organization of film showings;

(g) The organization of reciprocal visits by writers, painters, composers, cinema
promoters and others active in the cultural sphere.

Article 6. The Contracting Parties shall contribute to active co-operation in
the area of press, radio and television. Press agencies, writers' unions and radio and
television organizations shall co-operate directly by exchanging documentary and
news materials on the political, economic and cultural life of the two countries. They
may also exchange television film crews, journalists and correspondents.

Article 7. The two Parties shall establish and develop co-operation in the field
of public health, control of epidemics, hygiene and medical education.

Article 8. The two Parties shall support and facilitate co-operation between
sports and tourist organizations with a view to the holding of sports events, the
exchange of specialists to enhance their experience and qualifications, and the
exchange of materials.

Article 9. The two Parties shall support co-operation between youth, public
and mass organizations.

Article 10. With a view to the practical implementation of this Agreement, the
Parties shall formulate and sign plans for a specific period setting forth specific initia-
tives and the financial conditions for their implementation.

Article 11. This Agreement is concluded for a period of ten years. It shall be
renewed automatically for five-year periods, unless it is denounced by one of the
Contracting Parties in writing six months prior to the date of expiry.

It shall enter into force on the date of its signature.
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This Agreement is signed at Sofia on 25 November 1980 in duplicate originals in
the Bulgarian, Khmer and French languages, each text being equally authentic. In
the event of differing interpretations, the French text shall be regarded as authorita-
tive.

For the Government
of the People's Republic of Bulgaria:

[PETAR MLADENOV]

For the People's Revolutionary Council
of Kampuchea:

[HOUNN SENH]
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[BULGARIAN TEXT - TEXTE BULGARE]

CHOFOABA MEXCAY HAPO4HA PEHYBJIH4KA B'b IFAP1I4 14 CO-
[4AJ1I4CT4x4ECKA HAPOaHA J.H4BITICKA APABCKA a)KA-
MAX4P4AI 3A OBIEKLIEH B1430B PE)K4M

HaponHa peny6nnKa B-nJIrapHs H CoUHanHcTHqecKa HapoAHa jiH6HicKa apa6-
CKa Ja)KaMaxHpHHi, HapHqaHH no-xgony O(gOrOBapIu H CTpaHH>>,

pIKOBoXIeHH OT )KejiaHHeTo ga o611eKqaT pe)KHMa no npeaioCTaB~iie Ha BH3H, 3a

ga yjieCHAT rIbTyBaHHATa Ha CBOHTe rpaI)KIaHH H C TOBa Ra CbgerICTByBaT 3a HO-
HaTaTU1HHOTO pa3BHTHe Ha OTHOui1eHHATa Me(LIy gIBeTe cTpaHH,

pemuxa )a CKjinoqaT Ta3H Cnorog6a i ce gOroBopixa 3a cJiegHOTO:

"aeu 1. 1. lIpHeManljaTa cTpaHa H3gaBa B ce/eMgHeBeH CPOK OT gIaTaTa Ha
IOHCKBfHeTO BXOAHH BH3H Ha JIlHOBeTe Ha nepcoHana Ha gHnIloMaTHqeCKOTO H4.rIH

KOHCYJICKOTO npegCTaBHTenCTBO, C-bOTBeTHO Ha HapoRHOTo 6topo, Ha H3npaLua-
muaTa CTpaHa KaKTO H Ha qneHoBeTe Ha TeXHHTe ceMeiCTBa.

2. CnieQ BCThIHBaHeTO HM B .RIW)KHOCT, IIpH HOHCKBaHe, niHIaTa, yHOMeHaTH B
anl. 1 I qieHOBeTe Ha TeXHHTe ceMefiCTBa nojiyqaBaT B CPOK go eAtI4H MeceU MHOFO-
KpaTHH H3XOaHO-BXO[HH BH3H, BaIIH4HH 3a gIBe rOAiHHH, KOHTO ce nOtIHOBIBaT 3a
ciLI.LH4 nepitot OT BpeMe HJIH 3a CPOKa Ha Hpe6HBaBaHeTO HM, aKo e no-KpaTbK.

.,leH 2. 1. lIpHeMatuaTa cTpaHa 143LIaBa B cegeMAHeBeH CPOK OT gIaTaTa Ha

rOHCKBaHeTO BXOZLHH BH3H Ha CJIy)KHTenIHTe B gpyriTe OJHUIHaJnHH npegCTaBH-
TenCTBa Ha iH3npaiuamaTa CTpfHf H Ha aKpeaIHTHpfHHTe HpegCTfBHTeH Ha
neqaTa, KaKTO H Ha 1neoBeTe Ha TeXHHTe ceMerHCTBa.

2. Cnegi BCT'bnBaHeTO HM B gJIUb)KHOCT, JIILaTa, yIOMeHaTH B an. I H LfelHO-
BeTe Ha TeXHHTe ceMerICTBf rOJiy,4fBaT B CpOK IO egi4H MeceLI MHOrOKpaTHH
H3XOLHO-BXOIHH B143H C BaJIHgHOCT gW egLHa FOgHHa.

qgj/eH 3. FlpHeMamlaTa cTpaHa H3gLaBa B cegLeMLIHeBeH CPOK OT gaTaTa Ha
nOHCKBaHeTO BXOaHH BH3H C npaBo Ha npeCTOA 90 LIHH Ha:

a) rpa<KlaHHTe Ha H3npauatuaTa CTpaHa, obHtmHanHO KOMaHIHPOBaHH B fipHe-
MaumaTa cTpaHa B-b3 OCHOBa Ha Bep6aJiHa HOTa OT KoMHeTeHTHHTe opraHH Ha
H3npauaiuaTa CTpaHa.

6) rpaItafiiTe Ha H3npauLaiuaTa CTpaHa, otbHua-1HO HOKaHeHH B npi~eMatuaTa
cTpaHa KaTO yqaCTHHIIH B KOHrpecH, CHMnO3HYMH, KyJITypHH, C-OPTHH H
gipyrH rlpOABH.

qIljeH 4. 1. [IpHeMaiuaTa cTpaHa H3gtaBa B TPHAHeBeH CpOK OT gaTaTa Ha
flOHCKBaHeTO MHOFOKpaTHH BXOLIHO-H3XOAHH BH3H C BaJIHgLHOCT eLLHa FOJ[HHa Ha ait-
HJOMaTHtieCKHTe KypHepI4 Ha i3tnpaiuaiuaTa CTpaHa.

2. I-pI4eMaiuaTa cTpaHa H3gaBa MHOFOKpaTHIH TpaH3HTHH BH3H C BaJiHmHOCT
egLHa FOgHHa H C npaBO Ha npecTofl 30 taca, C4HTaHO OT gaTaTa H qaca Ha flpeMHHa-
Bane Ha a1p>KaBHaTa rpaHRi~a OT alHnfioMaTHqeCKHTe KypHepH, KOHTO OTHBaT B
TpeTH CTpaHH H HTyBaT TpaH3HT npe3 TepHTOPH$1Ta Ha npHeMatuiaTa CTpaHa.
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V./zeN 5. HaniHuaTa, ynoMeHaTHBq. 1,2,3 H4BXOtHH, H3XOaHHHTpaH3HTHH
BH3H ce H3IaBaT 6e3nnaTHO.

-/aeN 6. 1. lpHeMamaTa cTpaHa H3XIaBa B ceaeMRHeBeH CPOK OT AaTaTa Ha
HOHCKBaHeTO BXOtHH BH3H Ha H3HpaTeHHTe no AoIOBOp MeKy aBeTle ,orOBapifuxIl

CTpaHH CeI.IHa]HCTH H Ha qneHOBeTe Ha TeXHHTe CeMerICTBa.

2. KOMneTeHTHHTe opraHH Ha npHeMatlaTa cTpaHa H3AtaBaT Ha JHu[aTa, nO-
COqeHH B aI. 1, B CPOK AO 10 4HH OT gaTaTa Ha IIOHCKBaHeTO YIaOCTOBepeHHA 3a
CaMOJIHqHOCT, KOHTO Ba)KaT 3a uslxaTa cTpaHa, C H3KIHOqeHHm Ha OdIHIIHaJIHO
3a6paHeHHTe 3OHH, KaTO 3aapaHHqHHTe HacnopTH Ce cbxpaHRBaT OT TeXHHTe llpH-
TeHKaTeJIH.

3. 143XOAHH BH3H Ha H3npaTeHHTe no aorOBOp Me)KUy ABere AoroBapmHLu
CTpaHH cneiiHaJIHCTH H Ha uieHoBeTe Ha TeXHHTe ceMeflCTBa ce H3AIaBaT B 15 ,HeBeH
CpOK OT AaTaTa Ha nOHCKBaHeTO.

'-/leH 7. nlpHeMaulaTa cTpaHa H3aaBa B ceaeMlIHeBeH CPOK OT aiaTaTa Ha
nOHCKBaHeTO BXOLIHH BH3H C npaBo Ha npeCTOVIQ UO 90 AHH Ha qneHoBeTe Ha eKHna-
)KHTe Ha CaMOjieTHTe H Kopa6HTe Ha H3npaluautlaTa CTpaHa, c KOHTO CBMUHTe HMaT
npaBo Aa BJIH3aT Ha TepHTOPHATa Ha npHeMaLuaTa CTpaHa HJIH na HpeMHHaBaT
TpaH3HT ripe3 Heft B TeteHHe Ha ynOMeHaTHR CPOK OT 90 JIHH.

L.eH 8. lIpHeMau_[aTa cTpaHa H3UaaBa B ceaeMIHeBeH CPOK OT UaTaTa Ha

HOHCKBaHeTO BXOZAHH BH3H 3a 4aCTHH nbTYBaHHI Ha Fpa)KaIaHHTe Ha MnpatuaTa
CTpaHa.

".leH 9. flpHeMaauaTa cTpaHa H3ZIaBa TpaH3HTHH BH3H Ha rpa)taaHHTe Ha

H3npaulaaiaTa CTpaHa B XBYUHeBeH CPOK OT jIaTaTa Ha HOHCKBaHeTO.

qIaeH 10. IpH Heo6xOaHMOCT pa3pemeHmeTo 3a npeCTOA MOKe Aa 6ine npo-

) jin)KeHO OT KOMneTeHTHHTe opraHH Ha npHemaiaTa CTpaHa, KaTO 3a flHuaTa,
yfIOMeHaTH B qn. 1, 2, 3 H 4 pa3peLueHHeTO 3a npeCTOfl we 6iae npoabji)eHo 6e3-
IIfaTHO.

qI~eH 11. FpaAcaHHTe Ha M~npamaiuaTa CTpaHa, 3ary6HnH nacnopTa cH

HuIH jipyr, 3aMeCTBaiU rO AIOKYMeHT 3a -IITyBaHe B qy)I6HHa, nO BpeMe Ha npe6HBa-
BaHeTO HM Ha TepHTOPHRTa Ha npueMaiaTa CTpaHa, ca AJI1,)KHH aa cibo6.Ui.T Beut-
Hara 3a TOBa Ha MeCTHHTe KOMneTeHTHH opraHH, KOHTO HM H3IaBaT UOKyMeHT,
flOTBip)KflaBalU T51XHOTO 3astBneHHe. Ha Ta3H OCHOBa QHrjIOMaTHqeCKOTO HJItH KOH-
CYJICKOTO HpeuICTaBHTejICTBO, C'bOTBeTHO HapOatHOTO 6 1opo Ha H3PnpauaLuaTa
cTpaHa, H3,LaBa Ha Te3H nnua HOB ZIOKyMeHT 3a nrbTyBaHe, C KOATO Te MoraT Aa Ha-

nYCHaT ripeateIJHTe Ha npHeMalu.aTa cTpaHa npH HaflHqneTO Ha H3XOAHa BH3a.

I.aeH 12. rpa)KataHHTe Ha MnpaiuaIuaTa CTpaHa, nOflyqHH BH3H Ha npHe-

MautaTa CTpaHa, HMaT npaBo aa npeMHHaBaT HerIHaTa rpaHHua rnpe3 BCeKH rpa-
HHqeH KOHTpOJ1Ho-nponyCKaTereH 'YHKT OTKPHT 3a Me)KaYHapwoeH TpaHCnIOpT.

.'eH 13. flpieMaLuaTa cTpaHa Mo)Ke na OTKa>Ke BJIH3aHeTO HJIH na HpeKpaTH
npe6HBaBaHeTO B CTpaHaTa Ha flnIa, KOHTO CqHTa 3a HenpHeMhIHBH HJIH He>Kefla-
TeJ1HH, KaTO 3a TOBa yBeIOMH aHI'InOMaTHqeCKOTO HJIH KOHCYJICKOTO HpeaCTaBH-
TeJICTBO, CI'OTBeTHO HapoRIHOTO 6topo Ha uMnpaiuawaTa CTpaHa.

Vol. 1490,1-25575



128 United Nations - Treaty Series . Nations Unies - Recueil des Trait6s 1988

'l.aeH 14. BbfpOCHTe, KOHTO MoraT ga B'b3HHKHaT 11O T'bJIKyBaHeTO H npHna-
raHeTO Ha Ta3H Cnoroxt6a, ue ce pemanaT MewyloroBaptuIUTe CTpaHH no H-
ruIoMaTHqecKH InT.

VeH 15. BcAKa OT xoroBapstuI.Te CTpaHH Mo)Ke Aa npeyCTaHOBH BpeMeHHO

npuiaraHeTO Ha Ta3H Cnoro6a B H3KJnOqHTeJIHH cyqaH - enrHJeMHH, CTHXHI1HH
6eICTBHA H apyrH nox1o6HH, KaTO nHCMeHO yBegOMHIpyraTa CTpaHa 3a TOBa.

V'I.eH 16. 1. Ta3H Cnoroa6a ce CKxnOqBa 3a HeonpeaejieH CPOK H BJIH3a B
cluna 30 AHH OT ataTaTa Ha HoIlyqaBaHeTO Ha BTOpaTa OT pa3MeHeHHTe HOTH, C
KOHTO tAOrOBapSIlIAHTe CTpaHH B3aHMHO ce yBeAOM5IBaT 3a yTB'bp)KaaBaHeTO A OT
TeXHHTe KOMneTeHTHH opraHH.

2. Bcma OT AoroBapAMIHTe CTpaHH Mo)Ke ra InpeKpaTH AetiCTBHeTO Ha
Ta3H Cnorot6a c 11HCMeHO npeAH3BeCTHe OT 90 XAHH.

CICTABEHA B rp. TpHnoJiH, Ha 8 MaPT 1984 rOAHHa BaBa opHrIHHaIHH eK3eM-
nripa, BCeKH OT KOHTO Ha 6wnrapcKH H apa6cKH e3HK, KaTO H aBaTa TeKCTa HMaT
eEAHaKBa cHIna.

3a HapoaHa peny6nHxa
BvirapHs:

[Signed- Signg]

3a COIHaJIHCTHqecKa HapOIaHa
JnH611icKa apa6cKa aUKaMaxHpHA:

[Signed- Signd]
2

I Signed by Petar Mladenov - Sign& par Petar Mladenov.
2 Signed by Abdoul Ati Al Obeydi - Sign6 par Abdoul Ati Al Obeydi.
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[ARABIC TEXT- TEXTE ARABE]
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[TRANSLATION - TRADUCTION]

AGREEMENT' BETWEEN THE PEOPLE'S REPUBLIC OF BULGARIA
AND THE SOCIALIST PEOPLE'S LIBYAN ARAB JAMAHIRIYA
ON SIMPLIFIED VISA PROCEDURES

The People's Republic of Bulgaria and the Socialist People's Libyan Arab Jama-
hiriya, hereinafter referred to as "the Contracting Parties",

Wishing to simplify the procedure for the granting of visas, in order to facilitate
travel by their nationals and thereby contribute to the further development of rela-
tions between the two countries,

Have decided to conclude this Agreement and have agreed as follows:

Article 1. 1. The receiving State shall issue within seven days from the date
of application entry visas to the members of the staff of the diplomatic or consular
mission or People's Bureau, as applicable, of the sending State and to the members
of their families.

2. After taking up their duties the persons referred to in paragraph 1 and the
members of their families shall, upon application, receive within a month multiple
exit-entry visas valid for two years, which shall be renewed for the same period of
time or for the duration of their stay, if shorter.

Article 2. 1. The receiving State shall issue within seven days from the date
of application entry visas to the employees of the other official missions of the send-
ing State and to the accredited representatives of the press, and also to the members
of their families.

2. After taking up their duties the persons referred to in paragraph 1 and the
members of their families shall receive within a month multiple exit-entry visas valid
for one year.

Article 3. The receiving State shall issue within seven days from the date of
application entry visas valid for a stay of 90 days to:
(a) Nationals of the sending State sent on official business to the receiving State on

the basis of a note verbale from the competent authorities of the sending State.
(b) Nationals of the sending State officially invited to the receiving State as partici-

pants in congresses, symposia and cultural, sports and other events.

Article 4. 1. The receiving State shall issue within three days from the date
of application multiple entry-exit visas valid for one year to the diplomatic couriers
of the sending State.

2. The receiving State shall issue multiple transit visas valid for one year and
entitling the holder to a 30-hour stay, reckoned from the date and time of crossing of
the State frontier, to diplomatic couriers of the other Party travelling to a third coun-
try and passing through the territory of the receiving State in transit.

I Came into force on 1 August 1985, i.e., 30 days after the date of receipt of the last of the notifications by which the
Contracting Parties had informed each other of their approval, in accordance with article 16 (1).
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Article 5. Entry, exit and transit visas shall be issued free of charge to the per-
sons referred to in articles 1, 2, 3 and 4.

Article 6. 1. The receiving State shall issue within seven days from the date
of application entry visas to the experts sent under contracts between the two Con-
tracting Parties and to the members of their families.

2. The competent authorities of the receiving State shall issue to the persons
referred to in paragraph 1, within 10 days from the date of application, identity cards
valid for the whole country with the exception of the officially prohibited zones, the
foreign passports being retained by their holders.

3. Exit visas shall be issued to the experts sent under contracts between the two
Contracting Parties and to the members of their families within 15 days from the
date of application.

Article 7. The receiving State shall issue within seven days from the date of
application entry visas valid for a stay of 90 days to the crew members of aircraft and
vessels of the sending State, entitling them to enter the territory of the receiving State
or to pass through it in transit during the aforesaid 90-day period.

Article 8. The receiving State shall issue within seven days from the date of
application entry visas for private travel to nationals of the sending State.

Article 9. The receiving State shall issue transit visas to nationals of the send-
ing State within two days from the date of application.

Article 10. Where necessary, the stay permit may be extended by the compe-
tent authorities of the receiving State, and in the case of the persons referred to in
articles 1, 2, 3 and 4 the stay permit shall be extended free of charge.

Article 11. Nationals of the sending State who have lost their passport or
other foreign travel document in lieu thereof during their stay in the territory of the
receiving State shall be required to report the fact forthwith to the competent local
authorities, which shall issue them a document confirming their report. On that basis
the diplomatic or consular mission or People's Bureau, as applicable, of the sending
State shall issue such persons a new travel document entitling them to leave the terri-
tory of the receiving State, with an exit visa.

Article 12. Nationals of the sending State who have received visas from the re-
ceiving State shall be entitled to cross the frontier of that State at any frontier check-
point open to international traffic.

Article 13. The receiving State may refuse entry into or terminate the stay in
the country of persons whom it considers unacceptable or undesirable and shall
notify the fact to the diplomatic or consular mission or People's Bureau, as appli-
cable, of the sending State.

Article 14. Any questions that may arise concerning the interpretation and
application of this Agreement shall be settled between the Contracting Parties
through the diplomatic channel.
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Article 15. Either Contracting Party may temporarily suspend the application
of this Agreement in exceptional cases, such as epidemics, natural disasters and the
like, and shall so notify the other Party in writing.

Article 16. 1. This Agreement is concluded for an indefinite period and shall
enter into force 30 days after the date of receipt of the second of the notes exchanged
by the Contracting Parties for the purpose of informing each other of its approval by
their competent authorities.

2. Either Contracting Party may terminate this Agreement upon 90 days' writ-
ten notice of denunciation.

DONE at Tripoli on 8 March 1984 in two original copies, in the Bulgarian and
Arabic languages, both texts being equally authentic.

For the People's Republic For the Socialist People's
of Bulgaria: Libyan Arab Jamahiriya:

[PETAR MLADENOV] [ABDOUL ATI AL OBEYDI]
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

ACCORD' ENTRE LA RIPUBLIQUE POPULAIRE DE BULGARIE ET
LA JAMAHIRIYA ARABE LIBYENNE POPULAIRE ET SOCIA-
LISTE EN VUE DE FACILITER LE RtGIME DES VISAS

La R~publique populaire de Bulgarie et la Jamahiriya arabe libyenne populaire
et socialiste, ci-apr~s d6nomm6es les Parties contractantes,

D6sireuses de simplifier les modalit6s de d6livrance des visas afin de faciliter les
voyages de leurs ressortissants et, par l, de contribuer A la poursuite du d~veloppe-
ment des relations entre leurs deux pays,

Ont d6cid6 de conclure le pr6sent Accord et sont convenues de ce qui suit

Article premier. 1. Dans un d61ai de sept jours A compter du d6p6t de la de-
mande, FEtat de r6sidence d61ivrera des visas d'entre aux membres du personnel des
missions diplomatiques ou consulaires ou du Bureau populaire, selon le cas, de
'autre Partie contractante ainsi qu'aux membres de leurs families.

2. Apr~s leur prise de fonctions, les personnes vis6es au paragraphe 1 du pr6-
sent article et les membres de leurs familles recevront sur demande, dans un d6lai
d'un mois, un visa d'entr6es et de sorties multiples d'une validit6 de deux ans, qui sera
prorogeable de la meme dur6e ou de la dur6e de leur s6jour si celui-ci est inf6rieur A
deux ans.

Article 2. 1. Dans un d6lai de sept jours A compter du d6p6t de la demande,
'Etat de r6sidence d~livrera des visas d'entr6e au personnel des autres missions offi-

cielles de l'autre Partie contractante et aux membres accr~dit6s des services de presse,
ainsi qu'aux membres de leurs families.

2. Apr~s leur prise de fonctions, les personnes vis6es au paragraphe 1 du pr6-
sent article et les membres de leurs familles redevront, dans un d61ai d'un mois, un
visa d'entr6es et de sorties multiples d'une validit6 d'un an.

Article 3. Dans un d~lai de sept jours A compter du d~p6t de la demande,
rEtat de r6sidence d6livrera des visas d'entr6e, valables pour un s~jour de 90 jours
aux :
a) Ressortissants de l'autre Partie contractante envoy6s en mission officielle sur le

territoire de l'Etat de residence, au re~u d'une note verbale 6manant des autorit~s
comp~tentes de 'autre Partie contractante;

b) Ressortissants de l'autre Partie contractante invites officiellement sur le territoire
de 'Etat de residence pour participer A des congr6s, des colloques et des manifes-
tations culturelles, sportives ou autres.

Article 4. 1. Dans les trois jours qui suivront le d~p~t de la demande, l'Etat
d'accueil d~livrera des visas d'entr~es et de sorties multiples d'une validit6 d'un an aux
courriers diplomatiques de l'autre Partie contractante.

I Entrd en vigueur le I er aoft 1985, soit 30 jours aprks la date de rception de la demire des notifications par les-
quelles les Parties contractantes s'dtaient informes de leur approbation, conformdment au paragraphe I de I'article 16.
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2. L'Etat d'accueil d~livrera des visas de transits multiples valables un an pour
des s6j ours en transit de 30 heures A compter de l'heure et du jour d'entr6e sur son ter-
ritoire aux courriers diplomatiques de l'autre Partie contractante qui traversent-son
territoire en transit pour se rendre dans un pays tiers.

Article 5. Les visas d'entr6e, de sortie et de transit seront d6livr6s gratuitement
aux personnes vis~es aux articles 1, 2, 3 et 4 du present Accord.

Article 6. 1. Darts un dM1ai de sept jours A compter du d6pot de la demande,
l'Etat d'accueil d6livrera des visas d'entr6e aux experts envoy6s en mission conform6-
ment A des contrats conclus entre les deux Parties contractantes, ainsi qu'aux mem-
bres de la famille desdits experts.

2. Dans un d6lai de 10 jours A compter du d6pbt de la demande, les autorit6s
comp6tentes de l'Etat d'accueil d6livreront aux personnes vis6es au paragraphe 1 du
pr6sent article des cartes d'identit6 valables dans tout le pays A 'exception des zones
officiellement interdites; ce faisant, elles laisseront leurs passeports aux d~tenteurs.

3. Dans un d6lai de 15 jours A compter du d6pbt de la demande, des visas de
sortie seront d6livr6s aux experts en mission conform6ment A des contrats conclus
entre les deux Parties contractantes, ainsi qu'aux membres de leurs familles.

Article 7. Dans un ddlai de sept jours & compter du d6pbt de la demande,
l'Etat d'accueil ddlivrera A l'quipage des a~ronefs et des navires de l'autre Partie
contractante des visas d'entr6e d'une validit6 de 90 jours les autorisant A entrer sur
son territoire ou A transiter par lui pendant ladite p6riode de 90 jours.

Article 8. Darts un dMlai de sept jours bt compter du d~p6t de la demande,
l'Etat d'accueil d6livrera des visas d'entr e aux ressortissants de 'autre Partie
contractante voyageant A titre priv6.

Article 9. L'Etat d'accueil d6livrera des visas de transit aux ressortissants de
l'autre Partie contractante dans un d6lai de deux jours A compter du d6p6t de la de-
mande.

Article 10. Si besoin est, le permis de s6jour pourra etre prorog6 par les auto-
rites comp6tentes de l'Etat d'accueil. Les permis de s6jour des personnes vis6es aux
articles 1, 2, 3 et 4 seront prorog6s gratuitement.

Article 11. Pendant leur s6jour sur le territoire du pays d'accueil, les ressor-
tissants de l'autre Partie contractante ayant perdu leur passeport ou tout autre docu-
ment 6tranger de voyage en tenant lieu seront tenus de le signaler imm6diatement aux
autorit~s locales comptentes qui leur remettront une attestation de perte. Sur la foi
de ladite attestation, la mission diplomatique ou consulaire ou le Bureau du peuple,
selon le cas, de 'autre Partie contractante 6tabliront un nouveau document de
voyage permettant A ces personnes de quitter le territoire de l'Etat d'accueil, avec un
visa de sortie.

Article 12. Les ressortissants de l'autre Partie contractante auxquels l'Etat
d'accueil aura ddlivr6 des visas pourront quitter le territoire dudit Etat d'accueil A
n'importe quel poste frontire ouvert au trafic international.
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Article 13. L'Etat d'accueil pourra refuser l'entr6e ou le s6jour sur son terri-
toire des personnes qu'il juge ind~sirables, ou dont il estime la presence inadmissible,
et en informera la mission diplomatique ou consulaire ou le Bureau populaire, selon
le cas, de l'autre Partie contractante.

Article 14. Toutes les questions relatives A l'interpr6tation ou A l'application
du present Accord seront r~gl6es entre les Parties contractantes par la voie diploma-
tique.

Article 15. Chacune des Parties contractantes pourra suspendre temporaire-
ment l'application du present Accord dans des cas exceptionnels, par exemple en cas
d'6pid~mie ou de catastrophe naturelle, et en informera par 6crit I'autre Partie
contractante.

Article 16. 1. Le present Accord est conclu pour une p6riode ind6finie et en-
trera en vigueur 30 jours apr~s la date A laquelle aura W reque la deuxi~me des notes
6changdes entre les Parties contractantes pour s'informer l'une l'autre de ce que le
present Accord a W approuv6 par leurs autorit~s comp~tentes.

2. Chacune des Parties contractantes pourra mettre fin au pr6sent Accord en le
d6nonqant par 6crit avec un pr6avis de 90 jours.

FAIT A Tripoli, le 8 mars 1984, en deux exemplaires originaux, en langues bul-
gare et arabe, les deux textes faisant 6galement foi.

Pour la R6publique populaire Pour la Jamahiriya arabe libyenne
de Bulgarie : populaire et socialiste :

[PETAR MLADENOV] [ABDOUL ATI AL OBEYDI]
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[BULGARIAN TEXT - TEXTE BULGARE]

JAOFOBOP 3A aPY)KBA H CITPYaHI4ECTBO ME)K1Y HA-
POAHA PEnIYBHII4KA BbJIFAPIIA 14 CI4PI4fiCKATA APAB-
CKA PE-lYBJII4KA

HapoaHa peny6nHKa EibTrapHA H CHPHrIcKaTa apa6cKa peny6nHKa:

KaTO ce ornHpaT BbPXY TpaXIHIIIOHHHTe OTHOIIIeHHA Ha TSICHa )gpy)K6a, COflH-
4apHOCT H BCeCTpaHHO B3aHMOH3rOU4HO C1,TpyaIHHqeCTBO Me)KAtY THX;

BI, OaymIeBeHH OT )KefIaHHeTO 4a YKpeIBaT H pa3BHBaT Te3H OTHOIeHHA, KOHTO
OTrOBapAT Ha HaII OHaJIHHTe HHTepeCH Ha HapOAHTe Ha fBeTe CTpaHH H c1,,aeIlCTBy-
BaT 3a 3aIUHTaTa H yKpeIIBaHeTO Ha TeXHHTe flporpeCHBHH 3aBoeBaHHI;

H3XO>K4aAKH OT o611jaTa CH peIIIHMOCT ga nonoHKaT YCIJIHA 3a rio6eaaTa Ha ae-
ROTO Ha MHpa H CHrYPHOCTTa B UeJIHA CBAT, 3a pa3BHTHe Ha OTHOIIeHHATa H rIlO-
tIOTBOPHOTO Me)KLayHapO4HO CITpyAHH4eCTBO;

H3rIbJlHeHH C PeIIIHMOCT aa YKperIBaT aHTHHMiepHaJIHCTHqeCKH31 (DPOHT, Aaa a-
BaT TBIpEA OTIOP Ha HOJIHTHKaTa Ha arpecHsI, npOBe)KXaHa OT HMriepHaJIH3Ma H He-
rOBHTe Op-,AHq, 4a npojb nKaBaT 6op6aTa cpewy KOJIOHHiaJIH3Ma, HeOKOJIOHHaJI-
H3Ma, paCH3Ma BbB BCHXIKHTe My 4boPMH H HPOIBH BKJIIOqHTeJIHO H UHOHH3Ma;

BOgeHH OT CTpeMewa Aa yKpeBaT eAIHHo erlCTBHeTO H CrIJIOTeHOCTTa Me )KLy
BCHqKH CHJIH B CBeTa, KOHTO ce 6opArT 3a MHp, HaIHOHaJIHa He3aBHCHMOCT, AeMo-
KpaIAHA H cOIHaieH nporpec;

BIpBaflKH, qe CbTPYAHHqeCTBOTO Me)KAY T1X Iue xaonpnHece 3a 3aCHABaHe Ha
o6tuaTa 6op6a 3a yCTaHOB3IBaHe Ha cnpaBezUiHB H TpaeH MHP B EJIH3KHA H3TOK;

riOTBip gaIaBaflKH BePHOCTTa CH Ha uejIHTe H HpHHUHHTe Ha YCTaBa Ha OOH,
BKJIHOIHTeJHO IlpHHUHIIHTe Ha yBa)KeHHe Ha cyBepeHHTeTa, HaUHOHahIHaTa He3aBH-
CHMOCT, TepHTOPHa~lHaTa IWJOCT H HeHaMeca B1,B B'bTpeIHHTe pa6oTH;

peluixa Aa CKrIOMaT HaCTORItUHI gOrOBOp H Ce cnopa3yMsxa 3a cfieRHOTO:

q-lIeH 1. B14cOKoaOrOBap5lII1Te ce CTpaHH T-bp)KeCTBeHO 3aBAIBaT 3a CBOHTa
peIlIHMOCT HeOTKJIOHHO Aa pa3BHBaT H YKpeIIBaT TpaAIH1HOHHaTa apyx6a H flAo-
AOTBOPHOTO CI.Tpy)HHqeCTBO H COfIHAaPHOCT Me)Kly IBeTe Abp)KaBH H HapOaH B

noJIHTHqeCKaTa, HKOHoMHqeCKaTa, Hay'qHO-TeXHHqeCKaTa, KyJITypHaTa H IpyrH
o6naCTH BbPXY OCHOBaTa Ha HpHHIUnIIHTe Ha paBHonpaBHeTO, B3aHMHaTa H3roia,
yBa)KeHHeTO Ha CyBepeHHTeTa, HaIIHOHaJIHaTa He3aBHCHMOCT, TePHTOPHaJHaTa
HIIIOCT H HeHaMeca B,B BbTpeIHHTe CH pa6oTH.

-IUleH 2. BHCOKOAOrOBapAttUHTe ce CTpaHH iue pa6OTT 3a HOCTOAHHOTO yxpen-
BaHe H pa3mHpABaHe Ha HKOHOMHIqeCKOTO H HayqHO-TeXHHqeCKOTO C'bTpyJHHiqeCTBO
H o6MeHa Ha OIIHT MewAY TRX B7,PXY OCHOBaTa Ha IIpHUHHHTe Ha paBHOrIpaBHeTO H
B3aHMHaTa 13roJAa. CTpaHHTe tue pa3I.1HpftBaT B3aIHMHaTa CH TbprOBHH H KOpa6o-
nnaBaHeTo MewgCly TAX B-bpXy OCHOBaTa Ha IIPHHUHnHTe Ha paBeHCTBOTO, B3aHM-
HaTa H3ro1ia H pe)KHMa Ha Haf-O6JiaroaeTejCTByBaHaTa Hatuin.

%-IleH 3. BHCOKOaorOBaptIuIHTe ce CTpaHH twe npo~i-j)KaT aa pa3BHBaT
C'bTPy4HHMieCTBOTO CH H o 6 MeHa Ha OIIHT B o61aCTTHTe Ha HayKaTa, KyJITypaTa,

Vol. 1490,1-25576



1988 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Trait~s 143

H3KYCTBOTO, JIHTepaTypaTa, o6pa3OBaHHeTO, 3apaBeOna3BaHeTO, paatHOTO H Tene-
BH3HAITa, KHHOTO, TypH3Ma, cnopTa H LIp.

-Iei 4. BHCOKoaorOBapstuHTe ce CTpaHH te CIeiftCTByBaT 3a pa3mHpA-

BaHe Ha KOHTaKTHTe H CTpyaIHH4eCTBOTO MeHKly opraHHTe Ha ZIp)KaBHaTa BjIaCT,

npodjeCHOHaJrHHTe H apyrH MaCOBH H o61LeCTBeHH opraHH3alHH, IpOH3BOAICTBe-
HHTe npeltnpHATHA, KYJTYpHHTe H HayqHHTe yqpeKaeHHH H HHCTaHUHH C Uien no-
3aAbj6oqeHo 3anO3HaBaHe c )KHBOTa, Tpya H nOCTH)KeHHITa Ha BaTa Hapofa.

E-].eH 5. BHCOKooroBapArUnHTe ce CTpaHH Lue CH CITpyaHHqaT 3a 3ana3BaHe

H InO-HaTaTbLUHO pf3BHTHe Ha COuHaJIHHTe H HKOHOMHqeCKHTe AOCTH)KeHHI Ha

CBOHTe HapoaH, KaKTO H aa yBa)KaBaT CyBepeHHTeTa Ha BCAiKa exIHa OT TAX Haxi fIpH-

PORHHTe A pecypcH.

ItleH 6. BHCOKoxorOBapflIUHTe ce CTpaHH te CIeriCTBYBaT C BCHqKH cpeLCTBa

3a yKpenBaHe Ha MHpa H CHrypHOCTTa B CBeTa, 3a nOCTHraHe Ha Me)KaxyHapoxHO

pa3BeipstaHe, 3a perynipaHe Ha cnOpHHTe Me)KLIyHapOAHH B',flpOCH C MHPHH

CpeUCTBa, 3a OTCTpaHABaHe OT npaKTHKaTa Ha Me)KRiyHapoxiHHTe OTHOIUeHHA Ha

BCSIKaKBH HpOIBH Ha IIOJIHTHKa Ha xereMOHH3bM H arpecHA H we cH CbTpyAlHHqaT

aKTHBHO 3a cnHpaHe HaanpeBapaTa BlB BbOpbiaBaHeTO, 3a mnSHO BCeCTpaHHO pa3-

opb)KaBaHe, BKIIJOqHTeJ]HO ARpeHO, nOu eI)eKTHBeH Me)KnyHapoieH KOHTpOJI.

I"leH 7. BHCOKOrtorOBapAIaUHTe ce CTpaHH oCb)KLaT KOJIOHHaJIH3Ma, paCH3Ma

H IXHOHH3Ma H OTHOBO nIOTBbp)KgaBaT CBORTa PeILIHMOCT ita BOAAT C THX HeOTKIIOHHa
6op6a. Te ate CbTpyAHHqaT nOMe)Kay CH H C LpyrH MHPOjIUO6HBH H CBO6OLOJo6HBH

LIbp)KaBH 3a OKa3BaHe noaxpena Ha 6op6aTa Ha HaPOaHTe 3a CBo6oa, He3aBHCH-
MOCT H COL.HaJIeH nporpec H 3a YCTaHOBIBaHe Ha HOBH Me)KayHapOHH HKOHO-

MHqeCKH OTHOUIeHHI Ha cnpaBeEnwHBa H paBHOnpaBHa OCHOBa.

qIleH 8. BHCOKoaiorOBapAauHTe ce CTpaHH ute CH C7bTpyxHHqaT 3a nOCTHraHe

Ha cnpaBeiJIHB H TpaeH MHP B EJIH3KH2 H3TOK.

Vlien 9. HapoRHa peny6nHKa BunrapH ysaaBa npoBeKxnaHaTa OT

CHPHRCKaTa apa6cKa peny6m]HKa nOJiHTHKa Ha HeIIpHc'beaHHRBaHe, KOATO e Ba)KeH

d aKTOp 3a pa3BHTHe Ha Me)KtyHapoxIHOTO CbTpyIHHqeCTBO, 3a 3ana3BaHe H YKpeII-

BaHe Ha Me)KatyHapoUHHA MHP H CHFYPHOCT H 3a OTCnia6BaHe Ha Me)KxyHapoaHOTO
HanpeKeHHe B CBeTa.

CHPHfCKaTa apa6cxa peny6nHna ysawaBa npoBewaaHaTa OT HapoxHa peny6-
IHKa Birapms MHponIO6HBa H KOHCTPYKTHBHa B'bHIHa IIOnIHTKa, HacoteHa KlzM

3ax nib6oqaBaHe Ha xipyxK6aTa C BCHqKH CTpaHH H HapoaH, K'bM YKpenIBaHe Ha CHryp-
HOCTTa H pa3BHTHe Ha CbTpyULHHqeCTBOTO Ha BaIKaHUTe, B EBpona H B CBeTa.

'IleH 10. BHCOKoxOrOBapsAUHTe ce CTpaHH ate pa3BHBaT H pa3uIHpBaT
IIpaKTHKaTa Ha B3aHMeH o6MeH Ha HH4,opMaUXHA H MHeHHA H ripOBe)KLaHeTO Ha pe-

LIOBHH KOHCYJITaIIHH no B-IpOCHTe Ha LIBYCTpaHHHTe OTHOUIeHHA H nO Me)KatyHa-

POLHHTe npo6eMH OT B3aHMeH HHTepec, oco6eHO no npo6neMHTe Ha BJIH3KH1 H3-
TOK. KOHCynTaUHHTe H o6MeHIT Ha HH4IopMaIHxI H MHeHHI ate ce npOBeK5LaT Ha

pa3JIHqHH PaBHHnUa H Ha flbPBO MACTO qpe3 JIHqHH cpetuH Me)KLty p'bKOBOAHH aThp-

HaBHH LteAIIH Ha LBeTe CTpaHH.

q.IIeH 11. B ciyqal Ha BI,3HHKBaHe Ha CHTyaLIHH, 3aIlaInIBaLiiH MHpa HJIH

cHrYpHOCTTa Ha etHa OT LBeTe CTpaHH, H-IH HapytuaBaiH MHpa H CHrYpHOCTTa B
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CBeTa, BHCOKOaOrOBapqiwHTe ce CTpaHH He3a6aBHO we YCTaHOBqT KOHTaKT, 3a aa
cbrfiacyBaT 03HUHHTe CH 1 C'bBMeCTHOTO CH C1,TpylHH4qeCTBO C iten npeMaXBaHe Ha
BB3HHKHaJfaTa 3aniaxa H B1,3CTaHOBSBaHe Ha MHpa.

qnfeH 12. BcAKa OT BHCOKOROroBapILtUHTe ce CTpaHH Tbp)KeCTBeHO 3aqBRlBa,

qe HlMaaa yqaCTBYBa B CBIO3H HfiH rpynHpOBKH Ha X1tipMIaBH, KaKTO H B aefACTBHH
HJH MeponpHslTHR, HacoqeHn cpeiuy xpyraTa BHcoKoaoroBapslua ce CTpaHa.

L-ueu 13. BCHKa OT BHCOKOIOrOBapqutHTe ce CTpaHH 3a3lBsBa, qe TO3H aoro-

Bop He e HacoqeH cpeuty TpeTa CTpaHa H He 3acgra npaBaTa H 3aa-bfl)KCHHATa HM HO

naeACTByBalUH ABYCTpaHHH H MHOrOCTpaHHH 3aain)KeHH31, CKJHIOqeHH OT Hem, KaKTO
H iqe Her4HHTe 3aaihnAKeHH rlo aefiCTByBaUMHTe Me>KLyHapOaHH WL0rOBOPH He ce

HaMHpaT B rlpOTHBOpeqH C nOnlO)KeHHATa Ha HaCTOAIUH5R )OrOBOp H ce 3a wiKaBa
,aa He CKJIIOqBa KaKBHTO H aa 6no Me)KAyHapOUHH Cnopa3yMeHHA, HeC'BMeCTHMH C
Hero.

q%7eH 14. BCSIKaKBH pa3nIHqHH, KOHTO MoraT ga Bb3HHKHaT Me)Kay BHCOKO-

AorOBapiWrHTe ce CTpaHH no TBJIKyBaHeTO HJIH iipHiaraHeTO Ha KOeTO H Aa e niono-
)KeHHe Ha TO3H JaOFOBOp, wle ce peiaBaT OT T51X Ha aBYCTpaHHa OCHOBa H B JYX Ha

zapyw6a, B3aHMHO yBa)KeHHe H pa36HpaTeICTBO.

-teH 15. TO3HQOrOBOp lue efICTByBa B CPOK OT ABaaUeceT rOaLHHH OT aIeHq

Ha BJIH3aHeTO My B cHna H aBTOMaTHqeCKH Ue ce npoxwi)KaBa 3a BCeKH cnextautH

neT rOAHHH, aKO HHTO eaHa OT BHCOKo jOOBlapffHTe ce CTpaHM He 3aIBH HHCMeHO

wieCT Meceua npeaH H3THqfHeTO Ha C'bOTBeTHHA CpOK, qe wKenae ga npeKpaTH Hero-
BOTO JAefiCTBHe.

qj-zeu 16. TO3H JaoroBop noxriewKf Ha paTH1HKauHA Cio6pa3HO C KOHCTHTy-

UHOIIHHTe pa3nopea6H Ha BHCOKOAorOBapsHIuTe ce CTpaHH. ToAl BflH3a B ciina OT

jaaTaTa Ha pa3MHaTa Ha paTHbHKauHOHHHTe ROKyMeHTH, KOSITO wie ce H3B'bpLlH B
Co bHA.

CICTABEH B 4aMacK, Ha 30 anp n 1985 rOaHHa, B IBa eK3eMnnpa Ha 6wirap-
CKH H apa6cKH e3HK, KaTO ABaTa TeKCTa HMaT eaHaKBa c~ma.

3a HapoaHa peny6nHKa BEnirapim: 3a CHpsi~cKaTa apa6cKa peny6nKa:

[Signed - Sign6] [Signed - Signg]

Totiop KKHBKOB XAOE3 An-Acti
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[TRANSLATION - TRADUCTION]

TREATY' OF FRIENDSHIP AND CO-OPERATION BETWEEN THE
PEOPLE'S REPUBLIC OF BULGARIA AND THE SYRIAN ARAB
REPUBLIC

The People's Republic of Bulgaria and the Syrian Arab Republic,
Having regard to the traditional ties of close friendship, solidarity and all-round

mutually beneficial co-operation between them;
Inspired by the desire to strengthen and develop these ties, which correspond to

the national interests of the peoples of the two countries and contribute to the safe-
guarding and consolidation of their progressive achievements;

Proceeding from their common resolve to strive for the triumph of the cause of
peace and security throughout the world, and for the development of relations and
fruitful co-operation among States;

Determined to strengthen the anti-imperialist front, to offer firm resistance to
the policy of aggression pursued by imperialism and its tools, and to continue the
struggle against colonialism, neo-colonialism and racism in all its forms and manifes-
tations, including zionism;

Seeking to strengthen unity of action and cohesion among all forces in the world
fighting for peace, national independence, democracy and social progress;

Believing that co-operation between them will help to promote the common
struggle for the establishment of a just and lasting peace in the Middle East;

Confirming their commitment to the purposes and principles of the Charter of
the United Nations, including the principles of respect for sovereignty, national inde-
pendence, territorial integrity and non-intervention in internal affairs;

Have decided to conclude this Treaty and have agreed as follows:

Article 1. The High Contracting Parties solemnly proclaim their determina-
tion steadily to develop and strengthen the traditional friendship and fruitful co-
operation and solidarity between the two States and peoples in the political, eco-
nomic, scientific and technical, cultural and other fields on the basis of the principles
of equal rights, mutual benefit, respect for sovereignty, national independence, terri-
torial integrity and non-intervention in each other's internal affairs.

Article 2. The High Contracting Parties shall work for the continual strength-
ening and broadening of economic and scientific and technical co-operation and the
exchange of experience between them on the basis of the principles of equal rights
and mutual benefit. The Parties shall expand trade and shipping between the two
countries on the basis of the principles of equality, mutual advantage and most-
favoured-nation treatment.

Article 3. The High Contracting Parties shall continue to develop their co-
operation and exchanges of experience in the fields of science, culture, art, literature,

I Came into force on 23 October 1987 by the exchange of the instruments of ratification, which took place at Sofia, in
accordance with article 16.
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education, public health, radio and television, the cinema, tourism, sports and other
fields.

Article 4. The High Contracting Parties shall promote the expansion of con-
tacts and co-operation between State authorities, professional and other mass and
social organizations, manufacturing enterprises and cultural and scientific institu-
tions and authorities, so that the two peoples may become better acquainted with
each other's life, work and achievements.

Article 5. The High Contracting Parties shall co-operate with a view to ensur-
ing the preservation and further development of the social and economic achieve-
ments of their peoples and respect for the sovereignty of each Party over its natural
resources.

Article 6. The High Contracting Parties shall contribute by all available
means to the strengthening of peace and security in the world, to the achievement of
international ddtente, to the settlement of international disputes by peaceful means
and to the elimination of any manifestations of a policy of hegemonism and aggres-
sion from the practice of international relations, and shall actively co-operate with
each other with a view to the cessation of the arms race and to general and complete
disarmament, including nuclear disarmament, under effective international control.

Article 7. The High Contracting Parties condemn colonialism, racism and
zionism and reaffirm their determination to wage a steadfast struggle against them.
They shall co-operate with each other and with other peace-loving and freedom-
loving States in providing support to the struggle of the peoples for freedom, indepen-
dence and social progress and for the establishment of new international economic
relations on a just and equal basis.

Article 8. The High Contracting Parties shall co-operate with each other with
a view to the attainment of a just and lasting peace in the Middle East.

Article 9. The People's Republic of Bulgaria respects the policy of non-align-
ment pursued by the Syrian Arab Republic, which is an important factor in the devel-
opment of international co-operation, the maintenance and consolidation of interna-
tional peace and security and the reduction of international tension in the world.

The Syrian Arab Republic respects the peace-loving and constructive foreign
policy pursued by the People's Republic of Bulgaria, dedicated to the deepening of
friendship with all countries and peoples and the strengthening of security and the
development of co-operation in the Balkans, in Europe and in the world.

Article 10. The High Contracting Parties shall develop and expand the prac-
tice of mutual exchanges of information and views and the holding of regular consul-
tations on questions concerning bilateral relations and on international problems of
mutual interest, and especially on the problems of the Middle East. The consulta-
tions and exchanges of information and views shall be conducted at different levels
and primarily by means of personal meetings between leading State officials of the
two Parties.

Article 11. Should any situations arise which constitute a threat to the peace
or security of one of the two Parties or a breach of international peace and security,
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the High Contracting Parties shall immediately establish contact, for the purpose of
co-ordinating their positions and joint co-operation in order to remove the threat
that has arisen and to restore peace.

Article 12. Each of the High Contracting Parties solemnly declares that it will
not join any alliances or groups of States or participate in any actions or measures
directed against the other High Contracting Party.

Article 13. The High Contracting Parties declare that this Treaty is not
directed against a third country and does not affect their rights and obligations under
existing bilateral and multilateral commitments entered into by them and that their
obligations under existing international treaties do not conflict with the provisions of
this Treaty, and undertake not to conclude any international agreements incompati-
ble with it.

Article 14. Any differences which may arise between the High Contracting
Parties concerning the interpretation or application of any provision of this Treaty
shall be settled by them on a bilateral basis and in a spirit of friendship, mutual
respect and understanding.

Article 15. This Treaty shall remain in force for a period of twenty years from
the date of its entry into force and shall be automatically extended for successive five-
year terms, unless one of the High Contracting Parties gives notice in writing, six
months before the expiry of the current term, of its intention to terminate it.

Article 16. This Treaty is subject to ratification in accordance with the consti-
tutional processes of the High Contracting Parties. It shall enter into force on the date
of the exchange of the instruments of ratification, which shall take place at Sofia.

DONE at Damascus on 30 April 1985, in duplicate in the Bulgarian and Arabic
languages, both texts being equally authentic.

For the People's Republic For the Syrian Arab Republic:
of Bulgaria:

[Signed] [Signed]

TODOR ZHIVKOV HAFEZ AL ASSAD
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

TRAITt ' D'AMITIt ET DE COOPERATION ENTRE LA REPUBLIQUE
POPULAIRE DE BULGARIE ET LA REPUBLIQUE ARABE SY-
RIENNE

La Rpublique populaire de Bulgarie et la R6publique arabe syrienne,
Consid6rant les liens traditionnels d'6troite amiti6, de solidarit6 et de coop6ra-

tion mutuellement avantageuses dans tous les domaines qui se sont 6tablis entre elles,
Anim6es du d6sir de renforcer et de d6velopper ces liens qui correspondent aux

intdrts nationaux des peuples des deux pays et contribuent A prot6ger et t consolider
leurs r6sultats sur la voie du progr~s,

Inspir6es par leur volont6 commune de lutter pour le triomphe de la cause de la
paix et de la sdcurit6 dans le monde entier et pour l'6tablissement de relations ainsi
que d'une coop6ration fructueuse entre Etats,

D6termin6es A renforcer le front anti-imp~rialiste, A offrir une ferme r6sistance A
la politique d'agression conduite par l'imp6rialisme et ses complices et A poursuivre la
lutte contre le colonialisme, le n6o-colonialisme et le racisme sous toutes ses formes et
ses manifestations, y compris le sionisme,

Voulant renforcer l'unit6 d'action et la coh6sion entre toutes les forces du monde
qui combattent pour la paix, l'ind~pendance nationale, la d6mocratie et le progr~s
social,

Convaincues que la coop6ration entre elles contribuera A encourager la lutte
commune en vue de l'instauration d'une paix juste et durable au Moyen-Orient,

R6affirmant leur attachement aux buts et aux principes de la Charte des Nations
Unies, y compris aux principes du respect de la souverainet6, de l'inddpendance
nationale, de l'int6grit territoriale et de la non-ing6rence dans les affaires int~rieures,

Ont d6cid de conclure le pr6sent Trait6 et sont convenues de ce qui suit :

Article premier. Les Hautes Parties contractantes se proclament solennelle-
ment ddtermin6es A d~velopper et renforcer sans relfche l'amiti6, la fructueuse coo-
peration et la solidarit6 qui existent traditionnellement entre leurs deux Etats et leurs
deux peuples dans les domaines politique, 6conomique, scientifique et technique, cul-
turel et autres, sur la base des principes d'dgalit6 de droits, d'avantages mutuels, de
respect de la souverainet6, d'ind6pendance nationale, d'int6grit6 territoriale et de
non-ing6rence d'un pays dans les affaires int6rieures de l'autre pays.

Article 2. Les Hautes Parties contractantes ceuvreront pour renforcer et 61ar-
gir continuellement la cooperation 6conomique, scientifique et technique et l'6change
des acquis de l'exp6rience entre elles, sur la base des principes d'6galit de droits et
d'avantages mutuels. Elles d~velopperont le commerce et les transports maritimes en-
tre leurs deux pays sur la base des principes d'6galit, d'avantages mutuels et de traite-
ment de la nation la plus favoris6e.

I Entr6 en vigueur le 23 octobre 1987 par l'change des instruments de ratification, qui a eu lieu ft Sofia, conform6-

ment A I'article 16.
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Article 3. Les Hautes Parties contractantes continueront de d~velopper leur
coop6ration et les 6changes des acquis de l'exp~rience dans les domaines de la science,
de la culture, de 'art, de la litt6rature, de l'ducation, de la sant6 publique, de la
radiodiffusion et de la t6lvision, du cinema, du tourisme, des sports et dans d'autres
domaines.

Article 4. Les Hautes Parties contractantes favoriseront l'61argissement des
contacts et de la coop6ration entre les autorit~s 6tatiques, les organismes profession-
nels et autres organisations de masse ou sociales, les entreprises industrielles et les
institutions et autorit~s culturelles et scientifiques, de sorte que les deux peuples ap-
prennent A mieux connaitre la vie, les activit6s et les r6sultats de l'autre.

Article 5. Les Hautes Parties contractantes coop~reront afin d'assurer le
maintien et le d6veloppement des acquis sociaux et 6conomiques de leurs peuples et le
respect de la souverainet6 de chacune des Parties sur ses ressources naturelles.

Article 6. Les Hautes Parties contractantes contribueront, par tous les
moyens disponibles, A renforcer la paix et la s6curit6 dans le monde, A instaurer la
d6tente internationale, A r6gler les diff6rends internationaux par des moyens paci-
fiques et A 6liminer toute manifestation de politique d'h~gdmonie et d'agression de la
pratique des relations internationales; elles coop6reront activement entre elles afin de
faire cesser la course aux armements et d'6tablir un d~sarmement g6ndral et complet,
y compris un d6sarmement nucl6aire, sous un contr6le international effectif.

Article 7. Les Hautes Parties contractantes condamnent le colonialisme, le
racisme et le sionisme et r6affirment leur d6termination A lutter contre eux sans re-
lache. Elles coop6reront toutes deux, entre elles et avec d'autres Etats 6pris de paix et
de libert6, pour appuyer la lutte des peuples pour la libert6, l'ind6pendance et le pro-
gr~s social, et l'instauration de nouvelles relations 6conomiques internationales sur
une base de justice et d'fgalit6.

Article 8. Les Hautes Parties contractantes coop~reront entre elles en vue
d'obtenir une paix juste et durable au Moyen-Orient.

Article 9. La R6publique populaire de Bulgarie respecte la politique de non-
alignement poursuivie par la R6publique arabe syrienne, politique qui est un impor-
tant facteur de d6veloppement de la coop6ration internationale, de maintien et de
consolidation de la paix et de la s6curit6 internationales et de r6duction de la tension
internationale dans le monde.

La R6publique arabe syrienne respecte la politique 6trang~re 6prise de paix et
constructive poursuivie par la R6publique populaire de Bulgarie, politique consacr6e
A approfondir l'amitid avec tous les pays et tous les peuples et A renforcer la s6curit6 et
le d~veloppement de la cooperation dans les Balkans, en Europe et dans le monde.

Article 10. Les Hautes Parties contractantes d6velopperont et 61argiront la
pratique d'6changes manuels d'informations et de vues et celle de consultations r6gu-
lires sur des questions relatives aux relations bilat6rales et aux probl~mes internatio-
naux qui int~ressent les deux pays, particulirement aux problmes du Moyen-Orient.
Les consultations et les 6changes d'informations et de vues seront conduits A diff6-
rents niveaux et principalement par le biais de rencontres personnelles entre de hauts
responsables gouvernementaux des deux Parties.
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Article 11. En cas de situations qui constitueraient une menace h la paix ou
la scurit6 de l'une des deux Parties ou une rupture de la paix et de la s6curit6 interna-
tionales, les Hautes Parties contractantes se mettront imm6diatement en rapport afin
de coordonner leurs positions et leur coopration en vue d'61iminer la menace et de
r~tablir la paix.

Article 12. Chacune des Hautes Parties contractantes d6clare solennellement
qu'elle ne se joindra A aucune alliance ni groupe d'tats ni ne participera A aucune
activit6 ou mesure dirig6e contre l'autre Haute Partie contractante.

Article 13. Les Hautes Parties contractantes d6clarent que le pr6sent Trait6
n'est dirig6 contre aucun pays tiers et n'affecte en rien leurs droits et obligations r6sul-
tant d'engagements bilat6raux et multilat~raux existants conclus par elles, et que
leurs obligations r6sultant de trait6s internationaux existants ne sont pas contraires
aux dispositions du pr6sent Trait6 et elles s'engagent A ne conclure aucun accord in-
ternational qui serait incompatible avec le pr6sent Trait6.

Article 14. Les diff6rends qui pourraient surgir entre les Hautes Parties
contractantes au sujet de l'interpr6tation ou de l'application d'une disposition quel-
conque du pr6sent Trait6 seront r6solus par elles sur une base bilat6rale, dans un es-
prit d'amiti6, de respect mutuel et de compr6hension.

Article 15. Le pr6sent Trait6 restera en vigueur pendant une p~riode de vingt
ans A compter de la date de son entr6e en vigueur et il sera ensuite automatiquement
prorog6 de cinq ans en cinq ans, A moins que l'une des Hautes Parties contractantes
ne signifie par 6crit t l'autre son intention de le d6noncer, six mois avant l'expiration
de la p6riode de validit6 en cours.

Article 16. Le pr6sent Trait6 est soumis A ratification conform6ment aux dis-
positions constitutionnelles de chacune des Hautes Parties contractantes. I1 entrera
en vigueur L la date de r'change des instruments de ratification, qui aura lieu A Sofia.

FAIT A Damas, le 30 avril 1985, en deux exemplaires en langues bulgare et arabe,
les deux textes faisant 6galement foi.

Pour la R6publique populaire Pour la R~publique arabe
de Bulgarie: syrienne

[ Signv] [ SignL
TODOR JIVKOV HAFEZ AL. ASSAD
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[BULGARIAN TEXT - TEXTE BULGARE]

CFIOFOJaBA 3A KYJITYPHO H HAY4HO CbTPYAHH4ECTBO
ME)KUY IPABI4TEYICTBOTO HA HAPOLHA PEIIYBJI4KA
BIJIFAPI4H H IPABHTEJICTBOTO HA PEFIYBi514KA KEH1431

llpaBHTen CTBOTO Ha HapoaHa peny6niHa Eb ,rapHi n FlpaBTenCTBOTO Ha

Peny6rn4Ka KeHHA, no-xaony HapHqaH (<JaoroBapAmLuHTe ce cTpaHH>>, B )KenaHmeTo
CH Aia pa3BHBaT H pa3iurIHpBaT C'bTpyUIHHqeCTBOTO CH B o6n1aCTTa Ha HayKaTa, o6-
pa3OBaHHeTO, KynITypaTa, H3KYCTBOTO H CHOpTa, Ha OCHOBaTa Ha paBeHCTBO H

B3aHMHa H3roaa, ce cnopa3yMfxa 3a CJIe IHOTO:

t-/leR 1. ,joroBapAWHTe ce CTpaHH, C'brnaCHO CiuLeCTByBa1lUHTe B TeXHHTe

CTpaHH 3aKOHH H pa3nopeuI6H, me HacpqaBaT H3yqaBaHeTO H nonyuftpH3HpaHeTO
Ha KyYITypHOTO H HCTOpHqeCKOTO HacneatCTBO Ha TeXHHTe HapoAtH.

ljleH 2. aorOBapALUHTe ce CTpaHH, Ci,-naCHO CBOHTe 13b3MO)KHOCTH H Heo6-

XODHMOCT, we HacbpqaBaT o6MAHaTa Ha OHHT B o6n1aCTTa Ha HayKaTa, o6pa3oBa-
HHeTO, 3,UpaBeona3BaHeTO, KyJ]TypaTa, H3KyCTBOTO, )KYpHaJIHCTHKaTa, BH3yaiI-

HHTe cpegiCTBa 3a KOMyHHKauHA, KHHOTO, My3HKaTa, d)H3HqeCKaTa KyjITypa H CHopTa.

tqleR 3. BCAKa eQHa OT XjoroBapAsttHTe ce CTpaHH we npeaOCTaBA Ha zipy-
raTa CTpaHa CTHHneHAHH B O61aCTTa Ha HayKaTa H TeXHHKaTa B CBOHTe yHHBepCH-
TeTH H JIpyrH BHCLUH yqe6HH 3aBegeHHsI.

VlleH 4. aoroBapAI11HTe ce CTpaHH we YJ1eCHABaT H pa3BHBaT pa3MAHaTa Ha

YqeHH H CreuHaJIHCTH, KaKTO H we HaC'bpqaBaT pa3MIHaTa Ha HaYqHH uefqerauHH 3a
yqacTHe B HayqHH KOHtIepeHUHH H CHMIIO3HyMH.

tleH 5. a1orOBapAUHTe ce CTpaHH ue CKfIioqaT Cnoroa6a 3a B3aHMHO flpH-
3HaBaHe eKBHBa'IeHTHOCTTa Ha IHII'IOMHTe, CBHaeTejiCTBaTa, HfYlHHTe CTeneHH H

THTJIH, H3XaBaHH H HpHC1)KJIaHH OT CbOTBeTHHTe o6pa3OBaTeIHH opraHH Ha apy-
raTa goroBapAwa ce CTpaHa.

tilleH 6. QOrOBapAUH1Te ce CTpaHH we HacpqaBaT npeBeH)llaHeTO H pa3-

MAHaTa Ha nIy6niHKal1HH B o611aCTTa Ha HayKaTa, o6pa3OBaHHeTO, MeAHIIHHaTa,

TeXHHKaTa, IHTepaTypaTa H H3KyCTBOTO MeKLy TeXHHTe HauHOHaJIHH 6H6JIHo-

TeKH, yHHBepCHTeTH H UIPYrH HayqHH HHCTHTyTH.

tqieu 7. UOrOBapA1UHTe ce CTpaHH, B C'bOTBeTCTBHe C aIerCTBYBaUHTe B

TeXHHTe 1ip)KaBH 3aKOHH H pa3nopeI6H, ue yfleCHRBaT QOCT1,na Ha rpa)KaaHHTe
OT npyraTa TjoroBapHuwa ce CTpaHa no CBOHTe 6H6fiHOTeKiu, My3eH H apXHBH.

tilleR 8. QOFOBapA111I4Te ce CTpaHH we y~JeCHABaT nonynIApH3HpaHeTO Ha

My3HKa-IHH TBOp6H H aBTOPH Ha atpyraTa aoroBapstta ce CTpaHa.

tqlleH 9. aOrOBapAUJtHTe ce CTpaHH, B C'bOTBeTCTBHe C uIefICTByBaIwTe B

TeXHHTe abp)KaBH 3aKOHH H pa3Hopeg6H, we OKa3BaT BCAKaKBO Heo6xoUIHMO

C'WaefICTBHe Ha rpawt(XaHHTe OT apyraTa aoroBapsiua ce CTpaHa, KoraTo Te npe6H-

BaBaT B TexHHTe gWbpXIaBH C tefi ua H3-hJIHIT pa3iopea6HTe Ha Ta3H Cnorog6a.
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El/leH 10. (I)HHaHCOBHTe BHIpOCH, CB'bp3aHH C H31flHeHHeTO Ha Ta3H Cno-
roa6a, aKO HIMa apyro CleilHaJiHO cnopa3yMeHHe HJIH yrOBOPKa, ue ce ype)KIaT Ha
OCHOBaTa Ha pettHnpOUwTeT H B paMKHTe Ha dIHHaHCOBHTe Bb3MO)KHOCTH Ha BCRIa
eaHa OT aoroBaplLUHTe ce CTpaHH.

.,aeH 11. BceKH CnOp, KOAITo 6H B13HHKHaJI BIB Bpb3Ka C M3rbJIHeHHeTO Ha
Ta3H Cnoroa6a, we ce ypewg~a no arnnoMaTIqeCKH nlIT.

EqleH 12. aorOBapaHTe ce CTpaHH, B l13nbnHeHHe Ha Ta3H Cnoroa6a, we
rlpHeMaT H nOaInHCBaT rInaHOBe 3a KYJITYpHO H HayqHo CbTpyRHHqeCTBO 3a cpo-
KOBe, He rIO-KpaTKH OT aBe POXLHHH.

-l/lef 13. Ta3H Cnorota6a we Bnie3e B cHJia OT aaTaTa Ha HOarnHCBaHeTO A H
OCTaBa B CHJna 3a CpOK OT neT rouHHH. Cirea TOBa T51 i.e ce IOJ1HOBABa aBTOMa-
THqeCKH 3a chIL.HSI cpoK, OCBeH aKO HSIKOX OT iorOBapatuiATe ce CTpaHH He yBeaOMH
,apyraTa aoroBapA11a ce CTpaHa B nHcMeHa clopMa 3a HaMepeHHeTO CH Aa npe-
KpaTH Ta3H CnoroA6a iuecT Meceua npeaH H3THqaHeTO Ha TO3H CPOK.

CiCTABEHA B Harlpo6& Ha 3 MaPT 1986 roJIHHa B EIBa opHrIHaHH eK3eMHl-lpa -
Ha 6bjnrapcKl H aHrinHfiCKH e3HK, KaTO H tiBaTa TeKCTa HMaT eTIHaKBa c4iIa.

3a I1paBHTelCTBOTO

Ha HapoRwa Peny6nHKa BEnrapHR:

[Signed - Signfl1

3a nIpaBHTenICTBOTO

Ha Peny6jrKa KeHiH:

[Signed - Sign] 2

I Signed by Lubomir Popov - Sign6 par Lubomir Popov.
2 Signed by Philippe Liki - Sign6 par Philippe Liki.
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CULTURAL AND SCIENTIFIC CO-OPERATION AGREEMENT' BE-
TWEEN THE GOVERNMENT OF THE PEOPLE'S REPUBLIC OF
BULGARIA AND THE GOVERNMENT OF THE REPUBLIC OF
KENYA

The Government of the People's Republic of Bulgaria and the Government of
the Republic of Kenya (hereinafter referred to as "the Contracting Parties") desirous
of developing and expanding their co-operation in the field of science, education,
culture, art and sports, on the basis of equality and mutual benefit, have agreed as
follows:

Article 1. The Contracting Parties shall subject to the Laws and regulations in
force in their respective countries, encourage the proper study and popularization of
the cultural and historical heritage of their peoples.

Article 2. The Contracting Parties shall, subject to their capabilities and
needs, encourage the exchange of experience in the fields of science, education,
health, culture, art, journalism, visual and audio communications, films, physical
culture and sports.

Article 3. Each of the Contracting Parties shall grant to the other scholarships
in scientific and technical fields at their universities and other higher education estab-
lishments.

Article 4. The Contracting Parties shall facilitate and develop the exchange of
scholars and specialists as well as encouraging the exchange of scientific delegations
for participation in scientific conferences and symposia.

Article 5. The Contracting Parties shall conclude' an Agreement on the
mutual recognition of the equivalence of diplomas, certificates, scientific degrees and
titles issued and awarded by the relevant educational bodies of the other Contracting
Party.

Article 6. The Contracting Parties shall encourage the translation and
exchange of publications in the field of science, education, medicine, technology, lit-
erature and art between their national libraries, universities and other scientific insti-
tutes.

Article 7. The Contracting Parties shall, subject to the laws and regulations in
force in their respective countries, facilitate the access to Nationals of the other Con-
tracting Party to its Libraries, Museums and Archives.

Article 8. The Contracting Parties shall facilitate the popularization of musi-
cal works by authors of the other Contracting Party.

Article 9. The Contracting Parties shall, in accordance with the laws and reg-
ulations in force in their respective countries, render every assistance to the nationals

I Came into force on 3 March 1986 by signature, in accordance with article 13.
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of the other Contracting Party whilst in their country for the purpose of the imple-
mentation of the provisions of this Agreement.

Article 10. Financial implications concerning the Implementation of this
Agreement in the absence of any other special agreement or arrangement will be settled
on the basis of reciprocity and within the financial capabilities of each of the Con-
tracting Parties.

Article 11. Any dispute which might arise in connection with the implementa-
tion of this Agreement shall be settled through diplomatic channels.

Article 12. The Contracting Parties shall, in the implementation of this
Agreement, conclude and sign Programmes for periods not less than two years on the
actual co-operation in the relevant fields and within the framework of this Agree-
ment.

Article 13. This Agreement shall become effective on the date of signature and
shall remain in force for a period of five years. Thereafter, it shall be automatically
renewed for similar periods unless either Contracting Party notifies the other in writ-
ing of its intention to terminate this Agreement six months prior to the expiration of
any such period.

DONE at Nairobi this 3rd day of March 1986 in two original copies, one in Bul-
garian and one in English languages, both texts being equally authentic.

For the Government
of the People's Republic of Bulgaria:

[Signed - Signdj'

For the Government
of the Republic of Kenya:

[Signed- Signf]2

I Signed by Lubomir Popov - Sign6 par Lubomir Popov.
2 Signed by Philippe Liki - Sign6 par Philippe Liki.
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

ACCORD' DE COOPI8RATION CULTURELLE ET SCIENTIFIQUE
ENTRE LE GOUVERNEMENT DE LA RI1PUBLIQUE POPULAIRE
DE BULGARIE ET LE GOUVERNEMENT DE LA RI1PUBLIQUE
DU KENYA

Le Gouvernement de La R6publique populaire de Bulgarie et le Gouvernement
de la Rpublique du Kenya (ci-apr~s d6nomm6s les Parties contractantes), d~sireux
de d6velopper et 6tendre leur coop6ration dans les domaines de la science, de l'6duca-
tion, de la culture, des arts et des sports, sur la base de l'6galit6 et des avantages
mutuels, sont convenus de ce qui suit :

Article premier. Les Parties contractantes, dans le respect des lois et rbgle-
ments en vigueur dans leur pays respectif, favoriseront l'6tude et la popularisation
appropri6es du patrimoine culturel et historique de leurs peuples.

Article 2. Les Parties contractantes, dans les limites de leurs capacit6s et
compte tenu de leurs besoins, favoriseront l'6change de donn6es d'exp6rience dans les
domaines de la science, de '6ducation, de la sant6, de la culture, des arts, du journa-
lisme, des communications visuelles et sonores, des films, de la culture physique et
des sports.

Article 3. Chacune des Parties contractantes accordera A lautre des bourses
pour les 6tudes scientifiques et techniques dans ses universit6s et autres 6tablissements
d'enseignement sup6rieur.

Article 4. Les Parties contractantes faciliteront et d6velopperont l'6change
d'universitaires et de sp~cialistes, et favoriseront 1'6change de d616gations scienti-
fiques en vue de la participation A des conf6rences et colloques scientifiques.

Article 5. Les Parties contractantes concluront un accord sur la reconnais-
sance r~ciproque par chacune de 1'6quivalence des dipl6mes, certificats, grades scien-
tifiques et titres d6livr6s ou conf6r~s par les autorit6s 6ducatives pertinentes de 'autre
Partie contractante.

Article 6. Les Parties contractantes favoriseront la traduction et r'change des
publications dans les domaines de la science, de l'ducation, de la m6decine, de la
technologie, de la litt6rature et des arts entre leurs biblioth~ques nationales, univer-
sites et autres instituts scientifiques.

Article 7. Les Parties contractantes, dans le respect des lois et r~glements en
vigueur dans leur pays respectif, faciliteront l'acc~s des ressotissants de chacune
d'elles aux biblioth~ques, mus6es et archives de 'autre Partie contractante.

Article 8. Chaque Partie contractante facilitera la popularisation des oeuvres
musicales d'auteurs de l'autre Partie.

I Entr6 en vigueur le 3 mars 1986 par la signature, conform~ment S I'article 13.

Vol. 1490,1-25577



1988 United Nations - Treaty Series e Nations Unies - Recueil des Traitks 163

Article 9. Chaque Partie contractante, conformdment aux lois et r~glements
en vigueur dans son pays, accordera toute assistance aux ressortissants de l'autre
Partie contractante qui se trouvent chez elle pour les besoins de 'application du pr6-
sent Accord.

Article 10. Les incidences financi~res relatives A I'application du present Ac-
cord seront, en 'absence de tout autre accord ou arrangement spdciaux, trait6es sur
la base de la r6ciprocit6 et en fonction des capacitds financires de chacune des Parties
contractantes.

Article 11. Tout diff6rend qui pourrait surgir au sujet de l'application du pr6-
sent Accord sera r~glM par la voie diplomatique.

Article 12. Les Parties contractantes, pour l'application du pr6sent Accord,
conviendront de programmes, d'une dur6e minimum de deux ans, relatifs h la coop&
ration effective dans les domaines pertinents et dans le cadre du pr6sent Accord.

Article 13. Le pr6sent Accord entrera en vigueur A la date de sa signature et
demeurera en vigueur pendant une pdriode de cinq ans. Il sera ensuite automatique-
ment prorog6 pour des p6riodes de mame dur6e, A moins que L'une des Parties
contractantes ne notifie A l'autre par 6crit, six mois avant 'expiration de la pdriode en
cours, son intention d'y mettre fin.

FAIT A Nairobi, le 3 mars 1986, en deux exemplaires originaux, l'un en langue
bulgare et l'autre en langue anglaise, les deux textes faisant 6galement foi.

Pour le Gouvernement Pour le Gouvernement
de la Rdpublique populaire de la R6publique du Kenya:

de Bulgarie :

[LUBOMIR POPOV] [PHILIPPE LIKI]
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[BULGARIAN TEXT - TEXTE BULGARE]

LOFOBOP 3A HIPABHA [IOMOLu HO FPAA(t AHCKH, CEMEIRHH 14
HAKA3ATEYIHH )EJ-A ME)KaY HAPOAHA PEIYBjuI4KA
B'b1FrAPH5I H COUHAJI14CT4HECKA PEIIYBYlHKA B14ET-
HAM

)ji,p)KaBHHAT CbBeT Ha HapogHa peny6nHKa BbjirapHA H a-bp)KaBHHAT C'bBeT
Ha COIHaIHCTHqeCKa peny6nHKa BHeTHaM,

pJbKOBOdeHH OT CenantHeTO 3a nO-HaTaTI IIHO pa3BHTHe Ha npHATenICKHTe OT-
HOIweHHA Me)IJay RBeTe d xbp)KaBH B C'OTBeTCTBHe C [OrOBOpa 3a dpyw6a I ClTpy-

IHHqeCTBO Mei)tdy HapoaHa peny6JnIHKa Bi, rapHA H COIhaJIHCTHqeCKa peny6n1HKa
BHeTHaM OT I OKTOMBpH 1979 r. H B cTpeMe>Ka CH xa 3aor, n6oqaT H yCIBptueH-
CTByBaT CBOHTe B3aHMHH BPI,3KH B o6nacTTa Ha npaBHHTe OTHOIueHHA,

peuHxa Aa CKiiiOqaT TO3H dUOrOBOp.
3a Ta3H LeJI Te onipeejiHxa 3a CBOH ribnIHOMOU]1HHUH:

o1ip)KaBHHA Cb.BeT Ha HapoxHa pery6nma B1,irapHA CBeTja aaCKajfoBa, MHHH-
CTIbp Ha rpaBOCWdHeTO H

ThpiKBaBHHH ClBeT Ha COuIHaAIHCTHqeCKa peny6nlHKa BHeTHaM (DaH XHeH, MHHHCTIp
Ha ripaBOCdHeTO,

KOHTO Crleo KaTO pa3MeHHxa CBOHTe r11IIHOMOUHIIA, HaMepeHH 3a peoaOBHH H B Ha-
dne)KKHa dopMa, ce crnacHxa 3a cJIeJaHOTO:

FTIABA 1. OBIUIH PA31-OPEJ BH

tVneu 1. 1-PABHA 3AIIRHTA
(1) Fpa)KaaHHTe Ha BCHKa OT daOroBapMU1HTe CTpaHH niO OTHOtUeHHe Ha

CBOHTe JIHqHH H HMyIueCTBeHH npaBa ce riOJI3BaT Ha TepHTOpHATa Ha opyraTa
CTpaHa C-bC clidaTa lipaBHa 3auJ=HTa, KaKTO H HeftHHTe rpawKUOHH.

(2) FpawoaaHHTe Ha eoaHaTa oroBapquwa cTpaHa HMaT npaBo CBO6ORHO a ce
OTHaCHT 40 cwda, ipoiypaTypaTa, HOTapHaTa (HapHqafH riO-HaTaTbK <OpraHH Ha
npaBOClodHeTo>>) H dIpyri opraHI Ha opyraTa aOrOBapLUua CTpaHa, K'bM qHRTO KOM-
neTeHTHOCT ciataaT rpaxcaHCKHTe (BKIIOqHTeiIHO TpyoaOBHTe), ceMerlHHTe H HaKa-
3aTeJIHHTe dejia, oaa ce IBSBaT n1pe TAX, oaa nod[aBaT Moj16H H ipedaHBRBaT HCKOBe
IIPH CTIIXHTe YCJIOBHA, KaKTO H rpa)KdaHHTe Ha Ta3H CTpaHa.

(3) Pa3nopea6HTe Ha oaoroBopa ce npruiaraT H 3a IOpHHqeCKHTe nrHna Ha go-
roBapRttXHTe CTpaHH.

VIleH 2. OKA3BAHE HA IPABHA nOMOL

(1) OpraHHTe Ha npaBoCb-dHeTo Ha oaBeTe dorOBapmIuH CTpaHH CH OKa3BaT
npaBHa flOMOILm no rpa CaHCKH (BKjIIOqHTeJIHO TPYdROBH), ceMefkHH H HaKa3aTeJIHH
oziena H B IpyrH cnyqaH, npeoQBHIeHH B TO3H OrOBOp.

(2) OpraHHTe Ha ripaBocbI4HeTO OKa3BaT npaBHa nOMOtU H Ha dapyrH opraHH,
KOHTO HMaT KoMneTeHTHOCT no dejiaTa, riocoqeHH B 11pexXOHaTa aJiHHei.
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VIleH 3. PEa 3A YCTAHOBABAHE HA BPIb3KH

(1) IpH OKa3BaHe Ha npaBHa nOMOtu opraHHTe Ha npaBOCIAHeTO BIH3aT B'bB
Bp'b3Ka HOMe Kay CH qpe3 CBOHTe IeHTpaIHH opraHH, aKO B noroBopa He e npegBH-

xAeH xpyr peg.

(2) IleHTpanHH opraHH no cM~cmna Ha TO3H LaoroBop ca: 3a HapoAHa peny6-
JIHKa EmrapHm, MHHHCTepCTBOTO Ha npaBOCaHeTO H rJIaBHaTa npoKypaTypa, no
B'bflpOCHTe Ha npexaBaHeTO H BI,36y)KtzaHeTo Ha HaKa3aTeJIHO npeciieaBaHe; 3a Co-
IHarIHCTHqeCKa peny6IHKa BHeTHaM, MHHHCTepCTBOTO Ha InpaBocAHeTO H
B'bpXOBHaTa HapOLaHa npoKypaTypa, Ho BinpOCHTe Ha npeaaBaaeTo H B1,36y)K aHe
Ha HaKa3aTelHO npecieBaHe.

q-aeH 4. OCAItECTB$IBAHE HA r[PABHA HOMOW

FIpaBHaTa HOMOLU, 3a KOSITO ce OTHaC3I TO3H XIOFOBOP, ce OKa3Ba 'tpe3 rIOp'b'KH
OCBeH KOraTO B aLOrOBopa e HpeABHueHO iipyro.

q"meH 5. OBEM HA nPABHATA nOMOIIt

JQorOBaplURHTe CTpaHH CH OKa3BaT npaBHa nOMOIu qpe3 H3nhJIHeHHeTO Ha OT-

4IeJoHH npouecyajtH )eACTBH5I, no-cneuHaJIHo: CbCTaBqHe, npenpamuaHe H Bp7,qBaHe
Ha ,OKyMeHTH, H3B,pmUBaHe Ha O6HCKH, npeThpcBaHe, H33eMBaHe H npextaBaHe Ha
BeLIeCTBeHH XIoKa3aTeflCTBa, pa3fIO3HaBaHe Ha .IHua H fpeaMeTH, H3BbptuBaHe Ha

eKcnepTH3H, pa3HHT Ha O6BHHIeMH, cBHeTeiH, eKcnepTH, pa3I1HT Ha CTpaHH H
TpeTH flHLa, ornen, H3nbJIHeHHe Ha peweHHA, npezaaBaHe Ha xrnua, H3BhPLUHJIH
npeCTbnfjeHHA H tp.

LIqleH 6. FIoPMA H CU'JIP)KAHHE HA nOP'qKATA 3A OKA3BAHE

HA nPABHA nOMOm

(I) I-opqKaTa 3a OKa3BaHe Ha npaBHa nOMOlu ce npaBH B nHcmeHa tIopMa H

Tpaq6Ba na c wipta:

I) HaHMeHoBaHHeTO Ha MohIeIUJHR opraH;

2) HaHMeHOBaHHeTO Ha 3aMonleHwI opraH;

3) HaHMeHOBaHHeTO Ha aenoTo, no KOeTO ce HCKa flpaBHaTa nOMOm, npeIMeTa Ha
HCKaHeTO H Heo6xoaIHMHTe ZaaHHH 3a aetiHOTO H31lIIHeHHe;

4) HMeHaTa, aupecHTe Ha cTpaHHTe, CBHaeTeJHTe H apyrHTe ytlaCTByBaLtH nO ge-
JOTO fiHfla, KaKTO H MeCTO)t(HTeJ]CTBOTO H MeCToHpe6HBaBaHeTO, rpa)KnaH-
CTBOTO, rpa)KIaHCKOTO CCTORHHe H npojecHm[Ta HJIH 3aHfqTHH5Ta HM, aKo ca
H3BeCTHH;

5) HMeHaTa H azipectTe Ha npeaCTaBHTejiHTe Ha cTpaHHTe.

(2) nlop7,qKaTa 3a OKa3BaHe Ha npaBHa nOMOm nO HaKa3aTeJlHH xnena Tp516Ba

zta cwaipica HH4IOpMaIHI 3a dpaKTHqeCKHTe o6CTOJITenCTBa H ripaBHaTa KBaJIH4IH-
KaIuH Ha aeAHHeTO, KaKTO H 3a MecTopo)KneHHeTO H zaaTaTa Ha paKflHe Ha
H3B'bPLUHTenst Ha npecTMnieHHeTO.

(3) rlopqKaTa Tp516Ba aa 6wie nOZanHcaHa OT Mojne1LuH opraH H noaneqa-
TaHa.

".eH 7. PEQl 3A 1I3I-bYIHEH14E HA nOP-bKHTE
3A OKA3BAHE HA FIPABHA IOMOwt

(1) f-pH H3nHbJ'HeHHe Ha IOp1bqKlH 3a npaBHa HOMOLU 3aMOjfeHHSIT OpraH rpH-

nara 3aKOHo/IaTeinCTBOTO Ha CBOS1Ta cTpaHa. riO HCKaHe Ha MoneHS opraH TOA

Vol. 1490, 1-25578



168 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitis 1988

MO)Ke ua np4no>cH rlpouecyaJfHH HOpMH Ha LpyraTa orOBaptua cTpaHa, aKO Te He
npOTHBOpeqaT Ha 3aKOHOaaTeJfCTBOTO Ha HeroBaTa CTpaHa.

(2) AKO nHueTO He 6,ae HaMepeHo Ha agpeca, nocoqeH B nfop'blKaTa, 3aMo-
neHHAT opraH B3eMa Heo6xoaHMHTe MepKH 3a yCTaHOBHBaHe Ha aApeca My.

(3) no Mon6a Ha MOnetuHx opraH, 3aMOfleHHAIT opraH cifoauBa CBoeBpe-
MeHHO 3a BpeMeTO H MSICTOTO Ha H3f'bflHeHHeTO Ha nIopiqKaTfa.

(4) 3a H3nlbHeHHeTO Ha rIopbqKaTa 3aMonleHHIAT opraH CbCTaB1 C1OTBeTeH
LUOKyMeHT, B KOATO IIOCO4Ba BpeMeTO H MS1CTOTO Ha H3rfIJIHeHHeTO ui ro M3npaua
Ha MOJlIuHR opraH. AKo nopBLKaTa He e H3nIHeHa, 3aMoIeHHAT opraH BpbLua
npHioKeHHTe KHH1Ka H yBe1OMS1Ba MofleIUHHi opraH 3a npH4HHHTe, KOHTO ca no-
ripeqHfH 3a H3HYIHeHHeTO.

(5) AKO 3aMOJ1eHHAIT opraH He e KoMneTeHTeH aa H3H1bflHH nopbqKaTa 3a
oKa3BaHe Ha npaBHa HOMOIIU, TOA npenpamua MoJ6aTa nO YCTaHOBeHHA pea Ha KOM-
rieTeHTHHA opraH.

tleH 8. BPbtBAHE HA aOKYMEHTH

(1) Moneuw AT opraH Ha npaBOCbIHeTO H3npaua JaOKyMeHTHTe Ha e3HKa Ha
3aMOfieHHA opraH HfiH C O43HHarIHO 3aBepeH npeBog. AKO TOBa ycnoBHe Be cna-
3eHO, 3aMOfieHH5[T opraH BpIqBa JiOKyMeHTHTe CaMO, aKo nony-qaTeIAT ce cbrnacH
ga rH npHeMe.

(2) B Moji6aTa 3a BpbqBaHe Ha ,OKyMeHTH TpsI6Ba aa lwiaT riocoqeHH HMeTO
H agpecbT Ha nonyIaTefI H HaHMeHoBaHHeTO Ha aOKyMeHTa, KOIRTO Ce BpbqBa.

(3) AKO Bp'btBaHeTO He Mo)KC ea 6wie H3BbpiueHO, 3aMofIeHHSIT opraH Bpwbxa
AiOKyMeHTHTe.

/1Y.eH 9. YLIOCTOBEPA1BAHE HA BP-b4BAHETO

(1) Y)aOCTOBepiBaHeTO Ha Bp',qBaHeTO Ha oIKyMeHTHTe ce H3B'bpuIBa cnopet
3aKOHOXaaTeICTBOTO Ha 3aMofleHaTa CTpaHa.

(2) BpIqBaHeTo ce yXOCTOBepABa C rlOCOqBaHe MACTOTO, gaTaTa H HMeTO Ha
JIHIIeTO, Ha KOeTO ca BpbqeHH JIOKyMeHTHTe.

"IleH 10. BP1,qBAHE HA aOKYMEHTI4 HA CBOm rPA)K,4AHH

(1) BcIKa OT goroBapAUiaTe CTpaHH MOwKe aa BpqBa aIOKyMeHTH Ha CBOH
rpa1)K~aHH qpe3 LAHHJ1OMaTHqeCKHTe ann KOHCYfICKHTe CHII HpeICTaBHTenCTBa Ha Te-
PHTOPHATa Ha iipyraTa CTpaHa.

(2) rIpH TOBa BpThqBaHe He MOraT ga ce npriiaraT IpHHyRiHTeI4HH MepKIH.

.IaeH 11. PA3HOCKM, CB-bP3AHH C OKA3BAHE HA IFIPABHA nIOMOUJ

(I) [IpH oKa3BaHe Ha HpaBHa IOMOHL 3aMoneHaTa xoroBapstlua CTpaHa noeMa
pa3HOCKHTe, HanpaBeHHl Ha HefHaTa TepHTOpHSI.

(2) 3aMoneHHAT opraH yBeg1OMABa MojieHA opraH 3a pa3Mepa Ha Hanpa-
BeHHTe pa3HOCKH. AKO MOJneIIHRIT opraH ci-6epe Te3H pa3HOCKH OT JIHueTO, KOeTO e
3aai1,nIeHo 1aa rH nfaTH, cyMaTa ocTaBa B nOJI3a Ha xioroBapquaTa CTpaHa, qHATO
opraH S e cib6pan.

UIneH 12. BAJII{HOCT HAJIOKYMEHTMTE

(1) aIOKyMeHTH, CbCTaBeHH HJIH 3aBepeHH OT KOMIIeTeHTHH opraHH Ha TepH-
TOPHRTa Ha eiHaTa OT IOFOBapIIHTe CTpaHH, HfIH npeaiCTaBeHH C O(d)HUHaJIHO 3a-
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BepeH npeBoA cnopeg yCTaHOBeHaTa cIopMa, ca BaJl1HaHH Ha TePHToPH1Ta Ha apy-
raTa IoroBapqLaa cTpaHa 6e3 neraRH3aUHf. TOBa Ba)KH H 3a OKyMeHTH Ha rpa-
)K/aaHH, 4HHTO IIOafIHCH ca 3aBepeHH crJfaCHO XefACTByBa1IIHTe pa3nopea6H B C'bOT-
BeTHaTa xaoroBaptuta cTpaHa.

(2) UOKyMeHTi, KOUTO Ha TepHTOpH$ITa Ha eRHa OT orOBap HTeCTpaHH ce
C4HTaT 3a odbHutaJIHH, HMaT AOKa3aTeJ1CTBeHa cmJia Ha odIuiHaJnHH IOKyMeHTH H
Ha TepHTopHRTa Ha aipyraTa xaoroBapxua cTpaHa.

Linen 13. I43nPALIAHE HA 4L0KYMEHTH 3A FPA)KDAHCKO C1CTO9HI1E

(1) [orOBapuIALHaTe cTpaHH C4 Hl3npaluaT B3aHMHO 6e3nnaTHO H 11lr IwlO-
MTH4qeCKH IIbT H3BJleqeHS OT permCTPHTe 3a rpa)KJaHCKOTO CCTOAHHe, KaKTO H
RrOIrbJIHHTeJIHH BrHCBfHH$1 HnIH riOlpfaBKH, HanpaBeH B T3IX, OTHfCIUaH ce g0 rpa-
)KflaHH Ha xpyrara cTpaHa, B CPOK 10 eaIHH Meceu OT CbCTaBAHeTO Ha C-bOTBeTHHl
aKT.

(2) Fpa)KaaHHTe Ha exHaTa taoroBapqtua cTpaHa OTnIpaBT Moj16H 3a H3Jta-
BaHe Ha R1OKYMeHTH no rpa)KaaHCKOTO C'bCTO1HHe ao opraHHTe Ha upyraTa Joro-
Bapiua cTpaHa nO XHnJIOMaTHqeCKH rIbT.

qnleH 14. OBMEH HA t4HOPMAUH1R no 3AKOHOATEJlCTBOTO

MHHHCTePCTBaTa Ha npaBocbAHeTO H rJIaBHHTe npoKypaTYPH Ha aBeTe /loro-
BapAuH CTpaHH ce OCBeaXOMSIBaT 114 rOHCKBaHe 3a ueAICTByBaIUOTO CH 3aKOHoLaa-

TeaCTBO H ciWe6Ha npaKTHKa.

I/ten 15. E3HK

BI'B B3aHMHHTe CH Bp'b3KH opraHHTe Ha ziOrOaapu-iHTe CTpaHH CH CnJy)KaT C Ha-
UHOHaYIHI4 CH e3HK, HJIH pyCKH e3HK.

rYIABA If. J-114IEH CTATYT
tIjleH 16. IPABOCnOCOEHOCT 4 MaEECFIOCOEHOCT

(1) FlpaBocnoco6HOCTTa H £teecnoco6HOCTTa Ha JHuaTa ce onpeaienAT OT 3a-
KOHoEaaTeJICTBOTO Ha aorOBapAtiuaTa cTpaHa, qHHTO rpawafaii ca Te.

(2) aeecnoco6HOCTTa Ha niHeTO OTHOCHO caenH 3a 3auoBonaBstHe Ha BCeKH-

ALHeBHH HY)KZIH ce onpeaeJIR OT 3aKOHOuaTeICTBOTO Ha aoroBapxtuaTa CTpaHa, Ha

qHR9TO TepHTOPHR ce CKnIO'qBaT.

(3) flpaBocnoco6HOCTTa Ha 1oPH14MALeCKHTe nma ce onpeaena OT 3aKoHoa-
TenlCTBOTO Ha xtorOBapsiuaTa cTpaHa, HO KOeTO ca yqpeIeHH.

r-laeH 17
(1) io xenaTa 3a o6HaBBaHe Ha flHUe 3a OTCbCTByBaIIIo, noqIHaJo HJII yCTa-

HOB5fBaHe Ha CM'bpT ca KOMIeTeHTHH opraHHTe Ha UOrOBapqIuaTa cTpaHa, q4HTO

rpaqtaHHHfH e 6Hnlo n41ueTO, nO BpeMe Ha IIOCIeRIHHTe CBeIeHHi 3a Hero.

(2) KoMneTeHTHHTe opraHn Ha enaTa LIoroBapqnua cTpana MoraT aa o6stai-
BaT OTCbCTBHeTO HJIH CM'bpTTa, a c-bIIO TaKa H yCTaHOB5IBaHe dlaKTa Ha CM-bpTTa Ha

rpa )K2aHtHH Ha apyraTa 1OrOaapntta cTpaHa no MoJI6a Ha I1Hue, )KHuBeetuo Ha Her-
HaTa TepHTOpH3l, aKo npaBaTa H HHTepecHTe My npOH3THrqaT OT 3aKOHotaaTeicT-

BOTO Ha Ta3H ) orOBaplUIa cTpaHa.
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(3) rio AenaTa, IIOCOqeHH B aRJHHeH I H 2 Ha TO3H qJIeH, OpraHHTe Ha npaBocb-
JRHeTO npnnaraT 3aKOHOJaaTelCTBOTO Ha CB0HTagBpwaBa.

'IleH 18. JIHUWABAHE OT aEECnlOCOBHOCT

(1) lpH XHuiaBaHe Ha eRJHO nfHUe OT aIeecnoco6HocT Him npH orpaHHqaBa-
HeTo I ce nprmara 3aKOHOaTeJICTBOTO H ca KoMneTeHTHH OpraHHTe Ha aoro-
BapsiuaTa CTpaHa, IHItTO rpa)KaaHHH e jHueTo.

(2) AKo opraHbT Ha npaBoCbtHeTO Ha eR1Ha OT UOrOBapAIITe CTpaHH
HaMHpa, qe HMa OCHOBaHHe 3a jiHuaBaHe OT Xaeecnoco6HOCT HRH 3a HeAIHOTO orpa-
HHqaBaHe Ha rpawaaHHH Ha gpyraTa cTpaHa, qHeTO MeCTOKHTeJICTBO HJIH MeCTO-
npe6HBaBaHe e Ha HeroBaTa TepHTOpHA, TOA yBeoMtBa 3a TOBa opraHa Ha npa-
BOCIAHeTO Ha ipyraTa aoroBapgiua cTpaHa.

(3) AKo opraHbT Ha npaBOCIaHeTo, yBeOMeH c-rnacHo npeAxoAHaTa aJIH-
HeA, He ce flpOH3Hece B CPOK OT TPH Meceua Him cio6IuxH, qe nO-HaTaTIIUHHTe
IaerICTBHA MO)Ke a ce OCilCeCTBAT OT opraHa Ha npaBoc-bAHeTO no MeCTOHKHTe-

CTBOTO Him MeCToupe6HBaBaHeTO Ha JIHIeTO, noCJIeAHHRT BOAH flpOH3BOAICTBOTO
3a JIHliaBaHe OT geeCCoCO6HOCT crfiraCHO 3aKOHoaaTeJICTBOTO Ha CBOATa a[bp-
)KaBa, CTHra npHqHHaTa 3a jiHIlaBaHeTo OT geecioco6HOCT fla ce npeBH)Ka H OT
3aKOHOaaTeJICTBOTO Ha goroBapAsiuaTa cTpaHa, qHIATO rpawctiaHHH e flHueTO. Pe-
iIeHHeTO 3a jiHuaBaHe OT aeecnoco6HOCT ce H3npaita Ha CIOTBeTHHA opraH Ha
npyraTa oroBapuua cTpaHa.

(4) B cjiyqaH, KOHTO He TI'pII T OTliaraHe, opraHIT Ha HpaBOC1,4HeTO no
MeCTO)KHTeJCTBO Him MeCTolpe6HBaBaHeTo Ha JIMHIeTO, xoeTo e rpaKUaHHH Ha
,apyraTa 1goroBapsnua CTpaHa H noUe)KH Ha inmuaBaHe OT aeecnoco6HOCT, MO)e iia
H3ae pa3nope)KgaHeHe 3a 3a1lHTa Ha TOBa J]HUe HAM Ha HeFOBOTO HMyIueCTBO.
flpenHc OT peiieHHeTo no Te3H pa3nopcaicaHHt ce 13npaiiia Ha KOMrieTeHTHHSI op-
rai Ha oapyraTa xtoroBaptua CTpaHa H aKO TOi flOCTaHOBH oapyro, pa3nopexcEaa-
HHSITa CC OTMeHAT.

E-ACeH 19. OTM31HA OFPAHI44EHMI4TA HA UIEECHIOCOBHOCTTA

Pa3nopei6HTe Ha qn. 18 ce npHnaraT It npH OTMeHqBaHe orpaHHqeHHqTa Ha oe-
ecnoco6HOCTTa.

FJIABA IllI. CEMEIlHO nPABO

qnleH 20. BPAK

(1) YCJIOBHSITa 3a CKYOqBaHe Ha 6paK ce onpeaeJIT OT 3aKOHoIaTeACTBOTO
Ha nOrOBapnulaTa cTpaHa, IHHTO rpa>xnaHH ca nHuaTa, CKJIIOqBaLLLH 6paKa.

(2) DopMaTa Ha 6paKa ce onpeeuene OT 3aKOHo aTenCTBOTO Ha aoroBa-
psttuaTa CTpaHa, Ha IHAITO TepHTOPHAI ce CKJIOqBa 6paKbT.

IlaeH 21. JIH14HM 1 IIMYWLECTBEH14 OTHOWEHHM ME)KY C'bIPY3HTE

(1) KoraTo CrIPY3HTe ca rpaxcLIaHH Ha eaHa OT oUoroBapAmtIHTe CTpaHH, a
)KHBeT Ha TepHTOPHSITa Ha opyraTa EaoroBapAlua CTpaHa, 3a J]HqHHTe H HMymeCT-
BeHHTe HM OTHOIIIeHHA e HpHJIO)KHMO 3aKOHOoaaTejiCTBOTO Ha aiorOBapqtijaTa
CTpaHa, qHHTO rpa)KouaHH ca Te.

(2) KoraTo eAHHHAT OT Cbnpy3HTe e rpa)KtaHHH Ha eRHaTa, a apyrnHT -

rpa)KoaHHH Ha ApyraTa anoroBapALua CTpaHa, 3a JIHqHHTe H HMyuJeCTBeHHTe HM
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OTHOweHHHi e npHJIO)KHMO 3aKOHOZaTenCTBOTO Ha aOroBapmuaTa CTpaHa, Ha TepH-
TOPHS1Ta Ha KO1TO Te HMaT HiH ca HManIH CBOeTO HOCneHO CbBMeCTHO MeCTO)KH-
TeJnCTBO.

(3) AKO c-,npy3MTe, nocoieHH B anlHefl 2 HRqMaT C'bBMeCTHO MeCTO)KIH-

TeInCTBO, npHilara ce 3aKOHo IaTeCTBOTO Ha aIoroBap~nuaTa cTpaHa, npeai qHATO
c,A e npea BeH HcKa.

(4) B cny4aHTe Ha anHHeH I H 2, KOMneTeHTHM ca opraHHTe Ha npaBoCbaHteTo
10 MeCTO)KHTeJnCTBOTO Ha C-lnpy3HTe, a B cnyqatiTe Ha an. 3, opFaHHTe HaIIBeTea 1O-
rOBaptlqLH CTpaHH. Pa3nopeL6l'Te Ha qn. 22, an. 5 ce npHJaraT C'bOTBeTHO.

V-lIeN 22. PA3BO1

(1) Pa3BOVLT ce ype>Kzta OT 3aKoHa Ha aoroBapanuaTa cTpaHa, qHHTO rpa-
)K11aHH ca Clnpy3HTe no BpeMe Ha 3aBe>)K1aHe Ha HCKa 3a pa3BO.

(2) AKO c'bnpy3HTe HiMaT pa3flHqHO rpa)KaaHCTBO, ce np~nara 3aKOHOaa-
TeIICTBOTO Ha Ta3H AoroBapiuwa cTpaHa, npezi qHIHTO cbg e noxaeHa MOJ6aTa 3a
pa3BOAt.

(3) B cJytiaHTe Ha an. 1 KoMneTeHTeH e CWIQT Ha Ta3H aorOBapqmla CTpaHa,
Ha KO5TO crIpy3HTe ca rpa)KUaHH B MOMeHTa Ha 3aBe)KLIaHeTO Ha HCKa, aIo o6aqe
c'bnpy3HTe rlpH nojtaBaHe Ha HCKOBaTa MoJ6a HMaT MeCTO)KHTenrCTBO B alpyraTa
CTpaHa, B TaKbB CjlyqaH H CWI,,T no MeCTO)KHTejiCTBOTO e KOMIIeTeHTeH ia pa3r-
nejia HcKa.

(4) B CnyqaHTe Ha an. 2 KOMneTeHTeH e CWI'hT Ha AOrOBapxLuaTa cTpaHa, Ha
qH5ITO TepHTOpHI ce Hamipa MeCTO)KHTejiCTBOTO Ha C'bIlpy3HTe, KoraTO eUHHHAT
OT Cbrlpy3HTe HMa MeCTO)KHTeJnCTBO B elAHaTa, a LpyrHAT - B lpyraTa QOrO-
Bapnua cTpaHa, KOMeTeHTHH ca ciHJtwIuaTa H Ha 11BeTeg JOrOBapxLuIH CTpaHH.

(5) B CJyqaHTe, KOraTO HMa BHCtIu npouec B eaHa OT aorOBapHLtUHiTe CTpaHH,
He ce )onyca 3aBeKaHe Ha C'bU1Ht1 HCK B c'wia npen xlpyraTa uorOBapauta cTpaHa, a
3aBeZLeHOTO HO-K'bCHO ce ipeKpaTaBa.

ttien 23. -PHniO)KMM 3AKOH 3A 1E1CTBIITEJIHOCT HA SPAKA

(1) 3a yCTaHOBABaHe CblueCTByBaHeTO HJUI HecMueCTByBaHeTO Ha 6paxa Him
o6ABABaHeTo Ha HeroBaTa HezIteiCTBHTeJIHOCT nopaAH HapynlaBaHe Ha ycnOBHATa
3a CKJHfOqBaHe Ha 6paK cc npinara 3aKOHOaaTenCTBOTO cbrnaCHO qn. 20, anl. 1.

(2) YCTaHOBABaHe C'bIueCTBYBaHeTO HJIH HecI LeCTByBaHeTO Ha 6paKa H npH-
3HaBaHeTO My 3a HeeACTBHTejneH nopaarN Hecna3BaHe Ha 4lopMaTa npH CKnjIOqBaHe
Ha 6paKa ce npeuleHIBa no 3aKOHOIIaTenCTBOTO, aefACTByBaUWO B M3ICTOTO Ha
CKf1OqBaHe Ha 6paKa.

(3) FIpn onpeuens]He KOMeTeHTHOCTTa Ha ca ce ripwnaraT C',OTBeTHHTe
pa3nopet6d Ha qn. 22.

ElaeN 24. OTHOIIIEHHAI MEAKJIY POaIHTElH 4 EUA

(1) YCTaHOBABaHeTO HJIH OCOpBaHeTO Ha npOH3Xoa Ha/IeTeTO ce ype)KaxaT
OT 3aKOHoaaTeJnCTBOTO Ha aoroBapLuaTa CTpaHa, qHflTo rpa~)KaHHH e IteTeTO.

(2) OTHoIueHHI3 MewK11y pO1AHTeJI H RXeUa ce ype)K11aT OT 3aKOHOIaTeJICTBOTO
Ha noroBapstiuaTa cTpaHa, qHATO rpaxK<4aHHH e neTeTO.

(3) KOMIIeTeHTHH 3a peLuaBaHe Ha Te3H B I'pOCH ca ci,a'nHnuaTa Ha aoro-
BapsttlaTa CTpaHa, Ha q4H5TO TepHTOpH aeTeTO HMa MeCTorIpe6HBaBaHe, IH Ha

LtOrOBapiUwaTa CTpaHa, qHATO rpaKaIaHHH e TO.
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Vjteu 25. OCHHOBABAHE
(1) OTHOCHO OCHHOBABaHeTO ce npnniara 3aKOHoaaTeJICTBOTO Ha goro-

BapstwaTa CTpaHa, qHATO rpa)KflaHHH e OCHHOBHTeJnIST B MoMeHTa Ha OCHHOBS!Ba-
HeTO.

(2) 3a OCHHOBAIBaHeTO ce B3eMa c'brnacHeTo Ha OCHHOBBBaHOTO XaeTe, KaKTO H
Ha japyrH jiHua H opraHM, aKO TOBa ce H3HCKBa OT 3aKOHooaTeJnCTBOTO Ha )aoroBapH-
iaTa CTpaHa, qHIlTo rpa)KoaaHHH e oaeTeTo.

(3) Axo aeTeTO ce OCHHOBAIBa OT c',npy3H, eHHHAT OT KOHTO e rpamLaHHH Ha
exiHaTa, a ApyrHIT - rpa)KaHHH Ha oapyraTa xorOBapiu.a CTpaHa, np~nara ce 3a-
KOHooaaTenCTBOTO Ha aIBeTe OrOBapiwUH cTpaHH.

(4) 3a H3B',pIIBaHe Ha OCHHOBABaHeTO ca KOMneTeHTHH opraHHTe Ha iaoro-
BapntuaTa CTpaHa, qHIRTO rpaKanaHHH e OCHHOBHTenHIT. B ciyqaHTe Ha an. 3 KoMne-
TeHTHH ca opraHHTe Ha gOoBapatuaTa CTpaHa, Ha qHITO TePHTOpHA C',npy3HTe
HMaT HJIH ca HMfJIH nOCJleoIHOTO CH CbBMeCTHO MeCTO )KHTeJICTBO, a axo He ca HMa.jH
CbBMeCTHO MeCTO)KHTeCJIcTBO, opraHHTe H Ha/IBeTe aOrOBapALUH CTpaHH.

(5) Pa3nopet6HTe Ha npeoaXOXHHTe aJIHHeH ce npiiaraT CLOTBeTHO H OTHOC-
HO OTMeHBBaHeTO Ha OCHHOBAIBaHeTO.

tIleH 26. HACTOIfHHqECTBO 14 HOHEqHTEJICTBO

(1) HaCTOiHHqeCTBOTO Hag1 rpaKnaHH Ha AoroBapAtnTe CTpaHH ce
yqpenABa no 3aKOHOnIaTenCTBOTO H OT OpraHHTe Ha Ta3H CTpaHa, qHATO rpa-
Xt(flaHHH e iHIeTo, KOeTO Tps16Ba aa 6foe rIOCTaBeHO nOg HaCTOIRHHqeCTBO, aKo B
oaOrOBopa He e npeABHaeHO gpyro.

(2) YCJIOBHMATa 3a yqpeAiBaHe Ha HaCTOHHHqeCTBOTO H 3a HerOBOTO OT-
MeHiAe ce onpenJenT OT 3aKOHOoaaTeJICTBOTO Ha noroBapgiuaTa cTpaHa, qHftTO rpa-
X(AfaHHH e jIHLeTO, KOeTO lwe 67i'e HJIH e IIOCTaBeHO flOoa HaCTOI HHqeCTBO.

(3) IpaBOOTHOUIeHHATa Me)KoLy HaCTOriHHKa H JIHLUeTO, KOeTO ce HaMHpa flOI
HaCTOfIHHqeCTBO, ce ypewKjaT OT 3aKOHOoaaTejCTBOTO Ha oaoroBapiluaTa cTpaHa,
qHATO opraH e Ha3HaiHn HaCTORHHKa.

(4) OTHOCHO 3aoanlKeHHeTO 3a npHeMaHe Ha HaCTOHHHxeCTBO ce npjinara 3a-
KOHOaaTeJICTBOTO Ha aoroBapiuaTa cTpaHa, qHIRTO rpaKaaHHH e HaCTOfIHHKbT.

(5) 3a HaCTOrIHHK Ha iHIe, )KHBeeuO Ha TepHTOPHATa Ha eJHa OT ooro-
BapAIIHTe CTPaHH, MowKe Aa ce Ha3HaqH rpaxoaHHH Ha AtpyraTa njoroEapxwta
cTpaHa, aKO TOi KIHBee Ha TepHTOPHATa Ha CTpaHaTa, KxioeTO wue ynpaKHAlBa npa-
BaTa Ha HaCTOfHHK.

(6) Pa3nopen6HTe OTHOCHO HaCTOfIHHqeCTBOTO ce npwniaraT H 3a noneqm-
TeJICTBOTO.

ElaeH 27. OCOBEHH CJIYqAI4 3A HA3HAqABAHE HA HACTOI1HHK

(1) KoraTo Ha JIHIe, KoeTo e rpa)KaHHH Ha elHa OTuxoroBap3tMHTe CTPaHH,
HO MeCTO)KHTeJICTBOTO, MeCTOnpe6HBaBaHeTo HRH HMyIueCTBOTO My ca Ha TepH-
TOPHTa Ha xpyraTa AoroBapAua cTpaHa, e Heo6xonzHMo Aa ce Ha3HaqH HaCTO-
fIHHK, opraHHTe Ha Ta3H cTpaHa yBeaIOMABaT He3a6aBHO KOMIIeTeHTHHTe opraHH HO
qn. 26, an. 1.

(2) B HeOTJIO)KHH cjiyqaH opraHHTe Ha apyraTa goroBapAtua cTpaHa B3eMaT
cbrnIaCHO 3aKOHO~aTejCTBOTO CH Heo6xoaHMHTe BpeMeHHH MepKH, 3a KOeTO He3a-
6aBHO yBeIOMABaT KOMHeTeHTHHTe opraHH no qn. 28, an. 1. Te3H MePKH OCTaBaT B
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c~na 9o B3cMaHeTO Ha ipyro peiueHHe OT cTpaHa Ha opraHHTe no nocoqeHaTa
pa3nopeU6a.

'I/leH 28. IPEXBIPJIHE YITIPA)KHABAHETO HA HACTOIRHI4LECTBO

(1) OpraHHTe Ha xoroBapnmuaTa cTpaHa, xHATO rpaKaaHHH e JIHUeTO, 3a
KOeTO e Heo6xoLaHMoaa ce yqpeaHn HaCTOIfHHqeCTBO, MO)K xa ce o6lpHaT K'bM op-
raHHTe Ha xipyraTa ixoroBap1ma cTpaHa 3a yqpeasBaHe Ha HaCTOI HHqeCTBO Him 3a
B3eMane Ha BpeMeHHH MepKH, axo JIHUeTO HMa MeCTOXKHTeJICTBO HnH MeCTorIpe6H-
BaBaHe Ha TePHToPHAITa Ha Ta3H aoroBapiiua cTpaHa. 3aMoneHHTe opraHH yBeao-
MSIBaT MOjieU.HTe opraHH 3a ypeaflBaHeTO Ha HaCTOlHHMeCTBO HJH 3a B3eTHTe Bpe-
MeHHH MepKH.

(2) AKO Haou nIUe, rpawaKJaHHH Ha eAHa OT [orOBap1AHTe CTpaHH e yxpeaeHO
HaCTOAiHHqeCTBO, HO cJeRL TOBf JIHLLeTO ce e YCTaHOBHIIO Ha MeCTO)KHTejICTBO Ha Te-
PHTOPH5HTa Ha apyraTa o0roBapawua cTpaHa, opraH'bT, KOATO e yqpe.iHI HaCTOA-
HHqeCTBOTO, MowKe Ra IIOHCKa OT opraHa Ha upyraTa cTpaHa aa npHeMe HerOBOTO
nO-HaTaTI,111HO ocbLueCTB IsaHe. HaCTOAHHqeCTBOTO Ce CqHTa npexBbpneuo, KO-
raTo 3aMOjieHHST opraH ro npHeMe H yBeoaOMH 3a TOBa MOnewIil opraH.

(3) OpraHbT, KOATo e noIIe HaCTOAHHqeCTBOTO, ro ocbiUeCTBHBa B CBOT-
BeTCTBHe C'bC 3aKOHo faTeJnCTBOTO Ha CBOITf CTpfHa, HO no OTHOIueHHe Ha npaBo-
Cnoco6HOCTTa H aeecnoco6HOCTTa ce npHnara 3aKOHoaaTenICTBOTO Ha atOrOBapqI-
uiaTa cTpaHa, qHATO Fpa)KZaHHH e inileTO, HaMHpawUo ce no[i HaCTOlHHqeCTBO.
OpraHIT, KOHTO e noen1 HaCTOfAHHqeCTBOTO, HSIMa npaBo oaa H3iaBa peLmeHHHq Flo
flHqHH.q CTaTYT Ha AHIteTO, KOeTO HaMHpa nOai HaCTOf4HHqeCTBO.

rfIABA IV. CAEJIKH 14 OTFOBOPHOCT 3A HAHECEH14 BPEU14

.jeH 29. (DoPMA HA CZIEJIKATA

(1) (OpMaTa Ha caejiKHTe ce onpeuenai OT 3aKOHoaTenCTBOTO, KOeTO ce
npinvara 3a caMaTa coienlKa. JJOCTaT'bHO e o6aqe cna3BaHeTO Ha 3aKOHOoaaTeji-
CTBOTO no MeCTOTO Ha CKJHOqBaHe Ha cflenKaTa.

(2) 4opMaTa Ha ciena 3a HealBH)KHMH HMOTH ce onpeoaenH OT 3aKOHOoxa-
TeJICTBOTO Ha nOrOBapaukaTa CTpaHa, Ha qHATO TepHTOPHH ce HaMHpa HMOThbT.

-Inen 30. HEaBH)KHMI IMOTH

OTHOCHO HeBH)KHMHTe HMOTH Ce npHnjara 3aKOHOouaTejiCTBOTO H e KoMrieTeH-
TeH opraHT Ha npaBOci,,eTO Ha xioroBapnIaTa CTpaHa, Ha qH3[TO TepHTOPH5I Ce
HaMHpa HeLBH)KHMHSIT HMOT.

qI/leH 31. IPMJIO)KHMO nPABO H KOMnETEHTHOCT -IPH

HEnO3BOJIEHO YBPE)KoaAHE

(1) rIpH OTrOBOPHOCT 3a HaHeceHH BpeaH OT HenO3BOjieHO yBpe)iuaue ce npH-
niara npaBOTO Ha oOrOBapsiiuaTa CTpaHa, Ha qHTO TepHTOPHSI e CTaHajrio oJai-
CTBHeTO, oaOBeJo oaO HaCTIHBaHeTO Ha BpeoaHTe.

(2) AIo npHqHHHTeniiT Ha BpeoUHTe H yBpeaeAHHT ca rpawoaanH HAM HMaT Me-
CTO)KHTeJICTBO Ha TePHTOPHRTa Ha CeoaH OT xtorOBapmIl[Te CTpaHH, npnnara ce
npaBOTO Ha Ta3H CTpaHa.
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(3) 11pM pa3rnewnaHe Ha npaBHH CflOPOBe 3a HenO3BOJeHO yBpe)KaHe ca
KOMIIeTeHTHH opraHHTe Ha Ta3H EloroBapxLua CTpaHa, Ha TepHTOpHstTa Ha KOATO e
H3BipuieHO npaBoHapyLueHeTO, HuH Ha aOroBapulaTa CTpaHa, Ha TePHTOPHATa
Ha KOITO e MeCTO)KHTeJICTBOTO Ha OTBeTHHKa.

rflABA v. HACJIELABAHE

'.eH 32. rIPHHU4HI- HA PABHOIlPABHE

rpaJaaHHTe Ha ejQHaa uoroBapAiua CTpaHa, )KHB[eeUH Ha TePHTOpHATa Ha
gLpyraTa gioroBapAia CTpaHa, ce riOJI3BaT CIC CbuIHTe npaBa, KaKTO H MeCTHHTe
rpa)K~aaHH, no OTHOueIHHe Ha HMyiueCTBO, HaMHpaIUO ce Ha TepHTOpHHTa Ha Apy-
raTa 4OrOBapHwua ce CTpaHa, H Ha npaBa, KOHTO Tps6Ba aa 6 ,aT OC-bUieCTBeHH
TaM, a TaKa c IIo H no OTHOUeHHe Ha cnoco6HOCTTa aa nOJIyqaBaT no HacneUCTBO
TOBa HMyIueCTBO H Te3H inpaBa. I4MyIIeCTBOTO H npaBaTa npeMHHaBaT KbM THX
npH C'bIUHTe YCJOBHA, KOHTO ca yCTaHOBeHH 3a cO6CTBeHHTe rpa)KtaHH Ha goro-
BapHiuaTa ce cTpaHa, >cuBeeLUu Ha HerlHa TepHTOpH51.

VIaeH 33. FIPABO HA HACJIE0INBAHE

(1) HacneaABaHeTO Ha RBH)KHMO HMymueCTBO ce ype)Kaa no 3aKOHoaia-
TeJICTBOTO Ha uoroBaptu.aTa cTpaHa, 4HAlTO rpa>KaaHHH e 6Hn HacneaogaTenT B
MOMeHTa Ha CM-bpTTa.

(2) HacneAurBaHeTO Ha HeABH)KHMO HMyLUeCTBO ce ype)Kaa no 3aKOHOaa-
TeJICTBOTO Ha aorOBap tllaTa CTpaHa, Ha HIHHTO TepHTOpHI Ce HaMHpa HeaBH)KH-
MOTO HMylueCTBO.

(3) Koe HMyweCTBO ce CqHTa QBHKHMO HJIH HeABH)KHMO, ce onpetenA OT 3a-
KOHOuaTeICTBOTO Ha TepHTOpH HTa, Ha KORTO TO Ce HaMHpa.

V-ieN 34. F"OJlYqABAHE HA HACJIEflCTBO OTU -P)KABATA

KoraTO cbrnaCHo 3aKOHOaaTenJCTBOTO Ha aorOBapIU.HTe CTpaHH Hacnea-
CTBOTO ce nojiyqaBa OT a1p)caBaTa, ZIBHHKHMHTe HMOTH ce npeaaBaT Ha aoro-
BapniuaTa cTpaHa, qHATO rpa)KzaHHH e 6wi HacieuoxaTensrT B MOMeHTa Ha
CM'bpTTa CH, a HeBH2KHMHTe HMOTH - Ha 1toroBapxLuaTa CTpaHa, Ha 4HSITO TepH-
TOPHA ce HaMHpaT Te3H HMOTH.

"fileu 35. 3ABE1UAHHE

(1) Cnoco6HOCTTa 3a CbCTaBHe HnIH OTMHHa Ha 3aBeLuaHHe KaKTO H 3a OCriOp-
BaHeTO My nopaAH HeAOCTaTbH B'IB BOJeH3HBjIeHHeTO Ha 3aBeulaTenn HRIH Ha
OTIuelIHH pa3nope6H Ha 3aBeiuaHHeTO, ce onpexnenA OT 3aKOHOaTeJICTBOTO Ha io-
roBaptuwaTa CTpaHa, qHAiTO rpaKLaIHH e 6Hnl 3aBeuaTeJHT B MOMeHTa Ha cbCTa-
BIHeTO HrIH OTMAHfTf Ha 3aBeIuaHHeTO.

(2) (DopMaTa 3a C'CTaBHHe UJIH OTMHHa Ha 3aBeUlaHHe ce onpeneJin OT 3aKO-
Ho1aTeJICTBOTO Ha aoroBap~uwaTa cTpaHa, qHATO rpawaKLaHHH e 6Hn 3aBeauaTeIHT B
MOMeHTa Ha HerOBOTO CbCTfBHe1 HJIH OTMRtHa, HO CbCTaBHHeTO HJIH OTMAtHaTa ca
C'bI]o TaKa BaKIHUHH, aKo e cna3eHo 3aKOHOaaTenCTBOTO OTHOCHO (bopMaTa Ha o-
roBap1lunaTa CTpaHa, Ha qH$TO TepHTOPHA ca 6H'iH H3BbpiueHH.
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tlaeu 36. KOMrlETEHTHOCT

(1) no aejiaTa 3a HacnieABaHe Ha aBH)KHMO HMyIIeCTBO, KoMHeTeHTHH ca
opraHHTe Ha npaBOCIbHeTO Ha xloroBapAtuaTa CTpaHa, qHATO rpa)KaIaHHH e 6HRu Ha-
cJ]eaozIaTeJlsT B MOMeHTa Ha CM'bpTTa CH, C H3KJiIOqeHHe Ha cJIyqaHTe Ha an. 3.

(2) Ho aenaTa 3a HacjieAABaHe Ha HeaLBH)HMH HMOTH KOMIIeTeHTHH ca opra-

HHTe Ha npaBOClAHeTO Ha AoroBapAiuaTa CTpaHa, Ha 4HATO TepHTOpHI ce HaMHpaT
Te3H HMOTH.

(3) AKO [LUIOTO ABH)KHMO HacneIaCTBeHO HMy1iueCTBO, OCTaHaJO cnet

CMI,PTTa Ha rpa)KLaHHH Ha eHa OT AorOBapIlIHTe CTpaHH, ce HaMHpa Ha TepH-
TopHATa Ha/IpyraTa xoroBapAtua CTpaHa, no Mon6a Ha Hacneg1HHKa H CC cbrna-
CHeTO Ha BCH4KH HacJIeAHHUH, aKo ca nOBe4e OT eAHH, npOH3BOACTBOTO HO taef1OTO
3a HacIiICTBO ce pa3rnewrna OT opraHa Ha npaBOCHneTO Ha Ta3H xOroBapiua
CTpaHa.

(4) Pa3nopen6HTe Ha an. 1, 2 H 3 ce npaniaraT CIbOTBeTHO H npH cnOPOBe,
B'b3HHKHaJIH BBB Bpl,3Ka C HacinetuBaHe.

't/leH 37. OBAB1BAHE HA 3ABEUlAHME

O6ABABaHe Ha 3aBeuaHHe Ce H3B1bpIIBa OT opraHa Ha aoroBapAuaTa CTpaHa,
KI,neTO ce HaMHpa 3aBetlaHHeTo. AKO 3aBeiLaTejflT e rpa)KlaHHH Ha apyraTa noro-
BapAuma CTpaHa, Ha KOMIeTeHTHHAI opraH Ha Ta3H CTpaHa ce H3npatuaT KOnHM OT
3aBeuaHHeTO H OT IIPOTOKOjIa 3a O6ABAIBaHeTo My. r-pH nOHCKBaHe H aKO TOBa e
B'b3MO2KHO, ce H3rpai11a H OpHrHHa.JI'bT Ha 3aBetuaHHeTO.

Konile OT 3aBeuIaHHeTO MowCe xta ce H3npaTH H Ha npyr opraH, KOR1TO e KoMne-
TeHTeH Ea B3eMe MepKH 3a 3alia3BaHe Ha HaciieaCTBeHOTO HMyIIeCTBO.

VLILeH 38. MEPKI4 3A 3AflA3BAHE HA HACJIEUCTBO

(1) OpraHHTe Ha AoroBapHiuaTa CTpaHa, Ha qHATO TepHTOpHS ce HaMHpa Ha-
CJleQCTBeHOTO HMyIuJeCTBO, OCTaHaJIO cnen CMIpTTa Ha rpacKaHHH Ha ApyraTa ao-
roBapsiua CTpaHa, B3eMaT Heo6xOIAHMHTe MepKH 3a 3ana3BaHeTO H ynpaBjieHHeTO
Ha TOB HMyIueCTBO CIbo6pa3HO CBOeTO 3aKOHoaaTeICTBO.

(2) 3a MepKHTe, B3eTH crniaCHo npeuxoRHaTa aJIHHeA, ce yBeAOMHBa He3a-
6aBHO EHHIIOMaTHqeCKOTO HRH KOHCYJICKOTO HpeaCTaBHTeiCTBO Ha tpyraTa 0oro-
Bapstua CTpaHa, KOeTO MoKwe ga B3eMe yqaCTHe nIpH oC'IbueCTBABaHeTO Ha Te3H
MepKH.

(3) io HCKaHe Ha opraHa, KOMrleTeHTeH aa parnega HaCJIeCTBeHOTO teno,
MepKHTe, B3eTH criiaCHo an. I Mo)Ke ga 6-,RaT H3MeHeHH HnH OTMeHeHH.

(4) CpoKIT 3a npHeMaHe Ha HacIICTBOTO, npeanBH teH no 3aKOHOata-
TeJICTBOTO Ha gorOBapHUiHTe CTpaHH, Telie OT zkeHA Ha yBeIOMAtBaHeTO Ha itHrlJo-
MaTHqeCKOTO HJIH KOHCYJICKOTO npeaXCTaBHTeJICTBO 3a CM BpTTa Ha HacjieioataTeJIA.

tt17eN 39. YBERIOMIBAHE 3A CM'bPTrA HA HACYIEUOatATEJHI

(1) KoraTo rpauKaHHH Ha eUHaTa aorOBapAIua CTpaHa, yMpe Ha TepH-
TOPHATa Ha upyraTa goroBapiua CTpaHa, COTBeTHH1T MeCTeH opraH TpA6Ba ita

yBeaOMH He3a6aBHO 14 HenocpeaCTBeHO 3a TOBa uIHnnoMaTHqecKoTO HflH KOHCYJIC-
KOTO rpeaICTaBHTeICTBO Ha CTpaHaTf Ha HOqHHa.HR H Aa cio6wLH BCHqKO, KOeTO
My e H3BeCTHO 3a HacJIeAXHHIUIHTe, 3a MeCTO)KHTenCTBOTO H aapeca HM, 3a Hacfiea-
CTBeHHTe HMyHueCTBa, KaKTO H 3a 3aBeUaTeJIHHTe pa3nopeKwxaHHnI, aKO ca Hanpa-
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BeHH TaKHBa. TaKoBa c-,o6tueHHe MeCTHHHT opraH TpB96Ba aa HanpaBH H TOraBa,
KoraTo y3Hae, qe nOqHHaJIHRT e OCTaBHn HMyiueCTBO B TpeTa CTpaHa.

(2) KoraTO ce OTKpHe Hacn1iXCTBO Ha TepHTopHsiTa Ha ezaHa OT gioro-

BapAILUHTe CTpaHH H ce oKa)Ke, qe HMa HacjIeIHHLJH HJIH 3aBeTHHUH, KOHTO ca rpa-
)KaaHH Ha apyraTa uoroBapiwa CTpaHa H )KHBeRT Ha TepHTOPHXTa Ha nocflegHaTa,
MeCTHHflT opraH He3a6aBHO H HenocpeICTBeHO yBeXaOMaBa 3a TOBf aHrInnoMa-
THqeCKOTO HJIH KOHCYlCKO npeaCTaBHTenCTBO Ha ulpyraTa aoroBapua cTpaHa.

tiaer 40. rIPEaLABAHE HA HACJIEJ4CTBO

(1) KoraTo cneQ 3aBpIBaHe Ha HacneXaCTBeHOTO IIPOH3BOaICTBO Ha TepH-
TOPHSITa Ha eAHa OT AoroBapAUXITe CTpaHH, aBH)KHMOTO HacieflCTBeHO HMY-
IUeCTBO HJIH nOJIyqeHHTe OT npoga)K6aTa Ha IBH)KHMO HJ'IH HeaIBH)KHMO HacJIeA-
CTBeHO HMyiueCTBO CYMH, noIne)KaT Ha npexiaBane Ha )1HBeeIUH Ha TepHTOpHATa
Ha jipyraTa gOroBapmiua cTpaHa HacieiHHUH HJIH 3aBeTHHUH H Te HRMaT BB3MO-
)KHOCT ga rn nonyqaT JIHIHO HJ'IH qpe3 CBOH npe1CTaBHTeJIH, HacneiaCTBOTO ce
npexiaBa Ha LIHnIOMaTHxeCKOTO HJIH KOHCYJICKOTO HnpeACTaBHTeJICTBO Ha CbOTBeT-
HaTa cTpaHa.

(2) FIpeaaBaHe Ha HacIiICTBeHO HMyUeCTBO c'brnacHo an. I ce H3B'bpuIBa
axo:

a) ca o6e3eqeHH HJIH H3HiaTeHH BCHqKH B3eMaHHR Ha KpeatHTOpHTe, npea1ASBeHH B
cpoKa, npeABHjeH OT 3aKOHoIIaTeJICTBOTO HauorOBapHtuaTa CTpaHa, Ha qHSITO
TepHTOpHAI ce HaMHpa HacICIe1CTBeHOTO HMyIueCTBO;

6) ca H3rllaTeHH 0flH o6e3neqeHH TaKCHTe H JiaH,]HTe;

6) CIOTBeTHHTe opraHH aLaT cbrlace, KOraTO TO e Heo6xOIaHMO 3a H3HaC51He
Ha IBH)KHMOTO HMyIJueCTBO H.FH 3a npeBewaaHe Ha CyMHTe OT npouaxK6aTa.

rYIABA Vi. CWbEBHI/ PA3XOaWI

t-jleH 41. OCBOBO)KaABAHE OT OFE3nE4EHHE 3A C-bJEBHH PA3HOCKH4

OT rpaxKa1aHHH Ha eUna OT aOrOBaptnHTe cTpaHH, KOATO ce 5aBsBa npeR Cba Ha
RpyraTa noroaptua cTpaHa IH )IHBee B eUiHa OT TRX, He MowKe za ce HCKa o6e3-
HeteHHe Ha ciwie6HHTe pa3HOCKH CaMO Ha OCHOBaHHe Ha TOBa, qe e qy)K1eHeu H H5IMa
MeCTO)KHTeYICTBO HiH ceuaimtue Ha TepHTOPHATa Ha CTpaHaTa, npe'a c-ba Ha
KORTO ce siBsBa.

VIneH 42. OCBOrO)KABAHE OT TAKCH4 H PA3HOCKH

11 BE3HJIATHA I-PABHA nOMOI,

Fpa)KIaHHTe Ha eHaTaa zOFOBapsqIa CTpaHa ce OCBO6o)KttaBaT OT TaKCH H pa3-
HOCKH no BOJeHe Ha aena Ha TepHTOPHRTa Ha apyraTa 1tOFOBapsrnIa CTpaHa H ce
IIOJI3BaT OT o6nieKqeHHH H 6e3niaTHa rIpaBHa H7OMOLI lIpH C1LUHTe yCJIOBH51 H B
CbiUHA o6eM, KaKTO H Her4HHTe rpa)KaaHH.

taeiN 43. UOKYMEHTH 3A OCBOBO)KABAHE OT TAKCH H PA3HOCKH

(1) aOKyMeHTHTe 3a JIHXIHO, ceMeffHO, TPYROBO H HMyiuJeCTBeHO HoflotKeHHe
ce H3AaBaT OT KOMneTeHTHHTe OpraHH Ha aOroBap~lJaTa CTpaHa, Ha qHRqTO
TePHTOpH1 JIHUeTO, )KeniaeLo ga nOJ13Ba O611eKqeHHqTa no qr. 42 HMa MeCTO-
)KHTeJICTBO Him MeCTonpe6HaBaHe.
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(2) AKO JIHLIeTO, KOeTO wenae aa floJI3Ba O6JneKqeHHaTa no qjr. 42 HRMa Me-
CTO)KHTejiCTBO Hln1 MeCTOnpe6HBaBaHe Ha TepHTOPHS1Ta Ha ZIOFOBaplILUHTe
CTpaHH, ROKyMeHTHTe Mo>Ke ra 6s,.naT H3ZIaaeHH OT alHnIoMaTHqecKOTO HIri KOH-
CyJICKOTO npeaCTaBdTeJiCTBO Ha HeroBaTa aip)KaBa.

(3) OpraHIT Ha npaBocbi eTO, KOflTO B3eMa pemueHHe no Mon6aTa 3a non-
3BaHe Ha o6hneKqeHHR c'FjIacHo qn. 42 HMa npaBO aa ioHCKa aonI'TlHITeJlHH CBe-
XeHHH OT opraHa, KOATO e H3AanQ XOKyMeHTHTe.

9IleH 44. PEa 3A nOZIABAHE HA QOKYMEHTIHTE

(1) AKO rpaKaaHHH Ha eUna OT LoroBapxuUHTe CTpaHH wenae aa nOn3Ba
o6neKqeHHHsTa no qj. 42 npeti CIoTBeTHHTe opran Ha tipyraTa aoroBapAlua
CTpaHa, TOA Mo)Kea xa 3aABH TOBa npea KOMIIeTeHTHHTe opraHH Ha ziorOBapnLuaTa
CTpaHa no CBOeTO MeCTO)KHTejiCTBO HJ[11 MeCTOnpe6HBaBaHe, a Te npelpaLuaT MOJI-
6aTa H IIOKyMeHTHTe, H3naaeHH cFbrIaCHO qjl. 43 Ha KOMIeTeHTHHSI opraH Ha Ta3H
cTpaHa.

(2) EIHOBpeMeHHO C Mon6aTa 3a nOn3BaHe Ha o6neKqeHHATa no qn. 42 MO)e
naa 6,bae nolIaaeHa 1 Mon6a 3a o6pa3yBaHe Ha HCKOBO H11 apyro npOH3BOIaCTBO.

(3) Mon6aTa no npeaxOaIHHTe anHHeH ce noaaBa BbB 4bopMaTa, yCTaHOBeHa
OT 3aKOHoIaTeJICTBOTO Ha aoroBaptuaTa CTpaHa, B KOATO MOJIHTef IT i4Ma MeCTO-
7KHTeJiCTBO H1rIH MeCTOnpe6HBaBaHe.

VjAeH 45. CPOK 3A rJIAIJAHE HA TAKCH Mi C6,EEHII PA3HOCKH

AKo rpawlxaH14H Ha eaHa OT aorOBapAUHTe CTpaHH Tpq6Ba aa 3aniJaTH TaKCH H
cwae6Hn pa3HOCKH Ha OpFaHHTe Ha xapyraTa gloroBapntua cTpaHa, Ha MH5ITO TepH-
TOPHA HRMa MeCTO)KHTeIiCTBO, HUTO MeCTOnpe6BaBaHe, aaBa My ce Heo6xoIH-
MHAIT CPOK 3a H3.IaIaiufHeTO HM.

rJIABA VII. IP143HABAHE H 1431ITIHEHHE HA CWbEBHH
14 APBI4TPA)KH14 PEUIEH14A

-/eH 46. IPH3HABAHE H H3H'bJIHEHHE HA PEIUEHHM no
aI-JIA OT H4MYlIECTBEH XAPAKTEP

(1) rIpH yCJIOBH3STa, nocoqeHH B TO3H 1orOBOp, RBeTe aoroBapnuiH CTpaHH
H311BJIHABaT Ha CBOA TePHTOpHA CneAHHTe pemeHA, H31aaIeHH H BJIe3JIH B cnJIa Ha
TePHTOPHATa Ha ApyraTa AoroBapAtua cTpaHa.

a) cbe6HHTe peuieHH, nOCTaHOBeHH no rpaKtaHcKH H ceMerIHH gena, cbae6-
HHTe cnoroa61 H pelenlHHTa, OTHaCHIul ce 210 pa3HOCKHTe;

6) npHc1,IaH no HaKa3aTeIHH iena B qaCTTa HM 3a o6e3iueTeHHe Ha BpeaHTe H 3a-
ry6HTe;

a) ap6HTpa)KHI peIeHH1 H ap6HTpaKHH cnoroA6H, CIbOTBeTCTByBamH Ha ycno-
BHTa no iji. 50.
(2) CMAITaT ce 3a C-bae6HH peilieHHA H cune6HHTe cnoroLI6H nO CMHCbJia Ha

aj]HHei (1) H peweHHATa OTHOCHO HacieaICTBa, H34age]HH OT opraHH Ha aoro-
BapMUHtITe CTpaHH, KOHTO cnopea 3aKOHoJIaTeJICTBOTO Ha CTpaHaTa ca KOMneTeHTHH
iia H3JIaBaT TaKHBa peweHHA.
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qLfeH 47. I"IPl3HABAHE HA PEWEHi4. rioaEJA OT

HEMMYIUECTBEH XAPAKTEP

Bne3nHTe B cnna peweHa no rpa)KaxaHCKH H ceMeilH jnena OT HeHMyiueCTBeH
xapaKTep, H3gagleHH OT OpraHHTe Ha HipaBOCiHeTO, opraHHTe no rpa)KfaHCKOTO
C'bCTOHHHe H opraHHTe Ha HacTolHHqeCTBOTO H -OIIeqHTeniCTBOTO Ha egHaTa Xoro-
Bapsiua cTpaHa, ce flpH3HaBaT Ha TepHTOpHSITa Ha gpyraTa gorOBapiuxa cTpaHa,
6e3 ga ce H3B'bpuIBa I1pOH3BOACTBO, aKo opraHHTe Ha Ta3H CTpaHa He ca H3Ua.JIH 3a
ciii.Htl cnyqarl Bne3io B cuna peleHHe, HJIH aKO cirnacHo TO3H LOrOBOp B1bflPOCIT
He e H3KJl}OqHTeJIHO OT TAXHa KOMIeTeHTHOCT.

tlqeH 48. PER 3A FIPH13HABAHE 14 zIOiYCKAHE HA H31iJ]HEHHE

(1) Mon6aTa 3a xIonycKaHe H3nrnHeHHeTo Ha peueHneTo ce noxiaBa gto cwla,
KOATO e pa3rnean jieJIOTO KaTO nIpBa HHCTaHIHq, a TOii npenpaiua Moj16aTa gto
ciga, KOATO e KOMneTeHTeH ga H3ae peneHHe no aeHaTa Mof16a.

(2) PewueHHeTO 3a rIpH3HaBaHe H 3a ItonyCKaHe Ha H311,nHeHHe Ha peuieHne ce
H3gIaBa OT opraHa Ha npaBocigfHeTO Ha Ta3H aorOBapatua cTpaHa, Ha L145tTO TepH-
TOPHH Tp516Ba ga ce H3B-hpUlI4 H31IJHbHeHHeTO.

-'aeH 49. aOKYMEHTH, KOHTO CE lPl4J1ArAT KIbM MOJIIBATA

KiM MojI6aTa 3aglonyCKaHe Ha H3n1JIHeHHe ce npHjiaraT:

a) 3aBepeH OT ciga npeHHc OT petIeHHeTO H yAOcTOBepeHHe, qe TO e BJI3i1O B
cHna H nogUe)KH Ha H311bJ1HeHHe, aKO TOBa He cnIeABa OT TeKCTf Ha CfMOTO pe-
LUeHHe;

6) XtOKyMeHT, OT KOrITO ce BHwKJga, Le Ha JIHUeTO, Ha IOeTO ce nIpOTHBOrOCTaB1 pe-
IeHHeTO HnIH Ha HerOBHl I'bJIHOMOIIHHK e 6Hwa BpilqeHa CBOeBpeMeHHO H 1o
CIOTBeTHHA peg nOHe e)Hia npH3OBKa;

6) 3aBepeH npeBOA Ha Mofl6aTa 1 Ha nOCOqeHHTe B TO3H qnjeB OKyMeHTH.

ttne 50. YC.TOBHS1 3A 143-bJlHEHHE HA APrHTPA)KHH PEHIEHWI.

PeneHHsi Ha ap6HTpa)KHH opraHH ce H3rIlHHlBaT, axo OcBeH ycnOBHqTa, npeg-
BHgeHH B qj'. 49, 6YKBH 6 H 6, ca H3wIbnHeHH H cJ1egJHHTe yCJIOBH5:
a) pewieHHeTo e HOCTaHOBeHO B H3nbJ1HeHHe Ha HHCMeHO cirnawueHHe, yCTaHO-

BstBaItjO KOMIeTeHTHOCTTa Ha ap6HTpa)KHHIA opraH ro gafleH Bete Chop, HJIH
no 6InetuH CHOpOBe, B13HHKBaulH OT onpegeneHo npaBHO OTHOuJeHHe H ap6H-
Tpa)KHHIT opraH e I1OCTaHOBHJI CBOeTO peuJeHHe B paMKHTe Ha TaKa yCTaHOBe-
HaTa My KOMHeTeHTHOCT;

6) cirnIameHHeTO, yCTaHOBqBaIUIO KoMHeTeHTHOCTTa Ha ap6HTpaKHHs opraH,
CIOTBeTCTByBa Ha 3aKOHHTe Ha JIOrOBapqluaTa CTpaHa, Ha TepHTOpHATa Ha
KOATO pemueHHeTo Tp516Ba ga 6Bae H3rHIJIHeHO.

tIneH 51. IIPIIJIO)KHMO 3AKOHO4ATEJICTBO

(1) no HpOH3BOI4CTBOTO 3a npH3HaBaHe H tiHlycKane H3n JIHeHHeTO Ha penie-
HHeTO ce npainara 3aKOHotaTeICTBOTO Ha/ orOBapuluaTa CTpaHa, Ha qHSITO TepH-
TOPHI ce H3BipWUBaT Te3H gefCTBHI.

(2) AKO HpH ItOnYCKaHe H3rInbHeHHeTO Ha peieHeTO y ciga BI,3HHKHaT C',M-
HeHHA, TOR Mo)Ke ga HOHCKa O6HqCHeHHB5 OT MOJIHTenRi, ga pa3HHTa gtIJI)KHHKa 1o
C'bLUHOCTTa Ha MOnI6aTa, HJIH flpH Heo6xOAHMOCT ga HiOHCKa pa3AICHeHHe OT cbita,
KOITO e H3gan pemeHneTO.
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(3) C11,T, KOHlTO e pa3rneaan MOjI6aTa 3a aonycKaHe Ha H3nsbjIHeHeTO,
clo6ftala qpe3 CBOeTO MHHHCTepCTBO Ha npaBOcWUaeTO Ha MHHHCTepCTBOTO Ha
HpaBOClaHeTO Ha 4pyraTa AOroBapxwa cTpaHa 3a B3eTOTO pemueHHe.

tLIeu 52. YCnOBiu3 3A CnHPAHE HA H3nh1IHEHI4ETO

AKO Ha TePHToPHS1Ta Ha aoroapLuaTa cTpaHa, LI4ITO cwi e H3Qaan peue-
HtieTO, H3IrJlHeHHeTo e 6HnO CnPAHO cirlfaCHO 3aKOHoQaTeJICTBOTO Ha Ta3H
CTpaHa, cnipa ce H flpOH3BOttCTBOTO 3a 4on1ycKaHe Ha H31IbJIHeHHeTO, a aKo peue-
HHeTO 3a oIoIycKaHe Ha H3nbJIIHIeHHeTO e Beqe H34aeHo, cnHpa ce H113nyIHerlHeTO Ha
penleHmeTO.

q-ieH 53. PEa 3A H3flbJIHEHHE
(1) IH3nnHeHHeTO ce H3B'bpWBa cbrIacHo 3aKOHoaaTeCTBOTO Ha aoro-

BapumuaTa CTpaHa, Ha qHATO TepHTOPHR pemeHneTo ce npH~emna B H3n'IHneHle.
(2) aIh,)KHHKIT Mo)Kea a npaBH Bb3pa)KeHH31 cpemuy H311nrIHeHIeTO Ha peie-

HHeTO, aKO TOBa ce aoInycKa OT 3aKOHO[aTejiCTBOTO Ha 4oroBapAUaTa cTpaHa,
q4HTO CiA e nOCTaHOBHJI peneHHeTo.

".leH 54. OTKA3 3A HlPH3HABAHE 14 1431JIHEHHE HA PEIIIEHHE

OTKa3Ba 3a nPH3HaBaHe H H3rIbJIHeHHe Ha peumeHHe, aKo:

a) jHIeTO, Ha KOeTO ce IIpOTHBOriOCTaBHi peiueHHeTo, He e B3eno YtiaCTHe B ae-
IOTO, HOpaAH TOBa, qe TO HIHH HerOBHSIT II'J]HOMOIQHHK He ca 6hKH riPH3OBaHH

B cbwa CBOeBpeMeHHO H no CbOTBeTHHA peg HnH nPH3OBaBaHeTO e 6Huo
H3B'bpIueHO caMo qpe3 ny611HqHo o65IBnIeHHe HuH no HaqHH, OTKJIOHqBaIu ce OT
TO3H gOrOBOp:

6) aKO c petueHHeTo ce pemIaBa HCK 3a ripaBO Ha CO6CTBeHOCT HJIH )pyro BeIUHO
npaBo BbPXY He4BH)KHM HMOT, HaMHPaIU ce B CTpaHaTa, K14eTO CJIeBa Aa ce
fiPH3Hae H H3nbJIHH peIueHHeTO;

6) cbae6HOTO peiueHHe e B flpOTHBOpeqHe c npeAXOAHO peIeHHe, BJIA3JIO B cHna H
IPOH3HeCeHH no xIenio Me)Kgy QBeTe CTpaHH 3a C'buxHQ rTpeAMeT H Ha CiIUOTO

OCHOBaHHe OT cWba Ha UoroBapILiaTa CTpaHa, Ha qHAITO TePHTOpHS1 Tpa6Ba Aa
6wbe IIPH3HaTO H11IH H31ibJIHeHO peIleHHeTo, HR1H HMa BHCHIQO rIPOH3BOACTBO
npeA CIA Ha 3aMOJIeHaTa AoroBap Iua CTpaHa, 3aBeaeHO npegH Aa e BJ1H3JIO B
cHaa pemeHHeTo, qHeTO IlPH3HaBaHe HJ7H H31IbIHeHHe ce HCKa;

e) c'brIaCHO T03H AOrOBOp, aeJIOTO -ionaaa iloa H3KjIOqHTeJlHaTa KoMrIeTeHT-
HOCT Ha opraHa Ha npaBOC1,AHeTO Ha AoroaputaTa CTpaHa, Ha qHATO TepH-
TOPHI TpH6Ba Aa 6we IIpH3HaTO HRH H311HJ]HeHO peieHHeTo.

fizeH 55
Pa3nope6nzTe Ha qn. 46-54 ce npwnaraT H 3a c-Ibe6HHTe H ap6HTpa)KHH CnO-

roa6H.

-IzeH 56. 143n1JIHEHHE HA PEIUIEH1I4 3A IPHCbQ4EHH PA3HOCKH

(1) KbM MoJ16aTa 3a gonycKaHe Ha H3nbJlHeHHeTo ce npHjnara 3aBepeH OT
c-bga npenHc OT pemueHHeTO 3a pa3HOCKHTe, C KOHTO yAOCTOBepABa, qe TO e Bfl3JO B
cuna H foaleQKH Ha H3HIhAHeHHe.

(2) aOKyMeHTHTe Tpa6Ba Aa 6wbaT npHapy)KeHH OT 3aBepeH npeBOA Ha e3HKa
Ha aoroapsxaTa CTpaHa, Ha qHATO TePHTOpHH Lue ce H3nIJIHBa peweHHeTO R11H
Ha PYCKH e3HK.
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(3) C',azmT, KOATO AonycKa H3I'IbJIHeHHeTO Ha peIweHHeTO 3a pa3HOCKHTe,
nPOBepXBa caMo:

a) /aJIH peuleHHeTo e BI3113f0 B cnna H nojilexuH JIH Ha H3nbJIHeHHe;

6) aiajiH nOCOqeHHTe B an. I AOKyMeHTH ce nplfpy)KaBaT OT 3aBepeH npeBofi.

(4) PeiueHHeTO Ha ciwaa 3a npH3HaBaHe Ha H3nlJ]HeHHeTo MO)Keaxa 67xne o6-
2KaJIBaHO clbJIaCHO 3aKOHoxaaTejiCTBOTO Ha fi1,p)KaBaTa, qHATO cbg ro e nOCTa-
HOBfHJI.

'VleN 57

(1) flpH c,6HpaHe Ha pa3HOCKHTe no H3111JHeHHeTO ce npunara 3aKOHoaa-
TeJICTBOTO Ha AorOBapiuaTa cTpaHa, Ha LtHATO TepHTOPH3I ce H3nlbJHBa pele-
HHeTO.

(2) CIWbT aonycKa H3nbxIHeHHneTO Ha pemUeHHeTO 3a pa3HOCKHTe, 6e3 ga H3-
cnyuIBa cTpaHHTe.

(3) 1H13n nIHeHHeTO Ha peiueHHeTO 3a pa3HOCKHTe He MOwe ga 6wge OTKa3aHO
IopaulH TOBa, te JIHuaTa, He ca BHeCnH npeaBaPHTeJIHO pa3HOCKHTe HO H3rrbJIHe-

HHeTO Ha petiueHHeTO.

tIlzeH 58. nIPEaABAHE HA BEWH H HAPH4HN CYMH

Pa3nopet6HTe Ha TO3H .orOBop no H3nInHeHHeTO H rpH3HaBaHeTO Ha pewue-
HHR He 3acAraT 3aKOHHTe H UpyrHTe HopMaTHBHH aKTOBe Ha alOrOBaptLUHTe
CTpaHH, KOHTO 3a6paHABaT, orpaHHqaBaT HiH ype>KIaT H3HaCxHeTO Ha BeIuH H npe-
Be)KflaHeTO Ha napHqHH CYMH.

FIPABHA FIOMOIU rIO HAKA3ATEJIHH QEJIA

rJIABA VIII. FIPEJABAHE HA JlHIA

qjieH 59. 3ATJbnJl)KEHHE 3A nIPEfiABAHE

(1) OroBap3ttITe CTpaHH ce 3aubJI)KaBaT ipH HcKaHe aa cH npeaaBaT B3a-
HMHO fHfa, HaMHpaLuH ce Ha T5IXHa TepHTOpHS1 3a npoBe)KaaHe Ha HaKa3aTeJIHO
npecneuQBaHe HfTH 3a nplBe)taaHe B H3nbIHeHHe Ha HaraKa e.

(2) I-peuaBaHe 3a HaKa3aTenHo npecneABaHe ce UonycKa caMO 3a npecTb-
nfieHine, 3a KOeTO ce npeaBH)Kxa cnopeu 3aKOHofiaTenCTBOTO Ha IBeTe JoroaaptfluH
cTpaHH HaKa3aHHe nlHuaBaHe OT CBo6oia 3a cpoK Haa eaHa roanlHa HnH nO-Te)KKo
HaKa3aHHe.

(3) I-IpeaaBaHe 3a H3n, fHeHHe Ha HaKa3aHHe ce AOryCKa caMO 3a aeIHHH,
KOHTO ca HaKa3yeMH cbrnacHo 3aKOHoaaTencTBOTO Ha BeTe gOrOBap31LUH CTpaHH H
Ha fiHueTo e HaJ1noKeHO HaKa3aHHe fHmuaBaHe OT CBo6oia Harl-MajKO 3a eAHa ro-
AIHa HiH nO-Te)KiO HaKa3aHde.

Vqeu 60. OTKA3 3A nPEaABAHE

rlpeaaBaHe He cexionycKa, aKo:
a) npecTbjrieHHeTo e H3B'ptueJHO OT rpaXICaHHH Ha 3aMoneHaTa AoroBapmu~a

cTpaHa;
6) flpecT'nneHneTo e H3BIpueHo Ha TepHTOpHATa Ha 3aMojleHaTa AoroBapiua

cTpaHa;
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6) K'BM MOMeHTa Ha noJnyqaBaHeTO Ha HCKaHeTO 3a npeaaBane no 3aKOHoJaaTeJI-
CTBOTO Ha 3aMOjieHaTa/0roBapuixa CTpaHa He MOwKe/ a 6fte BI,36yjaeHO HaKa-
3aTeJfHO npeclenBaHe HJIH npHcblaTa He MO)Ke a 6tae npHBeaeHa B H3HIIJI-
HeHHe nopatn H3THqaHe Ha XtaBHOCTeH CPOK HJIH Ha Apyro OCHOBaHe;

e) aKO B 3aMOJIeHaTa AoroBapulua cTpaHa e 3aInOqHajio pOH3BOaCTBO IIpOTHB
JIHLIeTO, qHeTO npe/taBaHe ce HCKa 3a npecTbnrneHne, 3a KOeTO ce AtonycKa npe-
JaaBaHe, HfIH axo npaBOClbAHHTe opraHH ca H3,RaJIH BJnA3na B CHna npHcba 3a
ToBa npecTnneHne HJin/Ipyr aKT 3a npeKpaT5IBaHe Ha HpOH3BOJICTBOTO;

0) HaKa3aTenHOTO npecneatBaHe ce o6pa3yBa no Tl,)K6a Ha nOCTpautalfq.

.[IeH 61. I4CKAHE 3A f-PEAABAHE

(1) I4cKaHeTO 3a npejgaBaHe Tps16Ba rAa cwbap>Ka HMeTO Ha .lHueTO, q'HeTo
npe/aaBaHe ce HCKa, aaTaTa H MSICTOTO Ha pawctaHe, rpa)KUaHCTBOTO My, CBe1eHHI
3a MeCTO)KHTeJICTBOTO My HrIH MeCTOrpe6HBaBaHeTo My, AiaHHH 3a CbCTaBa Ha

npeCTIbnJIeHHeTo H WeTHTe, npH4HHeHH OT TOBa npeCTrnJIeHHe.

(2) KbM HCKaHeTO 3a npeaaBaHe Ha HaKa3aTeIHo npecnenBane ce npHnara 3a-
Bepea npennc OT nOCTaHOBjieHHeTO 3a 3aiRbp)KaHe, oiHcalHHe Ha npecTbnneHHeTO,
KaKTO H TeKCTSbT OT 3aKoHa, OTHaCJu2 ce 110 H3B-bpIueHOTO flpeCTbnJeHHe. AKO OT

npeCT1bnJeHHeTO ca npHtHHeHH H 4ipyrH BpeaIH, ce rIocoqBa H pa3MepbT HM.

(3) KIM Mon6aTa 3a npeaxaBaHe 3a H3nbJHeHeTO Ha HaKa3aHteTo ce npH4-
nara 3aBepeH npenHc OT BflH3flaTa B cHJIa np Ica. AKO OC14aeHHqT e H3TIpflJIn
qacT OT HaKa3aHHeTO, Tpq6Ba na ce c-o6Ut KaKBa qacT e H3TprI JI.

q1ieH 62. qOfIJIHl4TEJIHHLAHH14

(1) AKO H4CKaHeTO 3a npenaBaHe He cwi,,pKa BCHqKH HeofxoIHMii 1aHHH, 3a-
MoneHaTa cTpana Mo)Ke aa nOHCKa aonlfHHTe1HH cBe=LeHHil, 3a KoeTO onpene15i
cpoK a1o TpH Meceua. To3n cpoK MOwKe aa 6,ne npoabnfKeH no yBaKHTenj1HH
HpH4HHH.

(2) AKO He ce nonyqaT HCKaHHTe CBeteHHlS no npexixo1HaTa anHHeH, KoMne-
TCHTHHSIT opraH Ha 3aMoneHaTa cTpaHa MOKe aa npeKpaTi npOH3BOAICTBOTO 3a
npenaaBane H Ra OCBo6ORtH 3a-p)KaHOTO niHue.

t.neH 63. 3AU-IP)KAHE

KoraTO HCKaHeTO 3a npeanaHe OTrOBap5I Ha pa3nopeu6aTa Ha TO3H XIOFOBOP,
3aMOfleHaTa CTpaHa B3eMa He3a6aBHO npeitBHieHTe B HeflHOTO 3aKOHOuIaTenCTBO
MepKH4 3a 3aa-bp)KaHe Ha iiHLueTo, 3a KOeTO HMa HCKaHe 3a npellaBaHe.

tlneH 64. I"PEIIBAPIMTEJIHO 3A1ASP)KCAHE

(1) 3aIp>KaHeTo Mo)Ke ga ce H3B1bPJI n npegH nonyqaBaHe Ha HcKaHeTO 3a
rpe~laBaHe, aKo MOyeiuiaTa iOFOBapsiuta cTpaHa H3PHLHO nOHCKa TOBa H cbo6I-UH,
qe cpeiy nHUeTo e H3I1eHO IOCTaHOBneHHe 3a 3ai1bp)KaHe Him npHcbla, Ha OCHO-
BaHHe Ha KOHTO T51 BB3HaMeplBa )ia HCKa npeaaBaHeTO My. IICKaHeTO 3a npelIBapH-

TeJIHO 3azvpxKaHe MOwKe aia ce HanpaBH no noilaTa, no TeJnerpa4ba, no Tenie~oHa
1n4 no paalHOTO.

(2) KOMHeTeHTHHTe opraHH Ha ROFoBapiniaTa cTpaHa MOaT H 6e3 TaKoBa
HCKaHe a 3aai-p)KaT nHuIe, HaMHpaLuo ce Ha TRXHa TepHTopHAl, KOeTO no TeXHH CBe-

g1eHHI. e H3BIpmHlIO Ha TePHTOPH1Ta Ha ipyraTa AoroBapmIula cTpaHa npecTb-
nneHe, 3a KOeTO ce nonycKa npelaaBaHe.
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(3) apyraTa loroBapnua cTpana Tps6Ba xia 6wbe He3a6aBHO yBeaoMeHa 3a
3a,,bp)KaHeTO.

(4) JIHueTO, 3aJ1bp)KaHO no peaa Ha npeaxOJRHHTe anHHeH ce OCBO6O(LaaBa,
aKO B TeqeHHe Ha TpHLeceT AHH OT OTnpaBqHeTO Ha c-.O6LUeHHeTO 3a 3ausp)KaHe He
IOCT'bIrH HCKaHe 3a npexlaBaHe OT ApyraTa xAOrOBapnuwa CTpaHa. LIpyraTa aoro-
Bapaua cTpaHa ce yBeIOMAlBa 3a OCBO6OxnaBaHeTO.

q-lieH 65. OTJlAFAHE HA nPEaABAHETO

AKo JIHueTO, qHeTO npejaBaHe ce HCKa, e npHnneqeHo KSM HaKa3aTeJIHa OT-
FOBOPHOCT HfI H3TIpnfBa HaKa3aHHe 3a upyro npeCTbnjieHme Ha TepHTOPHRTa Ha
3aMoneHaTa aoroBapsIa cTpaHa, npeaaBaieTo MowKe aa 6-wze OTJIO)KeHO R1o
3aB'bPWBae Ha HaKa3aTeIHOTO npecneUBaHe, H3TbprIABaHeTO Ha HaKa3aHHeTO HKuH

npeIcpoqHOTO OcBO60)KaBaHe.

qIneH 66. BPEMEHHO HPEAABAHE

(1) AKO OTJIaraHeTO Ha npeAaBaHeTO, npeaBHaeHo B qnf. 65 MO)Ke a aoaBeue
flo H3THqaHe Ha )IaBHOCTHH31 CPOK Ha HaKa3aTeJIHOTO npeciezBaHe Hm aa npHqHHH
cepHo3HH 3aTpyQHeHHi 3a pa3cneQlBaHe Ha npecTjnneHHeTO, no o6OCHOBaHO
HCKaHe JHueTO MoKe xga 6wxe npeziaaeHo BpeMeHHO.

(2) BpeMeHHO npelaeHoTO unue TpsI6Ba aa 6wte B-bpHaTO He3a6aBHO ciie'a
H3B1-pHBaHe Ha ripouecyaJIH14Te aef4CTBH iO i1enOTO, 3a KOeTO TO e npeIaeHO.

r"leH 67. KoyIH31ul HA 14CKAHH14 3A nPEQIABAHE

KoraTo rOCThH'HT HCKaHHq OT HAKOJIKO aTp>KaBH 3a npeaaBaHe Ha eaHo H CLLO
jiflHe, C orneg Te)KeCTTa Ha npecTrnneHHeTO, 3aMoneHaTa uoroBapLua cTpaHa pe-
naBa KOe OT Te3H HCKaHHH aa 6wae yBa)KeHo.

qIjleH 68. IPEAABAHE

(1) 3aMoneHaTa aoroBapRLua cTpaHa yBeuOMXBa MoneuaTa uoroBapsnua
cTpaHa 3a MACTOTO H BpeMeTO Ha npeaaBaHeTO.

(2) AKO Monewa a JIOrOBap~ma CTpana He npHeMe nIHueTO, noanewawo Ha
rIpenaaBaHe, B Teqeiie Ha eTHageceT AHH ciieji onpeaenieHaTa RaTa, TO MO)Ke Ua
6-wie OCBO60QeHO. l1o cnopa3yMeHHe Me)KuLy BeTe JIOrOBapqLu_.H CTpaHH TO3H CpOK
Mow(e Ra ce riponbn)K, HO 3a He noBeqe OT neTHaaeceT RHH.

.eu 69. nIOBTOPHO f'PEaABAHE

AKO npejaneHOTO IHue ce OTKJIOHH OT HaKa3aTeJIHOTO npecIeUBaHe HiIm OT
H3T'bpnrlBaHe Ha HaKa3aHHeTO H ce BSPHe Ha TepHTOpHqTa Ha 3aMoneHaTa aoro-
BapxLua cTpaHa, nO HOBO HCKaHe Ha MonetuaTa RIOroBapRlua CTpaHa TO Mo)Ke a
6wae npeaaaeio iOBTOPHO H 6e3 ipeuXCTaBHHe Ha aHHHTe H MaTepHajlHTe, no-
coqeHH B q'rl. 61.

IHen 70. IIPERABAHE HA fPEaMET4, CBIP3AHI4 C nPECTnfliEHMETO

(1) IpH IIOHCKBaHe aoroBapUIUHTe CTpaHH CH ripeaaBaT B3aHMHO, RIOKOJI-

KOTO TOBa e aoiyCTHMO OT 3aKOHOIaTenCTBOTO Ha 3aMonieHaTa CTpaHa:

a) npeztMeTHTe, npHX[O6HTH qpe3 npecTbnneHHeTO;

6) npeQMeTH, KOHTO Mo)Ke aa HMaT 3HaqeHe KaTO QIOKa3aTenCTBa no HaKa3a-
TeJIHO nenio, ce npeaaBaT H B CjIyqaHTe, KoraTo rIOQBeaeHH3lT noa OTFOBOpHOCT
He MO)Kea a 6wfe npenaneH nopaAn CM'bpT, 6ArCTBO HniH no npyrn ripHqHHH.
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(2) AKO npeaMe'rHTe, 3a KOHTO HMa HCKaHe 3a npeaaBaHe, ca Heo6xoIHMH Ha
3aMoxieHaTa xoroBapAiua CTpaHa KaTO a na3aTencTBa no HaKa3aTJIHO eieno, npe-
LaaBaHeTO MOwKe aa 6-bae OTJIO)KeHO Rio npHKjuOBaHe Ha npOH3BOflCTBOTO no
XAeJIOTO.

(3) l-paBaTa Ha TpeTH nuiua Bpxy BeuH, npe1ajeHH Ha MojieiuaTa aoro-
Baptua cTpaHa, ce 3ana3BaT. Cnieg 3aB'bpUBaHe Ha ripOH3BOaCTBOTO no JAeJIOTO,
BeUHTe ce npenaBaT Ha npaBoHMa1lHTe, KOHTO ce HaMHpaT Ha HeAtHaTa TepH-
TOpHRt. AKO npaBOHMawlHTe ce HaMHpaT Ha TepHTOPHATa Ha 3aMojIeHaTa aoro-
Bapaiwa cTpaHa, MoneiaTa cTpaHa Bp'biia CnOMeHaTHTe npetMeTH, 3aaxa 61 xtaT
npenaneHm.

LI-lH 71. YBEROMABAHE 3A PE3YJITATM HO HAKA3ATEJIHHa EJ1A

,aorOBap31t11HTe CTpaHH ce yBeaOM3HBaT B3aHMHO 3a pe3yJITaTa lo HaKa3aTefl-
HOTO aejio cpeuty npegaxeHOTO jnime. AKo e rOCTaHOBeHa OCIWHTefHa npHcwia,
M~npamua ce H npenic OT Hex.

qLleH 72. 1-PEXIEJII HA HAKA3ATEJIHO riPECJIEflBAHE

(1) J-IHUeTO, KOeTO ce npelaaea, He MowCe ga 5bXae ci,,1eHO HH axa H3T'bpnsBa
HaKa3aHHe 3a apyrH npecTinueHHI, KOHTO ca H3B1,pUweHH npeaiH npe/1aBaHeTO H He
ca floCoqeHH B Mon6aTa 3a npetaaBaHeTo 6e3 cTbrnacHeTO Ha 3aMojieHaTa aoro-
BapnuIa cTpaHa.

(2) He e Heo6xo/HMo c-rnacneTo Ha 3aMoieHaTa aoroBapAua cTpaHa, aKO:
a) npeuaneHOTO iHmue He HanycHe TepHTOPHHTa Ha MoneuiaTa aoroBapqtua

CTpaHa, MaKap H 1a e HMaJIO Bb3MO)KHOCT 3a TOBa, B CPOK OT eQIH Meceu cneg
3aBBpUBfaHe Ha HfKa3aTeJHOTO npecneUBaHe HiH H3TbpHSIBaHe Ha HaKf3a-
BHeTO. TO3H CpOK He BKJIIOqBa BpeMeTO, npe3 KOeTO npeaaneHoTo uH-ue He e
Morno ga HanycHe TePHTOpHITa Ha MoleuiaTa aoroBapAnuia cTpaHa Ho Be3a-
BHceIUH OT Hero npHqHHH:

6) npe aeHOTO Hmue e HanycHano TepHTOPHRTa Ha MoneaTa aoroBap~uia
CTpaHa H ce e 3aBIpHajio OTHOBO.

VIIeH 73. TPAH3HTHPAHE

(1) rlo HCKaHe Ha eaHa OT aOroBapquJOTe cTpaHH, tlpyraTa cTpaHa pa3-
penaBa npeMHHaBaHeTo npe3 HerlHaTa TepHTOpHS Ha nHlna, KOHTO TpeTa cTpaHa
npegaaa Ha Ta3H oroBapsmia cTpaHa. UoroBap3IuXTe CTpaHH He ca 3aa'brntceHH ia
pa3peulaBaT npeMHHaBaHeTO, axo c7rnacHo pa3nopeI6HTe Ha TO3H aorOBOp He ce
xtoriycxa npegaBaHe.

(2) 14CKaHeTO 3a rpeMHHaBaHe ce O$1OPM1S H OTrpaBH no CIuIHm pefi, KaKTO H
HCKaHeTO 3a npeaaBaHe.

-AeN 74. PA3HOCKH no riPEJIABAHETO 14 TPAH314THPAHETO

Pa3HOCKHTe, CBbp3aHH c npeaaBaHeTo, ce noeMaT OT xoroBapsmaTa CTpaHa, Ha
qH3ITO TePHTOPHA ca B-b3HHKHaJIH, a pa3HOCKHTe, CBbp3aHH C TpaH3HTHpaHeTO - OT
MojIeiuaTa noroBapAiua cTpaHa.
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FRlABA ix. HAKA3ATEYIHO IPECJIEJUBAHE

VtleH 75. 3Aa.M)KEHHE 3A B3Y)KAAHE HA HAKA3ATEJIHO FIPECflEaLBAHE

(1) BcHKa OT £A0FOBaPSHIUHTe cTpaHH, CbrIaCHO CBOeTO 3aKOHOXaTeYlCTBO
B-.36yx<Lta no HCKaHe Ha aipyraTa aoroBapua cTpaHa HaKa3aTeJIHO npecneuIBaHe
cpetuy CBOH rpa)KJiaHH, 3anofo3PHHH B H3B1,ptUBaHe Ha HpeCTbnleHHe Ha Tepi-
TOPHATa Ha MoneaTa cTpaHa.

(2) KiM HCKaHeTO ce npinara cnpaBKa, KOSTO cipw,'p)a CBeeHHH 3a

HpeCT-bineHHleTO H BCHqKHi HanJHqHH £IOKa3aTenCTBa. 3aMonleHaTa aloroBap-Htua
cTpaHa MOwe aa noI4CKa 1IOI'bJ1HHTeJIHH AOKa3aTenCTBa, KOHTO Monieuaa 1ioro-
aapiua cTpaaa e aJnbKHa aa H3npaTH.

(3) QoroeapAiuaTa cTpaHa, Ha qHATO TepHTOpHH e B-b36yaeHo HaKa3a-
TeIHOTO IpecleaIBaHe, cbo6LuaBa Ha aipyraTa ilOronapwlua cTpaHa 3a pe3yJITaTa.
AKo 6ie rOCTaHOBeHa BalH3fla B CHfla npHc, a, w3npaiua ce npentc OT Hexr.

qteH 76. HEIPHKOCHOBEHOCT HA CBIJETEJIM 14 EKCnEPTM

(1) CBHnaeTen HnH eKcnepT, KOATO no npH3oBKa, Bp-bqeHa My OT opraHa Ha
npaBOc-bWU~eTO Ha aorOBapAnuIaTa cTpaHa, ,iO KOHTO e OTnpaaeHa Mon6aTa, ce RBH
nipeni opraHa Ha 1ioroaapH1uaTa cTpaHa, OT KOATO H3XO)Kca MoJI6aTa, He3aBHCHMO
OT CBOeTO rpa)KaraHCTBO, He Mo)Ke a 61,ae ipHBJneqeH Ha HerlHaTa TepHTOpHA KIbM

HaKa3aTeJHa OTFOBOpHOCT HTH 3awap)KaH 3a npeCTrIIneHHe, KOeTO e npeaMeT Ha
pa3cJ-etBaHe, HflH nOJUIo)KeH Ha HaKa3aHHe 3a npecTbnnIeHHe, Hi3BlpiueHO OT Hero
npexH H1peMHHaBaHeTO Ha a-bp)KaBHaTa rpaHHua.

(2) HenpnKOCHOBeHOCTTa Ha CBHeTeniq nH ercnepTa ce npeKpaTaa B
Cylytal, qe He HanYCHe TepHTOpH3ITa Ha CTpaHaTa B CPOK OT eUiHa ceXIMHUa OT fleHH,
B KOHTO opraH7,T, KOHTO ro e H3BHKa1 My cbo6tuH, qe HeFOBOTO HpHC-bCTBHe He e
Beqe Heo6xoai4Mo. B T03H CpOK He ce BKJIfIOqBa BpeMeTO, npe3 KOeTO CBHieTeJIjqT
HnH eKcHepT'bT 1O He3aBHCelUH OT Hero HpHqHHH He e MOFrvI ita HanyCHe TepH-
TOPHHTa Ha CTpaHaTa.

rflABA X. OBMEH HA I/HDOPMAII4A 1IO HAKA3ATEYIHH 22EIA

ttneH 77. YBEaIOMABAHE 3A OC'bIHTEJ1Ht4 FlPmCWI4

JQOFOBaIlHlHTe CTpaHH CH c-Io61LaBaT B3aHMHO pe3yJITaTHTe OT HpOH3He-
ceHHTe OCW, HTeJH1 npHciH cpety rpa)KaaHH Ha apyraTa cTpaHa. Cbo6weHneTo
ce H3BpWBa qpe3 H3HpauaHe Ha npennc OT aHC'O3HTHBa Ha flpHcIaTa.

l.leH 78. IPEIMhC OT EIOJIETMHI4TE 3A CtI4MOCT

OpraHHTe Ha UOFOaapBIIHTe cTpaHH, KOHTO BOIRRT 61OpOTO 3a CI'l4HMOCT, H3-

ipatwaT Ha npaBOC-,flHHTe opraHH, KaKTO M Ha npOKypopcKHTe opraHH Ha apyraTa
uIoroBapHtua CTpaHa npH [IOHCKBaHe npenHcH OT 6toneTHHTe 3a CWIHMOCT.

rflABA xi. 3AKJIIO'I4ITEJIHI4 PA3FOPEaBI

VIteH 79. PATIAMLlHPAHE, uIEIACTBMIE 14 EHOHC14PAHE

(1) Ton3[OrOBOp noane)KH Ha paTHd)HIjmpaHe H BJIH3a B cllfla Tp/eceT flHH

cuieu pa3MHHaTa Ha paTHMjHKaIUHOHHHTe UOKyMeHTH, KO1TO Le ce H3B'bPWH B

XaHOA.
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(2) To3H jioroBop ce CKjrlOqBa 3a HeonpeajeneH CpOK, HO MOKe Aa ce aeHOH-

cupa OT BCRKa OT tIOrOBapltUTe CTpaHH H ToraBaueIeHCTBHeTO My ce npeKpaTHfBa
etHa rOaHfa cneRi RaTaTa Ha noJlyqaBaHe Ha HOTaTa 3a XeHOHCnpaHe.

B YBEPEHIIE HA TOBA Halfle)KHO ynJ1HOMOtUeHHiTe JiHLLa Ha IOroBapHLuLLTe
CTpaHH nounucaxa TO3H 4orOBOP H ro noaneqaTaxa CIC C'bOTBeTHHTe neqaTH.

C'bCTABEH B CO()H Ha 3 OKTOMBPH 1986 r. B aBa eK3eMnJpa, BCeKH egHH Ha
61JirapcKt H BHeTHaMCKH e3HK, KaTO H aIBaTa TeKCTa HMaT e xHaKBa cHna.

3a AipxcaBHH1 C-bBeT
Ha HapoQIHa peny6nHKa

B[inrapg:

[Signed - Signd]l

3a Z1p)KaBHHR CIBeT
Ha CouHajiHCTHqeCKa
perny6nKa BHeTHaM:

[Signed- Sign ]2

I Signed by Svetla Daskalova - Sign6 par Svetta Daskalova.
2 Signed by Phan Hien - Sign6 par Phan Hien.
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[VIETNAMESE TEXT- TEXTE VIETNAMIEN]

HI P DINH
T.UdNG TRO Tt PHAP

V2; CAC VAN Dt. DAN STf GIA DITH VA HINH ST

giva
NUOC CQNG HOA ITHAN DAN BJNGARI VA

NU6'C CQNG HOA X1 HQI CHU NGHIA V4T NAW,

Hoi d~ng Nh nu,'6c nuc Cong h6a nh.n dan Bun-ga-ri va

Hoi d5ng Nh nu6c nv'6 c Cong h6a xa hoi chu nghla Vi~t Nam,

Xudt phat ti 16ng mong mu6n ph~t trien hc'n niia quan h8
huu nghl gila hai nu'c tr~n ccp s& Hi~p u'c hiu ngh. v hQp t

gia Cong h6a nhan d5n Bun-ga-ri va Cong h~a xa h~i cha ngha
Vi~t Nam 'k ng~y 1-10-1979, mong mu6n tang cu('ng v hoan thion

sV hqp tac trong linh vVc quan ho tong trq tu phap,

Da cuydt dinh !& kgt Hiop dinh nay.

Vi mic QIch d6, hai no6c da cd dqi di~n to~n quy~n

m nh:

Hoi d~ng Nha nr6c nutc Cong hoa nhdn dan Bun-ga-ri cu:

Bo tru 6 ng Bo Tu phap ntv6 c Cong hba nhan dAn Bun-ga-ri
SVETLA DASKALOVA,

Hoi d~ng Nh nu&c nv~c Cong h~a xa hoi chA nghia Vi~t

Nam cll:

Bo truring Bo Tv ph~p nv6c Cong h~a xa hoi chi nghia

Viot Nam PHAN HI'N,

Cac d~i dion toan quyan sau khi trao dli gigy y quygn

hq pphap va hqp thrc, da thoa thu4n cac di~u dV6i d~y:
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Chuao'ng I

DIEU KHOAN CHU1RG

Digu I

BAo bO ph~p 1

I. C8ng d&n nr'c k4 kgt n~y du'qc hu6,ng tr~n lanh th
nuc ky ket kia sV b~o hO phgp ly vg cc quy~n nhln than vA

tai san ma nu6c ki kgt kia d~nh cho c6ng dan cua mmnh.

2. Ceng dan moi nto'c k kgt c6 quy~n tj do lin h v5i
Toa n, Vi~n k'em sit, cc' quan cong chang ( sau day ggi chung

1A " co' auan tv ohlpo") v c~c co' quan kh~c c6 thAm quy~n v8
cac v~n d8 dan sij, lao dong, gia dinh va hinh sq cua nr6,c i

k~t ki3. HQ c6 qu.7yn b~y t6 kign, dua dun kion theo cung
nhnG di~u kisn nhil cbng dan nu6 c k k~t kia.

5. Nh'n- auy dinh clIa Hiop dnh nay cung d'qc p djng

tuc'ng tng cho cic phap nh~n cIa hal nurc k k~t.

Digu 2

Tuo'ng tVr ti phap

1. Cac co' auan tv phap cua cac nuYc k k~t tvong tri'

nhau v6 tu' phao adi v'i cac vIn d8 dan sV, ( bao g~m ca vdn

d5 lao d~ng ), 6ia dinnh va hinh sq theo nhrn quy ditnh cua
H i dnh n~y.

2. C~c c' quan t ph9p cung tou'ng trQ' v5 tv ph9p cho
c~c cv cuan kh~c c6 tharm quyn v8 c~c v~n d8 n6 i b' khogn tr~n.

Digu 3
C~ch thxc li~n ho

1. Khi thi~c hiin tu'cng trq' tv phap, c~c c' quan tv phap
ca mo;i nu'6c k kgt 1i~n ho v6'i nhau th6ng qua c~c co, quan
Truny un G c-Aa mina, n~u HiSp dinh nay kh6ng quy dinh khic

2. C~c co, quan Trung uang n6i trong Hiep dinh n~y 1A:
VA phl'a Cong hoa nhan dan Bun-ga-ri - B3 Tv ph~p va Vi~n kiem
s~t Trung uomg v8 c~c vgn d8 d~n do vA truy t8 hlnh sV; VA
ph{a Cong h6a xa hoi ch ngha Vi~t Nam - BO T' ph~p vA Vi~n
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kiez sat nhn d Ln t6i cao vA cac vgn d8 dan d(3 va truy t6

hinh sV.

Digu 4

ThVc hi~n tvong trq tir phap

ho'ng trq ttx phap n 6 i trong Hi~p dinh nAy duqc thVc hi~n

th6n- qua uy th~c, ngu Hizp dinh nay kh6ng quy dinh kh.c.

F-i~u 5

Pham vi tuomg trq' tv phap

Cac nvoc ky ket tiromg trq nhau v8 tv ph~p bang cach thVc

hisn nhurng hanh vi t t~ng ri~ng bi~t nhv: 14p, gii v t~ng

d~t cac gigy to', tign hanh khgm x6t, thu gi5 v chuyen giao c~r

v't ching, nhan dang ngii'i va d8 v~t, tign hanl giam dtnh,lly

li khai cua b. can, nguc'i giam dinh, cac drcng sV vA nhing

nsir'i th ba, thi h-nh c.c qu,7t dinh, dan dt nhvrng ngu'ri phqm

t6i v......

Di~u 6

N~i dung va hrih thc y thac tu' phap

1. ty th~c tv php c~n dtrQ'c 1-p b~ng v~n ban vA c 6 nhUng

diem sau:

I- Tn co' quan y~u c~u;

2- Tn co' quan duqc y~u c~u;

3- Tn c6ng vioc uy thgc, n~i dung y~u c~u vA nhrng dii

kiln cAn thift cho vioc thVc hi~n uy thac;

4" HQ v- ten cac dvomg sV, ngvoi 1am ching vA nhng ngca

khac c 6 lihn auan alen vV, viac, cung nruv nc'i thv'&nG trd,tm

tru, ju~c ttch, h6 tjh, chuynfn m6n hoic ngh8 n.hiep cua hQ,

n u nht: bi . Cduc nhcn- di~u n2y;

- HQ, t"n vi di3 chi nuii doi di~n cua cic durc'nz s,.

2. y tnac tU phLp v cc v3n Ce !inh si; ca.n cho bift

than ca c-c tin ti~t thyc t6, ti danh phap 1 cia halnh vi,

nci sina va ngny sian cua bi can.

3.. V n ban ,uy ,ac c~n. dUQ'C cc' quar yau cnu ky tan va

d6ng dau.
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Ai~u 7

Cach t:u'c thtc hiin uy thc tu' ohap

. jtC ... 7 thac tuv p-ap, cC' quan du' 'c y u c u
ap dng ohp !u.t cua nu'&c minh. Theo C8 nshi cIda c' ouan 7yeu

c!- u, cc, ouan duc yau clu c6 the ap diing nhu',n auy pnem onap
lu ,t t5 tung cda nu6'c k k~t kia, n~u nhung au;y ph4- phap "luzu t

d6 kh6n,: mdu thua-m vc~i phap lu;t cua n-u:c minh.

2. ?T'u '-h6n tin th- y nu,i c~n tin theo dja ch{ da n~u
tron vin b~n zj hc, th cc. cu-n du-Qc y8u cgu 4p d~n tg
cc cac bi.n PL-o cn~ thilt d :.:c tiin dia c-il caa ni-u:* d'

3. T'eo d!- co, cua cc- quan yeu c~u, cc, quan d&:c y8u
ceu then: bao ngay cho cc cuan y~u c~u v4 th'i 2ian va dia

di e thi'c hi~n iv "2ac.

4. Ee th',c in Icv th&c, co' z'uan du'qc y=u cnu lp c ac
5*ay "7 tu'0 nC un- ni ro -hci ;ian, dca ci4m thic hin va va i

CCC =- IC ... 0I2 CC Uf 2 ~~uV~ y t:ac k.h~nccac g gy 5 o" Y ciao c3' quan y Gu c L- - u v~ y th c :h n

thVc hirn diuc, t'- klai. i :ra l~i -ac giy to, cc' cuan du'qc

y~u c~u c~n th3n7 b4o 1y do kh3ng thic hi~n dtqc.

5. NXu cc' quan du'Qc y~u c~u kh6n , co ta&. quye thqc hi-
th'2"c t' phap, thi co quan n-,y chu,7en uy thlc d6 cho cc'

ouan c6 than quyen theo tie thuc da quy dinh.

-Di-Su 8

T~ng dett gily t&'

S*. C' quart tC phcp .7u t&u g1i acbng tit'nr,

cu= nu.6c c6 cc, ouan dQ'c y~u c~u ho-c k~m theo ban dich dwc
::4c nhin chnh thuc cu a cac Zi97 z& nay. Ndu di~u kiln d6 kh6ng

th-c hir.n dCuqc, thi cc cuan dtiqc y u c-u chi t.n dt c~c gigy
tv !hi nguc'i ducQ'c t6nw dit d~nC 4 nh- n.

2. rron-. :hi . b o v t5n- dt Gi!y to' c-n n~u ro hQ,t~n

va dia chi ngtr~ci .h mn v tn caa gi 'y tc' dvq*c ten; dat.

3. '..u kh5ng the t6n27 d~t duvQc zac 2-i5 y tc:, thj cc' quan

dt'c y uc~u 3,; tr-a !,i cac i-57 to' nay cho cc, quan y~u c~u.
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Di~u 9

Ch~ing nh..n vioc t6n- d t gi-gy ti&

1. l'Jic chtn; rhc.n t8n. dz gi: -co' thi'c ilian theo phap

lust cua nzc'c ky kt duq;c y~u c~u.
2. Gigy chtan- nhn t = dat qigy tc' c~n n~u dja di

th'i gian t6ng da.t 'ra hQ ten na'i duqQc t6n: Ct gigy t&.

liu 10

T6ng dIt gigy t& cho can; d~n nuvc ninh

1. M-1i noc k- k~t c6 the t6nC dt -iay t& cho c6n- d~n

cu su 'ra thfn aua c' auan d~i di"n nzopi giao hoic lanh sV

cua m'nh tr~n lanh tho nt6c - k7 t kia.

2. ghi t6ng dqt kh~ng duq'c ao dln; cac bi~n phap cong

ch6.

Pi~u 11

P2 ton lien auan d~n tiong tr, tu' phap

i. ad th c hia~n tIom- trq' tuv ph~p, nvo~c ki Ict dVQc y~u

A
ccu Ohai chu nlQi - ton- :ha s.nh zr rn rh th' nuo'c minh.

2. quC n z Ac 7-1 z u tn c b o c h oc' .'uan y u cu

bigt t6ng s6 phi ton. Ngu c' quan y~u cau thu nhvng ph! ton

n~y tr nhng nguc',i c6 nghia vV phai tra, thi s6 tian thu du'c

se thuQc v no'c lc kgt y~u c~u da thu.

Di~u 12

Gi6 tr cia gigy to'

1. C~c gigy to' dtrqc cc' quan c6 thm q uyn c~p v ching

nhan ho~c c 6 kerm theo ban dich dtXqc x~c nh~n chfnh thdc theo

the thc da quy dinh tr~n lanh th6 nu6 c l<y kgt nay, cung co

hi~u lic trin lanh th nuc IY kgt kia ma kh6ng c~n th thVc.

-Di~u n~y cung dvqc Ap dung cho c~c gigy t cda c6ng d~n ma

chif kj csia hq dvq'c chang nh-n theo the thic hi~n h~nh tr~n

lanh tho nitoc lc k~t d6.

2. Cac gigy t duq'c coi la chfnh th~ic tr~n 1anih tho nu'c

ky kgt nk7, khi sr dlng tr~n lanh the nu6c k kgt kia cung c6

c ug hi~u 1vc nhur c~c gi5y t8' chfnh thic cua nz5c kf kgt kia.
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Di~lu 13
Gi cc gigy t& v8 h tich

1. Cac nwc k kgt g'i cho nhau qua dU,ng ngoai giao,

kh6ng m~t ti~n, Phung trfch 1ic t, so ho tich cua c6ng d&n,

cung nhu nhung ghi chu bo sung v nhdng diem s,'a doi c6 li~n

quan d~n c6ng dan cia nv~c ky k6t kia, trong th&i h~n mot

thing ke tZ ng~y 14p v~n ban trong ng.

2. C~ng dan cXa nif'c lz kgt nay g~ri y _u c~u v4 chuy~n

giao c~c gigy tc' ho tich cho ccp quan ntf'c lc kgt kia bang

dving ngoai giao.

Diu 14

Trao d0i th6ng tin v8 php lu4t

C~c B TV phap vA Vi~n ki'm sat t6i cao cila hai nV~cc k

kgt th~ng b~o cho nhau nhung th~ng tin v8 phap lust cua nu6c

minh va thc ti~n ap dijng phap lust.

Diau 15
Tidng n6i

Trong quan ho taong t3: tv phap vki nhau, c~c co quart

cua cac nu'c kf kgt st dvng tigng ntr6 c minh ho~c tigng Nga.

Chu.M 7 II

qUY ClFt IIa N THAN

Diau 16

Ngng 1Vc php if vA n~ng IVc h;nh vi

1. Nlng 1Vc phAp 1.7 va n~ng 1Vc hAnh vi caa m t nguc'

dvc xac dinh theo ph9p lust cua nu6c k kgt mA ngll&i d6 1A

c6ng dan.

2. N1ng 1qc h~nh vi cua mt ngtovi d6i vbi cac hqp dng

giao dich nhm uap ting nbh~ng nhu c~u hAng ngAy dugcc x~c dtnh

theo phap lu~t ca nucc ic k~t no'i i:j cac hqp d6ng d6.

3. 11 ng 1Jc php ly cia phap nhn dtrqc -xc dtnh teo ph~p

lust cua ni(c 1c k~t mA ph~p nhn n~y dL'c th~nh 14p theo ph~p

lu4t caa nucc kj kgt d6.
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Digu 17
C8ng nihn ngv 'i m~t t ch ho4c

chit va xac nhan s' kiln chat

1. Via.c c6ng nh'n mot ngii nt t{ch ho~c cht cung nhui

x~c nh~n sV kion chat thu~c th&um cuAn- cua cac nucc k? k~t ma

ngv~i c 6 1 c~ng dan theo nhutn -.in tic cu5i c Cn- !hi n.c'i C6

can sdng.

2. Theo dun y~u 69u cua ngr&i dang s6ng tr~n lanh th6

nv6c minh, c~c cc? quan tv php c ia nv6c ky kt nay c6 the

c~ng nhin vi~c m~t tich, vi~c chat hoic x6a nhin sq ki~n cht

caa cang d~n nuIc k kgt kia ma theo phao luit cua nu6c hQ

dan; s6ng ngi:&'i dirng don c6 QUfn v; lq'i Ich.

3. Khi giai quygt nhiing vV, vi~c n6i a' cac khoan I va

2 dizu nry, cu quan ti ph~p caa c~c ni26c V-' k~t Ap dinm nh p

lust cua nvxc rnh.

Di.u 18

Tuo'hc ha -c h~n chd nAn J ic h~nh vi

1. D6i v6oi vi~c ttr6'c ho-ic han chg nn 114c h~nh vi, se

ap ding php lu~t v tham cuyan cia c," quan nc 6 ,c k k~t ma*

ngvc' b tr6'c hoc bi hen chd nang lIc h nh vi 1 c6n, ddn.

2. Ngu cct cuan tu, php c-da n'c ky kgt n~y thgy c6 can

e4 c5n nh n vic Mgt nn; 1,4c h.nh vi cua c6ng dan n.,c

k k~t kia dan; thr&ng truI hoc t4ra tr-a tr~n lanrh th6 ntr&c

mnih, thi cc' quan nay th~ng b~o vi~c d6 cho cc, quan tu ph-p

cua nv6'c '17 kgt kia.

3. N~u cac cc' quan tv phap da du.-c th3ng b6o theo quy

dinh n6i ' kho~n tr~n, trong thi han 3 thinr khn; ra quygt

dinh hoc kh6ng th6n- bso rang vi~c n;7 c6 the do cc' quan t'
Dhap no'i duang s- tht2&ng tru hoc tgm tru giai quy~t, thl cc,

quan nay tign h~nh thu ttc c6ng nh~n m~t ngng lVc hnh vi cila

ngui d6 theo phip lust nurc minah, ngu cc' so' de tv~c hoc han

chd nng lVc hanh vi dtrQ'C quy d-nh ca trong ph~p lust cia nv6 'c

kf k~t ma ngu'& d 6 1A c6ng d?"n. Quy~t d4nh v8 vi~c tv2c hodc

h4n chg ning Ijc h~nh vi duqc giui cho c' quan tunong 'ng cua

nu6'c lj k~t kia.
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4. Trong trv&ng hqp c~p thift, co, quan tv ph~p no'i C6

c6ng d&n cua nu'6c k k9t kia thu'&ng tri ho~c tqm trli vA thu~c

din tuv6c ho~c hgn chg ning lVc h~nh vi c6 the ra auygt dinh

c~n thidt de bao v$ ngv6&i d6 ho4c tai san cda ngV6i d6. BLn

sao quy~t dinh duqc gi cho cc, quan co them quygn cua nu6c

kj k~t kia. Ndu ca quan c6 thm qu7n d6 lq. ra quy~t dtnh 'ch~c,

thl quygt djnh tr~n dvq'c hiy b6.

iau 19

Bai b6 vioc tv6c ho~c h~n chl n.ng iic hanh vi

Nhng quy dfnh n6i b di~u 18 cun d'Q'c p ding trong

trv&ng hQp bai b6 vioc tubc ho~c h!n ch6 ndng IVc hanh vi.

Chtro.ng III

NflUG VAIiT DE Tm GIA DINRH

Digu 20

K~t h~n

1. C~c di~u ki~n kgt han gila c3ng dAn cda hal nui6c k:

kgt dtrc xac dinh theo phap lu4t cuia nu6 c -i# kgt mA ngvi kgt

h~n ia c~ng dan.

2. Hinh th'c kgt hdn diLc x~c dinh theo ph~p lu t cua

nu6,c ki kgt no'i tign hnh kgt h~n

Digu 21

Quan h php 1j v& nh&n than

va tAi san cua vq chbng

1. Khi vq' chbng cung la cang dan cua mt noec kt kgt v

dang cng sdng tr~n 1anh th" nuoc ki kgt kia, thil quan ho ph~p

1j v8 nhdn than vA tai san cua hQ duc x~c dinh theo phap iut

cla nu6c kr kdt ma h9 la c~ng dan.

2. Ehi vq la cong ddn nu6c k kgt nay, chbng 1A c8ng dan

noc k kt kia, thl quan h phap iy v6 nhan than vA tai s.n

cua hg durqc x~c djnh theo phap luit cah nut rc k kgt noi. hQ

dang ho~c da thv8ng tril chung cu6i c~mg.

Vol. 1490, 1-25578



194 United Nations - Treaty Series e Nations Unies - Recueil des Trait~s 1988

3- Ngu vq ch8ng n6i 6 khoan 2 kh8ng c6 noi thu&ng trui
chung th. Ap ding phap 1ut cua nu6c ky kgt c6 co, quan da nhbn
dvqc don kiln.

4. Trong trie&ng hqp n6i b c~c kho~n I v 2, tham auygn

giai quyt thu~c c' quan tv phAp cua nu&c k k~t noi vq chbng
c mn thv~ng tru, con trong trv'&ng hVp n6i & kho~n 3, them
quygn giai quygt thu~c ca hai n 6'c kc kgt. lang quy dinh cu~a

dibu 22, khoan 5 cung dqg'c Ap dng tu'c,ng tV.

Di~u 22

Ly h~n

I. Viac ly h6n dvqc giai quy~t theo pho lust cia nuv6c

ky k~t ma vq ch8ng IA c~ng dan khi dua dcn.

2. Nu vq ch~n; c6 qu6c tich kh~c nhau, th. toa an mci
nvcc ky kgt noi nh4n don 9p diwn, phap lust cua nvi'c mzinh.

3. Trong trin'ng hqp n6i o' khoAn 1, thA quy~n giai quy~t

thu c t~a An nu6c k kgt ma vq' chbnz 1A cang dan khi dua dcn.

S onS, neu vq chbn; khi dua do'n dang s6ng ' nuc kh~c, th.

.nan auyrn giai quyet thu~c zoa an nci hQ thu,ng tru.

4. Trong trv6ong hVp_ n6i o kho~n 2, thAm quygn giai quy~t

thuic toa An cua nu6c 1cj kt nvi vq ch~ng dang sng. T-hi vq

s~ng o' nv 6 c izj kt nay ch8ng sng $ nv&c k k~t kia, thil thanr

quy~n giai ouyAt ly h~n thu~c toa An cAa ca hai nu&c kr kt.

5. Trong trublag hq? t~a an nuc k k~t n~y dang tign

h~nh td t ng c6ng khai, thi t~a an nvr6c k k~t kia kh8ng dvqc
thV 1-.4 vV kiiln, c~n vV kialn dt:-c th i ly sau se bi chum d t.

Di~u 23

"6ng nh"n hen nh n v8 hi~u

1. Ddi vci vi~c c~ng nh-n h~n nh&n c6 thVc hay kh6ng c6
thVc ho~c h~n nh&n v6 hieu do vi pham di~u ki.n k~t h~n, th.

ap ding pap lust theo quy dijnh cua digu 20, khogn 1.

2. Vi8c c~ng nhn h8n nhm c6 thc hay kh~ng c 6 thc

ho~c h8n nhirn v3 hi.u do khng tun theo hinh th ,c kc9t h~n

duqc ap dng php lust hi~n h~nh tr~n 1anh th' nu'.c k k~t noi

da k~t h~n.
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5. hx dcnh tham quydn Cla t6a An th! 9p dlung nhing

auy dinh tulc'ng V'ng caa digu 22.

Di~u 24

Quan ho ph4p if giua cha mQ vA con

1. Vi~c xac nhi.n hay t' ch6i quan hO cha con drq'c xac

dinh theo phAp lust cua ntrc Ic k~t m dlia tre 1A c~ng dan.

2. Quan ho php if giiia cha mg. v con duqc x~c d4nh theo

phap 1ut cua nr5'c kf kgt ma diia tre ia c~ng dan.

3. C' cuan c 6 them quy~n giai quy~t nhng vfn d nAy lA

t~a 9n cia nuc ky k~t noi da tre dang thu&ng trdi ho .c t6 a An

caa n15'c iy k~t ma dla tre 1A c~ng dan.

Di~u 25

Nu8i con nufi

1. D6i v6'i vioc nufi con nuai th! Ap dung php lust cda

nvwc kf kgt ma ngvoi nhan nufi lA cong dan khi nh.n nu6i.

2. Vi~c nudi con nu6i nht thigt phai c6 sV d8ng f ciia

dlja tr; duc nhn nufi v; cua nhing ngv 6 i di dirn vA cAc co,

quan khc, n~u phAp lust caa nu6c k kgt mA dda tre la c6ng

d&n d6i h6i nhu v'y.

3. Ngu vq' chbng cung nh~n nu~i dtoa tre mA chbng iA c~ng

din ni,,'c kj k~t n~y, v' 1A c~ng dan nvrc k k~t kia, th ap

dljng ph~p luit cia hai nt 6 c k kt.

4. Trong vi~c nufi con nu~i, cc' quan c6 tham quy~n la

cc quan cua nucc kf k~t mA nguk nhn nu6i la c~ng dan. Trong

trung hqp n6i & khoan 3, cop quan c 6 thAm quyjn iA ccp quan cua

na6c ky k~t noi vq chbng dang hotc da c 6 noi thir6ng tru chung

cu6i cng. TrI6'ng hqp hq khng c6 no'i thv'ng trd chung th c~c

cc quan cua ca hai nir6 'c k k~t d~u c 6 tham quy~n.

5. Nhhtng quy dtnh n 6 i 6 c~c khon tr~n cung divic 9p dung

twng tV khi hy b6 vi~c nu6i con nu~i.
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Eiu 26

Gi u h v trq' t&

1. Vi~c d~t gim h& d~i voi c6ng d&n c~ia cac nu6 c kj

k~t do cac cc' quan cua nvoc k k~t ma ngii dtc giam hO 1-_

c~nE d rn thllc hin zheo phep Iu4t noc mnnh, ngu Hi~p dinh

na-y kbhn, qu. dinh khc.

2. Di~u k-in d~t hotc 4y b6 gigm hO duvqc x~c dinh theo

ph~p lu4t cua nutc kij kt ma ngvn&i dtrqc gi~m ho 1A c~ng d.n.

3. quan ho phap 1y gila nguo'i giam ho va ngv&i du'c

giam ho di.'c x~c dinh theo ph~p lust cia ntr'c ky k~t c co,

quan da chi dinh ngvi giam h .

4. Yghia vV nh~n gim ho dvQ'c xAc d.nh theo ph~p lu4t

cia noc .7 kzt ma' ngu'i gim h 1a c~ng dan.

5. n dg.n nuoc i k~t nay co the dxqc ch! dirh 1

ngvk'i gim ho cho mot ngui dang s6ng tr~n lanh thl nt6c ij

kgt kia, ngu c~n- dan d6 dang s6ng tr~n lanh thA nroc k kgt

nc'i se thc hion gigm ho.

6. Nhing quiy dinh v6 gin h duxc 9p dwng cho vi~c trq
ta.

Digu 27

Tr'&ng hg'p d~c bi~t chi dinh ngu,, i gi~m ho

1. Khi cAn chi dinh ngu&i. gi.m ho cho c8ng d~n nlc k

kgt nay, nhufng h9 14i c6 nvci thu,&ng trl, tgm tri ho~c c 6 tai

san de lqi trn lanh tho nucc k k t ida, th cc' quan cUa nuoc

!4 kgt nAy th8ng b o kip thki cho cc' 7uan c6 thelm quygn theo

quy dinh n6i ' di~u 26, kho5n I.

2. Tron.- trur~ng hqp c~p thift, co' cuan cua nuc ". kgt

kida se ap ding c~c bi~n phbp t~m thi c~n thift theo ph~p

lust caa nu',oc minh v th~ng b~o kip thi vioc n~y cho cO quan

c6 thalm quy~n theo quy dinh n 6 i ' di~u 28, kho~n I.hiing

bi~n ph~p ny dtxqc duy tri cho dgn khi ce quan n 6 i tr~n ra

quy7t dinh kh~c.
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Di~u 28

Chuyen giao vi~c giLm h

1. C' quan cua n1f.c Ri kt ma ngt-6oi cAn dt1Q'c giam ho

1A c6ng d&n C6 the' d4 ngh- cc' quan clia nu6 c k 9kut kia d~t
giam ho du'o'c ap dining nhng bion phAp t~m thai n~u ngv&i n~y
dang- thigne tr hoq-c t~m tru tr~n lanh tho' nv6,c k k~t kia.

Co, quan dvqc y~u c~u se th6ng b~o cho cu quan yau c~u v8

vioc d~t giam ho ho~c v8 nhbng bi~n phap tum thai da duqc

Ap ding.

2. Ngu ngue'i dtqc giam ho 1A c6ng ddn nuo'c k k~t nay
14i thvong tr i tr~n lanh tho nuc'c 1c k~t kia, th c' cuan

da ch{ d.nh giam h c6 the yfu c~u c' quan caa ntu6c k k~t

kia tigp tic thVc hi~n viac giam ho. Vioc chuyen giao gim

h c6 hi~u l4c khi cc' quan duqc y~u c~u tigp nh.n gi~m ho

va th~ng bao vi~c n~y cho cu quan y~u c~u.

3. Ca quan d9 ti~p nhn gi~m h th ,c hion, vioc giam

ho theo php 1ust cda nrc milnh, nhunG d6i v6t van d8 nng
1Vc php ly va ning lVc h-nh vi th! 4p dwng ph~p lust cia

ntr6 c k k~t ma ng2'i dtqc giam ho 1A c6ng dOn. C' quan ti~p

nh4n giLm ho kh~ng c 6 qu7n ra quvgt d4nh vA c~c v~n dA c6
li~n quan d9n quy chd nhn thdn cia ngi du'qc gi~m ho.

Chu=,ng IV

HQP BONG VA TRACH INHIp DO GAY THIDT HAI

BiAu 29

Hinh thc h gp d~ng

1. FInh thc hqp d8ng dvq'c x~c dinh theo phap lust ciia

nu'c kf k't 9p d~pag cho chinh lc-i hQp d8ng d6. Tuy nhin hqp

d8ng tuan theo phap lust cua no6c ky k9t ni. phai thc hi~n
cung dqc coi 1A hqp thtc.

2. Hilnh th'c hqp dbng d~i v6i b9t dong san du'c -cAC

dinh theo phap lust cua nui'c k k9t no'i c6 b~t dng san.
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-i~u 30

3t d~ng san

D6i v'i b~t d~ng san th! ap dung phap lu4t cda nut'c ki

kgt noli c 6 b~t d~ng san. Vi~c duma ra nhuin& quygt dinh c 6 1i~n

cuan d~n b~t dong san d6 thu~c thAm auygn cda cac cc quan tu'

phap nuic l k~t nay.

Diau 31

Phap lut p dung v them quyFn

d6i v6i tr~ch nhim do gay thiot hqi

1. Trach nhiom b8i thio'ng thiot hqi dtu'c xAc dinh theo

php lust cuia n.o'c ik kgt nvi xay ra hAnh vi gay thiet hqi.

2. Ngu ngix.i gay thiot hqi va ngv2i bi h~i c Lng qu6c

ttch ho~c cng sng tr~n linh tho cda mot nuc : kgt, thi

ap ding ph~p lut cda nudc 1 kgt nay.

3. Co' quan c6 tham quy~n giai quyet nhong tranh ch~p

v8 b8i thu&ng thiot hqi 1A cc quan cda nuv'c kj k~t noi thVc

t6 da xay ra h~nh vi gay thiot hqi, ho~c cc' quan cia nuoc

k k~t nodi bj don throng trd.

Chuong V
TH A BI-

Di~u 32

Nguyen tac b'rlhr dng
Cing dan nkc f k 't nay b-zn dcin, vcn _ c n* din ,uc

kIt kia trong vi~c 14p ho~c h~iy b6 di chdc d~i vo'i tuai sn

dang c 6 o' nuo16c -q k~t kia va d6i vo'i cac qii7 n can thjc hiin

c' nv6c d6, ci6ng nhu va ka n~ng du'qc nhn tAi san va cac

quy~n th'a ke. Tai san va c~c aukTen diQc ch 7 n cho c6ng ddn

nu'o'c ky kgt nay theo c ng nhZ1ng diu kion m! nutc Iy" kgt kia

darL cho cong dan cia mrnnh.
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Hiu 33

Quyrn tuha k9

1. QuW~n tha 1"A d4.ng san duqc xic dijh theo pono'p !u:t

cua nu6oc k *kft m ngtv., de i1i di san thu-'a 1,9 l c6n- dan

khi chat.

2. Quyen thu a k6 b~t do n san duvqc YAc di-rh theo phao

u~t ci~a nvic k ket noi c6 b-t donG saIn.

3. Vioc phan biot mot ti sn thla k9 1A d~n.g s.n hay

bt d ng saL duc giai qtut theo phip lu .t cua nuo'c ky k~t

ncli co tai san do.

Di u 34

Chuyen giao tai san tha k6 cho iba nu, oc

Ngu theo phap lu"t cua cac nu&c Ic k~t ti san tha k5

duvc chuen giao cho INhA nc 'c, thi don. sAr duqc chluy-n giao

cho nu'c'c kt ma ngu'i de 1:i tai san thu'a k6 la c6nc dan

khi cie~t, c~n b~t donS s5 .n du'c chuyen giao cho nuc'c kZ k~t

noi c6 b~t dong san.

Dihu 35
Di chiic

1. N~nig Il'c 1 p ho~c hiy b6 di chiic, cung nhu khA nlng

kho'c t2 di chdic do nhiing khujet t&t trong vioc the hion

chi eua n z'i de 14 di chic ho~c trong t'ng phan di ch~ic duc

xac di4 .nh theo on4o lut cua nucc ykt '-A nu;'i ini d-i

chic 1 crag dan ,hi 14p ho4ic hijy b6 di chuc.

2. Hinh'thv'c lp hoqc hi y b6 di chic du'c xc dinh theo
Dhap luat cua nv 6'c k1 k~t ma ngvi de 14i di chic 1. cdng dan

khi l4p ho~c hiy b; di chdc. Vioc 14p ho~c hy b6 di chilc cing

c 6 gia tr, n~u tuan theo ph~p lu4t v8 hinh thfc di chdic cua
nv 'c k k~t nci 14p ho~c hn b; di chdc.

Di~u 36
ThAm quygn

1. Tham quy~n giai quyjt v~n d8 th'a k6 dong san thuoc

cc, ouan tv pfhp cua n'c Icy k~t ma ngV-i de 14 ti san tha

Vol. 1490, 1-25578



200 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traites 1988

k !a c6ng dan hi chgt, trC- trV&ng hqgp n6i (' khoan 3, digu

nay.

2. Than cluyr giai auyt tha k9 vA bdt dong san thu~c

cc' quan tuv phLp cula nu'c 1 k~t no'i c 6 b~t dong san.

3. Ngu tut ca dong san th 3a k9 do c~ng ddn cua nu6c

k~t n~y chat e4 14i tr~n la-n tho nuc k4 k~t kia, theo y~u

cau cua ngoi thia k9 v diL'c sV d8ng j cua t~t ca nh-ng nguk

thura k6, n~u h9 c 6 t hai ngu&i. tr, ln, th! co' quan tv ph~p

c,Aa nu2cc i k~t kia se tign hinuh giai quy@t v~n d8 tha k8 d6.

4. Nbing quy dinh ' cc khon 1,2 va 3 cung dvqc p dVng

khi x6t x c~c tranh chp ph~t sinh do tign hAnh t6 ting v4

th ,a k6.

Di~u 37
Cng b6 di chc

Vioc c~n b6 di chic do cc, cuan cila nmgc 1z k~t no'i c6

di chic tign hanh. Ngu nguik de lqi di chic 1a c~ng ddn cua

nubc ki k~t kia, th! phi g'i ban sao di chdic c6 chtIng thc

va bian b~n c~ng b8 di chic cho cc quan c6 tham quy~n cda nu~c

kf k~t d6. Nu c6 yeu c~u va di~u d6 c6 the thVc hian duc,

th. gi nguyan ban di chUc.

Cung c6 the gi ban sao di chiic cho cc quan kh~c c 6

tham quygn Ap ding nhng bi~n phgp bao quan tai san th~a k9.

Digu 38

lNhing bi~n phap bao quar tai sn thu'a k9

i. Cac cc auan cula nv 6 c k~t no-i c6 taj sin thixa k6

do c6ng d~n nov6'c k k~t kia de li sau khi. chat se ap dmg

nh1ng bi~n phao c~n thift de bao v ho~c quan 1j di san n 7

theo phao lust cua n 6'c raInh.

2. Thu ng bion phap n 6 i o' khoan trn can duQ'c th~ng bao

kip tholi cho co auan d~i dion ngo.i giao ho~c lanh sV cAa no'c
A I

k? k~t ka, de cac cc quan n , c6 thel than gia thi'c hi~n cac

bi~n ohap do.
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3. Theo yu c~u cda co quan tv phap c 6 them quy~n giai
quydt vdn d th-a k6, nhUng bi~n phip p diug n6i 6' khon I
c' th dvqc thay d~i ho~c hiy b6.

4. Thk1 hsn nh4n tai san thea k8 theo ph~p luat cua

cac nu6c k, k~t b-lt dAu ke t6 ngay c' quan dei di~n ngoqi

giao ho~c lanh sV th6ng bao viac ngv'i dl lqi di san th -a k6
da chat.

Di~u 39
Th8ng b~o v8 vi~c

ngik de 14i tai san th~a k6 da chat

1. Ngu c~ng dan cda nv6'c 1c k~t n-r ch~t tr~n lanh thA
nv-'c k k~t kia, th! cc quan dia phuo-g tisuang t ng se th~ng bao
kip thoi va trc ti~p vioc nay cho cc' quan d4i dion ngoi giao
ho~c lanh sV cda n6'c -k kgt c6 nGi2&i chat 1A c~ng din. Dng
thoi th8ng b~o t~t ca' nhing g bigt diqc v6 nh~ng ngu,&i thira

k, v noi thu8,ng trdi va dia chi cua hq, v tai san tha k5
cung nhif qiyt dinh v4 di chic, ndu c 6 . Co' auan di.a phLrong
cung tifn hanh vi~c th~ng bao nay nga7 ca khi bigt rlnbg

chit de 1.i tAi san 6' nMc ths ba.

2. N9u ph~t hiin ra tai san thla k9 tr~n lanh th6 cua
m~t nvc P7 ket va bidt rang nhtng ngtvi th~a k6 1 c~ng dan
cua nb6,c k k~t kia dang s6ng tran lanh tho niu6c d6, th! co,
auan di~a Dhu''ns th~lng b'o kip tno&i vA truc ti9o cho cc' ouan
dqi di~n ngogi aiao hoc lana sv cila mr6 c k' At kia.

Digu 40

Chuyen giao tai san th2a kg

1. Tu sau khi dH giai quy t :xong th tc thva k~t tr~n
lanh thA cua nat nir' k', kt ma d~ng s~n tuhC-a k9 hoc s6 tin
bn drq'c d~ng san th~ra k hay bIt d~ng s~n thua k6 14i pnai
chui7en giao cho ngv 'i th a k5 s6ng tran lanh th6 nL,6c '< kgt
kia niins hQ hio-c nc'i d4i di~n cua h9 k -Inr th nh~ n trc

tigo ,vq~c tai sAn hayj s6 tin n 6 i tran, thl se ti san hoc

s6 tin ny duvQc chuyen giao cho cc' quan dai di~n ngo4i giao

ho~c lanh sV cda nu'c 1c kgt tuong ing.
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2. Vi~c chuyen giao tai san thea k6 theo kho~n I duqc
th~c hi~n, n~u:

a) Bao dim tra ho~c tra hnt c5 c m6n nq' cho chi n,

trong th&'i hn theo php lu~t cua n6,c i7 k~t not c6 t~i san

th a k9 quy dtnh.

b) Tra h~t hoc dam bao tra hgt cac khoan 10 phi vA
thug v6 thia '-g.

c) C~c cv quan tuc'ng i g ch$p thu~n vioc chuyen ra
ngoai nv 6 c nhng d8 vt thila k9 ho~c chu7en s6 tign bn dvqc
nhiing tai san th 'a k8, ngu di~u n~y la c~n thidt.

Chuong VI

ARP1
Diiu 41

MLien cuvc An phl

C~ng d&n cia nuvc 1 kgt n~y ]Lh6n; Dh~i nop ti n ciXrc

an phla khi h9 thva ki~n trv6c toa An caa nii6'c k kgt kia va
dang s6ng tr~n lanh th cua mot trong hai nLUc kc kgt ch v!
ly do h la nguc',i nvobc ngoAi va kh6ng c6 no'i thvong tri ho~c
tam tr tr~n lan-h tho nu? c k kgt c6 t6a an m h9 thula ki~n.

Di~u 42
Miln 15 phi' vA cic phi tn khac,
giup d&. phAp ly ich~ng mt ti~n

Cng dan cua nu,&c k kgt ny duQ'c mien cAc khoan 10 phi
va cac phi t'n kid-c tran lannh the n,'6c 1z k~t Iia, dtc hvnog
nhilng u'u dai vi sV gludp dc-' phip 1 kh6ng mgt ti~n theo c ng
nhrnm diu kion va m'c do nh c6ng dan cua nul'c k kgt kia.

Digu 43
Nhung gigy to' c~n thit de rin mien

cAc khon. 1& phf vA cic phi ton khac

1. CU quan c6 tham quyn cda cac nv'c 1- kt no'i ngu6,i
xin duqc h'nK nh:,ng u u dai theo di-u 42 thv6*ng tn1 ho~c tam
tru se c5p nhnF gigy to' cAr thidt v8 tinh trng nhan than,
gia dinfh, iao clong vi ti san cLi hq.
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2. Ngu nc'i xin hvc'ng nhng u'u dai taeo dinu 42 1i

kh6ng thuV6rg trIu hoc t,.rn tr tran lanh th6 cua cac nu'6 c k
kgt, thl nhang gigy t&- ny c6 thA do cu ouai d.i di"n n-o.i

giao ho~c lanh su. cua ntrcc hQ c~p.

3. Co' quan tv ph4p ra quygt dinh v8 vi*c cho huo-na c~c
khon uu dai theo digu 42 c6 the y&u c~u .v ouan da c4p gigy

t cung c~p theam nhang tai lieu b6 sung.

Di~u 44
Trlnh tV t'Urao gigy t&

1. Ngu c6ng dan c'Aa n6c q kgt nay mu5n xin cc, quan cua

nc 1c k~t kia cho hu,5ng nh]mg uu dai theo di~u 42, th. hq c6

the d8 ngh4 viqc n~y v6,i cc' quan c 6 them quy~n cua n6c k
k~t kia, nci hg thi,'ng trii holic t~m trYi. Cc' quan nAy se

chuyen dcn v nbhung Gi-v t' da duqc cap theo ditu 43 cho co,

quan c6 tha'm quy~n cua nvvc kc kgt kia.

2. Cu'ng vo'i domn xin hiro'ng tu dai theo ditu 42 c6 the
gili ca do'n d nghi khi t6 ho~c t6 tvng khac.

5. Don n6i a' c~c khoan tr~n gui theo hirh th!c dtAqlc phap

1ust c~La n'c i- kgt, nc'i ngui dva do'n thu'ng tri ho ic t~m

tru auy cinh.

DiAu 4_5
Thi hqn nop 1 ph! va cac phi ton kh~c.

Nu c6ng ddn cda n=6;c 1 kgt na'y phai nop c~c khon 10
D12 va cac ph! t'n khnc cho cc' quan cua nu,6c k kgt kia,

nhung h9 1i kh6ng c6 no'i thun; tr-i hoc tgm tru tr~n lanh
tho n6c 1z kgt d6, th! hQ s9 mop tron- mot thki hqn can thi&-

dvqc an dinh.
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Chu-co-nq-II

CONG NH; VA I7H HANE CAC QUYET DIN f

CUA TOA All VA COd qUA TRQNG TAI

Di~u 46

Ctng nh.n va thi hanh cac quyt dinh

V8 .v kion mang t'nh ch~t tai san

1. M6i nubc 'c k t, theo nhng dilu kiln dvc quy dinh

trong Hibp dinh nzy, thi hLih tr~n 1anh tho cua nucc mlunh

nhng quygt dnh sau d~y da duVc tuyen v c6 hiou 1Vc trCn

lnh th' nu6c lc. kgt kia:

a) C~c quy~t dinh c~ia toa an duqc tuy~n vA c~c vlA kiln

d~n sV, gia dinh, c~c hoa giai c-3.a toa n v nhng quyet d4nh

li&n quan den c~c phi ton.

b) Ph.n b8i thung thi~t hqi trong b- An hinh sV.

c) Cac quy~t dinh cda co, quan trQng ta'i, cAc hip nghI

trgng tai theo nhung quy dinh cua digu 50.

2. C~c quy~t dinh v c~c h~a giai t' phap v8 th-a k6

do cac co quan c6 thamr quyn theo phAp lu .t cia moi nu-6c k
kgt dva ra cung duqc coi 1. nhing quyt d4nh cua Ta an nhc

da n6i ' khoAn 1.

Bitu 47
C8ng nh.n c~c quygt dinh

v vV kion kh~ng mang tlrnh chdt tai san

Cac quytt djnh d9 c6 hi~u l1'c v vV kiln d&n siu va gia
dinh kh~ng mang t{nh ch~t tai san do cu quan tv phap, cc' quan

hO tich va co' quan giAm h , trq ta cua nucc 1 k~t n 7 tuy~n

dvqc c6ng nhan tr~n nlah tho nuc k k~t kia ma khng c.n x~t

xc' be sung, n~u tri'6,c d6 c~c cc, quan cua nu6 c k k~t ny khang

ra quy~t dinh da c6 hiou lVc v vv n~y hoc n~u v~n d8 nay,

theo Ei~p d4nh, kh6ng thu0c than quy~n ri~ng biot cda cec cc'

quan d6.
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Di8u 48

The thc c~ng nhan v& cho ph~p thi hianh.

1. Don xin thi hnh quygt dinh gi d~n toa an da ra

qu76t dinh so tham v8 vV kiln, t~a an n~y se chuer~n don d6

d~n toa an c6 tharm quygn ra quygt dinh v8 vi~c nay.

2. C0o quan tv phap caa nbo'c k k~t noi quy6t dinh c~n

dvqtc thi h~nh s; ra quy~t d4nh v8 c~ng nhn vA cho ph~p thi

h~nh quy~t djnh d6.

Digu 49

Nhi-ng gigy t' kem theo don

Dun :xn ph-p thi hanh ph~i k~m theo:

a) Ban sao auyt dinh da duqc toa &n chiing thic va

gi-y ching nhtn quy~t dinh n3' d9 c6 ai~u 1Vc va c~n duqc

thi hanh, ngu di~u nay kh8ng ghi trong quigt dinh;

b) Gigy chng nh"5n ngvrAi b! ki~n theo quygt dnh n;y

ho ic ngu'i d4i di~n hq'p phAp cda ngu 'i d6 da duqc t6ng d~t

kip th'i gily bao phi~n t~a mot c~eh hqp 10;

c) Bn dich dc'n c 6 cht'ng th~c v nhing gigy tc' n6i

trong diiu nay.

2iu 50
Digu ki~n thi hanh cc euygt dinh

cua cc' quafl trong tAi

14hu-ng quygt d4nh cia c' auaan trQng ta-i dCqc thi hanh,

ngu ngo~i cac digu ki.n n6i b' c~c khon b va c c a ditu 49,

thoa man cc di~u ki.n sau:

a) Quygt dinh dvqc tuygn do vi~c thi h~nh v~n b~n hi,p

ngh xac dinh thamr quygn cua cc quan trgng tai d6i v i tranh
chip dang hoc se xay ra tc rhavng quan ho phtp 14 nhgt dinh
va co ouan trna tai da tu76n quygt dinh trong phWm vi thAm

qu7n nhft dinh cda mnnh;
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b) Hiwp nghj x~c dtnh tham ouy'n cua cu quan trQng tAi

pha hqp vci phap lust cua nubc i- k~t no'i cu 6t dinh can dvqc

thi hann.

iau 51

Ph~p lu4t duqc ap dng

1. Ddi vo i vioc c6ng nh4n vA cho thi hanh quy~t dinh
se -D d~ng ph~p 1u#t caa nubc ' k~t nc'i tign nanh hot d~ng

nay.

2. NAu khi trao gigy php thi hrh quyet dinh mA toa

an thay c6 di~u chaa ro, thb! toa n c 6 the y&u c.u ngEo i dua

do'n giai th'ch, -tham vgn ngvoi. b. kiln v6 thic chat theo don

ki~n, ho~c trong trv&ng hp c~n thift, y~u cAu t6a .n da ra

quyt dtnh giai thich.

3. T~a an da giai quy~t do'n xin thi h.nh quy t dinh,

th~ng qua BO Tu pha'p nbc mlnh, th~ng b~o cho B TV ph~p nubc

ky k~t kia bigt v4 quygt dinh dvqc th8ng qua.

Di~u 52

Diau kiln chdm dit thi hanh quy4t dinh

Ngu vi~c thi hanh da b. chim dirt trgn l.anh tho nu~c k

kgt noi c6 t~a an da ra auygt dinh theo ph~p lust cua nuhc Ic

k~t nay, thi vi~c ch6 ph6p thi h~nh cung b4 chdm diit, va nu

quy~t dinh cho ph~p thi h~nh d9 dvqc dua ra th! vi~c thi hLnh

quygt d.nh d6 se chum dit.

Digu 53
AThe thrc thi hanh quygt dinh

1. Viac thi h~nh quygt dinh dvqc thic hi~n theo ph9p
lug~t c~a nubc kc kgt n(Yi qtqgt d~nh duqc thi h~nh.

2. Ngui thua kiln c6 the tuy~n b6 phAn d6i vi~c thi

h.nh auyt dinh, ngu di~u n~y dv'c ph~p lust cua nu 6 c kc kgt

c6 toa an ra quygt dnh cho ph~p.
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Tv' ch6i vi~c c~ng nh4n Av thi hanh quy~t dinh

C6 the 0 ch6i vi~c cang nhan va thi hanh quyet dinh:

a) Ngu bi dun kh6ng tham gia t8 tWng v! ij do nguo'i d6

ho~c ng2'i dqi disn hqp ph~p c~ia h9 kh~ng duqc t6ng dat gi.y

triou t~p dgn toa an kip thi vA dung the thrc, ho~c vi~c

tri~u t~p ddn t~a &n chi du~c th'c hion bang c~ch th8ng bAo

qua cAc phu'nG tion th~ng tin c8ng c ng, hoc bang phuong

thc trAi v6i nh~ng quy dinh c ia hiop dinh nAy;

b) Nlu quyt djnh da dulic ra theo c.u vb quygn sb h~u

hoc v8 vt quygn khac d6i v~i bgt dong sAn c 6 tr~n 1anh th6

nvbc k kgt not quy~t dinh c~n dulqc c~ng nhn v thi hAnh;

c) Ngu auygt dinh cua t6a an mfu thugn v6i quyt djnh

di c6 hiu lvc do t~a an cua niu6c k k~t nAi quy~t dinh c.n

dvqc c~ng nhan v. thi hnh tu78n xA gila hai b~n dvcng s

v8 cing d6i tvqng, tr~n cang can c6, ho~c vq kiln da du~c

thl 1y tai toa an cua nuv6 c duqc y~u c~u trUvc khi quy~t d-Inh

c~n duqc c6ng nhn va thi h~nh c 6 hi~u lVc va dang tign h~nh

t6 t~ng tqi toa an nuc d6;

d) NIu theo Ri~p dinh nAy, v i kion thu~c thaM auy9n

riang bi~t cia cc, cuan tu ph9p nubc 1k k~t no. quy~t dinh

can dvq'c c~ng nhan vA thi h~nh.

Di~u_.55

Nhiing quy di.nh cua cac digu 46-54 cung duqc 9p d.rg

cho nhng h~a giai cda cc' cuan tv phap va co' quan trQng tAi.

Di-u 56

Thi h.nh quy~t dinh v8 An ph

1. K~m theo dun xin thi hAnh quygt dinh phai c6 b~n

sao quygt dinh c6 ching thVc cuia toa gn v8 nhng phi ton
Ade ching nhn ralng quy~t dinh da c 6 hiou ,Vc vA c~n duqc

thi hanh.
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2. C~c gigy t& c~n dtqc d4rnh k~m theo ban dich c6

chang nhn la dch d un ra ting c-Aa nu6c k kAt no'i quy~t

dinh c~n du-c thi h~nh, ho~c b.n dich bang tigng Nga.

3. Toa an cho pheo thi hanh ouygt dinh v8 An phi cung

se ielm tra xem:

a) guygt dinh da c 6 hi~u 1i'c ph~p lust chua vA cin

phai thi hanh kh6ng?

b) IrnTng gigy t& n 6 i b kho~n I c6 kkm theo b.n d4ch

dtrqc chafng nhn la d4ch ding kh6ng?

4. QuVt dnh c-Aa t 6 a an v8 c6ng nhn vi~c thi hnh

c6 the bi khidu n~i theo ph~p lust caa nvc k kgt c6 tba

An da ra quy~t dinh d6.

Diau 57

1. Ki thu c~c phi tln v4 thi h~nh quygt dinh, se ap

ditng ph~p lust cua nv c k kgt noi quygt dtnh duqc thi hl3nh.

2. Toa an cho ph~p thi h~nh cuygt dinh vA An ph' kh6ng

c~n nghe f kign cllc dvong sq.

3. Vi~c thihnh auygt dinh v An ph! kh6ng the bi

khuo'c t v i i do n~u',i I.m do'n kh6ng ing truc nhlng dV

phi v8 thi har-h quygt dinh.

Di~u 58

Chuyen giao d6 v-t vA chuyen tie n

C~c quy dinh c ia Hip dinh ny v thi hanh v c6ng

nh~n quygt c-inh kh6ng la.m phucng hi dgn ph~p lust v c~c

vgn ban quy phqm khc cia c~c nv6Ic k kgt v8 vi~c cam, hqn
AA

ch6 ho~c di~u chinh vioc chuyen giao d8 vt v chUen ti n.
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TddITG TRQ Td PHAP Vt CAC VA.N D, lltH SV'

Chuo'ng VIII

DAN DQ

Digu 59

Trach nhirm d5n do

1. Theo y~u c~u, ccc nu6c 1; kt c6 tr~ch nhinm dan do
cho nhau nhiEng ngu'i dang 6, trgn 1nh the cua m!na de' truy

c6u tr~ch nhirm hi'nh si.. hoc de thi hanh ban an.

2. Chi dan do d* truy ci5u tr~ch nhi~m hbnh sV' d~i v6i

nhZug hanh vi ma theo ohap lust cia ca hai nucc y: ket se
bi phat tu vci. thc4i h kh6ng dtuoi mot nim ho ic hinh phat

nng hon.

3. Chl d3n do de thi h"nh ban an d6i vk nhang hanh vi
bi, trong phat theo lust hlnh sV cIa c9 hai nu,'c k- k~t vi khi
ng,-'i bi daNn do b$ tuyan An ti v,i tho'i hqn kh6ng d-6'i I n~mr

ho~c hinh phat ning hun.

Di~u 60

Ti ch~i dan do

Se khng dan do, n~u:

a) Ngiri phsm tci 1 c6ng d&n cua nu'c 1c k~t du'c y~u

c~u;

b) Toi phm da hoan thb~n tr~n lanh tho nuc !, k~t
dv'c y8u c~u;

c) Theo phap lu4t cua nu'oc L- k~t dutc y~u clu thi vi~c
truW t6 hinh su. kh~ng the thc hion duqc hoc b~n An kh6ng

Athe thi hinh dtQ, c vi, 1 do thi hivu t6 tvng hoc tran cy sb

hqp ph~p khc;

d) 6 nut6c k k~t duqc y~u c~u da kh'i t5 d8i v6 i ngua'i
dang bi y~u c~u dan do v1 ph~m toi phi dan do, hoc n~u cu
quan tv ph~p da tuy~n An v8 t~i ph~m nAy vA ban An ny da c6
hiou 1qc, holc da ra mot quykt dtnh kh~c chn d t t6 ting;

e) Toi pham duqc khbi t6 theo dc'n cLa ngvi bi hji.
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Digu 61

VTn ban y~u c~u dan do

1. V~n ban y~u cau dan do phai ghi: hq va t~n ngi&i

bi y~u c~u dan do, ng~y thing n~m sinh, ni sinh, qu6c tich,
nci thv6ng trd vA tsm tr i cda ngu i d6, nh~ng d5 kion va

c~u th~nh ti ph=m v thiot hai do toi pham g-y ra.

2. Krm theo ban y~u c~u da.n do de truy ct2u trAch

nhiom hinh s. phai c 6 ban sao diqc chang th'c 1&nh blt giiL,

ban m8 ta toi phqm, digu lust c 6 li~n quan dgn t~i phqm da

th~c hien. Ngu toi phqm c6 g.y thiot hai kh~c, th phali neu

mlc do thist h4i cua n6.

3. K~m theo ban y&u c~u dan do de thi hAnh ban an c~n

c6 ban sao du'c chtng thVc ban an da c 6 hiou 1Vc. Ngu nguii

bi kgt an da chap h~nh m~t phAn hinh phat, thi cu-ng phai

th~ng b~o diau nay.

Digu 62

Bo sung tai liou

1. N~u v~n ban y6u cAu dan do kh6ng c 6 d~y d&i nh~ng

d5 kiln c~n thift, th. nu6c k k~t dvqc y~u c~u c6 the d8

nghi nhu'ng tai. liou bo sung. Thi han bo sung tin tdc ch~m

nh~t la 3 thang. Th$'i han n~y c6 the dqc k~o d~i ngu c6

nh~ng 1' do chfnh ding.

2. Ntu coo quan co tham quy~n cia nubc k k~t duqc y~u

c~u kh~ng nh&n duqc tai lieu bt sung nhu quy djnh b khoan tron,

cC quan nAy c6 the chum dat vioc dan do vA trA tv do cho

ngixei dang bi bat gi5.

Di~u 63
B~t gi5 dr' dan do

Ini vn bin y'u cau d~n do th6a man nhang quy dinh

cu Hip djnh nay, nc ' 1c k@ duqc ylu cau nhanra chong

ap dV-g nhan bian phip de bat gi ngLu'i bi y~u c.u dan

do.
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Di~u 64
Bat g~iv tqM tho'i

1. Vi~c bit gi c6 the th 'c hi~n tr6c khi nh .n du.q~c

v~n ban y~u c~u den do, n~u nc i'c k t y _u c~u chfnh thic

d8 nghi, vi~c d6 vA th6ng bao rang d9 c6 ouy5t dionh bat gi-
hosc c6 mot ban an d6i v6i ngV'i nay, tr~n cu so, d6, nt6'c
1y k~t y'u c~u se d6 nghi d~n do ngtu'i nay.

D4 ngh bat gig truwc khi nh.n d,'qc vAn ban y~u c~u
dpn do c 6 the gi qua buu disn, di~n tln, di~n thoqi hoc

dAi phat thanh.

2. Co' quan c6 thm quygn ca nc k kt c e he bat
giuv c6 t"h bat gig t~m th'i kh~ng cn co ban y~u c'u d~n
do nay mot ngui dang 6, tr~n lanh t0 cLa mlnh, n~u bift
rang ngvx'oi n~y d9 phQm toi tr~n lanh th nu6c l k~t kia
v; toi n~y c~n phai da"n do.

3. Cgn thnfg b6o ngay vi~c bet giu' ng u&i d6 cho ntr5c
kj 19t kia.

4. Ngv8,i b! blt gig theo kho~n tr&n se dqc tra tV
do, nu trong vonG 30 ng~y ke tZ ngay gi th~ng b~o v8 vi~c
bat gig kh~ng c6 y~u c~u d~n do caa nu6c kr k~t kia. Nubc
k1 k~t kia se dvg'c th~ng b~o vi~c tha ngv6ri da bj bat.

Di~u 65

Hoan d~n do

N~u ngv'i b. ysu c~u din do dang bi truy cru tr~ch

nhiom hinh sV ho~c da bi kgt gn vi mot toi phqm kh~c tr~n

lanh tho cua nu6,c k k~t duQ'c y~u c~u, thl vi~c dan do c6
the bj hoan tr26c khi k~t thlc qaa trinh t6 tvng, chiu

hinnh pht ho~c tha trui6c thi hqn.

Digu 66
Dan do tqm thi

1. UTu vi~c hoan din do theo quy dinh 5' di~u 65 c 6

the lam h~t thok hi~u trW t6 hinh sV ho~c ggy hqi nghi~m

trong viic di~u tra tOi phqm, thi theo d8 nghi hp iy, c6
the dan do tqm th('i ngui bi y~u c~u dan do.
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2. Ngvi b. da n do tam th. c~n dvqc trao tr ngay

sau khi k~t thiic nhing hnh vi t6 tung trong vi n mA

ngur'i d6 da bi dan do tzm th$&i.

Digu 67

Xung d~t c~c y4u c~u dan do

Ngu nhiu ntrc dua don y~u cau dan do cung mot ngi,

thi nr 6 c k k~t dvqc y~u c~u can c i vao mlc do n~ng nhg cua

toi ph~m ma quy7t dinh d~p i1ng y~u cau caa mot nv6c nao d6

trong s 6 cAc nu~c nay.

Dinu 68

Dgn do

1. Nu-6c k k~t dvrc y~u c~u th~ng bao cho nrc ky kgt
AAy~u c~u v4 dia diem vA thi gian dan do.

2. Ngu nv~c k kgt y~u c~u khng nhan ngv9i dan do

trong v~ng 15 ngy, ke t ' sau ngay quy dinh cho dan do, thi

ngiri nay C6 the dtc tha. Theo th6a thu&n gi~a hai nu6 c k

k~t, th$'i han n y c6 the dvc keo dai, nhurng kh~ng qla 15

ngay.

Di~u 69
D~n do 14i

Ndu ng.6,'i bi d~n do tr6n tranh vi~c truy t6 hinh sq

ho*c thi h~nh hinh pht vA tr' 14i 1nh tho nu6rc kf k~t

duqc y~u c~u, thi theo vdn ban yiu c~u m'i cua nio6 c kc

kgt y~u cau, ng-oi nay c6 t1h bj d'n do 14i ma khang cAn

giao nhing d5 kiln v t~i lieu nhu quy dinh n6 i &' di~u 61.

Digu 70

Chuyen giao d8 v~t c 6 li~n quan d~n toi phgm

1. 'Theo dg ngh va neu phAp lust cua nuc kc k~t duqc

y~u c~u cho php, c~c ntpc k k~t se chuyen giao cho nhau:

a) Nhbng d8 v.t da c6 duQc do k~t qua ciua t~i ph~n;

b) 1tbng d8 vat c6 the c6 j nghla cua cac chiing ci

trong v in hinh sV. Nhbng d8 v~t nay cung dvqc chuyen giao

ca trong truing h'p visc dan do ngvi phgm t~i kh6ng the
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thi;c hi~n dtrqc v. ngvki d6 cht, ch~y tr6n ho4c v! nhng

tirih tift khac.

2. Ngu nhgn7 d8 vt duqc y~u cau chuyln giao lgi c.n

thift cho nu,c 171 k~t duqc y~u c~u nhu 1A ching c trong an

hinh sit, thl vi~c chuyen giao c6 the bi hoan truoc khi ket

thdc t6 t~ng vii an.

3. Quyn cua nsutc'i thii 3 d~i v *i n ing d v.t durqc

chu7en giao cho mnu'c ky ket y~u c~u d,,'c bao dam. Sau IKhi

kgt th',c t6 tVn,7 v- -n, ih ng d8 vet nay dvc chuyen giao

cho nhing ngvi'i c 6 m~t tr~n lanrh tho cua nvcc k-f k-t y6u
c~u v; c6  quygn d6i v6,i nh~ng d8 v~t d6. Ngu nhgng nguk'

nAy dang 6, tr&n ianh th' cLa nV6jc c k t duqc y~u c~u, th.

ni:'c 1 k~t y~u clu chuyeAn =_ ng M8 v~t ny de giao cho

nguv'i d6.

Digu 71

Th6ng bao kgt qLa x~t xii vV an hinh si

Cac nuc !,- k-st thang bao cho nhau kgt qa x~t x, vV

an hinh sV d6i v6,i ngu, ,i b dan do. Ngu d9 tu,7n b~n 4n kgt

t'i thl ban sao an ny cng dQ,,c gki cho nhau.

Di£u 72

Gi6'i h~n tru; t6 ngv -i bi dan do

1. Ngui bi da'n d6. kh~ng the chju hirnh phqt ho .c bj

truy cuu trach nhim hilnh sV vi. m~t toi phm khc da hoan

thar.h tru,6c khi dwn do vA kh~ng n 6 i trong b~n ya-u c.u dan
do vA 1h6ng c6 su, ch9p thun cua nc k-f kgt duqc y~u c~u.

2. Se khang c~n sq ch~p thun cua n2&c k k-t duq'c

y&u c~u, n~u:

a) Ngr'i bi dan d6, m .c du c6 k-ha n~ng, nhung mt thng

sau khi kf-t thc truy t6 hinh sV ho~c chtu hinh pht 14i

kh~ng r8'i kh6i lanh th nu'c kc k-t y~u cau. Se khang tinh

vao tht hsn nay thi gian ma ngiri bi dwn do kh6ng the

r i kh6i lanh tho nu'c ky' k-t yau ciu v! nhng 1f do kh~ng

phV thuoc vao ngu'xi d6.
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b) llgv b! dan do d9 rki kh6i 19nh thol nvc k k t

y~u c~u, nhung 14i quay tr'o 14i.

Digu 73
Qi~a c anh

1. Theo d nghj cua nutc yc- ket nay, nu~c l k~t kia

se cho ph~p d~n do qda crnh qua 1anh tho nurc minh ngvAi bi

nvo'c th4 ba dan do cho nubc ki kf nay. C~c nuo'c ky k~t

kh6ng buoc phi cho ph~p ngui bi dan do qu'a club, ngu trai

voi Hi~p dinh nay.

2. D8 ngh cho ph~p qua cnh dtfqc gi di v xem x~t

theo the thc nhi2 d6i voi yiu c~u dan do.

Di~u 74

Chi ph{ v8 dan do vA qda canh

Nhugng chi ph{ v4 dan do thc hi~n tr~n lanh thl nr'c

k kgt nao do n2c gy chiu . Chi phi cho qua crnh do nuw&c

y8u c~u qua canh chiu.

ChuvoI' IX

TRUY T6 Hi1lE ST-V
DiLu 75

Nghia vV thc hian truy t6 hinh sV

1. MOi nurc lk k~t, theo y~au c~u cua nvcc ky k~t kia

v phui hqp v&i phap !uat nu6'c minh, thVc hi6n vioc truy t6

hnh sV d6i voi c8ng dan nubc minh bi tinh nghi da ph~m toi

tr~n lanh tho cua ntioc kZ k~t y~u c~u.

2. X~m theo ban yau c~u phi c6 ban thuyt minh v8

toi ph~m vA t9t ca nhing chuing hion c6 . Nvc ky k~t dvqc

y~u cau c6 the dai h6i nhgng chuing ci bo sung. NhV6'c k kgt

y~u c~u c 6 nghia vi phi cung c~p nhing ching cii b6 sung
nlay.

3. NV6c kf kut thVc hi~n vi~c truy t6 hinh sV c6 nghia

vV th6ng b,-o k~t qua cho ntrc 1r k~t kia bift. Nu d9 c6 ban

an c6 hi~u lVc th! gui ban sao An d6 cho nu6c kf kgt kia.
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Digu 76

Quy7n b~t kha x~m phgm
cda ngvi 1m chang va ngu?6 giAm dinh

1. Ngu&i 1am chang ho~c ngvii giLm dinh d~n trnh disn
trVcc ca quan nu~c k kgt y~u ctu theo gigy tri~u t.p do co

quan nu c kj kgt duqc y~u c~u trao, kh~ng ke ngu&i gy mang
qu6c tich ntrc n~o, s9 kh~ng the bi truy ctiu tr~ch nhim

hir~h si ho~c bja gig tr~n l-nh tho cua nu6,c k kgt y~u

c~u v. t~i ph~m la d6i tur-ng cua vi~c ditu tra, hQ cung kh8ng

the cbju hinh phqt vi toi phqm h9 g&y ra truifc khi qua bi~n

gi6 i ou6c gia.

2. quy~n bgt kha: xgm phpm cua ngvli 1am chang ho~c cia

nguoi giam dinh se chum d rt trong truong hqp hQ kh~ng ri 1anh
Atho nu'c k kgt y~u c~u sau mot tugn, ke t i ngay cc? quan da

tri~u t.p hQ th~ng b~o sv c6 mt caa hQ kh8ng can thidt nia.
Se kh6ng tlnh v~o thi han n~y thki gian ma nguvi 1am chang
ho~c ngurk giam dinh kh~ng the rki kh6i 1Ruh tho" nc !kj kgt

d6 vi. nhing 1y do kh~ng phi; thuoc v~o hg.

Chuvng X

TRAO DOI THONG TIN V2 CAC VT3 AN HhH Sg

Di~u 77
Th8ng b~o v4 nhgng ban an kgt toi

C~c nv6,c k kgt se th8ng b-4o cho nhau tin tiuc v8 nhng

b~n ;n kgt toi da tuy~n d6i vi c8ng d&n cia ntr6 c k kgt kia.

Vioc th~ng b~o thV~c hi~n bang c~ch gki vin ban sao c~c ban n.

Di~u 78

Tin t(rc v8 an tfch

C' quan cua c~c nvr'c k kgt, theo y~u c~u cua nifcc k

kgt kia, s9 gi cho co, quan tv ph~p vA Vi~n kiem s~t cua n5'c
k kgt kia nhng tin tC-c v8 n tich.
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Chxo'ng XI

DIEU KHOiN CU6I CUNG

Di~u 79
Ph& churn, hi~u lVc v hliy b HiOp d4nh

1. Uibp dinh n~y c~n phi duq~c ph& churn va co hiu 11c
sau 30 ngay ke tu' ng;ay trao doi thV pha cnuan. ViOc trao dOi

thv ph& churn duL' c thvc hin tai HA Ni.

2. Hi~p dinh n~y kj cho mot thki gian kh~ng h~n dinh
nhvng m3i nuoc kf kgt c6 the hy bo Ei~p dirh nh y v khi d6
Hip d nh se cham dui-u hi~u 1,4c sau ml-t n~m, kA t' ng~y nh~n

dq'c c3no ham v 'u co Ili~p dinh.

De lam bong, c-c d~i di~n to n cuyan cua hai nu6c k1

k9t da -ky Rip dirh nay v a d6ng du xac nhnn.

L=m t.i X5-ohi-a ngy 5 Athang nm 1986 thnh
hai ban, Ai ban bang tigng Bun-ga-ri va tigng Vigt Nam,
ca hai vgn ban d~u c6 gi; tr4 r.ht nhau.

TBUJA TJY QUY-EN

'HQi 1bNG NRa INU&C
.UOC CQNG HOA NHAN DAN NUO

BUN-GA-RI

SYETLA DASKALOVA

TMWA UY QYEj,.
QI DONG NIA NtUbC

c CQNG HOA XA HQI CHU NGEIA
VI T NAfr

PHAN HIEN
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[TRANSLATION - TRADUCTION]

TREATY' ON LEGAL ASSISTANCE IN CIVIL, FAMILY AND CRIM-

INAL CASES BETWEEN THE PEOPLE'S REPUBLIC OF BUL-

GARIA AND THE SOCIALIST REPUBLIC OF VIET NAM

The State Council of the People's Republic of Bulgaria and the State Council of
the Socialist Republic of Viet Nam,

Desiring to develop further the friendly relations existing between the two States
in accordance with the Treaty of friendship and cooperation between the People's
Republic of Bulgaria and the Socialist Republic of Viet Nam, dated 1 October 1979,
and endeavouring to deepen and improve their mutual ties in the field of legal rela-
tions,

Have decided to conclude this Treaty.

For that purpose they have appointed as their plenipotentiaries:

The State Council of the People's Republic of Bulgaria: Svetla Daskalova, Minister
of Justice; and

The State Council of the Socialist Republic of Viet Nam: Phan Hien, Minister of
Justice,

who, having exchanged their full powers, found in good and due form, have agreed
as follows:

CHAPTER I. GENERAL PROVISIONS

Article 1. LEGAL PROTECTION

(1) Nationals of each Contracting Party shall enjoy in the territory of the
other Party, in respect of their personal and property rights, the same legal protec-
tion as the nationals of that other Party.

(2) Nationals of one Contracting Party shall be entitled to free access to the
courts, procurator's offices, notarial organs (hereinafter referred to as "judicial
authorities") and other authorities of the other Contracting Party having jurisdiction
in civil (including labour), family and criminal cases, to appear before them, present
petitions and bring actions under the same conditions as the nationals of that other
Party.

(3) The provisions of the Treaty shall also apply to bodies corporate of the
Contracting Parties.

Article 2. PROVISION OF LEGAL ASSISTANCE

(1) The judicial authorities of the two Contracting Parties shall provide each
other with legal assistance. in civil (including labour), family and criminal cases and
in other cases provided for in this Treaty.

(2) The judicial authorities shall also provide legal assistance to other authori-
ties having jurisdiction in the cases referred to in the foregoing paragraph.

I Came into force on 5 July 1987, i.e., 30 days after the exchange of the instruments of ratification, which took place
at Hanoi on 5 June 1987, in accordance with article 79 (1).
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Article 3. METHOD OF COMMUNICATION

(1) In providing legal assistance, the judicial authorities shall communicate
with each other through their central authorities, save as otherwise provided in this
Treaty.

(2) For the purposes of this Treaty the central authorities shall be the follow-
ing: in the case of the People's Republic of Bulgaria, the Ministry of Justice and the
Office of the Procurator General, in matters pertaining to extradition and the institu-
tion of criminal proceedings; in the case of the Socialist Republic of Viet Nam, the
Ministry of Justice and the Office of the Supreme People's Procurator, in matters
pertaining to extradition and the institution of criminal proceedings.

Article 4. IMPLEMENTATION OF LEGAL ASSISTANCE

The legal assistance referred to in this Treaty shall be provided on the basis of
applications, save as otherwise provided in the Treaty.

Article 5. SCOPE OF LEGAL ASSISTANCE

The Contracting Parties shall provide each other with legal assistance in perform-
ing various procedural acts, including, in particular, the drawing up, transmittal and
service of documents, the execution of searches, seizure and delivery of material evi-
dence, the identification of persons and articles, the conduct of expert examinations,
the interrogation of accused persons, witnesses and experts, the hearing of litigants
and third parties, the conduct of inspections, the enforcement of judgements, the
extradition of persons who have committed criminal offences, etc.

Article 6. FORM AND CONTENT OF APPLICATIONS FOR LEGAL ASSISTANCE

(1) Applications for legal assistance shall be in writing and shall contain:
1) The title of the applicant authority;
2) The title of the authority applied to;
3) The title of the case in respect of which legal assistance is applied for, the subject

of the application and the necessary data for its execution;
4) The names and addresses of the litigants, witnesses and other participants in the

proceedings, as well as their domicile and residence, nationality, civil status and
profession or occupation, if known;

5) The names and addresses of the legal representatives of the parties.
(2) Applications for legal assistance in criminal cases shall contain informa-

tion on the factual circumstances and the legal definition of the offence, and also the
place and date of birth of the offender.

(3) Applications shall be signed by the applicantauthority and sealed.

Article 7. PROCEDURE FOR EXECUTING APPLICATIONS FOR LEGAL ASSISTANCE

(1) In executing applications for legal assistance, the authority applied to shall
apply the legislation of its own State. At the request of the applicant authority, it may
employ the judicial procedures of the other Contracting Party provided that they do
not conflict with the legislation of its own State.

(2) If the person concerned cannot be found at the address specified in the
application, the authority applied to shall take the necessary steps to determine his
address.
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(3) At the request of the applicant authority, the authority applied to shall
notify it in due time of the time and place of execution of the application.

(4) For the purpose of executing the application the authority applied to shall
draw up a document indicating the time and place of execution and shall send it to
the applicant authority. If the application has not been executed, the authority ap-
plied to shall return the accompanying documents and notify the applicant authority
of the circumstances preventing execution.

(5) If the authority applied to is not competent to execute an application for
legal assistance it shall transmit the request to the competent authority in accordance
with the prescribed procedure.

Article 8. SERVICE OF DOCUMENTS

(1) The applicant judicial authority shall transmit the documents to be served
in the language of the authority applied to or with an officially certified translation. If
this condition is not complied with, the authority applied to shall serve the docu-
ments only if the addressee agrees to accept them.

(2) The application for the service of documents must indicate the name and
address of the addressee and the title of the document to be served.

(3) If service cannot be effected, the authority applied to shall return the docu-
ments.

Article 9. CERTIFICATION OF SERVICE

(1) Certification of service of documents shall be effected in accordance with
the legislation of the Party applied to.

(2) Certificates of service shall specify the place and date, and the name of the
person on whom the documents are served.

Article 10. SERVICE OF DOCUMENTS ON OWN NATIONALS

(1) Each Contracting Party may serve documents on its own nationals through
its diplomatic missions or consular posts in the territory of the other Party.

(2) No coercive measures shall be employed in such service.

Article 11. COSTS OF LEGAL ASSISTANCE

(1) In providing legal assistance, the Contracting Party applied to shall bear
the costs incurred in its territory.

(2) The authority applied to shall notify the applicant authority of the amount
of the costs incurred. If the applicant authority recovers these costs from the person
liable therefor, the sum shall accrue to the Contracting Party whose authority re-
covered them.

Article 12. VALIDITY OF DOCUMENTS

(1) Documents drawn up or attested by a competent authority in the territory
of one Contracting Party, or accompanied by an officially certified translation in due
form, shall be valid in the territory of the other Contracting Party without authenti-
cation. The same shall apply to documents of nationals whose signatures have been at-
tested in accordance with the regulations in force in the Contracting Party concerned.

(2) Documents which are considered official documents in the territory of one
Contracting Party shall also have the evidential value of official documents in the ter-
ritory of the other Contracting Party.
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Article 13. TRANSMITTAL OF CIVIL STATUS DOCUMENTS

(1) The Contracting Parties shall transmit to each other free of charge and
through the diplomatic channel extracts from the civil registers and additional entries
or changes therein, pertaining to nationals of the other Party, within one month after
the date on which the entry was made.

(2) Nationals of one Contracting Party shall send requests for the issue of civil
status documents to the authorities of the other Contracting Party through the diplo-
matic channel.

Article 14. EXCHANGE OF INFORMATION ON LEGISLATION

The Ministries of Justice and the chief procurator's offices of the two Contract-
ing Parties shall, upon request, send each other information on their current legisla-
tion and judicial practice.

Article 15. LANGUAGES

When communicating with each other, the authorities of the Contracting Parties
shall use their own national language or the Russian language.

CHAPTER II. PERSONAL STATUS

Article 16. LEGAL CAPACITY AND CAPACITY FOR LEGAL ACTION

(1) The legal capacity of individuals and their capacity for legal action shall be
determined by the legislation of the Contracting Party of which the individual con-
cerned is a national.

(2) In transactions for the purpose of satisfying everyday needs, the capacity
of an individual for legal action shall be determined by the legislation of the Contract-
ing Party in whose territory the transactions are concluded.

(3) The legal capacity of bodies corporate shall be determined by the legisla-
tion of the Contracting Party under whose legislation they were established.

Article 17. DECLARATION OF PERSONS MISSING OR DEAD, AND ESTABLISHMENT

OF THE FACT OF DEATH

(1) In proceedings to declare persons missing or dead or to establish the fact of
death the competent authorities shall be those of the Contracting Party of which the
person concerned was a national at the time of the last information concerning him.

(2) The competent authorities of one Contracting Party may declare a national
of the other Contracting Party missing or dead, or establish the fact of his death, on
application by any person living in its territory whose rights and interests are governed
by the legislation of that Contracting Party.

(3) In the cases referred to in paragraphs (1) and (2) of this article, the judicial
authorities shall apply the legislation of their own State.

Article 18. ANNULMENT OF CAPACITY FOR LEGAL ACTION

(1) In cases of annulment or limitation of the capacity for legal action, the ap-
plicable legislation and competent authorities shall be those of the Contracting Party
of which the person concerned is a national.

(2) Where the judicial authority of one Contracting Party finds that there are
grounds for annulment or limitation of the capacity for legal action of a national of
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the other Party having his domicile or residence in its territory, it shall so notify the
judicial authority of the other Contracting Party.

(3) If the judicial authority notified in accordance with the provisions of the
foregoing paragraph does not take a decision within three months or states that
further action may be taken by the judicial authority at the place of domicile or resi-
dence of the person concerned, the latter authority shall conduct the proceedings for
the annulment of capacity for legal action in accordance with the legislation of its
own State, on condition that the grounds for such annulment are provided for in the
legislation of the Contracting Party of which the person concerned is a national. The
decision to annul capacity for legal action shall be communicated to the appropriate
authority of the other Contracting Party.

(4) In urgent cases, the judicial authority at the place of domicile or residence
of the person who is a national of the other Contracting Party and whose capacity for
legal action is to be annulled may make arrangements to protect the person concerned
or his property. A copy of the decision concerning such arrangements shall be trans-
mitted to the competent authority of the other Contracting Party and if that authority
decides on other arrangements, the former arrangements shall be cancelled.

Article 19. REVOCATION OF DECISIONS TO RESTRICT CAPACITY FOR LEGAL ACTION

The provisions of article 18 shall also apply in the case of revocation of restric-
tions on capacity for legal action.

CHAPTER in. FAMILY LAW

Article 20. MARRIAGE

(1) The conditions governing the conclusion of marriage shall be determined
by the legislation of the Contracting Party of which the persons contracting the mar-
riage are nationals.

(2) The form of the marriage shall be determined by the legislation of the Con-
tracting Party in whose territory the marriage is contracted.

Article 21. PERSONAL AND PROPERTY RELATIONS BETWEEN SPOUSES

(1) Where the spouses are nationals of one Contracting Party but are domiciled
in the territory of the other Contracting Party, their personal and property relations
shall be governed by the legislation of the Contracting Party of which they are
nationals.

(2) Where one of the spouses is a national of one Contracting Party and the
other spouse is a national of the other Contracting Party, their personal and property
relations shall be governed by the legislation of the Contracting Party in whose terri-
tory they have or last had their joint domicile.

(3) If the spouses to whom the provisions of paragraph (2) apply have not had
a joint domicile, the applicable legislation shall be that of the Contracting Party in
whose court the proceedings are instituted.

(4) In the cases referred to in paragraphs (1) and (2), the judicial authorities at
the place of domicile of the spouses shall have jurisdiction, and in the cases referred
to in paragraph (3) the authorities of both Contracting Parties shall have jurisdic-
tion. The provisions of article 22, paragraph (5), shall apply mutatis mutandis.
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Article 22. DIVORCE
(1) Divorces shall be governed by the law of the Contracting Party of which

the spouses are nationals at the time of submission of the petition for divorce.
(2) If the spouses are of different nationalities, the applicable legislation shall

be that of the Contracting Party in whose court the petition for divorce is submitted.
(3) In the cases referred to in paragraph (1), the competent court shall be that

of the Contracting Party of which the spouses are nationals at the time of submission
of the petition; however, if at the time of submission of the petition the spouses are
domiciled in the territory of the other Party, the court at the place of domicile shall
also be competent to hear the petition.

(4) In the cases referred to in paragraph (2), the competent court shall be that
of the Contracting Party in whose territory the spouses are domiciled; where one of
the spouses is domiciled in the territory of one Contracting Party and the other in the
territory of the other Contracting Party, the courts of the two Contracting Parties
shall both have jurisdiction.

(5) In cases where an action is pending in one of the Contracting Parties, the
same action may not be brought before a court of the other Contracting Party, and
the suit filed last shall be terminated.

Article 23. APPLICABLE LAW CONCERNING VALIDITY OF A MARRIAGE

(1) For the purpose of establishing the existence or non-existence of a mar-
riage or of declaring it null and void on the ground of failure to satisfy the require-
ments for contracting a marriage, the legislation applicable under article 20, para-
graph (1), shall apply.

(2) Proceedings to establish the existence or non-existence of a marriage or to
annul the marriage on the ground of informality in contracting the marriage shall be
governed by the legislation in force at the place at which the marriage was con-
tracted.

(3) In determining the competence of the court, the appropriate provisions of
article 22 shall be applied.

Article 24. RELATIONS BETWEEN PARENTS AND CHILDREN

(1) The establishment or contestation of the parentage of a child shall be
governed by the legislation of the Contracting Party of which the child is a national.

(2) Relations between parents and children shall be governed by the legislation
of the Contracting Party of which the child is a national.

(3) The courts competent to decide such cases shall be those of the Contracting
Party in whose territory the child is resident or of the Contracting Party of which the
child is a national.

Article 25. ADOPTION

(1) With regard to adoption the applicable legislation shall be that of the Con-
tracting Party of which the adopter is a national at the time of adoption.

(2) Adoption shall be subject to the consent of the child to be adopted, and to
that of other persons and authorities, where the legislation of the Contracting Party
of which the child is a national so requires.
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(3) Where a child is adopted by a married couple of whom one spouse is a
national of one Contracting Party and the other a national of the other Contracting
Party, the legislation of both Contracting Parties shall apply.

(4) In adoption proceedings the competent authorities shall be those of the
Contracting Party of which the adopter is a national. In cases coming under para-
graph (3), the competent authorities shall be those of the Contracting Party in whose
territory the spouses have or last had their joint domicile or, in the absence of a joint
domicile, those of the two Contracting Parties.

(5) The provisions of the foregoing paragraphs shall apply, as appropriate,
also to termination of adoption.

Article 26. GUARDIANSHIP AND CURATORSHIP

(1) Save as otherwise provided in this Treaty, guardianship over nationals of
the Contracting Parties shall be established in accordance with the legislation and by
the authorities of the Party of which the prospective ward is a national.

(2) The conditions for establishing or terminating guardianship shall be deter-
mined by the legislation of the Contracting Party of which the ward or prospective
ward is a national.

(3) The legal relations between a guardian and his ward shall be governed by
the legislation of the Contracting Party whose authority appointed the guardian.

(4) With regard to the obligation to accept the office of guardian, the appli-
cable legislation shall be that of the Contracting Party of which the guardian is a
national.

(5) A national of one Contracting Party may be appointed guardian of a person
domiciled in the territory of the other Contracting Party if the former is domiciled
in the territory of the Party in which guardianship is to be exercised.

(6) The provisions concerning guardianship shall also apply to curatorship.

Article 27. SPECIAL CASES REQUIRING THE APPOINTMENT OF A GUARDIAN

(1) Where need arises to appoint a guardian for a national of one Contracting
Party whose domicile, residence or property is in the territory of the other Contract-
ing Party, the authorities of the latter Party shall immediately notify the authorities
having jurisdiction under article 26, paragraph (1).

(2) In urgent cases the authorities of the other Contracting Party shall take any
necessary provisional measures under their own legislation, provided that they imme-
diately notify the authorities having jurisdiction under article 28, paragraph (1).
Such measures shall remain in effect until such time as the latter authorities decide
otherwise.

Article 28. TRANSFER OF GUARDIANSHIP

(1) The authorities of the Contracting Party of which the person requiring a
guardian is a national may request the authorities of the other Contracting Party to
establish guardianship or to take provisional measures if the prospective ward is
domiciled or resident in the territory of the latter Contracting Party. The authorities
applied to shall inform the applicant authorities of the establishment of guardianship
or of the adoption of provisional measures.

(2) Where guardianship has been established over a national of one Contract-
ing Party who subsequently becomes domiciled in the territory of the other Contract-
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ing Party, the authority which established the guardianship may request the authority
of the other Party to assume the future exercise of such guardianship. The guardian-
ship shall be deemed to be transferred when the authority applied to assumes
guardianship and so informs the applicant authority.

(3) The authority assuming the guardianship shall exercise it in accordance
with the legislation of its own State; however, with respect to legal capacity and capa-
city for legal action the applicable legislation shall be that of the Contracting Party of
which the ward is a national. The authority assuming the guardianship shall not be
entitled to decide questions relating to the ward's personal status.

CHAPTER iv. TRANSACTIONS AND LIABILITY FOR DAMAGE

Article 29. FORM OF TRANSACTIONS

(1) The form of a transaction shall be that prescribed by the legislation appli-
cable to the transaction itself. It shall, however, be deemed sufficient if the legislation
of the place where the transaction is concluded is complied with.

(2) The form of transactions relating to immovable property shall be deter-
mined by the legislation of the Contracting Party in whose territory the property is
situated.

Article 30. IMMOVABLE PROPERTY

With regard to immovable property the applicable legislation and the competent
judicial authority shall be those of the Contracting Party in whose territory the im-
movable property is situated.

Article 31. APPLICABLE LAW AND COMPETENCE IN CASES OF UNLAWFUL DAMAGE

(1) With regard to liability for compensation in the case of damage resulting
from unlawful acts the applicable law shall be that of the Contracting Party in whose
territory the act resulting in the damage took place.

(2) If the perpetrator of the damage and the injured party are nationals of or
domiciled in the territory of one of the Contracting Parties, the law of that Party
shall apply.

(3) The authorities of the Contracting Party in whose territory the breach of
the law was committed, or those of the Contracting Party in whose territory the
respondent is domiciled, shall be competent to rule in legal disputes concerning
damage resulting from unlawful acts.

CHAPTER V. SUCCESSION

Article 32. PRINCIPLE OF EQUALITY

Nationals of one Contracting Party domiciled in the territory of the other Con-
tracting Party shall enjoy the same rights as nationals of the latter Party with respect
to property situated in the territory of the other Contracting Party and to rights to be
exercised there and also with respect to the capacity to succeed to such property or
rights. The property and rights shall descend to them under the same conditions as
those applying to nationals of the Contracting Party in question who are domiciled in
its territory.
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Article 33. LAW OF SUCCESSION

(1) Succession to movable property shall be governed by the legislation of the
Contracting Party of which the decedent was a national at the time of his death.

(2) Succession to immovable property shall be governed by the legislation of
the Contracting Party in whose territory the immovable property is situated.

(3) The question of which property is to be deemed movable and which
immovable shall be determined by the legislation of the Contracting Party in whose
territory the property is situated.

Article 34. ESCHEAT

Where, under the legislation of the Contracting Parties, an estate reverts to the
State, the movable property shall revert to the Contracting Party of which the dece-
dent was a national at the time of his death and the immovable property shall revert
to the Contracting Party in whose territory such property is situated.

Article 35. WILLS

(1) The capacity to make or revoke a will or to contest it on the ground of any
defect in expressing the intentions of the testator or in any individual provisions of
the will shall be determined by the legislation of the Contracting Party of which the
testator was a national when the will was made or revoked.

(2) The form of making or revoking a will shall be determined by the legisla-
tion of the Contracting Party of which the testator was a national at the time of mak-
ing or revoking the will, but the making or revoking of the will shall also be valid if
the legislation of the Contracting Party in whose territory such action took place,
governing the form of wills, is complied with.

Article 36. COMPETENCE

(1) In matters of succession to movable property the competent judicial
authorities shall be those of the Contracting Party of which the decedent was a
national at the time of his death, except in the cases referred to in paragraph (3).

(2) In matters of succession to immovable property the competent judicial
authorities shall be those of the Contracting Party in whose territory such property is
situated.

(3) If the entire movable estate of a national of one Contracting Party is situ-
ated in the territory of the other Contracting Party, upon petition by an heir, and
subject to the consent of all the heirs if there are more than one, the succession pro-
ceedings shall be conducted by the judicial authority of that Contracting Party.

(4) The provisions of paragraphs (1), (2) and (3) shall apply, as appropriate,
also to disputes arising in connection with succession.

Article 37. PUBLICATION OF WILLS

Publication of a will shall be effected by the authority of the Contracting Party
in whose territory the will is to be found. If the testator was a national of the other
Contracting Party, a copy of the will and the record of its publication shall be trans-
mitted to the competent authority of that Party. Upon request, and if possible, the
original of the will shall also be transmitted.

A copy of the will may be also transmitted to another authority competent to
take measures for the protection of the estate.
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Article 38. MEASURES FOR THE PROTECTION OF THE ESTATE

(1) The authorities of a Contracting Party in whose territory an estate has
been left by a deceased national of the other Contracting Party shall, in accordance
with their own legislation, take such measures as are necessary to ensure the protec-
tion and administration of the estate.

(2) Measures taken in accordance with the foregoing paragraph shall be re-
ported immediately to the diplomatic mission or consular post of the other Contract-
ing Party, which may participate in their implementation.

(3) At the request of the authority competent to conduct the succession pro-
ceedings, the measures taken under paragraph (1) may be modified or rescinded.

(4) The time-limit for acceptance of the estate provided for in the legislation of
the Contracting Parties shall be reckoned from the date of notification of the diplo-
matic mission or consular post of the death of the decedent.

Article 39. NOTIFICATION OF THE DEATH OF A DECEASED PERSON

(1) If a national of one Contracting Party dies in the territory of the other
Contracting Party the competent local authority shall, directly and without delay,
notify the diplomatic mission or consular post of the Party of which the deceased
person was a national and shall communicate to it whatever information is available
concerning the heirs, their domicile and address, the estate and the will, if any. The
local authority shall also provide such information if it learns that the deceased has
left property in the territory of a third State.

(2) If an estate is left in the territory of one Contracting Party and it is learned
that there are heirs or legatees who are nationals of the other Contracting Party and
are domiciled in its territory, the local authority shall so notify, directly and without
delay, the diplomatic mission or consular post of the other Contracting Party.

Article 40. DELIVERY OF THE ESTATE

(1) Where, upon completion of the succession proceedings in the territory of
one Contracting Party, the movable estate or the proceeds of sale of the movable or
immovable estate are to be delivered to heirs or legatees domiciled in the territory of
the other Contracting Party and it is not possible for them to receive the estate or
proceeds in person or through their representatives, the estate shall be delivered to
the diplomatic mission or consular post of the Party concerned.

(2) Delivery of the estate in accordance with paragraph (1) shall take place if:
(a) All claims presented by creditors within the time-limit prescribed by the legisla-

tion of the Contracting Party in whose territory the estate is situated have been
secured or paid;

(b) The duties and taxes have been paid or secured;
(c) The competent authorities have approved, where such approval is required, the

export of the movable estate or the transfer of the proceeds of sale.

CHAPTER vi. LEGAL COSTS

Article 41. EXEMPTION FROM DEPOSIT OF SECURITY FOR LEGAL COSTS

Nationals of one Contracting Party appearing before a court of the other Con-
tracting Party and domiciled in the territory of either Contracting Party shall not be
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required to deposit security for legal costs on the sole ground that they are aliens and
have no domicile or office in the territory of the Party before whose court they are
appearing.

Article 42. EXEMPTION FROM FEES AND COSTS AND FREE LEGAL ASSISTANCE

Nationals of one Contracting Party shall be exempt from fees and costs in con-
nection with proceedings conducted in the territory of the other Contracting Party
and shall be afforded facilities and free legal assistance under the same conditions
and to the same extent as nationals of that other Party.

Article 43. DOCUMENTS REQUIRED FOR EXEMPTION FROM FEES AND COSTS

(1) Documents concerning personal, family, employment and property status
shall be issued by the competent authorities of the Contracting Party in whose terri-
tory the person wishing to enjoy the facilities referred to in article 42 is domiciled or
resident.

(2) If the person wishing to enjoy the facilities referred to in article 42 is not
domiciled or resident in the territory of the Contracting Parties, the documents may
be issued by the diplomatic mission or consular post of his State.

(3) The judicial authority ruling on the application for facilities under article 42
shall be entitled to request additional information from the authority which issued
the documents.

Article 44. PROCEDURE FOR THE SUBMISSION OF DOCUMENTS

(1) If a national of one Contracting Party wishes to be granted the facilities re-
ferred to in article 42 by the appropriate authorities of the other Contracting Party,
he may apply to the competent authorities of that Contracting Party at his place of
domicile or residence and they shall transmit the application and documents issued
under article 43 to the competent authority of that Party.

(2) A petition for the institution of proceedings may be submitted simulta-
neously with the application for the enjoyment of the privileges referred to in article 42.

(3) Applications of the kind referred to in the foregoing paragraphs shall be sub-
mitted in the form prescribed by the legislation of the Contracting Party in which the
applicant is domiciled or resident.

Article 45. TIME-LIMIT FOR THE PAYMENT OF FEES AND LEGAL COSTS

If a national of one Contracting Party is required to pay fees and legal costs to the
authorities of the other Contracting Party but does not have his domicile or residence
in the territory of that Party, he shall be allowed sufficient time to make such payment.

CHAPTER VII. RECOGNITION AND ENFORCEMENT OF JUDGEMENTS
AND ARBITRAL AWARDS

Article 46. RECOGNITION AND ENFORCEMENT OF JUDGEMENTS IN CASES
RELATING TO PROPERTY

(1) Under the conditions specified in this Treaty, the two Contracting Parties
shall enforce in their territory the following judgements that have been rendered and
become final in the territory of the other Contracting Party:
(a) Judgements rendered in civil and family cases, judicial settlements and deci-

sions concerning costs;
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(b) Judgements in criminal cases where they relate to compensation for damage or
loss;

(c) Arbitral awards and arbitral settlements in accordance with the conditions
specified in article 50.

(2) Decisions in matters of succession rendered by authorities of the Contract-
ing Parties which are competent under the legislation of the Party concerned to
render such decisions shall also be regarded as judgements and judicial settlements
within the meaning of paragraph (1).

Article 47. RECOGNITION OF JUDGEMENTS IN CASES NOT RELATING TO PROPERTY

Final judgements in civil and family cases not relating to property, rendered by
the judicial authorities, civil status authorities and authorities responsible for
guardianship and curatorship of one Contracting Party shall be recognized in the ter-
ritory of the other Contracting Party without further proceedings, provided that the
authorities of that Party have not rendered a final judgement in the same case and
that such matter does not fall, under this Treaty, within their exclusive jurisdiction.

Article 48. PROCEDURE FOR RECOGNITION AND AUTHORIZATION OF ENFORCEMENT

(1) An application for authorization of enforcement of a judgement shall be
made to the court which heard the case at first instance, and such court shall transmit
the application to the court competent to rule on the application.

(2) Decisions to recognize and authorize the enforcement of a judgement shall
be rendered by the judicial authority of the Contracting Party in whose territory en-
forcement is to take place.

Article 49. DOCUMENTS ACCOMPANYING APPLICATIONS

An application for the authorization of enforcement shall be accompanied by:
(a) A court-certified copy of the judgement and a document certifying that it has

become final and enforceable, if this is not clear from the text of the judgement
itself;

(b) A document showing that the Party against whom the judgement was rendered
or his representative was served in due time and in proper form with at least one
summons;

(c) A certified translation of the application and of the documents referred to in
this article.

Article 50. CONDITIONS FOR THE ENFORCEMENT OF ARBITRAL AWARDS

Awards by arbitral authorities shall be enforced if, in addition to the conditions
set forth in article 49, subparagraphs (b) and (c), the following requirements have
been met:
(a) The award has been handed down in pursuance of a written agreement estab-

lishing the competence of the arbitral authority in an existing dispute or in
future disputes arising from a defined legal relationship and the arbitral authority
has handed down its award within the scope of the competence thus established;

(b) The agreement establishing the competence of the arbitral authority is valid
under the laws of the Contracting Party in whose territory the award is to be en-
forced.
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Article 51. APPLICABLE LEGISLATION

(1) In proceedings concerning recognition and authorization of the enforce-
ment of a judgement the applicable legislation shall be that of the Contracting Party
in whose territory such actions take place.

(2) If the Court has any doubts as to authorizing enforcement of the judge-
ment, it may require the applicant to furnish clarification, it may interrogate the
defendant concerning the substance of the application or, where necessary, it may re-
quest additional information from the court which rendered the judgement.

(3) The court ruling on the application for authorization of enforcement shall,
through its Ministry of Justice, notify the Ministry of Justice of the other Contract-
ing Party of the decision taken.

Article 52. CONDITIONS GOVERNING A STAY OF ENFORCEMENT

Where, in the territory of the Contracting Party whose court pronounced the
judgement, enforcement has been stayed in accordance with the legislation of that
Party, the proceedings for the authorization of enforcement shall also be stayed and
if the decision concerning authorization of enforcement has already been rendered,
enforcement of the decision shall be stayed.

Article 53. PROCEDURE FOR ENFORCEMENT

(1) The enforcement procedure shall be determined by the legislation of the
Contracting Party in whose territory the judgement is to be enforced.

(2) The defendant may object to enforcement of the judgement if this is ad-
missible under the legislation of the Contracting Party whose court rendered the
judgement.

Article 54. REFUSAL OF RECOGNITION AND ENFORCEMENT OF JUDGEMENTS

(1) Recognition and enforcement of a judgement shall be refused if:
(a) The Party against whom the judgement was rendered did not participate in the

proceedings because neither he nor his representative was served in due time
and in proper form with a summons to appear in court or the summons was
made only by public announcement or in a manner at variance with this Treaty;

(b) The judgement pertains to a claim to ownership or any other real right to im-
movable property situated in the territory of the Party in which the judgement
is to be recognized and enforced;

(c) The judgement conflicts with an earlier judgement which has become final and
was rendered in a case between the two litigants on the same subject and on the
same grounds by a court of the Contracting Party in whose territory the judge-
ment is to be recognized or enforced or if there are pending proceedings before
a court of the Contracting Party applied to, instituted before the judgement
whose recognition or enforcement is sought became final;

(d) The case falls, under this Treaty, within the exclusive competence of the judicial
authority of the Contracting Party in whose territory the judgement is to be rec-
ognized or enforced.

Article 55
The provisions of articles 46 to 54 shall also apply to judicial and arbitral settle-

ments.
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Article 56. ENFORCEMENT OF AWARDS OF LEGAL COSTS

(1) Applications for authorization of enforcement shall be accompanied by a
court-certified copy of the award of costs, attesting that it has become final and en-
forceable.

(2) The documents shall be accompanied by a certified translation in the lan-
guage of the Contracting Party in whose territory the award is to be enforced or in
the Russian language.

(3) The Court authorizing enforcement of the award of costs shall consider
only:
(a) Whether the award has become final and enforceable;
(b) Whether the documents referred to in paragraph (1) are accompanied by a

certified translation.
(4) The decision of the court concerning authorization of enforcement may be

appealed in accordance with the legislation of the State whose court handed down the
award.

Article 57
(1) Recovery of the costs of enforcement shall be governed by the legislation

of the Contracting Party in whose territory the award is enforced.
(2) The court shall authorize enforcement of the award of costs without hear-

ing the litigants.
(3) Enforcement of the award of costs may not be refused on the ground that

the applicants have not paid the costs of enforcement of the award in advance.

Article 58. DELIVERY OF ARTICLES AND FUNDS

The provisions of this Treaty concerning enforcement and recognition of judge-
ments shall not affect the laws and other regulations of the Contracting Parties prohi-
biting, restricting or governing the export of articles and the transfer of funds.

LEGAL ASSISTANCE IN CRIMINAL CASES

CHAPTER VIII. EXTRADITION

Article 59. OBLIGATION TO EXTRADITE

(1) The Contracting Parties undertake, upon application, to extradite to each
other persons in their territory for the purpose of criminal prosecution or execution
of a sentence.

(2) Extradition for the purpose of criminal prosecution shall be permitted only
for an offence which, under the legislation of the two Contracting Parties, is punish-
able with deprivation of liberty for a term of more than one year or with a heavier
penalty.

(3) Extradition for the purpose of execution of a sentence shall be permitted
only for acts punishable under the legislation of both Contracting Parties and for
which the person has been sentenced to deprivation of liberty for a term of at least
one year or a heavier penalty.

Vol. 1490, 1-25578



United Nations - Treaty Series e Nations Unies - Recueil des Traites

Article 60. REFUSAL OF EXTRADITION

Extradition shall not be permitted if:
(a) The offence was committed by a national of the Contracting Party applied to;
(b) The offence was committed in the territory of the Contracting Party applied to;
(c) At the time of receipt of the requisition for extradition, under the legislation of

the Contracting Party applied to, prosecution cannot be undertaken or the sen-
tence cannot be executed owing to lapse of time or for other reasons;

(d) Criminal proceedings have been instituted in the Contracting Party applied to
against a person whose extradition is sought for an extraditable offence or the
judicial authorities have passed final sentence for the offence or ordered the ter-
mination of the proceedings;

(e) Criminal proceedings are instituted upon the filing of a complaint by the in-
jured party.

Article 61. REQUISITION FOR EXTRADITION

(1) The requisition for extradition shall contain the name of the person whose
extradition is sought, the date and place of his birth, his nationality, information on
his domicile or residence, and particulars concerning the nature of the offence and
the damage resulting from the offence.

(2) A requisition for extradition for the purpose of criminal prosecution shall
be accompanied by a certified copy of the warrant of arrest, a description of the
offence and the text of the law relating to the offence committed. If the offence
resulted in other damage, the extent of such damage shall also be specified.

(3) The requisition for extradition for the purpose of execution of a sentence
shall be accompanied by a certified copy of the final sentence. If the person sentenced
has served part of his sentence, the portion of the sentence served shall be specified.

Article 62. SUPPLEMENTARY INFORMATION

(1) If the requisition for extradition does not contain all the necessary particu-
lars, the Party applied to may request supplementary information, and may for that
purpose set a time-limit not exceeding three months. This time-limit may be extended
for valid reasons.

(2) If the information requested in accordance with the foregoing paragraph is
not received, the competent authority of the Party applied to may discontinue the
extradition proceedings and release the person detained.

Article 63. ARREST

If the requisition for extradition is in compliance with the provisions of this
Treaty, the Party applied to shall immediately take the measures prescribed in its
legislation for the arrest of the person whose extradition is sought.

Article 64. PROVISIONAL ARREST

(1) A person may also be arrested pending receipt of the requisition for extra-
dition if the applicant Contracting Party expressly so requests and states that a war-
rant of arrest has been issued in respect of such person or that a sentence, on the basis
of which it intends to apply for his extradition, has been passed on him. The request
for provisional arrest may be made by post, telegraph, telephone or radio.
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(2) The competent authorities of a Contracting Party may, even in the absence
of such a request, arrest a person in its territory who, according to the information
available, has committed an extraditable offence in the territory of the other Con-
tracting Party.

(3) The other Contracting Party shall be notified immediately of the arrest.
(4) A person arrested in accordance with the provisions of the foregoing para-

graph shall be released if the requisition for his extradition is not received from the
other Contracting Party within thirty days after the date on which notification of the
arrest was sent. The other Contracting Party shall be notified of such release.

Article 65. POSTPONEMENT OF EXTRADITION

If the person whose extradition is sought is being prosecuted or is serving a
sentence for another offence in the territory of the Contracting Party applied to, the
extradition may be postponed until the termination of the criminal proceedings or
the completion or remission of the sentence.

Article 66. TEMPORARY EXTRADITION

(1) If postponement of extradition under article 65 may result in exemption
from prosecution being acquired by lapse of time or may seriously prejudice the in-
vestigation of the offence, the person claimed may be extradited temporarily on the
basis of a requisition with a statement of grounds.

(2) A temporarily extradited person shall be returned immediately after the
completion of the criminal proceedings for the purpose of which he was extradited.

Article 67. CONFLICTING REQUISITIONS FOR EXTRADITION

If requisitions are received from more than one State for the extradition of the
same person, the Contracting Party applied to shall decide which of the requisitions
shall be complied with, having regard to the seriousness of the offence.

Article 68. SURRENDER

(1) The Contracting Party applied to shall notify the applicant Contracting
Party of the place and time of surrender.

(2) If the applicant Contracting Party fails to accept the person claimed within
fifteen days after the date set for his surrender, such person may be released. By
agreement between the two Contracting Parties this time-limit may be extended, but
not by more than fifteen days.

Article 69. RE-EXTRADITION

If an extradited person evades prosecution or punishment and returns to the ter-
ritory of the Contracting Party applied to, he may be re-extradited upon receipt of a
new requisition from the applicant Contracting Party, even without production of
the information and documents specified in article 61.

Article 70. DELIVERY OF OBJECTS CONNECTED WITH THE OFFENCE

(1) Upon request, each Contracting Party shall deliver to the other, where per-
mitted by the legislation of the Party applied to:
(a) Objects acquired through the commission of an offence;
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(b) Objects which may be used as evidence in criminal proceedings; these shall be
delivered even in cases where the offender cannot be extradited by reason of his
death or escape or other circumstances.

(2) If the objects requested are needed by the Contracting Party applied to as
evidence in criminal proceedings, delivery may be postponed until such proceedings
have been completed.

(3) The rights of third parties to objects delivered to the applicant Contracting
Party shall remain unaffected. After the conclusion of the proceedings, the objects
shall be delivered to the persons in its territory who are entitled to them. If the per-
sons so entitled are in the territory of the Contracting Party applied to, the applicant
Party shall return the objects in question for delivery to such persons.

Article 71. NOTIFICATION OF THE RESULTS OF CRIMINAL PROCEEDINGS

The Contracting Parties shall inform each other of the results of criminal pro-
ceedings against an extradited person. If sentence has been passed, a copy of the sen-
tence shall also be transmitted.

Article 72. LIMITS TO PROSECUTION

(1) An extradited person may not be tried or punished for other offences com-
mitted before his extradition and not specified in the requisition for extradition with-
out the consent of the Contracting Party applied to.

(2) The consent of the Contracting Party applied to shall not be necessary if:
(a) The extradited person does not leave the territory of the applicant Contracting

Party within a period of one month after the termination of the criminal pro-
ceedings or completion of the sentence even though he has the opportunity to
do so. This time-limit shall not include any period in which the extradited per-
son is unable, for reasons beyond his control, to leave the territory of the appli-
cant Contracting Party;

(b) The extradited person has left the territory of the applicant Contracting Party
and subsequently returned to it.

Article 73. CONVEYANCE IN TRANSIT

(1) At the request of one of the Contracting Parties, the other Party shall
authorize conveyance in transit through its territory of persons extradited by a third
Party to that Contracting Party. The Contracting Parties shall not be required to
authorize conveyance in transit if, under the provisions of this Treaty, extradition is
not allowed.

(2) An application for authorization of conveyance in transit shall be formu-
lated and transmitted in the same manner as a requisition for extradition.

Article 74. COSTS OF EXTRADITION AND CONVEYANCE IN TRANSIT

Costs connected with extradition shall be borne by the Contracting Party in
whose territory they were incurred, whereas costs connected with conveyance in tran-
sit shall be borne by the applicant Contracting Party.
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CHAPTER IX. PROSECUTION

Article 75. OBLIGATION TO PROSECUTE

(1) Each Contracting Party shall prosecute in accordance with its own legisla-
tion, at the request of the other Contracting Party, any of its nationals suspected of
having committed an offence in the territory of the applicant Party.

(2) The request shall be accompanied by a report containing information on
the offence and all available evidence. The Contracting Party applied to may request
supplementary evidence, which the applicant Contracting Party shall be required to
transmit.

(3) The Contracting Party in whose territory the criminal proceedings are in-
stituted shall inform the other Contracting Party of the results thereof. If final sen-
tence is passed, a copy of the sentence shall be transmitted.

Article 76. IMMUNITY OF WITNESSES AND EXPERTS

(1) A witness or expert who, in response to a summons served on him by a
judicial authority of the Contracting Party applied to, appears before a judicial
authority of the applicant Contracting Party may not, irrespective of his nationality,
be prosecuted in the territory of that Party or arrested for an offence which is under
investigation, or punished for an offence committed by him before crossing the State
frontier.

(2) The immunity of a witness or expert shall cease if he fails to leave the terri-
tory of that Party within one week after the date on which the authority which sum-
moned him informs him that his presence is no longer required. This time-limit shall
not be deemed to include any period in which the witness or expert is unable, for
reasons beyond his control, to leave the territory of that Party.

CHAPTER X. EXCHANGE OF INFORMATION IN CRIMINAL CASES

Article 77. NOTIFICATION OF SENTENCES

Each Contracting Party shall inform the other of final sentences passed on
nationals of that other Party. Notification shall be effected by transmittal of a copy
of the terms of the sentence.

Article 78. COPIES OF EXTRACTS FROM THE REGISTER OF CONVICTIONS

The authorities of the Contracting Parties in charge of the office of records of
convictions shall transmit copies of extracts from the register of convictions, upon
request, to the judicial authorities and also to the procurator's offices of the other
Contracting Party.

CHAPTER XI. FINAL PROVISIONS

Article 79. RATIFICATION, PERIOD OF VALIDITY AND DENUNCIATION

(1) This Treaty is subject to ratification and shall enter into force 30 days after
the exchange of the instruments of ratification, which shall take place at Hanoi.

(2) This Treaty is concluded for an indefinite period, but may be denounced by
either Contracting Party and shall cease to have effect one year after the date of re-
ceipt of notice of denunciation.
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IN WITNESS WHEREOF the plenipotentiaries have signed this Treaty and have
thereto affixed their seals.

DONE at Sofia on 3 October 1986, in duplicate in the Bulgarian and Vietnamese
languages, both texts being equally authentic.

For the State Council For the State Council

of the People's Republic of Bulgaria: of the Socialist Republic of Viet Nam:

[SVETLA DASKALOVA] [PHAN HIEN]
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

TRAITI' ENTRE LA RtPUBLIQUE POPULAIRE DE BULGARIE ET
LA RIfPUBLIQUE SOCIALISTE DU VIET NAM RELATIF A L'EN-
TRAIDE JUDICIAIRE EN MATItRE CIVILE, FAMILIALE ET
PINALE

Le Conseil d'Etat de la R~publique populaire de Bulgarie et le Conseil d'Etat de
la R~publique socialiste du Viet Nam,

D~sireux de renforcer encore les relations d'amiti6 conform~ment au Trait6
d'amiti6 et de cooperation entre la R~publique populaire de Bulgarie et la R~publique
socialiste du Viet Nam en date du Ier octobre 1979, et d~sireux 6galement de develop-
per et de renforcer leur cooperation dans le domaine important de l'entraide judi-
ciaire,

Ont d~cid6 de conclure le pr6sent Trait6 et A cette fin ont d6sign6 leurs pl6nipo-
tentiaires :
Le Conseil d'Etat de la R6publique populaire de Bulgarie : Mme Svetla Daskalova,

Ministre de la justice de la R~publique socialiste de Bulgarie; et
Le Conseil d'Etat de la R6publique socialiste du Viet Nam: M. Phan Hien, Ministre

de la justice de la R6publique socialiste du Viet Nam,
lesquels, apr~s s'etre communiqu6 leurs pleins pouvoirs, trouv6s en bonne et due
forme, sont convenus de ce qui suit :

TITRE PREMIER. DISPOSITIONS GINtRALES

Article premier. PROTECTION JUDICIAIRE

1. Les ressortissants de chacune des Parties contractantes jouissent, sur le ter-
ritoire de rautre Partie, en ce qui concerne leurs droits personnels et leurs droits de
propri6t6, de la m~me protection judiciaire que les ressortissants de cette Partie.

2. Les ressortissants de chacune des Parties contractantes ont acc~s, librement
et sans entrave, aux tribunaux, parquets, services notariaux (ci-apr~s d6nomm~s
<autorit6s judiciaires)>) et autres autorit6s de l'autre Partie comp~tents en mati~re
civile, familiale et p6nale; ils peuvent comparaitre, former des requites, intenter des
actions et effectuer d'autres actes de procedure dans les m~mes conditions que les res-
sortissants de l'autre Partie.

3. Les dispositions du present Trait6 s'appliquent dans les m~mes conditions
aux personnes morales des deux Parties contractantes.

Article 2. ENTRAIDE JUDICIAIRE

1. Les autorit6s judiciaires des Parties contractantes se pretent mutuellement
concours en matire civile (y compris en mati~re sociale), familiale et p6nale confor-
moment aux dispositions du pr6sent Trait6.

1 Entr6 en vigueur le 5 juillet 1987, soit 30 jours aprs '&hange des instruments de ratification, qui a eu lieu b Hanoi
le 5 juin 1987, conform~ment au paragraphe I de I'article 79.
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2. Les autorit6s judiciaires des Parties contractantes preteront 6galement leur
concours aux autres autorit6s dont le domaine de competence porte sur les questions
vis6es au paragraphe 1.

Article 3. MODE DES RAPPORTS

1. Aux fins de 'assistance judiciaire, les autorit6s judiciaires des Parties
contractantes communiquent entre elles par l'interm6diaire de leurs organes centraux
respectifs, sauf stipulation contraire du pr6sent Trait6.

2. Les organes centraux vis~s dans le pr6sent Trait6 sont : pour la R6publique
populaire de Bulgarie : le Minist~re de la justice et le Parquet central comp6tent pour
1'engagement de poursuites et les poursuites au p6nal; pour la R6publique socialiste
du Viet Nam, le Ministre de la justice et le Parquet populaire supreme comp6tent
pour l'engagement de poursuites et les poursuites au p6nal.

Article 4. EXECUTION DE L'ENTRAIDE JUDICIAIRE

L'entraide judiciaire vis6e dans le pr6sent Trait6 est r6alis6e par l'interm6diaire
d'actes de proc6dure, sauf stipulation contraire du present Trait6.

Article 5. ETENDUE DE L'ENTRAIDE JUDICIAIRE

Les Parties contractantes se pretent mutuellement concours en accomplissant
divers actes de proc6dure, tels que l'6tablissement, l'envoi et la signification d'actes,
les perquisitions et saisies, l'envoi et la remise de pieces L conviction, l'identification
des personnes et objets, les expertises, l'interrogatoire de pr6venus et d'experts, 'au-
dition des parties et de tiers, ainsi que l'ex6cution des decisions, le transfrement des
personnes coupables d'infractions, etc.

Article 6. FORME ET CONTENU DES COMMISSIONS ROGATOIRES

1. La commission rogatoire est compos6e de documents pr6cisant les points
suivants :
1) La d6nomination de 'autorit6 requ6rante;
2) La d6nomination de l'autorit6 requise;
3) L'affaire faisant l'objet de la commission rogatoire, l'objet de cette dernire et les

informations n6cessaires I son ex6cution;
4) Les noms et pr~noms, le domicile ou la r6sidence, la nationalit6, l'&tat civil ainsi

que la profession des parties, des t6moins et des autres personnes vis6es par la
commission rogatoire, si ces informations sont disponibles;

5) Les noms, pr6noms et adresses des repr~sentants 16gaux.
2. En mati re p6nale, la commission rogatoire doit 6galement donner tous les

d6tails, d6crire le corps du d6lit et la d6finition de l'infraction, et pr6ciser le lieu et la
date de naissance de l'inculp6.

3. Les documents composant la commission rogatoire doivent etre revetus de
la signature et du sceau de l'autorit6 requ6rante.

Article 7. PROCEDURE D'EXtCUTION DES COMMISSIONS ROGATOIRES

1. Lors de l'ex6cution d'une commission rogatoire, l'autorit6 requise applique
la 16gislation de l'Etat dont elle relive. Toutefois, L la demande de 'autorit6 requ6-
rante, elle peut appliquer la proc6dure de 'autre Partie contractante, dans la mesure
oii elle n'est pas contraire h la 16gislation de l'Etat requis.
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2. Si la piece ne peut tre signifi~e A l'adresse indiqu~e dans la demande, l'auto-
rit6 judiciaire requise prend les dispositions n6cessaires pour 6tablir 'adresse exacte.

3. L'autorit6 requise informe sans d6lai l'autorit6 requ~rante, sur sa demande,
de mme que les parties int~ress6es, de la date et du lieu de l'ex6cution de la commis-
sion rogatoire.

4. Aux fins de l'ex6cution de la commission rogatoire, l'autorit6 judiciaire re-
quise 6tablit les documents pertinents pr6cisant la date et le lieu d'ex6cution et les
communique b l'autorit6 judiciaire requ6rante. Si la commission rogatoire n'a pu etre
ex6cut6e, 'autorit6 judiciaire requise restitue les pieces A l'autorit6 judiciaire requ&
rante en lui faisant connaitre les circonstances qui ont empch 1'ex6cution.

5. Si l'autorit6 judiciaire requise n'a pas competence pour ex6cuter la commis-
sion rogatoire, elle la transmet A l'autorit6 comp6tente, dans les formes requises.

Article 8. SIGNIFICATION D'ACTES

1. L'autorit6 judiciaire requ6rante envoie la signification dans la langue du
pays de l'autorit6 requise ou elle y joint une traduction certifi6e conforme. Sinon,
l'autorit6 requise remet la piece au destinataire, si celui-ci est dispos6 A 'accepter.

2. La demande de signification doit contenir les nom et pr6nom et l'adresse du
destinataire ainsi que la designation de la piece A signifier.

3. Si la signification n'a pu etre ex6cut6e, l'autorit6 judiciaire requise restitue
les documents A l'autorit6 requ~rante.

Article 9. PREUVE DE LA SIGNIFICATION

1. La preuve de la signification est 6tablie conform6ment A la legislation de la
Partie contractante requise.

2. La date et le lieu de la signification, de meme que les nom et pr6nom de la
personne A laquelle la pi&e a &6 signifi6e, doivent y tre indiqu6s.

Article 10. SIGNIFICATION D'ACTES AUX NATIONAUX

1. Les Parties contractantes sont habilit6es A signifier des actes A leurs ressor-
tissants par l'interm6diaire de leurs missions diplomatiques ou consulaires sur le terri-
toire de l'autre Partie.

2. Des contraintes ne peuvent pas etre exerc6es lors de la signification d'actes.

Article 11. FRAIS D'ENTRAIDE JUDICIAIRE

1. La Partie contractante requise doit prendre A sa charge les frais d'entraide
judiciaire encourus sur son territoire.

2. L'autorit6 judiciaire requise informe 'autorit6 judiciaire requ6rante du
montant des frais. Si 'autorit6 requ~rante recouvre ces frais sur les personnes tenues
de les acquitter, lesdites sommes sont acquises A la Partie contractante dont l'autorit6
les a recouvr6es.

Article 12. RECONNAISSANCE DES DOCUMENTS

1. Les documents qu'un organe comp6tent de l'une des Parties contractantes
aura 6tablis et authentifi6s suivant les formes requises, ou les documents accompa-
gnds d'une traduction certifi6e conforme, seront acceptds sur le territoire de 'autre
Partie sans autre certification. Il en sera de meme des signatures appos6es sur des
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documents, si elles sont 16galis6es conform6ment aux formes requises d'une des
Parties contractantes.

2. Les documents qui, sur le territoire de l'une des Parties contractantes, sont
consid6r6s comme des documents officiels, le sont 6galement sur le territoire de
'autre Partie.

Article 13. COMMUNICATION D'ACTES AYANT TRAIT A L'ETAT CIVIL

1. Chacune des Parties contractantes adresse t l'autre, par la voie diplomatique
et sans frais, les extraits d'actes d'6tat civil, ainsi que les mentions compl6mentaires et
les modifications se rapportant aux ressortissants de 'autre Partie contractante, dans
un d6lai d'un mois A compter de l'6tablissement du document pertinent.

2. Les ressortissants d'une Partie contractante demandent, par la voie diplo-
matique, la communication d'actes ayant trait l'tat civil 'autorit6 judiciaire de
l'autre Partie contractante.

Article 14. RENSEIGNEMENTS SUR DES QUESTIONS DE LEGISLATION

Les Minist~res de la Justice et les Parquets supremes des deux Parties contrac-
tantes se tiennent mutuellement inform6s sur leurs 16gislations nationales respectives
et sur leurs modalit~s d'application.

Article 15. LANGUES

Aux fins de l'entraide judiciaire, les autorit~s des Parties contractantes utilisent
leur propre langue ou la langue russe.

TITRE II. STATUT PERSONNEL

Article 16. CAPACITt JURIDIQUE ET CAPACITE D'EXERCICE

1. La capacit6 juridique et la capacit6 d'exercice d'une personne physique sont
r6gies par la 16gislation de la Partie contractante dont elle est ressortissante.

2. Pour les actes portant sur la gestion des affaires courantes, la capacit6
d'exercice de la personne int6ress6e est r6gie par la 16gislation de la Partie contrac-
tante sur le territoire de laquelle l'acte est pass6.

3. La capacit6 juridique d'une personne morale est r6gie par la 16gislation de la
Partie contractante conform6ment aux lois de laquelle ladite personne morale a 6t6
constitu6e.

Article 17. DCLARATION D'ABSENCE OU DE DtCtS ET CONSTAT DE DECES

1. Les d6clarations d'absence ou de d6c~s et les constats de d6c~s rel~vent de la
comp6tence des autorit6s judiciaires de la Partie contractante dont l'int6ress6 6tait
ressortissant au moment ofi, selon les derniers renseignements disponibles, il 6tait en-
core en vie.

2. Les autorit~s judiciaires de l'une des Parties contractantes peuvent declarer
un ressortissant de l'autre Partie disparu ou d6c6d6, ou certifier son d6c~s, A la de-
mande d'une personne int~ress6e qui r6side sur le territoire de la premiere Partie et
dont les droits et intfr~ts sont r6gis par la 16gislation de cette Partie.

3. Les autorit6s judiciaires des Parties contractantes appliquent les 16gislations
nationales lorsqu'elles effectuent les d6clarations et constats mentionn6s aux para-
graphes 1 et 2 du pr6sent article.
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Article 18. LIMITATION ET PRIVATION DE LA CAPACITE

1. Les decisions de limitation ou de privation de la capacit6 d'une personne re-
lvent de la 16gislation et de la comp6tence de l'autorit6 judiciaire de la Partie
contractante dont ladite personne est ressortissante.

2. Si l'autorit6 judiciaire d'une des Parties 6tablit qu'une decision de limitation
ou de privation de capacit6 doit &tre prise 'encontre d'un ressortissant de l'autre
Partie domicili6 sur son territoire, elle en informe l'autorit6 judiciaire comp6tente de
l'autre Partie.

3. Si l'autorit6 judiciaire de l'autre Partie contractante qui a 6 inform6e des
d6cisions vis6es au paragraphe 2 du pr6sent article ne prend pas de d6cision dans un
d~lai de trois mois, ou si, dans ce dM1ai, elle n'indique pas que cette affaire peut etre
r6gl6e par l'autorit6 judiciaire du pays de r6sidence ou de domicile de la personne
vis6e, cette derni~re autorit6 statue sur la limitation et la privation d'exercice confor-
m6ment t la 16gislation nationale. En ce cas, la d6cision de limitation et de privation
de la capacit6 ne peut 8tre fond6e que sur les dispositions pr6vues par la 16gislation de
la Partie contractante dont la personne en question est ressortissante. La dcision de
limitation et de privation de la capacit6 est communiqu6e l'autorit6 judiciaire com-
ptente de l'autre Partie contractante.

4. En cas d'urgence, l'autorit6 judiciaire du pays de domicile ou de r6sidence de
la personne menac6e de limitation ou de privation de capacit6 peut prendre des
mesures conservatoires pour la protection de ladite personne et de ses biens. Une
copie de cette d6cision est communiqu6e A l'autorit6 comp~tente de l'autre Partie
contractante. Si l'autorit6 judiciaire en question statue diff6remment, la premiere d6-
cision sera rapport6e.

Article 19. ABROGATION DE LA DECISION DE LIMITATION ET PRIVATION
DE LA CAPACITE

Les dispositions de l'article 18 s'appliquent 6galement si la d6cision de limitation
et privation de la capacit6 est abrog6e.

TITRE III. AFFAIRES FAMILIALES

Article 20. MARIAGE

1. Les conditions requises pour contracter mariage sont fix6es pour chacun des
futurs 6poux par la 16gislation de la Partie contractante dont il est ressortissant.

2. La forme du mariage est r~gie par la legislation de la Partie contractante sur
le territoire de laquelle le mariage est contract6.

Article 21. DROITS ET DEVOIRS RESPECTIFS DES EPOUX ET REGIME MATRIMONIAL

1. Si les deux 6poux sont tous deux ressortissants d'une Partie contractante et
r6sident tous deux sur le territoire de l'autre Partie, leurs droits et devoirs respectifs et
leur r6gime matrimonial sont r6gis par la 16gislation de la Partie contractante dont ils
sont ressortissants.

2. Si l'6pouse est ressortissante d'une Partie contractante, et l'6poux ressortis-
sant de l'autre Partie, leurs droits et devoirs respectifs et leur r6gime matrimonial
sont regis par la 16gislation de la Partie contractante ob ils sont domicili~s ou ils ont
6tabli leur dernier domicile conjugal.
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3. Si les 6poux vis6s au paragraphe 2 ne resident pas au meme domicile, la 16-
gislation applicable est celle de la Partie contractante dont relive l'autorit6 judiciaire
devant laquelle l'action est intent6e.

4. Dans les cas vis~s aux paragraphes 1 et 2, est comp6tente l'autorit judiciaire
de la Partie contractante oii les 6poux ont habituellement leur domicile commun.
Dans le cas vis6 au paragraphe 3, sont comp6tentes les autorit6s judiciaires des deux
Parties. Les dispositions du paragraphe 5 de I'article 22, sont applicables mutatis
mutandis.

Article 22. DIVORCE

1. Si les 6poux sont tous deux ressortissants d'une Partie contractante, la lgis-
lation applicable en mati~re de divorce est celle de la Partie contractante dont les
6poux sont ressortissants au moment oii l'action en divorce est introduite.

2. Si l'un des 6poux est ressortissant de l'une des Parties contractantes et l'autre
ressortissant de l'autre Partie, le tribunal devant lequel est introduite l'action en
divorce, applique la 16gislation de la Partie dont il relive.

3. Dans le cas vis6 au paragraphe 1, ont competence les tribunaux de la Partie
contractante dont les 6poux sont ressortissants au moment oil est introduite 'action
en divorce. Si, au moment oi 'action en divorce est introduite, les 6poux sont domi-
cili6s sur le territoire d'un autre pays, sont comp~tentes les autorit6s judiciaires du
pays de domicile.

4. Dans le cas vis6 au paragraphe 2, ont comptence les tribunaux de la Partie
contractante sur le territoire de laquelle les deux 6poux sont domicili6s. Si I'un des
6poux est domicili6 sur le territoire de rune des Parties contractantes et l'autre sur le
territoire de l'autre Partie, sont comp~tents les tribunaux de l'une et l'autre Partie
contractante.

5. Si le tribunal d'une Partie contractante est saisi d'une action en divorce, le
tribunal de l'autre Partie contractante ne peut accepter l'action en question; l'action
en divorce introduite ult~rieurement sera annul6e.

Article 23. ANNULATION DU MARIAGE

1. S'agissant d'une action en annulation d'un mariage qui n'a pas 6 consomm6
ou qui est nul pour non-respect des conditions r6gissant le mariage, la 16gislation ap-
plicable est celle qui est indiqu6e au paragraphe 1 de l'article 20.

2. S'agissant d'une action en annulation d'un mariage pour non-respect de la
forme du mariage, la 16gislation applicable est celle qui est en vigueur dans le pays oil
le mariage a 6 c6l6br6.

3. La question de savoir quel tribunal est comp6tent pour statuer sur une action
en annulation de mariage est r~gl6e conform6ment aux dispositions pertinentes de
'article 22.

Article 24. RELATIONS JURIDIQUES ENTRE PARENTS ET ENFANTS

1. Les actions en contestation ou en recherche de paternitd sont r6gies par la 16-
gislation de la Partie contractante dont l'enfant est ressortissant.

2. Les relations juridiques entre parents et enfants sont r6gies par la 16gislation
de la Partie contractante dont l'enfant est ressortissant.
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3. En ce qui concerne les relations juridiques entre parents et enfants, sont
comp6tentes les autorit6s judiciaires de la Partie contractante dont 'enfant est ressor-
tissant ou sur le territoire duquel il a son domicile.

Article 25. ADOPTION

1. L'adoption est r6gie par la legislation de la Partie contractante dont l'adop-
tant est ressortissant au moment de 'adoption.

2. Si l'adopt6 est ressortissant de l'autre Partie contractante et si son consente-
ment, celui de son repr6sentant 16gal ou des autres autorit6s comp~tentes sont n6ces-
saires en vertu de la 16gislation de cette Partie, il y a lieu d'obtenir ce consentement ou
cette autorisation.

3. Si 'enfant est adopt6 par des conjoints dont l'un est ressortissant de l'une
des Parties contractantes et l'autre ressortissant de l'autre Partie, 'adoption est r6gie
par la 16gislation des deux Parties.

4. Sont comp~tentes en matire d'adoption, les autorit6s judiciaires de la Partie
contractante dont l'adoptant est ressortissant. Dans le cas vis6 au paragraphe 3 du
pr6sent article, sont comp6tentes les autorit6s de la Partie contractante sur le terri-
toire de laquelle les 6poux ont ou ont eu leur dernier domicile conjugal. Si les 6poux
n'ont pas de domicile commun, les autorit6s judiciaires des deux Parties contractantes
seront comp~tentes.

5. Si les dispositions des paragraphes susmentionn6s s'appliquent dans les
memes conditions A la r6vocation de l'adoption.

Article 26. TUTELLE ET CURATELLE

1. Sauf stipulation contraire du pr6sent Trait6, les autorit6s de la Partie
contractante dont est ressortissante la personne dans l'int6ret de laquelle la tutelle est
organis~e, appliquent la legislation en mati~re de tutelle de cette Partie.

2. Les conditions d'ouverture et de lev6e de la tutelle sont r6gies par la lgisla-
tion de la Partie contractante dont est ressortissante la personne dans l'int6ret de la-
quelle la tutelle est organis6e.

3. Les rapports juridiques entre le tuteur et la personne plac6e sous tutelle sont
r6gis par la legislation de la Partie contractante dont l'autoritd comp6tente a d6sign6
le tuteur.

4. L'obligation d'accepter les charges de la tutelle est r6gie par la 16gislation de
la Partie contractante dont est ressortissant le tuteur.

5. Un ressortissant d'une Partie contractante peut etre nomm6 tuteur d'une
personne domicili6e sur le territoire de l'autre Partie contractante s'il est lui-meme
domicili6 sur le territoire de la Partie ofi il a t exercer ses fonctions.

6. Les dispositions relatives t la tutelle s'appliquent 6galement h la curatelle.

Article 27. CAS PARTICULIERS CONCERNANT LA DESIGNATION DU TUTEUR

1. Si une tutelle doit etre organis6e dans l'int6ret d'un ressortissant d'une Partie
contractante dont le domicile, la r6sidence ou les biens se trouvent sur le territoire de
'autre Partie, 'autorit6 int6ress6e de cette derni~ne Partie en avise imm6diatement

l'autorit6 comp6tente en vertu du paragraphe 1 de l'article 26.
2. En cas d'urgence, l'autorit6 de l'autre Partie contractante peut elle-meme

prendre, conform~ment A sa 16gislation nationale, les mesures provisoires voulues et
en avise immddiatement les autorit6s comp6tentes en vertu du paragraphe 1 de l'ar-
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ticle 28. Ces mesures demeurent en vigueur tant que l'autorit6 susmentionn6e n'a pas
pris d'autre d6cision.

Article 28. TRANSFERT DE LA TUTELLE

1. Les autorit~s de la Partie contractante dont est ressortissante la personne
qu'il faut placer sous tutelle peuvent demander aux autorit~s de l'autre Partie
contractante d'assumer la tutelle ou de prendre des mesures provisoires si l'int~ress6 a
son domicile ou sa residence sur le territoire de cette Partie. Les autorit~s requises
doivent aviser les autorit~s requ~rantes du fait qu'elles assument la tutelle ou qu'elles
ont pris des mesures provisoires.

2. Si un ressortissant d'une Partie contractante a W plac6 sous tutelle et si, par
la suite, l'int~ress6 a installM son domicile sur le territoire de l'autre Partie contrac-
tante, l'autorit6 qui assume la tutelle peut demander A l'autorit6 de I'autre Partie de se
charger A l'avenir d'exercer la tutelle. Le transfert prend effet lorsque l'autorit6 re-
quise a assum6 la tutelle et en a avis6 l'autorit6 requ~rante.

3. L'autorit6 assumant la tutelle l'exerce conform~ment A sa legislation natio-
nale. Toutefois, en ce qui concerne la capacit6 de jouissance ou d'exercice du pupille,
elle doit appliquer la legislation de la Partie contractante dont le pupille est ressortis-
sant. L'autorit6 assumant la tutelle n'est pas habilit~e A se prononcer sur le statut per-
sonnel du pupille.

TITRE IV. CONTRATS ET RESPONSABILIT, EN CAS DE DOMMAGES

Article 29. FORME DES TRANSACTIONS

1. La forme des transactions est r6gie par la 16gislation de la Partie contrac-
tante applicable A ces transactions. I1 suffit toutefois de se conformer la 16gislation
du lieu de la transaction pour en assurer la validit6.

2. La forme des transactions portant sur des biens immeubles est r6gie par la
16gislation de la Partie contractante sur le territoire de laquelle les biens sont sis.

Article 30. BIENS IMMEUBLES

La legislation applicable aux biens immeubles est celle de la Partie contractante
sur le territoire de laquelle les biens sont sis. Les autorit~s judiciaires de cette Partie
contractante ont comp6tence pour rendre des decisions concernant lesdits biens im-
meubles.

Article 31. LtGISLATION APPLICABLE ET COMPETENCE EN MATItRE
DE RESPONSABILITE EN CAS DE DOMMAGES

1. La responsabilit6 de la reparation en cas de dommages est r~gie par la lgis-
lation de la Partie contractante sur le territoire de laquelle a eu lieu le sinistre.

2. Si 'auteur du dommage et sa victime sont ressortissants de la meme Partie
contractante, ou sont domicili~s sur le territoire d'une meme Partie, la legislation ap-
plicable est celle de cette Partie.

3. L'autorit6 judiciaire qui est comp~tente pour r~gler les litiges relatifs aux
dommages-int~rets est celle de la Partie contractante oii le sinistre s'est effectivement
produit; ce peut etre 6galement l'autoritd judiciaire qui relive de la Partie contrac-
tante oii est domicili6 l'auteur du dommage.
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TITRE V. SUCCESSION

Article 32. PRINCIPE D'EGALITE

Les ressortissants de l'une des Parties contractantes jouissent sur le territoire de
l'autre Partie contractante des mmes droits que les ressortissants de cette autre Partie
en ce qui concerne la capacit6 d'htablir ou de r6voquer un testament ayant trait aux
biens situ6s sur le territoire de l'autre Partie contractante et aux droits qui doivent y
tre exercds, ainsi que la capacit d'acqudrir ces biens ou ces droits par succession. Ils

recueillent ces biens ou ces droits dans les memes conditions que les ressortissants de
I'autre Partie.

Article 33. DROIT SUCCESSORAL

1. En ce qui concerne les biens meubles, la succession est r~gie par la legislation
de la Partie contractante dont le de cujus 6tait ressortissant au moment du d6c~s.

2. En ce qui concerne les biens immeubles, la succession est r6gie par la 16gisla-
tion de la Partie contractante sur le territoire de laquelle les biens immeubles sont sis.

3. La distinction entre biens meubles et biens immeubles en mati~re de succes-
sion est r~gie par la 16gislation de la Partie contractante sur le territoire de laquelle ces
biens sont situ~s.

Article 34. DtVOLUTION DE BIENS A L'ETAT

Lorsque, aux termes de la 16gislation des Parties contractantes, une succession
est d6volue Ai l'Etat, les biens meubles passent A la Partie contractante dont le de cujus
tait ressortissant au moment du d6c~s et les biens immeubles A la Partie sur le terri-

toire de laquelle ils sont sis.

Article 35. TESTAMENT

1. La capacit6 de tester ou de r6voquer un testament ainsi que les modalit6s de
contestation et de r6vocation de ce dernier au motif que les intentions du de cujus ne
sont pas rdguli~res ou qu'il a testd sous la contrainte sont r6gies par la 16gislation de la
Partie contractante dont le de cujus 6tait ressortissant au moment de l'tablissement
ou de la r6vocation du testament.

2. La forme du testament et de sa r6vocation est r6gie par la lgislation de la
Partie contractante dont le de cujus 6tait ressortissant au moment oil le testament a
W 6tabli ou r6voqu6. L'6tablissement ou la r6vocation du testament sont 6galement
valides si le testateur s'est conform6 A la lMgislation de la Partie contractante sur le ter-
ritoire de laquelle le testament a &6 tabli ou r6voqu6.

Article 36. COMPtTENCE EN MATIERE DE SUCCESSION

1. A l'exception du cas visd au paragraphe 3 du pr6sent article, les successions
mobilires rel~vent de la competence des autorit6s judiciaires de la Partie contrac-
tante dont le de cujus 6tait ressortissant au moment du ddc~s.

2. Les successions relatives A des biens immeubles sont r6gl6es par les autorit6s
judiciaires de la Partie contractante sur le territoire de laquelle ces biens immeubles
sont sis.

3. Si tous les meubles de la succession du ressortissant d'une Partie contrac-
tante se trouvent sur le territoire de l'autre Partie, les autorit6s judiciaires de cette
derni~re Partie procdent au r~glement de la succession A la demande d'un h~ritier et
si tous les autres h6ritiers, s'ils sont plus de deux, y consentent.
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4. Les dispositions des paragraphes 1, 2 et 3 sont applicables mutatis mutandis
aux litiges resultant des successions.

Article 37. PUBLICATION DU TESTAMENT

Sont comp6tentes pour la publication du testament les autorit6s judiciaires de la
Partie contractante sur le territoire de laquelle se trouve le testament. Si le de cujus
est ressortissant de l'autre Partie contractante, une copie certifi6e conforme du testa-
ment et un proc~s-verbal concernant la publication du testament sont envoy6s aux
autorit6s judiciaires comptentes de l'autre Partie contractante. Sur demande, l'origi-
nal meme du testament est envoy6 si cela est possible.

Il est possible 6galement d'envoyer une copie du testament A d'autres autorit6s
ayant comp6tence pour l'application des mesures conservatoires en matire de suc-
cession.

Article 38. MESURES CONSERVATOIRES EN MATItRE DE SUCCESSION

1. Les autorit6s judiciaires de la Partie contractante sur le territoire de laquelle
un ressortissant de l'autre Partie a laiss6 une succession prendront, conform6ment A
la 16gislation de l'Etat dont elles rel~vent, les mesures n6cessaires A la conservation ou
A l'administration de la succession.

2. Les autorit6s comp6tentes qui prennent les mesures vis6es au paragraphe 1
ci-dessus en avisent imm~diatement la mission diplomatique ou le poste consulaire de
l'autre Partie afin que ces organes puissent prendre part h la mise en oeuvre de ces
mesures.

3. A la demande des autorit6s comp6tentes en matire de succession, les
mesures prises en application du paragraphe I ci-dessus peuvent 8tre modifi6es ou an-
nul~es.

4. Le d6lai d'acceptation de la succession conform6ment A la 16gislation des
Parties contractantes commence A partir du jour oOi la mission diplomatique ou le
poste consulaire notifie le d~c~s du de cujus.

Article 39. NOTIFICATION DU DECES DU (<DE CUJUS)>

1. Si un ressortissant d'une Partie contractante d~cde sur le territoire de l'au-
tre Partie, les autorit~s locales comptentes en aviseront imm~diatement et directe-
ment la mission diplomatique ou le poste consulaire de la Partie dont le de cujus 6tait
ressortissant. Elles communiqueront 6galement toutes les informations dont elles
disposent sur le de cujus, A savoir son domicile et son adresse, sa succession et la d~ci-
sion relative au testament le cas 6chdant. Les autorit~s locales proc~deront A la notifi-
cation mme si elles savent que le de cujus a laiss6 une succession dans un pays tiers.

2. Si des biens appartenant au de cujus se trouvent sur le territoire d'une Partie
contractante et qu'on sait que les h~ritiers sont ressortissants de l'autre Partie et y
sont domicili~s, les autorit~s locales aviseront imm~diatement et directement la mis-
sion diplomatique ou le poste consulaire de l'autre Partie.

Article 40. REMISE DE LA SUCCESSION

1. Si, apr~s raccomplissement des formalit~s de succession, les biens meubles
de la succession ou le produit de la vente de ces biens 6choient h des hdritiers domici-
lis sur le territoire de l'autre Partie contractante mais qu'ils ne peuvent tre remis
directement A ces h6ritiers ou h leurs mandataires, ils sont remis A la mission diploma-
tique ou au poste consulaire de l'autre Partie.
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2. La remise de la succession intervient dans les conditions suivantes:
a) Toutes les cr6ances du de cujus, d~clar6es dans les d6lais prescrits par la lgisla-

tion de la Partie contractante sur le territoire de laquelle intervient la succession,
ont 6 pay6es ou garanties;

b) Tous les droits de succession et toutes les taxes ont W acquitt6s ou garantis;
c) Les organes comp~tents ont autoris6 l'exportation des biens de la succession ou

le transfert du produit de leur vente, le cas 6ch6ant.

TITRE vi. FRAIS DE JUSTICE

Article 41. DISPENSE DE LA (<CAUTIO JUDICATUM SOLVI)>

Les ressortissants d'une Partie contractante qui sont domicili6s sur le territoire
de l'une des deux Parties et qui comparaissent en justice devant un tribunal relevant
de l'autre Partie, ne peuvent etre astreints fournir une cautio judicatum solvi pour
la simple raison qu'ils sont 6trangers et qu'ils n'ont pas de domicile ou de r6sidence
provisoire sur le territoire de la Partie ofi ils comparaissent.

Article 42. EXEMPTION DES FRAIS DE JUSTICE ET AUTRES DEPENSES,
GRATUITE DE L'ASSISTANCE JUDICIAIRE

Les ressortissants d'une Partie contractante b6n6ficient aupr~s des autorit6s
judiciaires de l'autre Partie de l'exemption des frais de justice et d'autres d6penses
ainsi que des avantages de l'assistance judiciaire dans les mmes conditions et dans la
meme mesure que les nationaux.

Article 43. DEMANDES D'EXEMPTION DES FRAIS DE JUSTICE ET AUTRES DEPENSES

1. Les autorit6s judiciaires comp6tentes de la Partie contractante sur le terri-
toire de laquelle la personne demandant les avantages vis6s t l'article 42 a son domi-
cile ou sa r6sidence provisoire d6livreront les attestations n6cessaires touchant la
situation personnelle, familiale et professionnelle ainsi que l'tat de fortune du requ&-
rant.

2. Si le requ6rant n'a pas son domicile ou sa r6sidence provisoire sur le terri-
toire d'une Partie contractante, l'attestation est d6livr6e par la mission diplomatique
ou le poste consulaire de l'Etat dont il est ressortissant.

3. L'autorit6 judiciaire statuant sur la demande des avantages vis6s l'article 42
peut demander des renseignements suppl6mentaires ou des pr6cisions A l'organe de
l'autre Partie contractante qui a d6livr6 l'attestation.

Article 44. COMMUNICATION DES DOCUMENTS

1. Si un ressortissant d'une Partie contractante souhaite demander A l'autorit6
judiciaire de l'autre Partie contractante A b6n6ficier des avantages vis6s t l'article 42,
il peut introduire une demande aupr~s de l'autorit6 comptente de l'autre Partie sur le
territoire de laquelle il a son domicile ou sa r6sidence provisoire. Ladite autorit6 com-
muniquera A l'autorit6 comp6tente de l'autre Partie contractante la demande ainsi
que les attestations d61ivr6es conform~ment A l'article 43.

2. La demande tendant A b6n6ficier des avantages vis6s A l'article 42 peut ftre
introduite en meme temps qu'une autre demande visant A engager des poursuites ou
une proc6dure.
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3. La demande vis~e aux paragraphes susmentionn~s est communiqu~e
conform~ment A la l6gislation de la Partie contractante sur le territoire de laquelle le
requ6rant a son domicile ou sa r6sidence provisoire.

Article 45. DELAI D'ACQUITTEMENT DES FRAIS ET AUTRES DEPENSES

Si un ressortissant d'une Partie contractante doit acquitter des frais et autres d6-
penses b l'autorit6 relevant de 'autre Partie contractante, mais qu'il n'a pas son domi-
cile ou sa residence provisoire sur le territoire de cette Partie, il acquittera ces frais et
d6penses dans un d6lai d6termin6.

TITRE vii. RECONNAISSANCE ET EX8CUTION DES D8CISIONS
JUDICIAIRES ET DES TRIBUNAUX ARBITRAUX

Article 46. RECONNAISSANCE ET EXECUTION DES DECISIONS JUDICIAIRES

DE CARACTERE PtCUNIAIRE

1. Chacune des Parties contractantes ex6cute sur son territoire, conform6ment
aux dispositions vis6es dans le prdsent Trait6, les jugements d~finitifs rendus publics
sur le territoire de 'autre Partie contractante, A savoir :
a) Les d6cisions judiciaires rendues publiques dans les affaires civiles et familiales,

le r~glement de diffdrends et les d6cisions rendues en mati~re de frais;
b) Les sentences concernant notamment des dommages-intr ts en mati~re p6nale;
c) Les sentences arbitrales rendues par les tribunaux arbitraux et les accords d'arbi-

trage conform6ment aux dispositions de 'article 50.
2. Les sentences et les r~glements relatifs t la succession rendus par les auto-

rit6s comp~tentes conform6ment 4 la 16gislation des Parties contractantes dont elles
rel~vent sont consid6r6es comme des d6cisions judiciaires, comme indiqu6 au para-
graphe 1.

Article 47. RECONNAISSANCE DES DECISIONS JUDICIAIRES DE CARACTERE

NON PECUNIAIRE

Les sentences ex6cutoires ne mettant pas en jeu des int6rets de caract~re patri-
monial, rendues dans les affaires civiles et familiales, par les autorit6s judiciaires, les
services de l'6tat-civil ou les autorit~s de tutelle et de curatelle de l'une des Parties
contractantes sont reconnues sans autres formalit6s sur le territoire de l'autre Partie
si les autorit6s de cette Partie n'ont pas d~jA rendu des sentences ex6cutoires dans
cette affaire, ou si cette affaire ne relive pas, en vertu du present Traitd, de la com-
p6tence exclusive desdites autorit6s.

Article 48. FORME DE LA RECONNAISSANCE ET DE L'OCTROI DE L'(<EXEQUATUR >

1. La demande d'exequatur d'une d6cision judiciaire peut etre introduite de-
vant le tribunal qui a statu6 en premier ressort; ce dernier transmet la demande au tri-
bunal comptent de l'autre Partie qui rendra la d6cision.

2. L'autorit& judiciaire relevant de la Partie contractante sur le territoire de
laquelle la d6cision doit etre ex6cut6e statuera sur la reconnaissance et l'octroi de la
demande d'exequatur.
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Article 49. PItCES ACCOMPAGNANT LA DEMANDE D'(<EXEQUATUR >

La demande d'exequatur doit tre accompagn~e des pieces suivantes :
a) Une expedition de la decision d~livr~e par le tribunal et, si cela ne ressort pas du

texte, une piece attestant qu'elle est definitive et ex~cutoire;
b) Si le d~fendeur ou son repr~sentant legal n'a pas particip6 au procs, une piece

attestant que l'int~ress6 ou son fond6 de pouvoir a requ en temps utile une assi-
gnation en bonne et due forme;

c) Une traduction certifi~e conforme des pieces vis6es dans le present article.

Article 50. CONDITIONS D'EXICUTION DES SENTENCES ARBITRALES

En sus des conditions stipul~es aux alin~as b et c de l'article 49, les sentences
arbitrales sont ex~cut~es si les conditions suivantes sont r~unies :
a) La sentence a W rendue publique conform~ment A la convention determinant la

competence du tribunal arbitral en ce qui concerne tout litige present ou A venir
d~coulant de relations juridiques d~termin~es, et le tribunal arbitral a aupara-
vant rendu publique sa decision concernant sa competence en l'espce;

b) L'accord determinant la competence du tribunal arbitral est conforme A la lgis-
lation de la Partie contractante sur le territoire de laquelle la sentence doit tre
ex~cut~e.

Article 51. IIGISLATION APPLICABLE

1. La legislation applicable en ce qui concerne la reconnaissance et l'octroi de
l'exequatur est celle de la Partie contractante sur le territoire de laquelle la decision
est ex~cut~e.

2. Lors de la r6ception de la demande d'exequatur, si le tribunal a des doutes
au sujet de l'octroi de l'exequatur, il peut demander au requ~rant de donner des pr~ci-
sions, interroger le d~fendeur quant au fond de la demande et, le cas 6ch~ant, r~cla-
mer des pr~cisions A l'autorit6 judiciaire qui a rendu le jugement.

3. Le tribunal qui a fait droit A la demande d'exequatur en informe le Ministre
de la justice de l'autre Partie contractante par l'interm~diaire du Minist~re de la jus-
tice de la Partie dont il relive.

Article 52. CONDITIONS D'ANNULATION DE L'<«EXEQUATUR>

Si l'excution d'une decision est annul~e sur le territoire de la Partie contractante
dont relive le tribunal qui a rendu cette decision conform~ment A la legislation de
cette Partie, l'exequatur est 6galement annulM, et si une decision autorisant l'exe-
quatur a &6 rendue, l'ex~cution de cette decision est 6galement annule.

Article 53. EXtCUTION DES DtCISIONS JUDICIAIRES

1. La procedure d'ex~cution est r~gie par la legislation de la Partie contrac-
tante sur le territoire de laquelle la decision doit tre ex~cut~e.

2. Le d~fendeur peut opposer des exceptions A l'ex~cution de la decision s'il y
est autoris6 par la legislation de la Partie contractante dont l'autorit6 a rendu la d~ci-
sion.
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Article 54. REFUS DE RECONNAITRE OU D'EXECUTER DES DECISIONS JUDICIAIRES

1. La reconnaissance d'un jugement ou l'octroi de l'exequatur peuvent atre
refuses:
a) Si le d~fendeur n'a pas particip6 au proc~s parce que l'assignation n'a pas 6 re-

mise en temps utile et en bonne et due forme, ni A l'int6ress6, ni A son repr6sen-
tant 16gal, ou que l'assignation ne peut tre men6e A bien que par des moyens de
communication de masse ou par des moyens allant A l'encontre des dispositions
du pr6sent Trait6;

b) Si la d6cision rendue concerne une demande relative au droit de propri6t6 ou h
d'autres droits r6els sur des immeubles sis sur le territoire de la Partie contrac-
tante ofi la d6cision doit Wtre reconnue et ex6cut6e;

c) Si la d6cision rendue par le tribunal contredit une sentence ex6cutoire pr6c6dem-
ment rendue par un tribunal de la Partie contractante sur le territoire de laquelle
cette sentence doit etre reconnue et ex6cut6e sur la meme base, entre deux parties
concernant la meme affaire, ou qu'un tribunal de la Partie requise a accept6
d'examiner l'affaire avant que la d6cision qui doit tre reconnue et ex6cutde ne
devienne ex6cutoire et que la proc6dure ne soit engag6e aupr~s dudit tribunal;

d) Si, conform6ment au pr6sent Trait6, l'affaire relive de la comp6tence exclusive
d'une autorit6 de la Partie contractante sur le territoire de laquelle le jugement
doit etre reconnu ou ex6cut6.

Article 55
Les dispositions des articles 46 6l 54 s'appliquent 6galement aux d6cisions des

autorit~s judiciaires et des tribunaux arbitraux.

Article 56. EXtCUTION DES DECISIONS RELATIVES AUX FRAIS DE JUSTICE

1. La demande d'exequatur doit etre accompagn6e d'une exp6dition de la d~ci-
sion relative aux frais de justice attestant que ladite decision est d6finitive et ex6cu-
toire.

2. Ces pieces doivent etre accompagn~es d'une traduction certifi~e conforme
dans la langue de la Partie contractante sur le territoire de laquelle la d6cision doit
etre ex6cut6e, ou d'une traduction dans la langue russe.

3. Le tribunal qui d6livre l'exequatur de recouvrement des frais de justice se
borne h s'assurer :
a) Que la d6cision est d6finitive et ex6cutoire;
b) Que les pi~ces vis6es au paragraphe 1 sont accompagn6es d'une traduction certi-

fie conforme.
4. Il peut etre fait appel de la decision du tribunal concernant la reconnais-

sance et l'octroi de l'exequatur, conform~ment A la 16gislation de la Partie contrac-
tante sur le territoire de laquelle la d6cision a &t6 rendue.

Article 57
1. Le recouvrement des frais de justice relatifs A 'ex6cution des d6cisions est

r6gie par la 16gislation de la Partie contractante sur le territoire de laquelle l'ex6cution
est men6e bien.

2. Le tribunal qui d~livre l'exequatur de recouvrement des frais de justice n'est
pas tenu d'entendre ropinion des Parties.
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3. L'exequatur de recouvrement ne peut etre refus6 au motif que le requ~rant
n'avance pas les frais relatifs A l'ex6cution de la decision.

Article 58. REMISE D'OBJETS ET TRANSFERT DE FONDS

Les dispositions du present Trait6 relatives A l'ex~cution et A la reconnaissance
des jugements ne portent pas atteinte A la 16gislation ou autres r~glements des Parties
contractantes sur l'interdiction, la limitation ou l'excution satisfaisante du transfert
des fonds ou de la remise d'objets.

ENTRAIDE JUDICIAIRE EN MATItRE PtNALE

TITRE vin. EXTRADITION

Article 59. OBLIGATION D'EXTRADER

1. Les Parties contractantes s'engagent A se livrer l'une A l'autre, sur demande,
les individus se trouvant sur leur territoire aux fins de poursuites p~nales ou d'excu-
tion d'une condamnation p6nale.

2. L'extradition aux fins de poursuites p~nales n'a lieu que pour infraction
donnant lieu, en vertu de la l6gislation des deux Parties contractantes, A une peine
privative de libert6 de plus d'un an ou A une peine plus grave.

3. L'extradition aux fins d'ex~cution d'une condamnation n'a lieu que pour des
infractions punissables conform6ment A la 16gislation des deux Parties contractantes
d'une peine privative de libert6 de plus d'un an ou d'une peine plus grave.

Article 60. REFUS D'EXTRADITION

L'extradition n'a pas lieu :
a) Si le d6lit a &6 commis par un ressortissant de la Partie requise;
b) Si le d6lit a 6 commis sur le territoire de la Partie requise;
c) Si, au moment de la reception de la demande d'extradition, en vertu de la lgisla-

tion de la Partie contractante requise, la poursuite p6nale ne peut etre engag6e ou
'ex6cution de la condamnation ne peut avoir lieu pour cause de prescription ou
pour toute autre cause;

d) Si des poursuites p6nales ont d6ja 6 engag6es dans la Partie contractante re-
quise L l'encontre de la personne r&lam6e pour un d6lit donnant lieu A extradi-
tion ou si les autorit&s judiciaires ont d6jA rendu un jugement d~finitif en ce qui
concerne ledit d6lit ou ont prononc6 une ordonnance de non-lieu;

e) Si les poursuites judiciaires sont intent6es sur plainte de la partie 16se.

Article 61. DEMANDE D'EXTRADITION

1. La demande d'extradition contient les noms de l'individu r6clam6, sa date et
lieu de naissance, sa nationalit6, des renseignements concernant son domicile ou sa
residence et des pr~cisions touchant la nature du d6lit et les dommages qui en ont
r6sult&.

2. La demande d'extradition aux fins de poursuites p~nales est accompagn6e
d'une copie certifi6e du mandat d'arret, d'une description du d6lit et du texte des dis-
positions 16gislatives qui ont trait A l'infraction commise. Si le dlit a 6 la cause
d'autres dommages, l'importance desdits dommages doit aussi re pr&is6e.
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3. La demande d'extradition pour execution d'une peine est accompagn~e
d'une exp6dition du jugement d6finitif. Si le condamn6 a d6jA purg6 une partie de la
peine, la partie de la peine purg6e doit etre sp6cifi6e.

Article 62. RENSEIGNEMENTS COMPLEMENTAIRES

1. Si la demande d'extradition ne contient pas toutes les indications n6ces-
saires, la Partie requise peut r6clamer des renseignements complmentaires et fixer
aux fins de leur production un d~lai qui ne devra pas d6passer trois mois. Ce d6lai
peut etre prorog6 pour des raisons valables.

2. Si les renseignements requis conform6ment au paragraphe pr6c6dent ne
sont pas regus, l'autorit6 comp~tente de la Partie requise peut mettre fin aux proc6-
dures d'extradition et lib~rer le d6tenu.

Article 63. ARRESTATION

Si la demande d'extradition s'avre conforme aux dispositions du present Trait6,
la Partie requise proc de imm6diatement L 'adoption des mesures prescrites par sa
legislation en vue de l'arrestation de l'individu r6clam6.

Article 64. DtTENTION PREVENTIVE

1. Un individu peut aussi etre mis en tat d'arrestation avant la r6ception de la
demande d'arrestation si la Partie contractante requ6rante le demande express6ment
en sp6cifiant que l'int6ress6 fait l'objet d'un mandat d'arret ou d'une condamnation
donnant lieu A sa demande d'extradition. La demande d'arrestation preventive peut
etre adress6e par la poste, le tdl6graphe, le t616phone ou la radio.

2. Meme en l'absence d'une telle demande, les organes comp6tents de la Partie
contractante, peuvent arreter un individu sur son territoire qui, selon les renseigne-
ments A leur disposition, a commis sur le territoire de l'autre Partie un dM1it donnant
lieu A extradition.

3. L'autre Partie contractante est inform6e imm6diatement de r'arrestation.
4. Un individu arret6 en vertu des dispositions du paragraphe pr6c6dent est re-

mis en libert6 si la demande d'extradition n'est pas reque de l'autre Partie contrac-
tante dans un d6lai de 30 jours suivant la date de la transmission de l'avis d'arresta-
tion. L'autre Partie contractante est inform6e de la remise en libert6.

Article 65. EXTRADITION DIFFERtE

Si l'individu dont on r6clame l'extradition fait l'objet de poursuites p6nales ou
purge une peine pour un autre d6lit sur le territoire de la Partie contractante requise,
'extradition pourra etre diff6r6e jusqu'h ce que r'action soit close ou que la peine soit

purg6e ou annul6e.

Article 66. EXTRADITION TEMPORAIRE

1. Si rajournement de l'extradition vis6 A Particle 65 risque d'entralner pres-
cription ou de compromettre gravement l'instruction, l'individu r6clam6 peut etre
extrad6 temporairement sur la base d'une demande A cet effet accompagn6e par une
description des motifs.

2. Un individu temporairement extrad6 est renvoy6 ds la cl6ture des proc6-
dures p6nales qui ont motiv6 son extradition.
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Article 67. DEMANDES D'EXTRADITION CONCURRENTES

Si l'extradition du meme individu est demand~e par plus d'un Etat, la Partie
contractante requise decide laquelle des demandes elle satisfera en prenant en consi-
deration la gravit6 du d~lit.

Article 68. REMISE DE L'EXTRADE

1. La partie contractante requise informe la Partie contractante requ6rante du
lieu et de la date de la remise de l'extrad6.

2. Si la Partie requ6rante ne regoit pas l'individu r~clam6 dans un d~lai de
15 jours A compter de la date fix~e pour la remise, l'individu peut etre remis en libert6.
Ce d~lai peut ftre prolong6 par commun accord entre les Parties contractantes mais
cette prolongation ne doit pas exc~der 15 jours.

Article 69. REEXTRADITION

Si un individu extrad6 se soustrait aux poursuites ou A l'ex~cution de la peine et
regagne le territoire de la Partie contractante requise, il peut etre r~extrad6 sur rcep-
tion d'une nouvelle demande de la Partie contractante requ6rante, sans qu'il soit
n~cessaire de produire les renseignements et les pieces vis~s A l'article 61.

Article 70. REMISE D'OBJETS EN RAPPORT AVEC LE DELIT

1. Dans la mesure oii sa legislation l'y autorise, chaque Partie contractante
remet A l'autre, sur demande :
a) Les objets obtenus lors de la commission de l'infraction;
b) Les objets qui peuvent servir de pieces h conviction dans des procedures p~nales;

ces objets peuvent etre livr~s meme dans les cas oil l'intress6 ne peut etre extrad6
en raison de son d~c~s, de son 6vasion ou d'autres circonstances.
2. Si les objets requis sont n6cessaires A la Partie contractante en tant que

pi&es A conviction dans des procedures criminelles, leur remise peut etre diff~r~e jus-
qu'a ce que lesdites procedures aient &6 termin~es.

3. Les droits des tiers sur les objets livr6s A la Partie contractante requ6rante
demeurent r6serv~s. Une fois les proc6dures termin6es, les objets sont restitu6s aux
ayants droit se trouvant dans son territoire. Si les ayants droit se trouvent dans le ter-
ritoire de la Partie contractante requise, la Partie requ6rante restitue lesdits objets en
vue de leur remise auxdits ayants droit.

Article 71. NOTIFICATION DE L'ISSUE DES PROCEDURES PtNALES

Les Parties contractantes s'informent de l'issue des proc6dures p6nales engag6es
contre l'extrad6. En cas de condamnation, il sera aussi envoy6 exp6dition du juge-
ment.

Article 72. LIMITES DES POURSUITES PENALES

1. L'extrad6 ne peut, sans le consentement de la Partie contractante requise,
etre poursuivi ou puni pour un d6lit autre commis avant son extradition et qui n'est
pas vis6 dans la demande d'extradition.

2. Le consentement de la Partie contractante requise n'est pas exig6:
a) Si l'extrad6 n'a pas quitt6 le territoire de la Partie contractante requ6rante dans

un d61ai d'un mois suivant la cl6ture des poursuites p6nales ou 'excution de la
peine meme s'il a eu la possibilit6 de le faire. Aux fins du calcul de ce d61ai, il n'est
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pas tenu compte de toute p~riode au cours de laquelle 'extrad6 n'aura pu, sans
qu'il y ait faute de sa part, quitter le territoire de la Partie contractante requ&
rante;

b) Si 'extrad6 a quitt6 le territoire de la Partie contractante requ6rante et y est re-
tourn6 par la suite.

Article 73. TRANSIT

1. Sur demande de l'une des Parties contractantes, 'autre Partie autorise le
transit A travers son territoire des individus qu'un Etat tiers livre A I'autre Partie. Les
Parties contractantes ne sont pas requises d'autoriser le transit si, aux termes des dis-
positions du pr6sent Trait6, 'extradition n'est pas pr6vue.

2. La demande de transit est dress6e et transmise de la meme manire que la
demande d'extradition.

Article 74. FRAIS D'EXTRADITION ET DE TRANSIT

Les frais d'extradition sont h la charge de la Partie contractante sur le territoire de
laquelle ils ont W encourus alors que les frais de transit sont b la charge de la Partie
contractante requ6rante.

TITRE IX. POURSUITES

Article 75. OBLIGATION DE POURSUIVRE

1. Chaque Partie contractante proc6de, sur demande de l'autre Partie contrac-
tante et conform6ment a sa propre 16gislation, A la poursuite p6nale de ses ressortis-
sants soupgonn6s d'avoir commis un d6lit sur le territoire de la Partie requ6rante.

2. La demande est accompagn6e d'un rapport comportant des renseignements
relatifs au d6lit et de toute piece conviction disponible. La Partie contractante re-
quise peut r6clamer un suppl6ment de preuve que la Partie contractante requ6rante
est oblig6e de transmettre.

3. La Partie contractante dans le territoire de laquelle les poursuites p6nales
sont engag6es informe 'autre Partie contractante de l'issue desdites poursuites. En
cas de jugement d~finitif, une exp6dition de la condamnation est transmise.

Article 76. IMMUNITE DES TEMOINS ET DES EXPERTS

1. Un t6moin ou un expert qui, en r6ponse A une sommation de comparaltre
qui lui est signifi6e par une autorit6 judiciaire de la Partie contractante requise, com-
parait devant une autorit6 judiciaire de la Partie contractante requ6rante, ne peut,
sans qu'il soit tenu compte de sa nationalit6, etre poursuivi dans le territoire de ladite
Partie ou arret6 pour un d6lit qui fait l'objet d'une enquete, ou puni pour un d6lit
commis par lui avant qu'il ne franchisse la frontire.

2. L'immunit6 d'un t~moin ou d'un expert prend fin s'il n6glige de quitter le ter-
ritoire de ladite Partie dans un d~lai d'une semaine suivant la date A laquelle l'autorit6
qui l'a somm6 A comparaitre rinforme que sa presence n'est plus requise. Ce d~lai ne
comprend pas toute p6riode au cours de laquelle le t6moin ou 'expert n'aurait pas &6
en mesure, pour des circonstances ind6pendantes de sa volont6, de quitter le terri-
toire de ladite Partie.
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TITRE X. iCHANGE D'INFORMATIONS EN MATILRE CRIMINELLE

Article 77. NOTIFICATION DES JUGEMENTS DE CONDAMNATION

Chaque Partie contractante informe r'autre Partie contractante des condamna-
tions d6finitives prononc6es contre ses ressortissants. La notification s'effectue au
moyen de la transmission d'une copie des termes de la condamnation.

Article 78. EXTRAITS DES SOMMIERS JUDICIAIRES

Sur demande, les autorit6s des Parties contractantes responsables des sommiers
judiciaires transmettent des copies des extraits desdits sommiers aux autorit6s judi-
ciaires ainsi qu'au procureur de l'autre Partie contractante.

TITRE XI. DISPOSITIONS FINALES

Article 79. RATIFICATION, PtRIODE DE VALIDITE ET DENONCIATION

1. Le present Trait6 sera soumis A ratification et entrera en vigueur dans un d6-
lai de 30 jours suivant l'dchange des instruments de ratification qui aura lieu A Hanoi.

2. Le present Trait6 est conclu pour une p6riode ind6finie mais pourra 8tre d6-
nonc6 par l'une ou l'autre des Parties contractantes et cessera d'etre applicable une
ann6e suivant la date de r6ception du prdavis de d~nonciation.

EN FOI DE QUOI les pl~nipotentiaires ont sign6 le present Trait6 et y ont appos6
leurs sceaux.

FAIT bt Sofia, le 3 octobre 1986, en double exemplaire en langues bulgare et viet-
namienne, les deux textes faisant dgalement foi.

Pour le Conseil d'Etat Pour le Conseil d'Etat
de la R~publique populaire de Bulgarie: de la R6publique socialiste du Viet Nam

[SVETLA DASKALOVA] [PHAN HIEN]
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[BULGARIAN TEXT - TEXTE BULGARE]

JaOrOBOP 3A TPY)KBA 4 CbTPYJ HI/4IECTBO ME)KAY HAPOAHA
PEHYBYIHKA BqhflFAPFIM H MOHFOJlCKATA HAPOAHA
PEHIYBII4KA

HapoAHa peny6jinHKa E'wrapms H MoHroncKaTa HapoAIHa peny6HKa,

p'bKOBOJIeHH OT HCKpeHOTO KenaHIHe Ha 6'wirapCKHA H MOHFOJICKH51 HapOJA H 3a-
Hanpert HeOTKfIOHHO aa pa3BHBaT, YKpenIBaT H 3arrbn6oqaBaT HepyuuHMaTa 6paTCKa
)gpy)K6a, BceCTpaHHOTO CSTpyAHHqeCTBO H XpyrapCKaTa B3aHMonoMoIu Me--qly
)ABeTe CTpaHH Ha OCHOBaTf Ha ITpHHIUHIHTe Ha MapKCH3Ma-JIeHHHH3Ma H coiHa-
JIHCTH1eCKHA HHTepHaI1HOHarIH31bM,

g1n6OKO y6eteHH, qe nO-HaTaTIbUHOTO pa3tuHpABaHe H 3aAThn6oqaBaHe Ha
TeCHHTe OTHOIeHHH Me)Kway ABeTe CTpaHH OTrOBapA Ha KOpeHHHTe HHTepeCH Ha
6'inrapcKHi H MOHrOJICKHH Haport, C.JY)KH Ha YKpenBaHeTO Ha ea1HHCTBOTO H CHIIO-
TeHOCTTa Ha cTpaHHTe OT COIHaJICTHqeCKaTa O6UHOCT H Ha THXHOTO BCeCTpaHHO
c6nIH:xaBaHe, Ha pa3BHTHeTO Ha CbTPYUHHqeCTBOTO C BCHqKH COIlHanlHCTHqeCKH
gitp)KaBH,

CqHTalKH, qe HKOHOMHqecKOTO H HaytIHO-TeXHHqeCKOTO CIbTpyaHHXeCTBO Me-
)KAIY ABeTe CTpaHH HaInbJIHO OTrOBapA Ha utejiHTe H 3ax/aqHTe 3a IIO-HaTaTbIHuHOTO
pa3BHTHe H yC'bB'pIIeHCTByBaHe Ha COUHanIHCTHqeCKaTa HKOHOMHqeCKa HHTerpa-
IUHSI, Ha KooPAHHaIHHTa Ha HKOHOMHqeCKaTa rIOJIHTHKa H Ha pearlH3ajiUHHTa Ha
KOMIiJeKCHHTe nporpaMH 3a 3agybi6oqaBaHe Ha I4KOHOMHqeCKOTO H HayqHO-TeX-
HHqeCKOTO CqbTpyRHHqeCTBO Me)KAy cTpaHHTe-qtJieHKH Ha CbBeTa 3a HKOHO-
MHqeCKa BaHMonoMoIu,

H3XO)KttaflKH OT B3aHMHHI CTpeMe)K H pemUHTeJIHOCT Ha ABeTe CTpaHIH Bce-
cTpaHHO jta orIpHHaCAT 3a yKpeIBaHeTO Ha MHpa H Me)K IYHapOAIHaTa cHrYPHOCT B
C'bOTBeTCTBHe C HpHHUHHHTe Ha MHpHOTO CIBMeCTHO cBtueCTByBaHe MeKy gihp-
)KaBIH C pa3nHqeH o611eCTBeH CTpOIi,

p1,KOBOXeHH OT CTpeMe)Ka aKTHBHO Aa c1baef1CTByBaT 3a cIIJOTHBaHeTO Ha

BCHqKH CHfiH 6opewiu ce 3a MHp, HaIuHOHaJIHO OCBO60)K eHHe H coiiHanieH nporpec,

O6HBIBaflKH ce pemuHTeIHO 3a npeKpaTxBaHe Ha HajnpeBapaTa BbB B',op'b)Ka-
BaHeTO H He IOITYCKaHeTO Ha HeAHOTO pa3npocTpaHABaHe B KOCMOCa, 3a nbJIHO npe-
MaXBaHe Ha HfkpeHOTO H XtpyrHTe BHrOBe Opjb)KHI 3a MaCOBO yHHWtO>KeHHe, 3a no-
6'bp3OTO 1]OCTHraHe Ha iLxenHTe 3a 6e35ipeH CBHT,

nOTBbp>KaBafiKH CBOTa nipeaHOCT Ha teniiTe H npHHiHriHTe Ha YCTaBa Ha
OpraHH3au.HtTa Ha O6eaIHHeHHTe HaumH,

OTqHTaRKH riOCTHFHaTHTe pe3YJITaTH B H3IhJlHeHHe Ha aOrOBopa 3a gpytc6a H
CbTpy4HHqeCTBO OT 21 IOJIH 1967 roAiHHa, B pa3BHTHeTO Ha nOJIHTHqeCKH4Te, HKOHO-
MHlqeCKHTe H KYJITYPHHTe OTHOUeHH MewgIy HapoAHa peny6nuKa BEirapms H
MoHroncKaTa HapomHa peny6iiHKa, yKpenlBaHeTO H pa3BHTHeTo Ha COUHaJnHCTH-
qecKaTa o6uIriOCT H HaCTrIHHiHTe npoMeHH B IueJIHH CBAT,

petuixa na CioKOqaT HaCTOSIU4Ht X[OOBOp H ce xOFOBOpHxa 3a CJIeAHOTO:
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-/aeH 1. BHco1KOqOrOBapxuJHTe ce CTpaHH H nnO-HaTaTbK iue YKperIBaT He-
pymuHMaTa jpyK6a MeeKay 6BwlrapcKHni H MOHrOYiCKHq Hapoa, ule pa3BHBaT H 3a-
,1n6oqaBaT BCecTpaHHOTO CbTpyilHHqeCTBO H 6paTCKaTa B3aHMOnOMOIU Me)Kly

ABeTe CTpaHH Ha OCHOBaTa Ha IIpHHIIHHIHTe Ha MapKCH3Ma-jieHHHH3Ma H COuHa-
JIHCTHqeCKHH HHTepHaHOHaJIH3'bM, nbJIHOTO paBHOIlpaBHe, B3aHMHOTO 3aqHTaHe
Ha aip)KaBHHSI CyBepeHHTeT H HeHaMecaTa BBB BTpelUHHTe pa6OTH Ha apyraTa
CTpaHa.

VI17eN 2. BHCOKOaorOBapHWHTe ce CTpaHH H 3aHanpeg LLe pa3BHBaT H 3a'bi-
60qaBaT HKOHOMHqeCKOTO H HayqHO-TeXHHqeCKOTO CI.TyPYHHqeCTBO MewKay Ha-
poAHa peny6nHKa E~brapH H MOHroncKaTa HapORHa peny6nHKa B COTBeTCTBHe C
ipHH1uHnHTe Ha 6paTCKaTa B3aHMOIIOMOI.U H B3aHMHaTa H3rota, Ha OCHOBaTa Ha

KpaTKOCPOEHH H airOCpOqHH nporpaMH, KOOPUHHaIIHR Ha HapoRHOCTOriaHCKHTe
rniaHoBe, cneLHaJIH3agIHM H KOOnepHpaHe, CIb3)aaBaHe Ha CI'BMeCTHH HayqHO-H3cjIe-
AOBaTeiCKH H npOH3BOaCTBeHH opraHH3auHH H HpegrIPHHTHH H npHniarafe Ha HOBH
tbOPMH H OIHHT B Te3H o6naCTH.

CTpaHHTe iue nOAKperI HT H 3aaXbji6oqaBaT MHOrOCTpaHHOTO HKOHOMHqeCKO
CI,TpyAHHqeCTBO H C BCHqKH cpeACTBa Jwe XIoHPHHaC5IT 3a YKperIBaHeTO Ha HKOHO-
MHteCKHH1 HOTeHUHaJI Ha COUaJrH3Ma, 3a yCbBbpUjeHCTByBaHeTO Ha COL~aJIHCT-
HqecKaTa HKOHOMHqeCKa HHTerpaUHA, 3a peaAH3HPaHeTO Ha UeJiHTe Ha KOMnjIeKCHH
H ApyrH nporpaMH H ROFOBOpeHOCTH 3a 3aawn6oqaBaHe Ha HKOHOMHqeCKOTO H
HayqHO-TeXHHqeCKOTO C'bTpyXAHHqeCTBO Me)Ky CTpaHHTe-qneHKH Ha CBBeTa 3a
HKOHOMHqeCKa B3aHMorIoMoLu.

V-lneN 3. BHcoKO wOOBapRIUHTe ce CTpaHH we AOIpHHaC5IT 3a nO-HaTaTAUl-

HOTO LYXOBHO c6nHKaBaHe Ha 6 bnrapCKHq H MOHrOiCKHq Hapog qpe3 pa31HpH-
BaHe H 3aabji6oqaBaHe Ha CbTpyaHHqeCTBOTO B o6nacTTa Ha o6pa3OBaHHeTO, 3xapa-
Beona3BaHeTO, HayKaTa, KynTypaTa, H3KyCTBOTO, neqaTa, paAHOTO, TeJIeBH3HHTa
d)H3HqeCKaTa KynTypa, CHIOpTa, TYPH3Ma H ApyrH o6naCTH.

i/leH 4. BHCOKOxlorOBapAIuHTe ce CTpaHH Iwe nOlOiupHiBaT YCTaHOBRBaHeTO

Ha HenocpeACTBeHH Bp-b3KH H JeJOBH KOHTfKTH MexKLcy AI P)KaBHHTe opraHH, CTO-
IaHCKH, KYJITYPHH H apyrH Be4IOMCTBa, a C'btuO TaKa Me)K1y O6IueCTBeHH opraHH3a-
IHH H nIo6paTHMeHH rpaaoBe Ha aBeTe CTpaHH C UenI IpaKTHqeCKOTO OC-IbjeCTBAI-
BaHe Ha BCeCTpaHHOTO CbTpyAHHqeCTBO H no-3aabJI6oqeHOTO c6nH)KaBaHe H
OIO3HaBaHe Ha 6wIrapCKHHq H MOHrOJICKHH1 Hapoa C )KHBOTa H OfIHTa B H3rpa)Kua-
HeTO Ha COIHaJIH3Ma B HapoUHa peny6nHKa BbnrapHR H MOHrOJsCKaTa HapOAHa
peny6nHKa.

-i/leH 5. B H3nbJlHeHHe Ha HaCTORIIHI AorOBOp iue 6wraT CKj1olqBaHH OT-
aeJIHH cnoro6H H Cnopa3yMeHHRI Ha BYCTpaHHa H MHOrOCTpaHHa OCHOBa MeKLy
ripaBHTeJICTBaTa, a cIIUo TaKa Me)Kay C'OTBeTHHIBpHKaBHH opraHH, CToIIaHCKH,
KyJITypHH H apyrH BeaOMCTBa H opraHH3aIjHH Ha BeTe cTpaHH.

LI/leH 6. BHCOKororOBapqUITe ce CTpaHH H B 6tetue iue npeanpHeMaT

BCHqKH MePKH 3a no-HaTaThIJHOTO yKpeIBaHe Ha MOtluTa, eaHHCTBOTO H CnLIOTe-
HOCTTa Ha CouHarIHCTHqeCKaTa o6UHOCT KaTo rnaBHa onopa Ha BCHqKH peBOiHO-
UHOHHH H IIporpeCHBHH CHJIH B CBeTa.

V/eH 7. BHCOKOaOrOBaPAMuHTe ce CTpaHH rIoCjieuOBaTenHO IUe IpOBe)KaaT
IOJIHTHKa Ha MHPHO C'BMeCTHO CitweCTByBaHe Me)KIy a- p)KaBHTe C pa3nIHqeH
o61ueCTBeH CTpOA, aKTHBHO iae c14aeACTByBaT 3a Oc'tLueCTBBBaHe UeJIHTe H IIpHHIH-
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IHTe Ha YCTaBa Ha OpraHH3aUrHATa Ha O6eAHHeHHTe HaiHM, 3a yKpefBaHe H 3aAlbji-

6oqaBaHe Ha npoueca Ha pa3BexapRBaHe B Me)KAyHapOAHHTe OTHOIuieHH t H we

npaBAT BCHqKO 3aBHCeILO OT TA[X 3a npeMaxBaHe Ha BOIHaTa OT )KHBOTa Ha Hapo-

)AHTe H OCHrypHBaHe Ha IIpaBOTO HM Ha MHp.

LaBeTe cTpaHH ce O65IBfqBaT 3a c13,aaBaHe Ha Bceo6XBaTHa CHCTeMa 3a MexKcy-

Hapo)AHa cHrypHOCT, 3a npeKpaTlBaHe Ha Ha)UnpeBapaTa BBB B'bopwKaBaHeTO,

npeAH BCHqKO AUpeHOTO, 3a HpeAXOTBpaT[BaHe Ha MHJIHTaJIH3HpaHeTO Ha KocMoca,

3a n'bJIHO H Bceo6xBaTHO JIHKBHaiHpaHe Ha op'bKHATa 3a MaCOBO YHHUO)KeHHe B

6iH3co 6aeieme H noCTHraHe Ha Bceo6Luo H IIbJIHO pa3op-b)KaBaHe fIpH CTpOr Me-

>KIIyHapoeH KOHTPOJI.

[leH 8. BHCOKoaorOBap,1IHTe cc CTpaHH H B 6wteme me nOaKpenAtT cipa-

BeaIniBaTa 6op6a Ha HapOAHTe OT A3Hq, A(DpHKa H JlaTHHCKa AMepHKa 3a MHp,

CBo6ona, aeMOKpaUHA H couHaJeH nporpec, 3a OKOHqaTeJIHo JIHKBHaHpaHe Ha KO-

JIOHHaJIH3Ma H pacn3Ma BB BCHqKHTe HM dJOpMH H IIpOSIBH, T31CHO we C-LTpyXHHqaT

C Heo6Blp3aHHTe CTpaHH 3a aeMOKpaT43HpaHe Ha MeIAyHapOaHHTe OTHoIneHHR,

3a yCTaHOBstBaHe Ha HOB Me)KxtyHapOaeH HKOHoMHqecKH peg Ha OCHOBaTa Ma paBHO-

npaBHeTO H cnpaBejiHBOCTTa.

'.leH 9. BHcoKo orOBapAItmsTe ce cTpaHH me JAoflpHHaCAT 3a CB,aBaHeTO

Ha ed)HKaCHH CHCTeMH 3a npeBpTBiaHe Ha EBpona, A3HR H THXHI OKeaH B parfOHH Ha

MHp, Ao6pocsce=tcTBO H UIHPOKO B3aHMHOH3rOUHO CTpyAHHqeCTBO.

VjaeH 10. BHCOKOaOrOBap3IITe ce CTpaHH B3aHMHO me cc 1IHOpMHpaT H

KOHCyITHpaT r1o BflpOCHTe Ha XByCTpaHHHTe OTHOlueHHA, a cbmo TaKa no BaXKHH

MexK(yHapOaHH npo6neMH 3acArami HHTepecHTe Ha XaBeTe CTpaHH H me CbTpyat-

HHqaT B CbOTBeTCTBHe C IpHHUHfIHTe H 1IeJlHTe Ha HaCTOH1H 1OFOBOp.

q./eN 11. HaCTOgqUHT j14rOBOp He 3acsra npaBaTa H 3aabjTDKeHHAITa Ha Bit-

COKO orOBapHU.MHTe ce CTpaHH nio aeiftCTByBaIUHTe AByCTpaHHH H MHOrOCTpaHHH

)aOrOBOpH H Cnoroa6H.

L-tien 12. HaCTOAIHHT jAOrOBOp cc CKnIOqBa 3a CpOK OT aBaxgeceT rOaHHH H

aBTOMaTHqHO we cc npognnKaBa 3a BCeKH cjieABaiuH ieceT rOAHHH, aKO HHTO eUHa

OT BHCOKOaorOBap IqiHTe cc CTpaHH He 3aAtBH, qe xKenae Aa npeKpaTH HerOBOTO

AeriCTBHe, KaTO yBegOMI 3a TOBa nHCMeHO 12 Mecela npeaIH H3THqaHeTO Ha C'bOT-

BeTHHA CpOK.

HaCTOAIUHHT aorOBOp HOUIe)KH Ha paTHcbHKaUHst H me Bjie3e B cHna OT eH3I

Ha pa3MAHaTa Ha paTH1HKaIOHHHTe aOKyMeHTH, KOATO ue cc H3B'bpuIH B rp.ylaH

6aTop B HaKpaTbK CpOK.

CICTABEH B rp. CO4bHS Ha 12 IOHH 1987 roll. B RBa eK3eMn.HApa, BCeKH Ha 6bin-

rapcKH H MOHFOJICKH e3HK, KaTO H BaTa TeKCTa HMaT CHaKBa cMna.

3a HapoaMa Peny6niHKa 3a MonroncicaTa HapoAna
BbnrapHA: Peny6nHKa:

[Illegible - Illisible] [Illegible - Illisible]
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[MONGOLIAN TEXT - TEXTE MONGOL]

BYFA HAfPAM9AX BOR-IFAP APU YJIC, BYFa HAIIPAMTAAX
MOHFOJ- APA YICbIH XOOPOHbIH HAIPAMaAJI, XAM-
TbIH A)KHJI-IAFAAHbI TYXAIRI FP33

Byra HarpaMax Bonrap Apfl Ync, Byrg HafpaMaax MoHron Apa Ync,
Xop OpHbI ax ,4yyrHiH 3Ba3puIryft HailpaM naj, 6yx Tai-bIH XaMTbIH atKIi-

.iaraa, Hoxop ecoop xapHniuaH TycYIax 5BUIlbIr MapKCH3M-jIeHHHH3M, CoUHaJIHCT
HHTepHaIHOHaJIH3MbIH 3apqMbIH YHaC3H a33P uaamHA q X3fl63p3JITryfl xer)KyyJn3H
63xKyynj)K rYH3rHipYYj3X 6ojirap, MOHrOJIbIH apA TYMHHII qHH 3pM3J13nH]lr yatH-
p rnara 6onlrOH,

x0p YJICbIH HSFT xapHiiuaar itaamuH, eproTr0H FYH3FHI1pYYJI3X Hb 6onrap,
MOHrOJIbIH apA TYMHHIl A3ryyp 3px aLUHrT HHlIJ3X 6eree COUHanHCT xaMTbIH HOX-
EpfleOHrIH OPHyynbIH H3rn3Ji, HArTpamblr 63x)xyynsK, T3Lw33pHftr 6yx Tanaap oftp-
TyyJlaH HsrTpyyflaX, COUHaJiHCT 6yx OPOHTOR xaMTbIH axHrnaraar xer)KyyjI3x
YAIC3,9 TYC AIOXeM Y3YYJIH3 F3Xt3FT FYH33 HTF3H,

XOep YIICbIH 3nHrIH 3acar, UIHH)KJI3X yxaaH-TeXHHKHIRH xaMTbIH a>KHlnnaraa Hb
COUHajIHCT 3nHrlH 3aCrHrlH HHTerpaiuHlr yjIaM xeryyn3H 60JTOBCpOHryik 6onrox,
3LaHAH 3acrHrflH 6oanorbir 3oXHuyyjiax 6oniH 3nH]iH 3acrHidH XapirnuaH Tycnax 30-
BJIeJIHrIH rHInyYH OPHYYt1bIH 3AHrIH 3acar, IIHH)KJI3X yxaaH-TeXHHKHIH XaMTbIH
awimnaraar ryH3rHflpyyJ3x uoruon6op nporpaMMyya!Eir x3p3r)Kyy13x 3opHJIrOxI
6Yp3H HHIRU3)K 6alraar xapra3aH,

xop yJIc HHJIrMHr1H AH3 6YpHrIH 6aftryynanTaft ynic ryp3H 3HX TarlBHaap 33p3r-
IU3H OPUIHX 3apqMbIH jAaryy 3HX TairBaH, OfOH yJICbIH aoynryif 6aflxumir 63x-
)KYYji3X3A 6YXHrI ji apraap TYC OXOM Y3YYJf3X 3pM3JI33JI, I1H1IaB3p TOrc 6alarHfir
YHtt3CJ13H,

3HX TafBaH, YHA3CHHIR 3PX OJIeO, HHifrMHIH a3BUJJIHItH TOJI08 T3MU3rq 6yx
XyqHHHr H rTpyyjnaxaj HAI3BXT3A1 TYC a[OXOM Y3YYJ]3X 3pM3Jl3JIHglr yxt~painara
6onrOH,

33BC3r13in33p XeoUOJIAeXHJlr 3OFCOOX, TYYHHAr caHcapT Ax3II3pyyJI3XryI1
6aIlx, IOMHfH 6OJIOH yft OIHOOP XeHOer 6ycag TOpJIHIlH 33BcrHl r 6 Yp3H yCTrax,
IOMHIH 33BC3ryft a3IXHIi epTeHU, 6aflryyiax 3opHJrmroal tapyIi xyp3XHIAH Tenee
IIJ1HUB3pT31t T3MI13H,

H3rAC3H YHat3CTHHI1 BaflryyjmarbiH JaYpMHrH 3opHIro, 3apt1HMA YH3Hq 6an-
raa HOTJIOH,

1967 OHb aonyraap capbIH 21 -HH f HaifpaMAlan, XaMTbIH a)KHJIJIaraaHbl Ty-
xaft F3p33r x3p3r)Kyyji3x, Byra HailpaMnax Bonrap ApA Ync, Byra HaflpaM'aax
MoHroji Apg YJICbIH ynIc TOp, 3naHIIH 3acar, COeJIbIH xapHnulaar xerdKyyj3x, CO-
IHarIHCT xaMTbIH HOXepIen Xr)KHH 6 3XHKHX3n rapcaH yp AYH, A3IXHl AaXHHI 6HIt
6onIcOH oopqlIJITyytHftr aHxaapaH Y331,

3H3XYY Fep33r 6aifryynaxaap IHftB3pJI3AC EOPXH 3YrICHflr X3Jf3IIU3H TOXH-
pOB. YYHA:

HeOye33p 3YfiI. X3J13JI3H ToxHporq 3px3M xoep 3Tr33na 6oasrap, MOH-
rojibIH apA TYMHHf ax aYYrHIH Ba3pIuryH HafipaManblr ynaM 63XXCyynxc, Map-
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KCH3MJIeHHHH3M, CouHanfHCT HHTepHaLIIOHaJIH3MbIH 3apqHM 6oJIOH 6yp3H T3rLU
3pX, TopHfAH 6yp3H 3PXT 6aflaxibir xapnnuaH XyHII3Tr3x, 6He 6HeHIH 1IOTOOR
X3p3rT yJI opojniox 3apqMbIH YHtC3H a33P xoep OpOH 6YX Taiaap xaMTpaH
aWinna a, ax Iy ecoop xapHJnian TycnaX ABzXIbir xer)KYYn3H ryH3rHripyyflH3.

Xoepcyoaap 3y~fl. X3n3uIn3H ToxHporq 3pX3M xoWep 3Tr33a Byrjt Hai-
paM~aax Bonrap Apa Ync, Byra HarlpaMaax MoHron Ap YncbIH 3HAHH 3acar,
LIIHH>KfI3X yxaaHTeXHHKHrlH XaMTbIH axu nnaraar axJIYY ecoop xapHniHaH Tycnax,
xap~nuan amUrTaf 6afx 3apqMbIH aaryy ypT, 6orHHo xyrauaaubi nporpaMM
6onoBcpyyjiax, ync apibiH aK axYfIH TEneanereer 3oxtmyyr'ax, yr4nnB3pI3jY-lfr
uarnax, xopUIHx, 3pat3M IIIHHKHJr3, YAUlJB:pf3JBlIHAH xaMTapcaH ra3pyyjblr 6afi-
ryyjax, 3,F33p can6apT LUHH3 apra x3163p, Typmunarbir H3BTpyyJI3X YHUC3H 'U33P
uaamnan xOracyyI3H rYH3rHApyyJ1H3.

Xoep 3Tr33n 3ZtHHH 3acFlH OJIOH TaJnbIH XaMTbIH aKnniaraar Xt3M)KHH ryH-
3rHflpyyJIK, COuHajIH3MbIH 3,XHrIH 3aCrHrIH lOTeHIJaIblrI 63X)KyyJ13X, COIuHaJiHCT
3ZtHr1H 3acrHAH IiHTerpau4flr 6OnOBCpon-ryil 6onrox, 3,aiH 3acrnrlH XapHnuaH
Tycnax 30BJIeJIHrH rHmyyH 0pHyyfbIH 3nQHrIH 3acar, UIHH)KJI3X yxaaH-TeXHHKHrIH
XaMTbIH awnnaraar FyH3FHrlpyyI3X, uoruon6op 6onOH 6ycaa rIporpaMM, TOX-
HPOJIUOOHbI 3OpHJIFbIF x3p3r)KyyJI3x3na 6yxfA ii apraap TYC OXOM y3yynlH3.

FypaeOyeaap 3ya11. X3X3II3H ToxHporq 3pX3M xoep 3Tr33g 6 onOBCpOn,
3pYYJnHilr xaMraanax, UJHH)KJ13X yxaaH, coeii, ypjiar, yTra 3oXHOJI, X3BJI3JI, pagHo,
TeJieBH3, 6HejilH TaMHp, CHOpT, xcyynqnaji 6oioH 6ycag can6apT XaMTEIH atcunna-
raar eproKyyjigH ryH3rHftpyynh(, 6onrap MoHroJIbIH apU TYM3H oIOYH caHaaHbi
Taaap yniaM OApTOH HrTpaxag TYC aexeM Y3YYJ1H3.

Jepeeoy-33p 3YU.I. X3JnI3n3H ToxHporq 3pX3M xoep 3Tr33n 6yx TaFIbIH
XaMTbIH awmnaraar x3p3rKyyJni( 6onrap MOHFOlbIH apR TyMHir Eyrg HaftpaM-
gax Bonrap Apg Ync, Byra HafipaMzax MoHron Apg YncbiH aMbapan, CouHaInHCT
6yT33H 6ailryynanTbiH TypumaraTail TaHHJILUyyJIK, ynaM rYH3rHfl OflpTyyjIaH HAr-
TpYYJaX 3op0roop xoep YJICbIH TOp, aw axyil, coWaIbiH 6orioH 6yca 6ailryynnara,
TYYHqJI3H OJIOH HHATHil 6arlryynnaryyg, ax ayy XOTYYaI]IH XOOpHR uiyyA xapHAi-
uaa, a)ani X3prHfH xon6oo TOrTOOX aInB Ir XOXYYJ13H J3M)KHH3.

Taeedyeaap 3YU.L 3H3Xyy r3p33r xgpgrxyyn3xyynH33C xoep 3Tr33XIHlH 3ac-
rHfiH ra3ap, TYYHqJIeH TOp, aK axyA, C oJIMH 6onOH 3oXiX 6ycag 6afIryynnarbrn
XOopoHa xoep 6onOH OJIOH TaJIbIH YHRC3H 4l33p Tycrak r3p33, x3J3nUa3p 6alry-
ynIHa.

3ypeacyeaap 3Y1l. XXI3nUM3 Toxaporq 3pX3M xoep 9Tr33n n3.lXHIH 6Yx
XyfB'CranT, JA3B1UHT XYUHHR rOJI Tyjiryyp 6onCOH COUHaIIHCT XaMTLIH HxopnnJJIHiH
xyq qagajl, Hnr gn, HFTpaJlbIr yJIaM 63X)KYYJI3XHI1H TyniJ 6yxHl hi apra X3MXC33r
uaaUiinnl L aBHa.

,gonyaeaap 3YWI. X3n3JU3H ToxHporq 3pX3M xop 3Tr33n HHrrMHHH 5113
6ypHIlH 6afryynanTaA ync ryp3H 3HX TaRlBHaap 33p3rI:3H opinx, H3rc3H YHU3CT-
HI BafiryyxurarbiH aYPMIHH 3opHIro, 3apqMbir x3p3rCYYn3X3JI H3BXT3R a3M-
wJl3r Y3YYJI3X, 0OH YJCbIH xapHJuaaHl HaMHKManJ 6aIInbr[H yrI HBiIr 63XYcyy-
J13H ryH3rHilpyyji3X 6ovorbir TyyIUTaIA sByyrIK, ync TYMHHI aME.npajiaac naflHbir
YYp11 3aiyyiK, T3AHHIl 3HX TaftBaH opmnix 3pxHilr xaHraxbIH Tyng eepecoe
xaMaapax 6yxHHilr XHAH3.
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Xoep 3Tr33A OROH YJICbIH atoynryAl 6afixnIb]IH 6YX TanrIr xaMapcaH CHCTeM Tor-
TOOX. 33BC3rnJ133p, IOYHbI1 eMHe [OMJIBAH 33BC3rJI3n33p xeeeljIexHflr 3orcoox,
caHcpbir MHJIHTapHqjiaXryti 6arix, yAl OjIHOOP XOHeerq 33BCrHIir Ol~pblH HP33IYfrlI
ra3ap caftryfl 6 Yp3H ycTrax, OROH YJICbIH xaTyy XstHa.JITbIH JIOP 33BCrHilr 6yx
HHAT33p 6 Yp3H xypaaXblH Toeoo T3MU3H3.

HaiMOyeaap 3YUII. X3.nr3JIi3H ToxHporq 3 pX3M xoep 3Tr33ua 3HX TaABaH,
3pX qeytee, apuqulmaji, HHfIFMHfAH A3BIJlrnlH TOREle, KOJIOHHqJIOrl, apbCHbl efreep
xrnraBapnaH ranyypxax Y3JM4AH 6yx x3n63p, Hnp3nHtr 6ypMeCeH ycTraxbH TEnee
A3H, AdppHK, JlaTHH AMepHKHAH yJ1C TYMHHA uiynapra T3MI.IHfF uaawHni4 qJ3M-
wiX 6eree OTIOH YRCbIH xaptinuaar apnqHJax, T3FII 3px, wyaapra dCOHA

YHI3CYI3C3H OJIOH YlCbH 3AHAH 3aCF141H WIHH3 13F )KypaM TOrTOOXbH TeIOE 3BC3J1I
H3rFL33rYH opHyyaITak HSIrT XaMTpaH awHnnaHa.

EcOye33p 3y.a. X3n3JnU3H ToxHporq 3pX3M xoep 3Tr33ua EBPOI, A31H,
HOMXOH xgajair 3HX TaAlBaH, caA1H XopmIHIH xapHnuaH awHrTafl eprOH XaMTbIH
aK~miaraafbi 6yc HyTar 6onroH XyBiprax yp Henee 6yxHfl CHCTeM TOrTOOXOJI TYC
jaOXeM Y3YYJIH3.

Apaadyeaap 3YU.L. X3J.I3JII3H ToxHpor4 9PX3M xoep 3Tr33 xoep TanbIH
xapi uaaHbi 6OflOH xapwuHmaH COHHPXCOH OJIOH YJI.CbIH qyxaji acyygnaap M3JI33jiefl
coJrlIlIO)c, 3eBJIOiIenI)K 6aIxbIH XaMT 3H3XYy F3p33HHI1 3apqHM, 3OPHJIFbIH Aaryy
XaMTpaH awKHmnaHa.

ApeaN H30e0y.33p 3Y1.,. 3H3Xyy F3p33 Hb XYqHH Terengep 6aWlraa xoep
6onOH OJIOH TaJiT r3p33, X3J13.71X33p33p X3W3nI3H ToxHporq 3pX3M xoep
3Tr33uHAH XYJ133C3H 3pX, YYprHhlr xeHRexryir.

Apean xoepdyeaap 3YUll. 3H3XYY r3p33 XOPHH WHRHAI1H xyrauaaTari 6aftryy-
iiarncaH 6ereen X3r3aIU3H ToxHporq 3pX3M xoep 9Tr33uHrfH aim H3r Hb yr r3p33r
uiyunax XYC3JT33 TyXaAH xyraijaa nyycaxaac apBaH xoep capblH OMHe 6Hqr33p 3c
M3g3rJIB3jI apaB apBaH wKHI33p aAHuaa cyHrara> 6aflHa.

3H3Xyy F3p33 CoepXoH 6aTnaraax 6ereen BaTjiaM)K xKyyx 6nqryy,4Hr
YnaaH6aaTap XOTHOO a.ib 6onox OflpbH xyrauaa~a COflHfIUCOH enpeec 3XJ13H XyqHH
Tereinep 60nHo.

3H3XYy F3p33r 1987 OHbI 3ypraayraap capbIH 12 eaiep Cod)H XOTHOO 6onrap,
MOHrOJI X3133p Tyc 6yp xop XYBb Yr-IJC3H 6eree xoep 3X Hb aaHnJi XyqHHT3H
6akHa.

Byrn HarlpaMnax Eonrap Apg EyrA HailpaMnax MoHroji Apa

YjiciIr Teneenw: Yncbir Teneeint:

[Illegible - Illisible] [Illegible - Illisible]
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[TRANSLATION - TRADUCTION]

TREATY' OF FRIENDSHIP AND CO-OPERATION BETWEEN THE
PEOPLE'S REPUBLIC OF BULGARIA AND THE MONGOLIAN
PEOPLE'S REPUBLIC

The People's Republic of Bulgaria and the Mongolian People's Republic,
Guided by the sincere desire of the Bulgarian and Mongolian peoples to con-

tinue steadily to develop, strengthen and deepen the indissoluble fraternal friend-
ship, all-round co-operation and comradely mutual assistance between the two
countries on the basis of the principles of Marxism-Leninism and socialist interna-
tionalism,

Deeply convinced that the further expansion and intensification of the close rela-
tions between the two countries is in keeping with the fundamental interests of the
Bulgarian and Mongolian peoples, and will serve to strengthen the unity and cohe-
sion of the countries of the socialist community and bring them closer together in all
areas, and to promote the development of co-operation with all socialist States,

Considering that economic, scientific and technical co-operation between the
two countries is fully in keeping with the goals and tasks of the further development
and improvement of socialist economic integration, the co-ordination of economic
policy and the implementation of comprehensive programmes for the intensification
of economic, scientific and technical co-operation between the member countries of
the Council for Mutual Economic Assistance,

Proceeding from the common desire and determination of the two countries to
contribute in every way to the strengthening of peace and international security in ac-
cordance with the principles of peaceful co-existence between States with different
social systems,

Striving actively to contribute to the unity of all forces struggling for peace, na-
tional liberation and social progress,

Declaring that they are firmly in favour of the cessation of the arms race and the
prevention of its extension to outer space, of the complete abolition of nuclear and
other weapons of mass destruction and of the achievement, as soon as possible, of
the goals of a denuclearized world,

Confirming their dedication to the purposes and principles of the Charter of the
United Nations,

Recognizing the results achieved in implementing the Treaty of Friendship and
Co-operation of 21 July 19672, in the development of political, economic and
cultural relations between the People's Republic of Bulgaria and the Mongolian Peo-
ple's Republic, the strengthening and development of the socialist community and
the changes that have occurred throughout the world,

I Came into force on 12 November 1987 by the exchange of the instruments of ratification, which took place at Ulan
Bator, in accordance with article 12.

2 United Nations, Treaty Series, vol. 610, p. 129.
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Have decided to conclude this Treaty and have agreed as follows:

Article 1. The High Contracting Parties shall continue to strengthen the in-
dissoluble friendship between the Bulgarian and Mongolian peoples, and to develop
and intensify the all-round co-operation and fraternal mutual assistance between the
two countries on the basis of the principles of Marxism-Leninism and socialist inter-
nationalism, full equality of rights, respect for each other's national sovereignty and
non-interference in each other's internal affairs.

Article 2. The High Contracting Parties shall continue to develop and inten-
sify economic, scientific and technical co-operation between the People's Republic of
Bulgaria and the Mongolian People's Republic in accordance with the principles of
fraternal mutual assistance and mutual benefit, on the basis of short-term and long-
term programmes, co-ordination of national economic plans, specialization and co-
operation, the establishment of joint scientific research and production organiza-
tions and enterprises and the application of new procedures and experience in these
fields.

The Parties shall promote and intensify all-round economic co-operation and,
by every means, help to strengthen the economic potential of socialism, to improve
socialist economic integration, and to achieve the goals of comprehensive and other
programmes and agreements for the intensification of economic, scientific and
technical co-operation between the member countries of the Council for Mutual Eco-
nomic Assistance.

Article 3. The High Contracting Parties shall contribute to the further
spiritual rapprochement of the Bulgarian and Mongolian peoples by broadening and
deepening co-operation in the fields of education, public health, science, culture, art,
the press, radio, television, physical culture, sports, tourism and other fields.

Article 4. The High Contracting Parties shall encourage the establishment of
direct ties and working contacts between the State organs and economic, cultural and
other agencies and also between the social organizations and twin towns of the two
countries for the purpose of the practical achievement of all-round co-operation and
closer contact and greater familiarity of the Bulgarian and Mongolian peoples with
the way of life and experience in the building of socialism in the People's Republic of
Bulgaria and the Mongolian People's Republic.

Article 5. In application of this Treaty, separate agreements and ar-
rangements shall be concluded on a bilateral and multilateral basis between the Gov-
ernments, and also between the appropriate State organs and economic, cultural and
other agencies and organizations of the two countries.

Article 6. The High Contracting Parties shall continue to take all measures
for the further consolidation of the power, unity and cohesion of the socialist com-
munity as the main bulwark of all revolutionary and progressive forces throughout
the world.

Article 7. The High Contracting Parties shall consistently pursue a policy of
peaceful coexistence between States with different social systems, shall actively pro-
mote the realization of the purposes and principles of the Charter of the United Na-
tions and the strengthening and intensification of the process of detente in interna-
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tional relations, and shall do everything in their power to banish war from the life of
the peoples and guarantee their right to peace.

The two Parties declare that they are in favour of the establishment of a com-
prehensive system of international security, of the cessation of the arms race, and
particularly the nuclear arms race, of the prevention of the militarization of outer
space, and of the complete and comprehensive elimination of weapons of mass
destruction in the near future and the achievement of general and complete disarma-
ment under strict international control.

Article 8. The two High Contracting Parties shall continue to support the just
struggle of the peoples of Asia, Africa and Latin America for peace, freedom,
democracy and social progress and for the final elimination of colonialism and
racism in all their forms and manifestations, and to co-operate closely with the non-
aligned countries for the democratization of international relations and for the estab-
lishment of a new international economic order on the basis of equal rights and
justice.

Article 9. The High Contracting Parties shall contribute to the establishment
of effective systems for the transformation of Europe, Asia and the Pacific Ocean
into regions of peace, good-neighbourliness and broad mutually beneficial co-
operation.

Article 10. The High Contracting Parties shall inform and consult each other
on questions concerning bilateral relations and also on important international prob-
lems affecting the interests of the two Parties and shall co-operate in accordance with
the principles and purposes of this Treaty.

Article 11. This Treaty shall not affect the rights and obligations of the High
Contracting Parties under existing bilateral and multilateral treaties and agreements.

Article 12. This Treaty is concluded for a period of 20 and shall be auto-
matically renewed for further 10-year terms, unless one of the High Contracting
Parties announces that it wishes to terminate it, giving written notice of denunciation
12 months before the expiry of the current term.

This Treaty is subject to ratification and shall enter into force on the date of
exchange of the instruments of ratification, which shall take place at Ulan Bator as
soon as possible.

DONE at Sofia on 12 June 1987, in duplicate, in the Bulgarian and Mongolian
languages, both texts being equally authentic.

For the People's Republic For the Mongolian People's
of Bulgaria: Republic:

[Illegible] [Illegible]

Vol. 1490,1-25579



1988 United Nations - Treaty Series . Nations Unies - Recueil des Traites 265

[TRADUCTION - TRANSLATION]

TRAITE D'AMITIE ET DE COOPtRATION ENTRE LA REPUBLIQUE
POPULAIRE DE BULGARIE ET LA RIPUBLIQUE POPULAIRE
MONGOLE

La R6publique populaire de Bulgarie et la Rdpublique populaire mongole,
Anim~es par le d~sir sincere des peuples des deux pays de continuer A d6velop-

per, A renforcer et A approfondir continuellement l'amiti6 fraternelle indissoluble, la
cooperation dans tous les domaines et les relations d'assistance mutuelle dans un
esprit de camaraderie entre les deux pays, sur la base des principes du marxisme-
16ninisme et de l'internationalisme socialiste,

Profond6ment convaincues que le d6veloppement et l'intensification ult6rieurs
des relations 6troites entre les deux pays r6pond aux int6rets vitaux des peuples
bulgare et mongol et serviront A renforcer l'unit6 et la coh6sion des pays de la com-
munaut6 socialiste et A les rapprocher dans tous les domaines, ainsi qu'A promouvoir
le dveloppement de la coop6ration avec tous les Etats socialistes,

Consid~rant que la coop6ration 6conomique, scientifique et technique entre les
deux pays est pleinement conforme aux objectifs et aux t~ches relatifs A l'intensifica-
tion et A l'am61ioration accrues de l'int6gration 6conomique socialiste, A la coordina-
tion de la politique 6conomique et A la mise en ceuvre de programmes d'ensemble, en
vue de l'intensification de la coop6ration 6conomique, scientifique et technique entre
les pays membres du Conseil d'assistance 6conomique mutuelle,

Inspir6es par leur volont6 et leur d6termination communes de contribuer par
tous les moyens possibles au renforcement de la paix et de la s6curitd internationales,
conform6ment aux principes de coexistence pacifique entre Etats ayant des syst~mes
sociaux diff~rents,

S'efforqant activement de contribuer A l'unit6 de toutes les forces qui luttent pour
la paix, la lib6ration nationale et le progr~s social,

Se d6clarant fermement en faveur de la cessation de la course aux armements et
de la pr6vention de son extension A Pespace, de l'abolition complete des armes
nucl~aires et des autres armes de destruction massive et de la concr6tisation, ds que
possible, des objectifs de ddnucldarisation de la plan~te,

Rdaffirmant leur attachement aux buts et aux principes de la Charte des Nations
Unies,

Reconnaissant les r6sultats obtenus dans la mise en oeuvre du Trait6 d'amiti6 et
de coopdration mutuelles du 21 juillet 19672 en ce qui concerne le d6veloppement des
relations politiques, 6conomiques et culturelles entre la R6publique populaire de
Bulgarie et la R6publique populaire mongole, le renforcement et la croissance de la
communaut6 socialiste ainsi que les changements survenus dans le monde entier,

I Entrd en vigueur le 12 novembre 1987 par l'6change des instruments de ratification, qui a eu lieu A Oulan-Bator,
conform~ment A 'article 12.

2 Nations Unies, Recuei des Traites, vol. 610, p. 129.
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Ont d~cid6 de conclure le present Trait6 et sont convenues de ce qui suit :

Article premier. Les Hautes Parties contractantes continueront A renforcer
l'amiti6 indissoluble qui unit le peuple bulgare et le peuple mongol et A d6velopper et
intensifier la coop6ration dans tous les domaines et l'assistance mutuelle fraternelle
entre les deux pays sur la base des principes du marxisme-16ninisme de l'interna-
tionalisme socialiste, de la pleine 6galit6 des droits, du respect mutuel de la sou-
verainet6 d'Etat et de la non-ingdrence de chaque ttat dans les affaires int~rieures de
l'autre.

Article 2. Les Hautes Parties contractantes continueront A d6velopper et A in-
tensifier la cooperation 6conomique, scientifique et technique entre les deux pays,
conform6ment aux principes de 'entraide fraternelle et des avantages mutuels, sur la
base de programmes A long et A court terme, de la coordination des plans 6cono-
miques nationaux, de la sp6cialisation et de la coop6ration, de l'instauration d'une re-
cherche scientifique ainsi que d'organismes et d'entreprises de production conjoints,
et de l'application de nouvelles m6thodes et des acquis de l'exp6rience dans ces do-
maines.

Les Parties encourageront et intensifieront la coop6ration 6conomique dans tous
les domaines et, par tous les moyens, contribueront A renforcer le potentiel 6cono-
mique du socialisme, A am6liorer lint6gration 6conomique socialiste et A atteindre les
objectifs des programmes et accords d'ensemble et autres, en vue de l'intensification
de la coop6ration 6conomique, scientifique et technique entre les pays membres du
Conseil d'assistance 6conomique mutuelle.

Article 3. Les Hautes Parties contractantes contribueront A poursuivre le rap-
prochement spirituel des peuples bulgare et mongol en 6largissant et en approfondis-
sant leur cooperation dans les domaines de l'6ducation, de la sante publique, de la
science, de la culture, de 'art, de la presse, de la radiodiffusion, de la t616vision, de la
culture physique, des sports et du tourisme, ainsi que dans d'autres domaines.

Article 4. Les Hautes Parties contractantes encourageront l'Ntablissement de
liens et de contrats de travail directs entre les organes d'Etat et les organismes publics
6conomiques, culturels et autres et, 6galement, entre les organismes sociaux et les
villes jumel6es des deux pays, afin que, dans la pratique, une cooperation dans tous
les domaines ainsi que des relations plus 6troites puissent s'instaurer entre les peuples
bulgare et mongol et qu'ils puissent se familiariser davantage avec le mode de vie et
l'exp~rience de l'dification du socialisme en R6publique populaire de Bulgarie et en
R6publique populaire mongole.

Article 5. En application du pr6sent Trait6, des accords et des arrangements
s~par~s seront conclus sur une base bilat6rale et multilat6rale entre les Gouverne-
ments et entre les organes appropri~s de r'Etat, ainsi qu'entre les services et
organismes dconomiques, culturels et autres des deux pays.

Article 6. Les Hautes Parties contractantes continueront de prendre toutes
mesures pour consolider encore la puissance, l'unit6 et la cohesion de la communaut6
socialiste mondiale, principal rempart de toutes les formes r6volutionnaires et pro-
gressistes du monde.
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Article 7. Les Hautes Parties contractantes poursuivront constamment une
politique de coexistence pacifique avec les Etats dot6s de r6gimes sociaux diffdrents,
elles soutiendront activement la r6alisation des buts et des principes de la Charte des
Nations Unies et le renforcement et l'intensification du processus de detente dans les
relations internationales, et elles feront tout ce qui sera en leur pouvoir pour bannir
la guerre de la vie des peuples et garantir leur droit b la paix.

Les deux Parties se d6clarent en faveur de rinstauration d'un syst~me gdn6ral de
s~curit6 internationale, de la cessation de la course aux armements, particulirement
aux armements nucl6aires, de la pr6vention de la militarisation de l'espace et de l'6li-
mination complete et g6ndrale des armes de destruction massive dans un avenir pro-
che, ainsi que d'un d~sarmement g6n6ral et complet sous un strict contrble interna-
tional.

Article 8. Les deux Hautes Parties contractantes continueront i appuyer la
juste lutte des peuples d'Asie, d'Afrique et d'Am6rique latine pour la paix, la libert6,
la d6mocratie et le progr~s social et pour rl1imination finale du colonialisme et du
racisme sous toutes leurs formes et dans toutes leurs manifestations, et A coop6rer
troitement avec les pays non align6s pour la d6mocratisation des relations interna-

tionales et l'instauration d'un nouvel ordre 6conomique international, sur la base de
l'6galit6 des droits et de la justice.

Article 9. Les Hautes Parties contractantes contribueront A la mise en place de
syst~mes effectifs en vue de la transformation de l'Europe, de l'Asie et de l'oc6an
Pacifique en zones de paix, de bon voisinage et de large coop6ration mutuellement
avantageuse.

Article 10. Les Hautes Parties contractantes se tiendront inform6es et se
consulteront au sujet des questions relatives A leurs relations bilat6rales et aussi des
probl~mes internationaux importants ayant des incidences sur les intr ts des deux
Parties et elles coop6reront conform6ment aux principes et aux buts du pr6sent
Trait6.

Article 11. Le pr6sent Trait6 est sans effet l'gard des droits et obligations
des Hautes Parties contractantes d6coulant de trait~s et d'accords bilat~raux et multi-
lat6raux en vigueur.

Article 12. Le pr6sent Trait6 est conclu pour 20 ans; il sera prorog6 auto-
matiquement de 10 ans en 10 ans i moins que l'une des Hautes Parties contractantes
ne notifie A l'autre, 12 mois avant l'expiration de la p6riode de validit6 en cours, son
intention d'y mettre fin.

Le pr6sent Trait6 est sujet A ratification; il entrera en vigueur le jour de l'change
des instruments de ratification, qui aura lieu t Oulan-Bator dans les plus brefs ddlais.

FAIT it Sofia, le 12 juin 1987, en double exemplaire, en langues bulgare et
mongole, les deux textes faisant 6galement foi.

Pour la R6publique populaire Pour la R6publique populaire
de Bulgarie mongole:

[Illisible] [Illisible]
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[CZECH TEXT - TEXTE TCHPQUE]

DOHODA MEZI VLADOU CESKOSLOVENSKI SOCIALISTICKE
REPUBLIKY A VLADOU REPUBLIKY ZIMBABWE 0 KULTURNi
A VI DECKE SPOLUPRACI

VlIdy (eskoslovensk socialistickd republiky a Republiky Zimbabwe vedeny
pfdnim upevnit pfitelsk6 vztahy mezi ob~ma stfty a rozvijet vzdjemnou kulturni a
v~deckou spoluprfci v souladu se zfsadami svrchovanosti, rovnosti a nevm~govfni
do vnitfnich zf1e itosti, rozhodly se uzav~ft tuto dohodu:

CIdnek L Smluvni strany budou v souladu se sv ,m vnitrostdtnim zfkonodfrst-
vim v zdjmu mirov6ho souliti a vzfjemn6ho poznfivdni obou stftfi podporovat sez-
namovani s kulturnim d6dictvim a vsledky kulturni innosti svch nfrodci.

Cldnek II. Smluvni strany budou v mezich sv ,ch molnostf a potfeb usilovat o
rozvoj spoluprdce a v~m~nu zkugenostf mezi stftnimi orgfny a institucemi, jakol i
mezi spoleenskmi organizacemi v oblastech kultury, v~dy, gkolstvi, zdravotnictvi,
hromadnch sd~lovacich prostfedkO, tWesn6 v ,chovy a sportu.

Oldnek III. Smluvni strany budou umolfiovat vzdjemnou vm~nu odbornikfi
z oblasti uveden3'ch v 61. II t6to dohody.

Kaidd smluvni strana bude podle svch molnosti na 2ddost druh6 smluvni
strany vysfilat profesory a jind vyu~ujici k pfedndgkim na vysok3ch gkoldch a jinch
gkoldch druh6 smluvni strany. Podminky vysflni a pfijeti tchto odborniki budou
dohodnuty zvligtnimi ujedninimi mezi pHslugn3mi organizacemi obou stdti.

(ldnek IV. Smluvnf strany budou v souladu se sv'mi moinostmi poskytovat
stipendia studentcim a postgraduantfim, stdtnim ob~anfim druhd smluvni strany, ke
studiu na sv ,ch vysokch gkoldch a jin ,ch vzd~ldvacich a v deck'ch zafizenich.

Cldnek V. Smluvni strany prozkoumaji otdzky vzdjemn6ho uznfvdni rovno-
cennosti dokladfi o vzd~lni a o v~deck3ch hodnostech, vyddvan~ch podle vnitrostdt-
nich pfedpisfi druh6 smluvni strany. Za timto telem smluvni strany podepif
zvligtni dohodu o uzndvdni rovnocennosti dokladfi o vzd~lni a v~deck ,ch hod-
nostech, ud~lench v jejich pfislugnch zemich.

Oldnek VL Smluvni strany budou usnadfiovat podle sv ,ch mo~nosti studium
d~jepisu, zem~pisu a kultury stdtu druh6 smluvni strany na sv ch gkoldch, jako2 i
studium tchto oborCi ve vzkumn~ch 6istavech.

Oldnek VII. Smluvni strany budou podporovat v'm~nu publikaci z oblasti
upraven'ch touto dohodou mezi ndrodnimi a univerzitnimi knihovnami a jin3mi v&
deck 'mi a kulturnimi institucemi, jako2 i podporovat pfeklddini a vyddvfini
literdrnich a v~deck~ch d~l autorAs, stitnich ob~anfi druhd smluvni strany.

Oldnek VIII. Smluvni strany budou v souladu se svmi vnitrostdtnimi pr~d-
pisy umohfiovat stdtnim obantsm druh6 smluvni strany pfistup do historickch ar-
chiv6i, knihoven, muzei a galerif.
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(ldnek IX. Smluvni strany budou podporovat rozvoj vzdjemn6 kulturni spo-
luprdce na obchodnim i neobchodnim zdiklad6 pfedevgim formou:
a) pofdddni vstav kulturniho, um6leck~ho, politick~ho a informa~niho charak-

teru,
b) po ,dini koncert6i, pfedstaveni a jin~ch umtleckch akci, pfedstavujicich

kulturu lidu obou stti,
c) vm~ny v~konn ,ch um~lcCi a umMleck'ch souborfi,
d) v'm~ny a uvidni filmii.

eldnek X. Smluvni strany budou podporovat spoluprci mezi rozhlasovmi a
televiznimi organizacemi, jakol i tiskovmi agenturami obou sttti.

eldnek XI. Smluvni strany budou podporovat spoluprci mezi odborov ,mi
organizacemi, jako2 i organizacemi 2en a mlIde e sv ,ch stdtti.

(ldnek XII. Smluvni strany budou podporovat spoluprdci mezi sportovnimi
organizacemi, jeji2 obsah bude ur~ovdn na zdklad6 pfim3ch ujednni mezi nimi.

Cidnek XIII. V oblastech, jich2 se tato dohoda tfkt, budou smluvni strany
podporovat v co nejvice mon mife vzijemnou spoluprici v mezindrodnich organi-
zacich, jich! jsou leny.

Cldnek XIV. Smluvni strany se budou vzdjemn6 informovat o mezindrod-
nich kongresech, konferencich, festivalech a jin~ch mezindrodnich akcich, kter6 bu-
dou probihat na jejich stdtnim dzemi a budou usnadhiovat tRast pfedstavitelfi druh
smluvni strany na t~chto akcich.

(ldnek XV. Smluvni strany poskytnou v souladu se sv~mi vnitrostdtnimi
pfedpisy stdtnim obanfim druhd smluvni strany, vyslanm podle t~to dohody,
potfebn6 podminky pro spln~ni jejich dkolCi.

Stdtni ob~an6 vysilajici smluvni strany jsou povinni dodrdovat vnitrostdtni
pfedpisy prijimajici smluvni strany.

idnek XVI. Finan~ni otizky vztahujici se k provdd~ni t~to dohody budou
fegeny na zdklad vzijemnosti.

(ldnek XVIL Smluvni strany poskytnou v souladu se sv ,mi vnitrostdtnimi
prdvnimi piedpisy osobdm, vyslan m na zdklad6 t~to dohody, v(etn6 jejich
rodinn~ch prislugnikfi, osvobozeni od cla, dovoznich a v~'voznich poplatki z osobnich
svrgkfi, didaktick~ch materidifi (u~ebnich pomCicek) a jak chkoliv jin~ch pfedmtfi
nezbytn~ch pro vfkon jejich odborn6 6innosti podle t~to dohody.

Pfedm~ty dovezen6 na tzemi druh smluvni strany a osvobozen6 od cel a dovoz-
nich poplatkti musi bt vyvezeny zp~t. Prodej tWchto pfedm~tfi mcd~e b ,t povolen v
souladu s vnitrostdtnimi prdvnimi pfedpisy smluvni strany, na jejiU tzemi byly bez-
celn6 dovezeny po pfedchozim zaplaceni pfipadnch cel a dovoznich poplatkfi. V
souladu s vnitrostdtnimi prdvnimi pfedpisy smluvnich stran dovezen6 pfedm~ty mo-
hou b~t darovdny druh strand.

(Idnek XVIII. K provdd~ni t6to dohody budou smluvni strany sjedndvat
v~dy na ur~it6 asov6 obdobi programy kulturni a vdeckU spoluprdce, kterd budou
obsahovat konkr6tni dohodnut6 akce a jejich finan~ni podminky.
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Cldnek XIX. Tato dohoda podldhd schvdleni podle vnitrostdtnich pfedpisci
obou smluvnich stran a vstoupi v platnost dnem v~m~ny n6t o tomto schvdleni.

Tato dohoda se sjedndvi na dobu 5 let a pot6 bude v dy milky prodlu ovdna o
dalgich 5 let, pokud ji n~kteri smluvni strana pisemn6 nevypovi nejmdn6 6 m~sicci
pfed uplynutim probihajiciho obdobi platnosti.

V pfipad v3pov~di dohody postaveni jednotliv3ch u~ivatelCi zaistane nedot~eno
a2 do konce zapo~atdho kalendiniho roku a pokud jde o stipendisty a2 do konce
probihajiciho gkolniho nebo akademickdho roku.

Cldnek XX. Zm~ny t6to dohody budou dohodnuty pisemnou formou
prostfednictvim diplomatickch n6t.

DANO v Harare dne 23 kv~tna 1984 ve dvou vyhotovenich, kad v jazyce
6eskdm a anglick~m, pfiiem2 ob zn~ni maji stejnou platnost.

[Signed - Signj]
Za vlddu

Ceskoslovensk6
socialistick6 republiky

[Signed- Sign] 2

Za vlddu
Republiky Zimbabwe

I Signed by Bohuslav Chfioupek - Sign par Bohuslav Chiloupek.
2 Signed by W. Mangwende - Sign6 par W. Mangwende.
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AGREEMENT' BETWEEN THE CZECHOSLOVAK SOCIALIST
REPUBLIC AND THE GOVERNMENT OF THE REPUBLIC OF
ZIMBABWE ON CULTURAL AND SCIENTIFIC CO-OPERATION

The Governments of the Czechoslovak Socialist Republic and the Republic of
Zimbabwe, guided by the desire to strengthen friendly relation[s] between the two
States and to develop mutual cultural and scientific cooperation in accordance with
the principles of sovereignty, equality and non-interference into the internal affairs,
have decided to conclude the following Agreement:

Article I. The Contracting Parties shall, in accordance with their internal
legislation in the interest of peaceful coexistence and mutual knowledge of the two
States, promote knowledge of the cultural heritage and of the results of cultural ac-
tivities of their nations.

Article II. The Contracting Parties shall, within the framework of their
capabilities and needs, strive for the development of co-operation and the exchange
of experience between State bodies and institutions as well as between social orga-
nisations in the fields of culture, science, education, health, mass media, physical
education and sports.

Article III. The Contracting Parties shall facilitate mutual exchange of
experts in the fields stated in Article II of the present Agreement.

Each Contracting Party shall, according to its capabilities, send upon request of
the other Contracting Party professors and other teachers for lectures at the institu-
tions of higher learning and other schools of the other Contracting Party. The condi-
tions of sending and receiving these experts shall be agreed upon through special
agreements between the respective organisations of the two States.

Article IV. The Contracting Parties shall, in accordance with their capabili-
ties, grant scholarships to students and post-graduates, nationals of the other Con-
tracting Party, for studies at their institutions of higher learning and other educa-
tional and scientific establishments.

Article V. The Contracting Parties shall examine the questions of mutual rec-
ognition of educational and scientific certificates, diplomas and degrees issued ac-
cording to internal regulations of the other Contracting Party. To this end the Con-
tracting Parties shall sign a special agreement on the equivalence of certificates,
diplomas and degrees awarded in their respective countries.

Article VI. The Contracting Parties shall facilitate, according to their capabil-
ities, the studies of history, geography and culture of the State of the other Contract-
ing Party in their schools as well as the studies of these branches in research insti-
tutes.

Article VII. The Contracting Parties shall promote the exchange of publica-
tions in the fields covered by this Agreement between national and University

I Came into force on 19 December 1984, the date of the exchange of notes (effected on 13 September and
19 December 1984) confirming its approval, in accordance with article XIX.
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libraries and other scientific and cultural institutions and they shall also promote
translating and publishing literary and scientific works of the authors, nationals of
the other Contracting Party.

Article VIII. The Contracting Parties shall, in accordance with their internal
regulations, facilitate the access to historical archives, libraries, museums and gal-
leries to nationals of the other Contracting Party.

Article IX. The Contracting Parties shall promote the development of mutual
cultural co-operation on commercial and non-commercial basis primarily in the form
of:
a) Organising the exhibitions of cultural, artistic, political and informative nature,
b) Organising concerts, performances and other artistic activities representing the

culture of the people of the two States,
c) Exchanging the performers and artistic ensembles,
d) Exchanging and showing films.

Article X. The Contracting Parties shall encourage co-operation between
radio and television organisations as well as between press agencies of the two States.

Article XI. The Contracting Parties shall promote co-operation between the
trade union organisations as well as between women's and youth organisations of
their States.

Article XII. The Contracting Parties shall promote co-operation between
sports organisations the contents of which shall be determined on the basis of direct
arrangements between them.

Article XIII. In the fields covered by this Agreement the Contracting Parties
shall promote as far as possible mutual co-operation in international organisations
of which they are members.

Article XIV. The Contracting Parties shall inform each other of international
congresses, conferences, festivals and other international activities in the said fields
which will take place on their State territory and shall facilitate the participation of
the representatives of the other Contracting Party in these actions.

Article XV. The Contracting Parties shall in accordance with their internal
regulations grant the nationals of the other Contracting Party sent under this Agree-
ment necessary conditions for the fulfilment of their tasks.

The nationals of the sending Contracting Party are obliged to observe the inter-
national regulations of the receiving Contracting Party.

Article XVL The financial issues related to the implementation of the present
Agreement will be solved on the basis of reciprocity.

Article XVIL The Contracting Parties shall grant, in accordance with their
internal legal regulations, the persons sent on the basis of this Agreement, including
their family members, relief from duty and from import and export fees for personal
effects, didactic materials (teaching aids) and any other articles necessary for per-
forming their expert activities under this Agreement.
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The articles imported to the territory of the other Contracting Party and relieved
from duty and import fees shall be exported back. The sale of these articles may be
permitted in accordance with the internal legal regulations of the Contracting Party
to the territory of which they were imported free of duty, after the preceding pay-
ment of duties and import fees if any. In accordance with the internal legal regula-
tions of the Contracting Parties the imported articles may be presented to the other
party.

Article XVIIL For the implementation of this Agreement the Contracting
Parties shall conclude, always for a certain period, programmes of scientific and
cultural co-operation which will contain concrete agreed actions and their financial
conditions.

Article XIX. This Agreement is subject to approval according to internal
regulations of the two Contracting Parties and shall enter into force on the day of the
exchange of Notes concerning this approval.

This Agreement is concluded for a period of five years and then it shall be always
tacitly prolonged by another five years unless one of the Contracting Parties with-
draws from the Agreement in writing at least six months before the current period of
validity [expires].

In case of withdrawing from the Agreement the position of the individual users
shall remain untouched until the end of the started calendar year and with regard to
scholars until the end of the current school or academic year.

Article XX. Changes of the present Agreement shall be agreed upon in writ-
ten form by means of Diplomatic Notes.

GIVEN in Harare on 23rd May in two copies, each in the Czech and English
language, the two texts being equally valid.

[Signed - SignJ] ' [Signed - Sign ] '
For the Government For the Government

of the Czechoslovak Socialist Republic of the Republic of Zimbabwe

Signed by Bohuslav Chfioupek - Sign6 par Bohuslav Chfioupek.
2 Signed by W. Mangwende - Sign6 par W. Mangwende.

Vol. 1490,1-25580



276 United Nations - Treaty Series o Nations Unies - Recueil des Traitis 1988

[TRADUCTION - TRANSLATION]

ACCORD' DE COOPERATION CULTURELLE ET SCIENTIFIQUE
ENTRE LA REPUBLIQUE SOCIALISTE TCHICOSLOVAQUE ET
LE GOUVERNEMENT DE LA RIPUBLIQUE DU ZIMBABWE

Les Gouvernements de la Rdpublique socialiste tch6coslovaque et de la R~pu-
blique du Zimbabwe, anim6s par le d6sir de renforcer les relations amicales entre les
deux Etats et de d6velopper leur mutuelle coop6ration culturelle et scientifique
conform6ment aux principes de la souverainet6, de l'Ngalit6 et de la non ing6rence
dans les affaires int~rieures, ont d~cid6 de conclure l'Accord suivant :

Article premier. Les Parties Contractantes, conform6ment A leur 16gislation
interne et dans l'int~ret de la coexistence pacifique et de la connaissance mutuelle des
deux Etats, encourageront la connaissance du patrimoine culturel et des r6sultats des
activit~s culturelles de leurs nations.

Article II. Les Parties Contractantes s'efforceront, dans le cadre de leurs
capacit6s et de leurs besoins, de d~velopper la coop6ration et d'dchanger des donn6es
d'exp6rience entre les organismes et institutions publiques ainsi qu'entre les organisa-
tions sociales dans les domaines de la culture, de la science, de l'ducation, de la
sant6, des mass media, de 'ducation physique et des sports.

Article III. Les Parties Contractantes faciliteront les 6changes mutuels
d'experts dans les domaines vis6s A l'article II du pr6sent Accord.

Chaque Partie Contractante enverra, suivant ses capacit6s et A la demande de
l'autre Partie Contractante, des professeurs et autres enseignants, A titre de confdren-
ciers dans les institutions d'enseignement sup6rieur et autres 6tablissements scolaires
de la deuxi~me Partie Contractante. Les conditions d'envoi et d'accueil desdits
experts seront arrt6es par des accords sp~ciaux entre les organisations int~ress~es des
deux Etats.

Article IV. Les Parties Contractantes accorderont, suivant leurs possibilit6s,
des bourses aux 6tudiants et 6tudiants dipl~m6s et ressortissants de l'autre Partie
Contractante pour faire des 6tudes dans leurs institutions d'enseignement sup6rieur
et autres 6tablissements 6ducatifs et scientifiques.

Article V. Les Parties Contractantes examineront la question de la recon-
naissance mutuelle des certificats, dipl6mes et grades 6ducatifs et scientifiques
d61ivr6s conform~ment aux r~glements internes de l'autre Partie Contractante. Les
Parties Contractantes signeront A cette fin un accord sp6cial sur rNquivalence des cer-
tificats, dipl6mes et grades d6cern6s dans leurs pays respectifs.

Article VI. Les Parties Contractantes faciliteront, selon leurs possibilit6s, les
dtudes portant sur rhistoire, la g6ographie et la culture de l'Etat de l'autre Partie

I Entr6 en vigueur le 19 d6cembre 1984, date de l'change de notes (effectu6 les 13 septembre et 19 d6cembre 1984)

confirmant son approbation, conform~ment A l'article XIX.
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Contractante dans leurs 6tablissements scolaires ainsi que l'tude de ces mati~res
dans des instituts de recherche.

Article VII. Les Parties Contractantes promouvront l'change de publica-
tions dans les domaines couverts par le prdsent Accord entre les biblioth~ques
nationales et universitaires et autres institutions scientifiques et culturelles; elles en-
courageront 6galement la traduction et la publication des ouvrages litt~raires et scien-
tifiques d'auteurs ressortissants de I'autre Partie Contractante.

Article VIII. Les Parties Contractantes faciliteront, conform6ment A leurs
r~glementations internes, l'acc~s aux archives historiques, biblioth~ques, mus6es et
galeries aux ressortissants de l'autre Partie Contractante.

Article IX. Les Parties Contractantes encourageront le d6veloppement d'une
coopdration culturelle mutuelle sur des bases commerciale et non commerciale,
notamment sous les formes suivantes :
a) Organisation d'expositions de nature culturelle, artistique, politique et infor-

mative,
b) Organisation de concerts, spectacles et autres activit6s artistiques repr6sentant la

culture des peuples des deux Etats,
c) Echanges d'artistes, de spectacles et de groupes artistiques,
d) Echanges et projections de films.

Article X. Les Parties Contractantes encourageront la coop6ration entre les
organisations de radiodiffusion et de t616vision ainsi qu'entre les agences de presse des
deux Etats.

Article XI. Les Parties Contractantes encourageront la coop6ration entre les
organisations syndicales ainsi qu'entre les organisations f6minines et les organisa-
tions de jeunes de leurs Etats.

Article XIL Les Parties Contractantes encourageront la coop6ration entre
leurs organisations respectives, le contenu de cette cooperation 6tant arr&t par voie
d'arrangements directs entre ces dernires.

Article XIII. Dans les domaines couverts par le pr6sent Accord, les Parties
Contractantes encourageront autant que possible une cooperation mutuelle dans les
organisations internationales dont elles sont membres.

Article XIV. Les Parties Contractantes s'informeront l'une l'autre des
congr~s, conf6rences, festivals internationaux et autres activit~s internationales dans
lesdits domaines qui doivent se tenir sur le territoire de leur Etat et elles faciliteront ]a
participation des repr6sentants de l'autre Partie Contractante A ces manifestations.

Article XV. Les Parties Contractantes, conform6ment A leurs r6glementa-
tions internes, accorderont aux ressortissants de l'autre Partie Contractante envoy~s
chez elles au titre du present Accord les conditions n6cessaires A l'ex6cution de leurs
tiche.

Les ressortissants de la Partie Contractante d'envoi sont tenus d'observer la
r6glementation nationale de la Partie Contractante d'accueil.
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Article XVI. Les questions financi~res hMes A l'ex~cution du present Accord
seront r~solues sur une base de r~ciprocit6.

Article XVIL Les Parties Contractantes, conform6ment A leur r~glementa-
tion interne, exondreront les personnes envoy~es au titre du present Accord, y com-
pris les membres de leur famille, des droits de douane et des droits d'importation et
d'exportation pour leurs affaires personnelles, le materiel didactique, l'quipement
p~dagogique et tous autres articles n~cessaires A l'exercice de leurs activit~s d'experts
en vertu du present Accord.

Les articles import~s sur le territoire de l'autre Partie Contractante et exondr&s
de droits de douane et de droits A l'importation seront r~export~s. La vente de ces ar-
ticles sera autoris~e conform~ment aux r~glements internes de la Partie Contractante
sur le territoire de laquelle ils ont 6 importds en franchise de douane, apr~s paie-
ment des droits de douane et d'importation, le cas 6ch~ant. Les articles import~s peu-
vent etre offerts A l'autre Partie, conform6ment aux r~glements internes des Parties
Contractantes.

Article XVIII. Aux fins de l'ex~cution du present Accord, les Parties Contrac-
tantes conclueront, pour une pdriode ddtermin~e, des programmes de cooperation
scientifique et culturelle comportant des activit~s concretes arratds d'un commun ac-
cord et pr~cisant les conditions financires qui s'y attachent.

Article XIX. Le present Accord est sujet A approbation conform~ment aux
r~glements internes des deux Parties Contractantes; il entrera en vigueur au jour de
l'change de notes confirmant cette approbation.

Le present Accord est conclu pour une dur~e de cinq ans et il sera ensuite tacite-
ment reconduit pour cinq ans de plus, A moins que l'une des Parties Contractantes ne
s'en retire par 6crit six mois au moins avant 'expiration de la p~riode de validit6 en
cours.

En cas de retrait de l'Accord, il ne sera pas port6 atteinte A la situation des per-
sonnes touch~es par ses dispositions jusqu'A la fin de l'ann~e civile entam~e et, dans le
cas des universitaires, jusqu'A la fin de l'ann~e scolaire ou universitaire en cours.

Article XX. Des modifications peuvent atre apport~es au present Accord par
6crit au moyen d'un 6change de notes diplomatiques.

FAIT A Harare le 23 mai 1984, en deux exemplaires, chacun en langues tch~que et
anglaise, les deux textes faisant dgalement foi.

Pour le Gouvernement Pour le Gouvernement
de la R~publique socialiste de la R~publique du Zimbabwe:

de Tchdcoslovaquie :
[BOHUSLAV CH:NOUPEK] [W. MANGWENDE]
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AGREEMENT' BETWEEN THE GOVERNMENT OF GHANA AND
THE GOVERNMENT OF DENMARK ON A DANISH GOVERN-
MENT LOAN TO GHANA

The Government of Ghana and the Government of Denmark, desiring to
strengthen the traditional co-operation and cordial relations between their countries,
have agreed that, as a contribution to the economic development of Ghana, a Danish
Government Loan shall be extended to the Government of Ghana in accordance with
the following provisions of this Agreement and the attached Annex, which is an in-
tegral part of the Agreement:

Article L THE LOAN

The Government of Denmark (hereinafter called "the Lender") shall make
available to the Government of Ghana (hereinafter called "the Borrower") a Loan in
an amount of 100 (one hundred) million Danish Kroner for the purposes described in
article V.

Article H. LOAN ACCOUNT
1. An account designated "Government of Ghana Loan Account No. 3" (here-

inafter called "Loan Account") shall, at the Borrower's request, be opened with Dan-
marks Nationalbank (central bank of Denmark) (acting as agent for the Lender) in
favour of Government of Ghana (acting as agent for the Borrower).

The Lender shall ensure that sufficient funds are always available on the Loan
Account to enable the Borrower to effect punctual payment for capital goods and
services procured within the framework of this Agreement.

2. The Borrower (or Bank of Ghana) shall be entitled, subject to the provi-
sions of this Agreement, to withdraw from the Loan Account in accordance with the
Guidelines set out in the Annex to this Agreement amounts needed for payment for
capital goods or services procured.

Article III. RATE OF INTEREST

The Loan shall be free of interest.

Article IV. REPAYMENTS

1. The Loan shall be repaid by the Borrower in Danish Kroner to Danmarks
Nationalbank to the credit of the current account of the Danish Ministry of Foreign
Affairs with Danmarks Nationalbank in 50 semi-annual instalments of 2,000,000
Danish Kroner each, commencing on April 1, 1997 and ending on October 1, 2021.

2. If the Loan is not fully utilized in accordance with the provisions of Arti-
cle VI, paragraph 5, a revised schedule of repayment shall be established by mutual
consent.

I Came into force on 8 July 1987 by signature, in accordance with article XIV (I).
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Article V. THE PURPOSES
1. The Loan shall be applied to the implementation of the following projects:

Danish Kroner
Primary centres for grain drying and storage .................. 40 mill.
1,5 M W power station at W a ................................ 30 mill.
Supply ofmachinery, materials and equipment for adairy project ... 14 mill.
Supply of machinery, spare parts and technical assistance for reno-
vation of cold stores and ice plants ........................... 6 mill.
Contingencies ............................................ 10 m ill.

TOTAL 100 mill.

2. Any proposal on the part of the Borrower implying changes in the plans laid
down for the implementation of the projects mentioned above, and any proposal on
the part of the Borrower for the substitution of new projects for any of the above-
mentioned projects shall be subject to the approval of the Lender.

Article VI. USE OF THE LOAN
1. The Borrower shall use the Loan to finance imports from Denmark (in-

cluding costs of transport from Denmark to Ghana) of such Danish capital goods
and services as are to be used for the purposes mentioned in Article V.

2. All contracts to be financed under this Agreement shall be subject to ap-
proval by the Borrower and the Lender.

3. The approval by the Lender of a contract for financing under this Agree-
ment shall not imply any responsibility for the proper performance of such contract.

The Lender also disclaims responsibility for the efficient use of the capital goods
and services financed under this Agreement and for the proper operation of the proj-
ects etc., to which such goods have been supplied and such services have been
rendered.

4. The proceeds of the Loan may be used only for payment for capital goods
and services contracted for after the entry into force of the Agreement, except as
otherwise agreed by the Borrower and Lender.

5. Withdrawals from the Loan Account may take place in fulfilment of con-
tracts which are approved within a period of three years after the entry into force of
the Agreement or such other date as may be mutually agreed upon by the Borrower
and the Lender.

Article VII. NON-DISCRIMINATION

1. The Borrower undertakes to give the Lender no less favourable treatment
regarding repayment of the Loan than that accorded to other foreign creditors.

2. All shipments of capital goods covered by this Agreement shall be in keep-
ing with the principle of free circulation of ships in international trade in free and fair
competition.

Article VIII. TAXES AND OTHER PUBLIC CHARGES AND RESTRICTIONS

1. This Agreement shall be free from any present and future taxes imposed
under existing or future laws of the Borrower in connection with the issue, execution,
registration, entry into force of the Agreement or otherwise.

2. The Borrower shall exempt the capital goods or services procured from
Denmark under this Agreement from any import duty, tax, national or other public
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charge such as import surcharges, duties to compensate for domestic excise taxes,
charges or deposits in connection with the issuance of payments, licences or import
licences.

3. The Loan shall be repaid without deduction for, and free from, any taxes
and charges, and free from all restrictions imposed under the laws of the Borrower.

Article IX. COLLABORATION AND INFORMATION

1. The Borrower and the Lender shall collaborate fully to ensure that the pur-
poses of this Agreement be accomplished. To that end the Parties shall at the request
of one or the other of the Parties exchange views with regard to matters relating to
the projects under this Agreement and provide each other with all such information
as can reasonably be requested with regard to the matters in question.

2. The Lender shall have the right to send his own agents or duly authorized
representatives to carry out any technical or financial mission that he considers
necessary to follow the execution of the projects under this Agreement.

To facilitate the work of the persons instructed to carry out such monitoring
missions the Borrower shall provide them with all relevant assistance, information
and documentation.

3. Representatives of the Auditor General of Denmark shall have the right to
carry out any audit or inspection considered necessary as regards the use of the Loan
on the basis of all relevant documentation and if need be locally in the country of the
Borrower.

4. Joint Danish-Ghanaian project evaluations shall be carried out at the re-
quest of either Party.

Article X. CANCELLATION AND SUSPENSION

1. The Borrower may, by notice to the Lender, cancel any amount of the Loan
which the Borrower shall not have withdrawn.

2. In the event of non-fulfilment by the Borrower of any commitment or ar-
rangement between the Parties regarding this Agreement the Lender may suspend, in
whole or in part, the right of the Borrower to make withdrawals from the Loan Ac-
count.

If the offence which entitled the Lender to suspend the Borrower's right to draw
against the Loan Account persists beyond a period of two months after the Lender's
notice to the Borrower of the suspension, the Lender may at any time claim im-
mediate repayment of all withdrawals made from the Loan Account, in spite of any
provision to the contrary in the Agreement, unless the basis on which the suspension
was made has ceased to exist.

3. Likewise, if the Borrower defaults in repaying the Loan, and the default
persists beyond a period of two months after due notice hereof having been given by
the Lender to the Borrower, the Lender may at any time claim immediate repayment
of all withdrawals made from the Loan Account, in spite of any provision to the con-
trary in the Agreement, unless the default has meanwhile been redressed.

4. Notwithstanding any cancellation or suspension under this Article all the
other provisions of the Agreement shall continue in full force and effect.
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Article XI. SETTLEMENT OF DISPUTES

1. Any dispute between the Parties arising out of the interpretation or ad-
ministration of the present Agreement, which has not been settled within six months
through diplomatic channels, shall, at the request of either Party, be submitted to a
tribunal of arbitration consisting of three members. The chairman of the tribunal
shall be a citizen of a third country and shall be appointed by common consent of the
Parties. Should the Parties fail to agree on the appointment of the chairman of the
tribunal within two months, either Party may request the President of the Interna-
tional Court of Justice to make the appointment. Each Party appoints his own ar-
bitrator; if a Party abstains from appointing an arbitrator, the latter may be ap-
pointed by the chairman of the tribunal.

2. Each Party shall observe and carry out awards handed down by the
tribunal.

Article XII. MISCELLANEOUS PROVISIONS

1. Prior to the first drawing against the Loan Account the Borrower shall
(a) Satisfy the Lender that all constitutional and statutory requirements necessary

for the fulfilment of the Agreement by the Borrower have been met, and
(b) Inform the Lender of persons who are authorized to take any action on behalf

of the Borrower, and provide authenticated specimen signatures of all such per-
sons.

2. In case of competitive bidding the procedure to be followed shall be agreed
between the Borrower and the Lender.

3. Any notices, requests or agreements under this Agreement shall be in
writing.

Article XIIL SPECIFICATION OF ADDRESS

The following addresses are specified for the purpose of this Agreement:
For the Borrower:

Ministry of Finance and Economic Planning
P.O. Box M 40
Accra
Ghana

Telex:
2205 mifaep gh

For the Lender:
Ministry of Foreign Affairs
Danish International Development Agency
Asiatisk Plads 2
DK-1448 Copenhagen K
Denmark

Cablegrams:
ETRANGERES COPENHAGEN

Telex:
31292 ETR DK
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Article XIV. DURATION OF THE AGREEMENT

1. This Agreement shall enter into force on the date of the signature.
2. When the Loan has been repaid, the Agreement shall terminate forthwith.
IN WITNESS WHEREOF the Parties hereto, acting through their representatives

duly authorized for this purpose, have caused this Agreement to be signed in two
originals in the English language in Copenhagen on this 8th day of July 1987.

For the Government For the Government
of Ghana: of Denmark:

[Signed - Sign]' [Signed - Sign ]2

ANNEX

GUIDELINES FOR EFFECTING PAYMENTS UNDER
DANISH GOVERNMENT LOANS

Payment out of the Loan Account with Danmarks Nationalbank referred to in Article II
of the Agreement on a Danish Government Loan (hereinafter called "the Agreement"), of
which this Annex is an integral part, shall be effected in the following manner:

(1) The importers or prospective investors in the borrowing country and the Danish
exporters or consultants will contract for the capital goods and services to be financed under
the Agreement provided that the contracts shall be finally approved by the competent
authorities of the Borrower and the Lender.

(2) The Borrower will notify the Lender of his approval of contracts concluded under
the Agreement and forward copies of the contracts to the Lender for his approval.

In this connection the Lender will satisfy himself, inter alia, that
(a) The contracts fall within the framework of the Agreement and are in accordance with the

plans laid down for the implementation of projects mentioned in Article V of the Agree-
ment,

(b) The capital goods involved have been manufactured in Denmark and supplied by Danish
exporters, or that the services to be rendered will be performed by persons carrying out
business in Denmark,

(c) The contract amounts are given in Danish currency, and that prices and salaries for the
capital goods and services to be supplied as well as other terms of the contracts are fair
and in accordance with ordinary commercial practice,

(d) Arrangement has been made for the necessary banker's guarantees. (Payments, if any,
under such guarantees shall be made to the Loan Account with Danmarks National-
bank),

(e) Proper insurance of the capital goods to be supplied covering, as a minimum, the
transportation from Denmark to the site of construction of the project has been taken
out by the suppliers in convertible currency.
Having approved a contract the Lender will communicate this to the Borrower.
(3) When the contracts have been approved by both Parties, the Borrower may draw on

the Loan Account with Danmarks Nationalbank to effect payment of the consignment referred
to in the contracts. Payments out of the Loan Account to Danish exporters or consultants shall

I Signed by T. B. Sam - Sign6 par T. B. Sam.
2 Signed by Kris Lund-Jensen - Sign6 par Kris Lund-Jensen.
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be subject to presentation of the necessary documents when Danmarks Nationalbank in
consultation with the Danish Ministry of Foreign Affairs has ascertained that the conditions for
effecting such payments have otherwise been complied with.

MINISTRY OF FOREIGN AFFAIRS

DB.5. file 104.0.8.Ghana.3.

NOTE VERBALE

The Ministry of Foreign Affairs presents its compliments to the Embassy of
Ghana and has the honour with reference to the Agreement signed today, between
the Government of Denmark and the Government of Ghana on the Danish loan to
Ghana in the amount of 100 million Danish Kroner, to inform that in accordance
with the Danish Parliament's decision of 21 May 1987 in connection with its debate
on development cooperation policies, this loan to Ghana has been converted into a
grant.

The procedures for utilization of the grant will, however, be the same as those
stipulated in the signed loan agreement.

The Ministry of Foreign Affairs avails itself of this opportunity to renew to the

Embassy of Ghana the assurances of its highest consideration.

Copenhagen, 8 July 1987

MINISTERE DES AFFAIRES ETRANGERES'

B.5. File No. 104.0.27.Ghana.l.

NOTE VERBALE

The Ministry of Foreign Affairs presents its compliments to the Embassy of
Ghana and, with reference to the Ministry's Note Verbale of 8 July 1987 regarding
the conversion of the loan of the Government of Denmark to the Government of

Ghana into a grant in the amount of 100 million Danish Kroner, has the honour to
state that, in view of the said conversion, the following provision in Article XII, 1. (a):

"Prior to the first drawing against the Loan Account the Borrower shall satisfy
the Lender that all constitutional and statutory requirements necessary for the fulfil-
ment of the Agreement by the Borrower have been met"

is superfluous. This provision should therefore be deleted.

The Ministry of Foreign Affairs avails itself of this opportunity to renew to the
Embassy of Ghana the assurances of its highest consideration.

Copenhagen, 23 July 1987

Embassy of Ghana
Copenhagen

I Ministry of Foreign Affairs
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

ACCORD' ENTRE LE GOUVERNEMENT DU GHANA ET LE GOU-
VERNEMENT DU DANEMARK RELATIF A UN PRET DU
GOUVERNEMENT DANOIS AU GHANA

Le Gouvernement du Ghana et le Gouvernement du Danemark, d~sireux de ren-
forcer la coop6ration traditionnelle et les relations cordiales entre leurs pays, sont
convenus qu'a titre de contribution au d6veloppement 6conomique du Ghana, un
Pret du Gouvernement danois sera consenti au Gouvernement du Ghana conform6-
ment aux dispositions ci-apr~s du pr6sent Accord et de son annexe qui en fait partie
int~grante.

Article premier. LE PRtT
Le Gouvernement du Danemark (ci-apr~s d6nomm6 (le Preteur>>) consent au

Gouvernement du Ghana (ci-apr~s d6nomm6 o4'Emprunteur >) un Pr~t de 100 (cent)
millions de couronnes danoises aux fins d6crites A l'article V du present Accord.

Article I. COMPTE DU PRtT

1. Un compte intitul6 <Compte du Pret no 3 du Gouvernement du Ghana) (ci-
apr~s d6nomm6 <<Compte du Prt >>) est, A la demande de l'Emprunteur, ouvert A la
Danmarks Nationalbank (la Banque centrale du Danemark) [agissant en qualit6
d'agent du Preteur] en faveur du Gouvernement du Ghana agissant en qualit6
d'agent de l'Emprunteur

Le Preteur veillera A ce que le Compte du Pret soit toujours approvisionn6 pour
permettre A 'Emprunteur de proc~der ponctuellement au paiement des biens d'd-
quipement et des services acquis dans le cadre du pr6sent Accord.

2. Sous r6serve des dispositions du pr6sent Accord et conform~ment aux prin-
cipes 6nonc6s dans son annexe, l'Emprunteur est autoris6 a retirer du Compte du Pret
les sommes n6cessaires au paiement des biens d'6quipement ou des services acquis.

Article III. TAUX D'INTERtT
Le Pret ne porte pas int6ret.

Article IV. REMBOURSEMENT
1. Le Pret est rembours6 par l'Emprunteur en couronnes danoises en 50 verse-

ments semestriels de deux millions de couronnes danoises, chacun s'6chelonnant du
1er avril 1997 au Ier Octobre 2021; lesdits versements 6tant port6s au cr6dit du compte
courant du Ministre des affaires 6trang~res du Danemark aupr~s de la Dannarks
Nationalbank.

2. Si le Prt n'est pas enti~rement utilis6 conform6ment aux dispositions du
paragraphe 5 de l'article VI, un calendrier r6vis6 des remboursements sera 6tabli d'un
commun accord.

I Entre en vigueur le 8 juillet 1987 par la signature, conformment au paragraphe I de I'article XIV.
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Article V. OBJECTIFS

1. Le Prt est utilis6 en vue de la r~alisation des projets suivants
Couronnes danoises

Centres primaires de s~chage et d'entreposage des c~r~ales .... 40 millions
Centrale 6lectrique de 1,5 MW A Wa ...................... 30 millions
Fourniture de machines, mat~riaux et 6quipement destines A
une laiterie ........................................... 14 m illions
Fourniture de machines, de pi&es de rechange et d'assistance
technique destines A des entrep~ts frigorifiques et A des
glaci~res ............................................. 6 m illions
Im pr~vus ............................................ 10 m illions

TOTAL 100 MILLIONS

2. Toute proposition de la part de l'Emprunteur visant A modifier les plans
dlabor6s pour l'ex6cution des projets mentionn6s ci-avant et toute proposition 6ma-
nant de l'Emprunteur visant A substituer de nouveaux projets A l'un quelconque des
projets susmentionn~s doit 8tre soumise A l'approbation du Preteur.

Article VI. UTILISATION DU PRET

1. L'Emprunteur utilise le Pret pour financer l'importation du Danemark (y
compris les frais de transport du Danemark au Ghana) de biens d'6quipement et de
services danois devant etre utilis6s pour les projets mentionn6s A l'article V.

2. Tous les contrats dont l'ex6cution doit etre financ~e au titre du Pret aux
termes du pr6sent Accord devront etre soumis A l'approbation de r'Emprunteur et du
Preteur.

3. Le fait que le Preteur approuve un contrat dont l'ex6cution est destin6e A
atre financ~e au titre du Pret aux termes du present Accord n'implique pas qu'il est en
quoi que ce soit responsable de la bonne ex6cution d'un tel contrat.

Le Prateur d6gage d'autre part sa responsabilit6 en ce qui concerne le bon emploi
des biens d'6quipement et des services financ6s aux termes du pr6sent Accord et la
bonne ex6cution des projets, etc., pour lesquels cesdits biens et services ont W four-
nis.

4. Le produit du Prat ne peut etre utilis6 que pour payer des biens d'6quipe-
ment et des services fournis en vertu de contrats conclus apr~s l'entr6e en vigueur de
l'Accord, sauf si l'Emprunteur et le Preteur en conviennent autrement.

5. L'Emprunteur peut effectuer des tirages sur le Compte du Pret pour
ex6cuter des contrats approuv6s par les Parties pendant une p6riode de trois ans au
plus apr~s 'entr6e en vigueur du pr6sent Accord ou j usqu'A toute autre date convenue
entre le Preteur et I'Emprunteur.

Article VIL NON-DISCRIMINATION

1. En ce qui concerne le remboursement du Pret, l'Emprunteur s'engage A ac-
corder au Preteur un traitement non momns favorable qu'A ses autres cr6anciers
6trangers.

2. Le transport des biens d'6quipement vis6s par le pr6sent Accord s'effectue
conform6ment au principe de la fibre participation des navires au commerce interna-
tional dans des conditions de concurrence fibre et loyale.
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Article VIII. IMPOTS ET AUTRES TAXES ET RESTRICTIONS

1. Le pr6sent Accord n'est soumis A aucun imp6t actuel ou futur en vertu des
lois actuelles ou futures de l'Emprunteur en ce qui concerne son 6tablissement, son
execution, son enregistrement, son entr6e en vigueur ou pour tout autre motif.

2. L'Emprunteur exempte les biens d'6quipement et les services acquis au
Danemark aux termes du pr6sent Accord de tout droit de douane, taxe, imposition
nationale ou autre telle que surtaxe A l'importation ou droits visant A remplacer des
droits d'excise, redevances ou dgpbts lies b l'octroi d'autorisations de paiement, de
licences ou de permis d'importation.

3. Le remboursement du prt n'est soumis A aucune deduction A raison d'im-
pets ou de taxes quels qu'ils soient ni A aucune restriction prescrite aux termes de la
16gislation de l'Emprunteur.

Article IX. COLLABORATION ET ECHANGE D'INFORMATIONS

1. L'Emprunteur et le Pr~teur collaborent 6troitement en vue de la r6alisation
des objectifs fix6s par le pr6sent Accord. A cette fin, sur demande de l'une ou l'autre
d'entre elles, les Parties procdent A des dchanges de vues concernant toutes questions
relatives aux projets vis6s par le pr6sent Accord et se fournissent mutuellement tous
renseignements qui peuvent tre raisonnablement r6clam6s au sujet de ces matibres.

2. Le Pr~teur a le droit d'exp6dier ses propres agents ou ses repr6sentants
autoris6s en ex6cution de mandats A caract~re technique ou financier que ledit preteur
juge ncessaire de leur confier afin d'assurer le suivi des projets vis6s au pr6sent Ac-
cord.

Afin de faciliter l'ex6cution du mandat des personnes charg6es de telles missions
de contr6le, l'Emprunteur leur fournit toute l'assistance voulue de mme que les in-
formations et la documentation requises.

3. Les repr6sentants du VWrificateur g6n6ral des comptes du Danemark sont
autoris6s h proc6der h toute v6rification ou inspection qu'ils estiment n6cessaire en ce
qui concerne l'utilisation du Prt sur la base de toute la documentation pertinente et,
si n6cessaire, sur place dans le pays de l'Emprunteur.

4. Sur la demande de l'une ou l'autre des Parties, il est proc6d6 a des 6valua-
tions conjointes des projets.

Article X. ANNULATION ET SUSPENSION

1. L'Emprunteur peut, par voie de notification au Pr~teur, annuler toute por-
tion du Pr~t qu'il n'aura pas tir6e.

2. En cas de non-execution par l'Emprunteur d'un engagement ou d'un ar-
rangement entre les parties concernant le pr6sent Accord, le Pr~teur pourra suspen-
dre, en tout ou en partie, le droit de l'Emprunteur d'effectuer des tirages sur le Compte
du Pr~t.

Si la d6faillance qui a autoris6 le Pr~teur A suspendre le droit de 'Emprunteur A
effectuer des tirages sur le Compte du Pr~t persiste au-dela d'une p~riode de deux
mois apr~s que le Prteur aura notifi6 la suspension A I'Emprunteur, le Pr~teur
pourra i tout moment r6clamer le remboursement imm6diat de toutes les sommes
retir6es du Compte du Prt, nonobstant toute disposition contraire du pr6sent Ac-
cord, A moins que les raisons ayant motiv6 la suspension n'aient cess6 d'exister.

3. De mme, si l'Emprunteur se trouve en d6faut de remboursement du Pr~t et
que cette d6faillance persiste au-delA d'une p6riode de deux mois apr~s que le Prteur
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aura notifi6 l'Emprunteur, le Prteur peut A tout moment r~clamer le remboursement
imm6diat de toutes les sommes retir6es du Compte du Prt, nonobstant toute dispo-
sition contraire du pr6sent Accord, A moins que la d6faillance n'ait 6 rectifi6e entre-
temps.

4. Nonobstant toute annulation ou suspension aux termes du pr6sent article,
toutes les autres dispositions du pr6sent Accord demeureront en vigueur et conti-
nueront d'exercer leur plein effet.

Article XI. RtGLEMENTS DES DIFFERENDS

1. Tout diff~rend entre les Parties d~coulant de l'interpr~tation ou de l'applica-
tion du present Accord qui n'aura pas 6 r6gl dans les six mois par la voie diploma-
tique sera, A la demande de l'une quelconque des Parties, port6 devant un tribunal
d'arbitrage de trois membres. Le pr6sident du tribunal sera un ressortissant d'un pays
tiers et sera nomm6 d'un commun accord par les Parties. Au cas oil les Parties ne
pourraient s'accorder sur la nomination du pr6sident du tribunal, l'une ou l'autre
d'entre elles pourra demander au President de la Cour internationale de Justice d'y
proc6der. Chaque Partie d~signe son propre arbitre; si une Partie s'abstient de le
faire, cet arbitre pourra Etre nomm6 par le pr6sident du tribunal.

2. Chacune des Parties respectera et ex6cutera les d6cisions rendues par le
tribunal.

Article XIL DISPOSITIONS DIVERSES

1. Avant d'effectuer le premier tirage sur le Compte du Pr&t, l'Emprunteur
a) Fournit au Pr~teur la preuve que toutes les exigences d'ordre constitutionnel ou

statutaire propres A rendre le pr6sent Accord ex6cutoire ont 6 remplies; et
b) Indique au Pr&eur les noms des personnes qui sont autoris6es A agir en son nom

et lui remet des sp6cimens certifi6s de la signature de chacune d'entre elles.
2. Dans le cas de mise en concurrence des contrats t accorder, la procedure A

suivre est fix6e d'un commun accord entre le Pr~teur et l'Emprunteur.
3. Toute notification, demande ou convention entrant dans le cadre du pr6sent

Accord se fera par 6crit.

Article XIII. ADRESSES DIVERSES

Les adresses ci-apr~s sont pr6cis6es aux fins du pr6sent Accord
Pour l'Emprunteur :

Ministre des finances et de la planification 6conomique
P.O. Box M 40
Accra
Ghana

T61ex :
2205 mifaep gh

Pour le Prteur :
Ministre des affaires trangres
Agence danoise pour le d6veloppement international
Asiatisk Plads 2
DK-1448 Copenhague K.
Danemark
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Adresse t lMgraphique :
ETRANGERES COPENHAGUE

T61ex :
31292 ETR DK

Article XIV. DURtE DE L'ACCORD

1. Le pr6sent Accord entrera en vigueur A la date de sa signature.
2. Le pr6sent Accord prendra fin ds que le Prt aura 6 rembours6.

EN FOI DE QUOI les Parties, agissant par l'interm6diaire de leurs repr~sentants A ce
dfiment autoris6s, ont sign6 le pr6sent Accord en deux exemplaires en langue
anglaise, Ai Copenhague, le 8 juillet 1987.

Pour le Gouvernement Pour le Gouvernement
du Ghana: du Danemark :
[T.B. SAM] [KRIs LUND-JENSEN]

ANNEXE

PRINCIPES RELATIFS AU TIRAGE SUR LES PR9TS GOUVERNEMENTAUX DANOIS

Les tirages sur le Compte du Prat auprbs de la Danmarks Nationalbank vis~s A l'article II
du pr6sent Accord de pr&t accord6 par le Gouvernement danois (ci-apr~s d6nomm6 <4'Ac-
cord>>) dont la pr6sente annexe constitue une partie int6grante sont effectu6s de la maniare
suivante :

1) Les importateurs ou les investisseurs 6ventuels du pays de l'Emprunteur et les expor-
tateurs ou consultants danois n6gocient un contrat relatif h des biens d'6quipement ou a des ser-
vices qui sera financ6 aux termes du pr6sent Accord sous r6serve de son approbation par les
autorit~s comptentes de l'Emprunteur et du Prteur.

2) L'Emprunteur notifie le Preteur de son approbation du contrat conclu dans le cadre
du pr6sent Accord et transmet un exemplaire du contrat au Pr~teur pour son approbation. Ce
dernier v~rifie notamment que :
a) Le contrat relbve effectivement de l'Accord et qu'il est conforme aux plans 6tablis aux fins

de l'ex6cution de l'un des projets vis6s A l'article V de l'Accord;
b) Les biens d'6quipement qui font l'objet du contrat ont &6 fabriqu6s au Danemark et four-

nis par des exportateurs danois ou que les services A rendre seront ex6cut6s par des person-
nes ayant des activit6s commerciales au Danemark;

c) Les montants qui figurent au contrat sont exprim6s en monnaie danoise et que les prix et
les salaires relatifs aux biens d'6quipement et aux services A fournir de meme que les autres
conditions du contrat sont justes et 6quitables conform6ment aux pratiques commerciales
courantes;

d) Les dispositions ont &6 prises en ce qui concerne les garanties bancaires n6cessaires (s'il y a
lieu, les paiements aux termes desdites garanties seront verses au Compte du Prt aupr~s
de la Danmarks Nationalbank);

e) Une police d'assurance en monnaie convertible sur les biens d'6quipement A fournir,
suffisante pour couvrir, au minimum, le transport h partir du Danemark jusqu'au site du
projet, a &6 obtenue par les fournisseurs.
L'approbation du contrat par le Pr~teur est ensuite communiqu6e par celui-ci hL I'Em-

prunteur.
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3) Lorsque le contrat a &6 approuv6 par les deux Parties, l'Emprunteur peut effectuer
des tirages sur le Compte du Pr& aupr s de la Danmarks Nationalbank pour proc~der au paie-
ment des articles vis6s par le contrat. Les paiements effectu6s sur le Compte du Prat aux expor-
tateurs ou aux consultants danois sont assujettis A la presentation des documents n~cessaires
lorsque la Danmarks Nationalbank, en consultation avec le Ministre danois des affaires
trangres, aura v6rifi6 que les conditions requises pour effectuer les paiements ont &6 par

ailleurs remplies.

MINISTERE DES AFFAIRES ETRANGERES

DB.5. dossier 104.0.8.Ghana.3.

NOTE VERBALE

Le Ministare des affaires trang~res pr6sente ses compliments t l'Ambassade du
Ghana et a l'honneur de se r6f6rer l'Accord sign6 ce jour entre le Gouvernement du
Danemark et le Gouvernement du Ghana relatif au prat danois au Ghana d'un mon-
tant de cent millions de couronnes danoises. A cet 6gard, le Ministare tient A informer
l'Ambassade du Ghana qu'A la suite de la d6cision du Parlement danois en date du
21 mai 1987 A l'occasion du d6bat relatif A la politique de coop6ration dans le do-
maine du d6veloppement, ce pr~t accord6 au Ghana a 6 converti en don.

Les proc6dures concernant l'utilisation du don demeureront n6anmoins celles
qui sont stipul6es A l'Accord de pr~t.

Le Ministare des affaires trangres profite de l'occasion, etc.

Copenhague, le 8 juillet 1987

MINISTtRE DES AFFAIRES ETRANGERES

DB.5. dossier NI 104.0.27.Ghana.1.

NOTE VERBALE

Le Minist~re des affaires trang~res pr6sente ses compliments A 'Ambassade du
Ghana et, se r~f6rant A la note verbale du Ministare en date du 8 juillet 1987 concer-
nant la conversion du prt du Gouvernement du Danemark au Gouvernement du
Ghana en un don d'un montant de 100 millions de couronnes danoises, a l'honneur
de d6clarer qu'6tant donn6 cette conversion la disposition suivante contenue a l'ali-
n6a a du paragraphe 1 de P'article XII est superflue :

<Avant d'effectuer le premier tirage sur le Compte du Pret, 'Emprunteur four-
nit au Preteur la preuve que toutes les exigences d'ordre constitutionnel ou statutaire
propres A rendre le pr6sent Accord ex6cutoire ont 6 remplies >.
Cette disposition devrait donc etre supprim6e.

Le Ministare des affaires trang~res profite de l'occasion, etc.

Copenhague, le 23 juillet 1987

Ambassade du Ghana
Copenhague
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FINANCING AGREEMENT' BETWEEN THE GOVERNMENT OF
LESOTHO AND THE GOVERNMENT OF DENMARK

The Government of Lesotho and the Government of Denmark, desiring to
strengthen the traditional co-operation and cordial relations between their countries,
have agreed that, as a contribution to the economic development of Lesotho, Danish
financial assistance, by way of grant, shall be extended to the Government of
Lesotho in accordance with the following provisions:

Article L THE FUNDS

The Government of Denmark represented by the Danish International Develop-
ment Agency (Danida) shall make available to the Government of Lesotho by way of
grant, the amount of 25 (twenty-five) million Danish Kroner for the purposes described
in Article II.

Article IL USE OF THE FUNDS

1. The Funds shall be used to finance purchases in Denmark of Danish goods
and services (including transport and insurance from Denmark to the project site in
Lesotho for the following projects:

Mill. DKK
1. Construction of a feed mill, Maseru ................... 22,0
2. Contingencies ...................................... 3,0

TOTAL 25,0

2. Any proposal for additional projects or for the substitution of new projects
for any of the above-mentioned projects shall be subject to the approval of both Par-
ties.

Article III. REALIZATION OF THE PROJECTS
The Projects shall be contracted for by Danida and implemented in accordance

with the provisions laid down in this Agreement and with the plans, allocations and
other provisions stated in the Agreed Minutes signed in Maseru on 30 October 1986
by representatives of both Parties. Any change shall be subject to agreement between
the Parties.

Article IV. TRANSFER OF OWNERSHIP

Unless the Parties agree otherwise, the Government of Lesotho or any third Party
designated by Lesotho and approved by Danida shall take over all rights and duties
relating to the supplies financed by Danida after the contracts for the realization of
the project mentioned in Article II have been fulfilled.

Article V. SHIPMENT
All shipments of capital goods covered by this Agreement shall be in keeping

with the principle of free circulation of ships in international trade in free and fair
competition.

I Came into force on 15 September 1987 by signature, in accordance with article XII.
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Article VI. TAXES AND OTHER PUBLIC CHARGES

1. This Agreement shall be free from any present and future taxes imposed
under existing or future laws of Lesotho in connection with the issue, execution,
registration, entry into force of the Agreement or otherwise.

2. The Government of Lesotho shall exempt the goods or services imported
under this Agreement from any import duty, tax, national or other public charge
such as import surcharges, duties to compensate for domestic excise taxes, charges or
deposits in connection with the issuance of payments, licences or import licences.

Article VII. COLLABORATION AND INFORMATION

1. Both Parties shall collaborate fully to ensure that the purposes of this
Agreement be accomplished. To that end the Parties shall at the request of one or the
other of the Parties exchange views with regard to matters relating to the project
under this Agreement and provide each other with all such information as can
reasonably be requested with regard to the matters in question.

2. Each Party has the right to send his own agents or duly authorized represen-
tatives to carry out any technical or financial mission that he may consider necessary
to follow the execution of the project to be financed under this Agreement.

To facilitate the work of such missions all relevant assistance, information and
documentation shall be provided by both Parties.

3. Representatives of the Auditor General of Denmark shall have the right to
carry out any audit or inspection considered necessary as regards the use of the Funds
made available to the Government of Lesotho under this Agreement on the basis of
all relevant documentation.

4. Joint Lesotho-Danish project evaluations shall be carried out at the request
of either Party.

Article VIII. SUSPENSION

1. In the event of non-fulfilment by the Government of Lesotho of any com-
mitment or agreement between the Parties regarding this Agreement Danida may
suspend, in whole or in part, further financing according to this Agreement.

2. Notwithstanding any suspension under this Article all the other provisions
of the Agreement shall continue in full force and effect.

Article IX. SETTLEMENT OF DISPUTES

1. Any dispute between the Parties arising out of the interpretation or ad-
ministration of the present Agreement, which has not been settled within six months
through diplomatic channels, shall, at the request of either Party, be submitted to a
tribunal of arbitration consisting of three members. The chairman of the tribunal
shall be a citizen of a third country and shall be appointed by common consent of the
Parties. Should the Parties fail to agree on the appointment of the chairman of the
tribunal within two months, either Party may request the President of the Interna-
tional Court of Justice to make the appointment. Each Party appoints his own ar-
bitrator; if a Party abstains from appointing an arbitrator, the latter may be ap-
pointed by the chairman of the tribunal.

2. Each Party shall observe and carry out awards handed down by the
tribunal.
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Article X. MISCELLANEOUS PROVISIONS

Any notices, requests or agreements under this Agreement shall be in writing.

Article XI. SPECIFICATION OF ADDRESSES

The following addresses are specified for the purpose of this Agreement:
For the Government of Lesotho:

Ministry of Planning, Economy & Manpower Development
P.O. Box MS630
Maseru 100
Lesotho

Cablegrams:
PLANOFF MASERU

Telex:
4429 LO

For the Government of Denmark:
Danish International Development Agency
Danida
Ministry of Foreign Affairs
Asiatisk Plads 2
DK-1448 Copenhagen K
Denmark

Cablegrams:
ETRANGERES COPENHAGEN

Telex:
31292 ETR DK

Article XIL ENTRY INTO FORCE OF THE AGREEMENT

This Agreement shall enter into force on the date of the signature.

IN WITNESS WHEREOF the Parties hereto, acting through their representatives
duly authorized for this purpose, have caused this Agreement to be signed in two
originals in the English language in Copenhagen on this 15th day of September 1987.

For the Government For the Government
of Denmark: of Lesotho:

[Signed- Sign6]' [Signed- Signg]2

Signed by Kris Lund-Jensen - Sign6 par Kris Lind-Jensen.
2 Signed by B. A. Tlelase - Sign6 par B. A. Tielase.
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ANNEX

GUIDELINES FOR EFFECTING PAYMENTS UNDER
AGREEMENTS ON DANISH FINANCIAL ASSISTANCE BY WAY OF GRANT

Payment out of the Account with Danmarks Nationalbank referred to in Article II of the
Financing Agreement (hereinafter called "the Agreement"), of which this Annex is an integral
part, shall be effected in the following manner:

(1) The importers or prospective investors in the Recipient country and the Danish
exporters or consultants will contract for the capital goods and services to be financed under
the Agreement provided that the contracts shall be finally approved by the competent
authorities of the Recipient and the Donor.

(2) The Recipient will notify the Donor of his approval of contracts concluded under the
Agreement and forward copies of the contracts to the Donor for his approval.

In this connection the Donor will satisfy himself, inter alia, that

(a) The conracts tall witmn the framework ot the Agreement and are in accordance with the
plans laid down for the implementation of projects mentioned in Article II of the Agree-
ment,

(b) The capital goods involved have been manufactured in Denmark and supplied by Danish
exporters, or that the services to be rendered will be performed by persons carrying out
business in Denmark,

(c) The contract amounts are given in Danish currency, and that prices and salaries for the
capital goods and services to be supplied as well as other terms of the contracts are fair
and in accordance with ordinary commercial practice,

(d) Arrangement has been made for the necessary banker's guarantees. (Payments, if any,
under such guarantees shall be made to the Account with Danmarks Nationalbank),

(e) Proper insurance of the capital goods to be supplied covering, as a minimum, the
transportation from Denmark to the site of construction of the project has been taken
out by the suppliers in convertible currency.

Having approved a contract the Donor will communicate this to the Recipient.

(3) When the contracts have been approved by both Parties, the Recipient may draw on
the Account with Danmarks Nationalbank to effect payment of the consignment referred to in
the contracts. Payments out of the Account to Danish exporters or consultants shall be subject
to presentation of the necessary documents when Danmarks Nationalbank in consultation with
the Danish Ministry of Foreign Affairs has ascertained that the conditions for effecting such
payments have otherwise been complied with.
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

ACCORD' DE FINANCEMENT ENTRE LE GOUVERNEMENT DU
LESOTHO ET LE GOUVERNEMENT DU DANEMARK

Le Gouvernement du Lesotho et le Gouvernement du Danemark, d6sireux de
renforcer la coop6ration traditionnelle et les relations cordiales existant entre leurs
pays, sont convenus qu'une assistance financi~re danoise sous forme de don devant
servir au d6veloppement 6conomique du Lesotho sera accord6e au Gouvernement du
Lesotho conform6ment aux dispositions suivantes:

Article I. FONDS

Le Gouvernement du Danemark, repr~sent6 par l'Agence danoise de d6veloppe-
ment international (Danida), consent en faveur du Gouvernement du Lesotho, sous
forme de don, un montant de 25 (vingt-cinq) millions de couronnes danoises aux fins
d6crites A l'article II.

Article II. AFFECTATION DES FONDS

1. Les fonds sont affect6s au financement de l'achat au Danemark de biens et
de services danois (y compris les frais de transport et les assurances du Danemark jus-
qu'au chantier de construction du projet au Lesotho) destin6s aux projets suivants:

Millions
de couronnes danoises

1. Construction d'un moulin A c~r6ales fourrag~res A
M aseru .................................... 22,0

2. Im pr~vus .................................. 3,0
TOTAL 25,0

2. Toute proposition visant A des projets suppl~mentaires ou A la substitution
de tout projet mentionn6 ci-avant par des projets nouveaux est sujette A l'approba-
tion des deux Parties.

Article Ill. MISE EN CEUVRE DES PROJETS

Les contrats relatifs aux projets sont accord6s par Danida et leur mise en oeuvre
s'effectue conform~ment aux dispositions du present Accord ainsi qu'aux plans,
allocations et autres dispositions du proc~s-verbal approuv6, sign6 A Maseru le 30 oc-
tobre 1986 par les repr~sentants des deux Parties. Toute modification est sujette A
l'Accord des deux Parties.

Article IV. TRANSFERT DU DROIT DE PROPRIETE
A moins que les Parties n'en d6cident autrement, le Gouvernement du Lesotho

ou tout tiers d~sign6 par le Lesotho et approuv6 par Danida assume tous les droits et
les devoirs relatifs aux fournitures financ6es par Danida A la suite de l'ex6cution des
contrats portant sur la mise en ceuvre des projets vis6s l'article II.

I Entr6 en vigueur le 15 septembre 1987 par la signature, conformment A I'article XII.
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Article V. EXPEDITION

Toutes les exp6ditions de biens d'6quipement auxquels s'applique le prdsent Ac-
cord doivent respecter le principe de la libre circulation des navires en trafic interna-
tional sous un r6gime de concurrence libre et loyale.

Article VI. TAXES ET AUTRES CHARGES PUBLIQUES

1. Le pr6sent Accord est libre de toute taxe, actuelle ou future, impos~e en vertu
de la legislation actuelle ou future du Lesotho, A l'occasion de sa publication, de son
ex6cution, de son enregistrement, de son entr6e en vigueur ou pour toute autre
raison.

2. Le Gouvernement du Lesotho exempte les biens ou les services import6s aux
termes du pr6sent Accord de tous droits d'importation, de toutes taxes ou de toutes
charges nationales ou publiques telles que des surtaxes l'imposition, droits de com-
pensation pour imp6ts indirects, charges ou d6p6ts relatifs h r'mission des permis,
licences d'importation ou autres licences.

Article VII. COLLABORATION ET ECHANGE D'INFORMATIONS

1. Les Parties collaborent pleinement en vue de la r6alisation des objectifs du
pr6sent Accord. A cette fin, les Parties procdent, sur la demande de l'une ou de
'autre, A des 6changes de vues concernant toutes questions relatives au projet qui fait

l'objet du pr6sent Accord et elles se communiquent toutes informations qui peuvent
tre raisonnablement r6clam6es h cet 6gard.

2. Chaque Partie a le droit d'envoyer ses agents ou ses repr6sentants dfiment
autoris6s en vue de toute mission technique ou financire qu'elle juge n6cessaire pour
veiller h l'ex6cution du projet financ6 aux termes du pr6sent Accord.

Les Parties fournissent toute assistance, toutes informations ainsi que la docu-
mentation pertinentes susceptibles de faciliter de telles missions.

3. Les repr6sentants du Vrificateur g6n6ral des comptes du Danemark sont
autoris6s A proc6der, sur la base de toute documentation pertinente, A toute v6rifica-
tion ou A toute enqute qu'ils estiment n6cessaire en ce qui concerne l'utilisation des
fonds plac6s A la disposition du Gouvernement du Lesotho aux termes du pr6sent Ac-
cord.

4. A la demande de l'une ou l'autre des Parties, il est proc6d6 conjointement A
des 6valuations du projet.

Article VIII. SUSPENSION

1. En cas de non-respect par le Gouvernement du Lesotho de toute obligation
ou entente entre les Parties concernant le pr6sent Accord, Danida se r6serve le droit
de suspendre, en totalit ou en partie, tout financement ult6rieur pr6vu au pr6sent
Accord.

2. Nonobstant toute suspension d6cid6e aux termes du pr6sent article, les
autres dispositions de l'Accord demeurent pleinement en vigueur et applicables.

Article IX. RtGLEMENT DES DIFFERENDS

1. Tout diff6rend qui pourrait surgir entre les Parties concernant l'interpr6ta-
tion ou l'ex6cution du pr6sent Accord qui ne peut etre rdg16 par la voie diplomatique
dans les six mois est - A la demande de l'une ou l'autre des Parties - soumis [ un
tribunal arbitral compos6 de trois membres. Le pr6sident dudit tribunal est un ressor-
tissant d'un pays tiers; il est d6sign6 par accord mutuel entre les Parties. Si, dans les
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deux mois, les Parties sont incapables de choisir un president du tribunal, il est loisi-
ble A l'une ou I'autre de prier le Pr6sident de la Cour internationale de Justice de pro-
c6der A la designation. Chaque Partie d6signe son propre arbitre; si l'une d'elles s'abs-
tient de le faire, cet arbitre peut etre d6sign6 par le pr6sident du tribunal.

2. Chacune des Parties observe et ex6cute les sentences arbitrales..

Article X. DISPOSITIONS DIVERSES
Tout avis, toute demande ou tout arrangement intervenant dans le cadre du pr6-

sent Accord doit tre formul6 par 6crit.

Article XI. ADRESSES
Les adresses suivantes sont indiqu6es aux fins du pr6sent Accord

Pour le Gouvernement du Lesotho :
Ministry of Planning, Economy & Manpower Development
P.O. Box MS630
Maseru 100
Lesotho

Adresse t616graphique
PLANOFF MASERU

T61ex :
4429 LO

Pour le Gouvernement du Danemark
Agence danoise de d6veloppement international
Danida
Ministbre des affaires dtrangres
Asiatisk Plads 2
DK-1448 Copenhague K
Danemark

Adresse t616graphique
ETRANGERES COPENHAGEN

Te1ex :
31292 ETR DK

Article XII. ENTREE EN VIGUEUR DE L'ACCORD

Le pr6sent Accord entrera en vigueur A la date de sa signature.
EN FO! DE QUO], les repr6sentants des Parties, A ce dflment autoris6s, ont sign6 le

pr6sent Accord en double exemplaire, en langue anglaise, A Copenhague, le 15 sep-
tembre 1987.

Pour le Gouvernement du Danemark Pour le Gouvernement du Lesotho
[KRIs LUND-JENSEN] [B. A. TLELASE]
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ANNEXE

PROCEDURE RELATIVE AUX PAIEMENTS A EFFECTUER DANS LE CADRE DES ACCORDS

D'ASSISTANCE FINANCIERE DANOISE SOUS FORME DE DON

Les paiements par tirage sur le compte aupr~s de la Danmarks Nationalbank qui sont men-
tionn~s A I'article 11 de l'Accord de financement (ci-apr~s d~nommd o'Accord>), dont la
pr~sente Annexe fait partie int6grante, s'effectuent de la manire suivante :

1) Les importateurs ou investisseurs 6ventuels du pays b~n~ficiaire et les exportateurs ou
consultants danois passent des contrats portant sur les biens d'6quipement et les services ap-
pels A tre finances aux termes de l'Accord, sous reserve de leur approbation consecutive par
les autorit~s comptentes du b~n~ficiaire et du donateur.

2) Le b~n~ficiaire notifie le donateur de son approbation des contrats conclus aux termes
de l'Accord et transmet copie des contrats au donateur pour approbation.

A cet 6gard, le donateur v~rifie notamment :
a) Si les contrats se situent dans le cadre de l'Accord conform~ment aux programmes 6tablis

pour Ia mise en oeuvre des projets vis~s b l'article II de 'Accord;

b) Si les biens d'6quipement concern~s ont &6 fabriqu~s au Danemark et fournis par des
exportateurs danois, ou si les services a fournir seront effectu~s par des personnes exer~ant
leur activit6 au Danemark;

c) Si les montants des contrats sont libells en monnaie danoise et si les prix et salaires relatifs
aux biens d'6quipement et aux services, ainsi que les autres modalit~s des contrats, sont
raisonnables et conformes aux usages commerciaux;

d) Si les dispositions ont W prises pour assurer les garanties bancaires n~cessaires (tous
versements 6ventuels au titre de ces garanties seront effectu~s au credit du compte aupr~s
de la Danmarks Nationalbank);

e) Si une assurance libell~e en monnaie convertible adequate pour couvrir les biens d'6quipe-
ment A livrer et, au minimum, le transport du Danemark au chantier de construction du
projet a &6 contract~e par les fournisseurs.

Le donateur informe ensuite le b~n6ficiaire de son approbation du contrat.
3) Lorsque les contrats ont W approuv6s par les deux Parties, le b6n6ficiaire peut tirer

sur le compte aupr~s de la Danmarks Nationalbank en vue du paiement de l'envoi qui font Fob-
jet du contrat. Les retraits dudit compte en faveur des exportateurs ou des consultants sont
subordonn~s b la production des documents n6cessaires, une fois que la Danmarks Na-
tionalbank, apr~s avoir consult6 le Minist~re des affaires 6trang~res danois, se soit assur6e que
les conditions requises pour effectuer les paiements ont 6 remplies.
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FINANCING AGREEMENT' BETWEEN THE GOVERNMENT OF
DENMARK AND THE GOVERNMENT OF THE REPUBLIC OF
MALDIVES

The Government of Denmark and the Government of the Republic of Maldives,
desiring to strengthen the traditional co-operation and cordial relations between their
countries, have agreed that, as a contribution to the economic development of the
Maldives, Danish financial assistance, by way of grant, shall be extended to the Gov-
ernment of the Republic of Maldives in accordance with the following provisions:

Article L THE FUNDS

The Government of Denmark represented by the Danish International Develop-
ment Agency (Danida) shall make available to the Government of the Republic of
Maldives, by way of grant, the amount of 22 (twenty-two) million Danish Kroner for
the purposes described in Article II.

Article II. USE OF THE FUNDS

1. The Funds shall be used to finance purchases in Denmark of Danish goods
and services (including transport and insurance from Denmark to the project site in
Maldives) for the following projects:

Desalination Plant ........................... DKK 7.0 mio.
Pilot Road/Water Project ......................... DKK 5.0 mio.
Consultancy Services ............................. DKK 3.0 mio.
Staff Training Programme ......................... DKK 5.0 mio.
Contingencies ................................... DKK 2.0 mio.

DKK 22.0 mio.

2. Any proposal for additional projects or for the substitution of new projects
for any of the above-mentioned projects shall be subject to the approval of both Par-
ties.

Article III. REALIZATION OF THE PROJECTS

The Projects shall be contracted for by Danida and implemented in accordance
with the provisions laid down in this Agreement and with the plans, allocations and
other provisions stated in the Agreed Minutes signed in Male on 25th June 1987 by
representatives of both Parties. Any change shall be subject to agreement between
the Parties.

Article IV. TRANSFER OF OWNERSHIP

Unless the Parties agree otherwise, the Government of the Republic of Maldives
or any third Party designated by the Government of the Republic of Maldives and
approved by Danida shall take over all rights and duties relating to the supplies
financed by Danida after the contracts for the realization of the projects mentioned
in Article II have been fulfilled.

Came into force on 25 November 1987 by signature, in accordance with article XII.
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Article V. SHIPMENT

All shipments of capital goods covered by this Agreement shall be in keeping
with the principle of free circulation of ships in international trade in free and fair
competition.

Article VI. TAXES AND OTHER PUBLIC CHARGES
1. This Agreement shall be free from any present and future taxes imposed

under existing or future laws of Maldives in connection with the issue, execution,
registration, entry into force of the Agreement or otherwise.

2. The Government of the Republic of Maldives shall exempt the goods or
services imported under this Agreement from any import duty, tax, national or other
public charge such as import surcharges, duties to compensate for domestic excise
taxes, charges or deposits in connection with the issuance of payments, licences or
import licences.

Article VII. COLLABORATION AND INFORMATION

1. Both Parties shall collaborate fully to ensure that the purposes of this
Agreement be accomplished. To that end the Parties shall at the request of one or the
other of the Parties exchange views with regard to matters relating to the projects
under this Agreement and provide each other with all such information as can
reasonably be requested with regard to the matters in question.

2. Each Party has the right to send his own agents or duly authorized represen-
tatives to carry out any technical or financial mission that he may consider necessary
to follow the execution of the projects to be financed under this Agreement.

To facilitate the work of such missions all relevant assistance, information and
documentation shall be provided by both Parties.

3. Representatives of the Auditor General of Denmark shall have the right to
carry out any audit or inspection considered necessary as regards the use of the Funds
made available to the Government of the Republic of Maldives under this Agreement
on the basis of all relevant documentation.

4. Joint Danish-Maldivian project evaluations shall be carried out at the re-
quest of either Party.

Article VIII. SUSPENSION
1. In the event of non-fulfilment by the Government of the Republic of Mal-

dives of any commitment or agreement between the Parties regarding this Agreement
Danida may suspend, in whole or in part, further financing according to this Agree-
ment.

2. Notwithstanding any suspension under this Article all the other provisions
of the Agreement shall continue in full force and effect.

Article IX. SETTLEMENT OF DISPUTES

1. Any dispute between the Parties arising out of the interpretation or ad-
ministration of the present Agreement, which has not been settled within six months
through diplomatic channels, shall, at the request of either Party, be submitted to a
tribunal of arbitration consisting of three members. The chairman of the tribunal
shall be a citizen of a third country and shall be appointed by common consent of the
Parties. Should the Parties fail to agree on the appointment of the chairman of the
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tribunal within two months, either Party may request the President of the Interna-
tional Court of Justice to make the appointment. Each Party appoints his own ar-
bitrator; if a Party abstains from appointing an arbitrator, the latter may be ap-
pointed by the chairman of the tribunal.

2. Each Party shall observe and carry out awards handed down by the
tribunal.

Article X. MISCELLANEOUS PROVISIONS

Any notices, requests or agreements under this Agreement shall be in writing.

Article XI. SPECIFICATION OF ADDRESSES

The following addresses are specified for the purpose of this Agreement:
For the Government of the Republic of Maldives:

Ministry of Foreign Affairs
Marine Drive
Male
Maldives

Cablegrams:

Telex:
66008 MINEX MF

For the Government of Denmark:
Danish International Development Agency
Danida
Ministry of Foreign Affairs
Asiatisk Plads 2
DK-1448 Copenhagen K
Denmark

Cablegrams:
ETRANGERES COPENHAGEN

Telex:
31292 ETR DK

Article XIL ENTRY INTO FORCE OF THE AGREEMENT

This Agreement shall enter into force on the date of the signature.

IN WITNESS WHEREOF the Parties hereto, acting through their representatives
duly authorized for this purpose, have caused this Agreement to be signed in two
originals in the English language in Copenhagen on this 25th day of November 1987.

For the Government For the Government
of Denmark: of the Republic of Maldives:

H. WOHLK M. SHAREEF

[Signed] [Signed]
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[TRADUCTION - TRANSLATION]

ACCORD' DE FINANCEMENT ENTRE LE GOUVERNEMENT DU
DANEMARK ET LE GOUVERNEMENT DE LA Rt8PUBLIQUE
DES MALDIVES

Le Gouvernement du Danemark et le Gouvernement de la R6publique des
Maldives, d6sireux de renforcer la coop6ration traditionnelle et les relations cordiales
existant entre leurs pays, sont convenus qu'une assistance financi~re danoise sous
forme de don devant servir au d6veloppement 6conomique des Maldives sera ac-
corde au Gouvernement de la R~publique des Maldives conform~ment aux disposi-
tions suivantes :

Article L FONDS
Le Gouvernement du Danemark, represent6 par l'Agence danoise de d6veloppe-

ment international (Danida), consent en faveur du Gouvernement des Maldives, sous
forme de don, un montant de 22 (vingt-deux) millions de couronnes danoises aux fins
d6crites 2 l'article II.

Article II. AFFECTATION DES FONDS

1. Les fonds sont affect~s au financement de l'achat au Danemark de biens et
de services danois (y compris les frais de transport et les assurances du Danemark jus-
qu'au chantier de construction du projet aux Maldives) destines aux projets suivants:

Millions
de couronnes danoises

Usine de dessalement ............................ 7,0
Route pilote/Projet hydraulique .................. 5,0
Services de consultants .......................... 3,0
Programme de formation du personnel ............. 5,0
Im pr~vus ...................................... 2,0

22,0

2. Toute proposition visant A des projets suppl~mentaires ou A la substitution
de tout projet mentionn6 ci-avant par des projets nouveaux est sujette A rapproba-
tion des deux Parties.

Article Il. MISE EN OEUVRE DES PROJETS

Les contrats relatifs aux projets sont accord~s par Danida et leur mise en ceuvre
s'effectue conform~ment aux dispositions du present Accord ainsi qu'aux plans, allo-
cations et autres dispositions du proc~s-verbal approuv6, sign6 A Mal6 le 25 j uin 1987
par les repr~sentants des deux parties. Toute modification est sujette A rAccord des
deux Parties.

Article IV. TRANSFERT DU DROIT DE PROPRItTt

A moins que les Parties n'en d6cident autrement, le Gouvernement de la R6pu-
blique des Maldives ou tout tiers ddsign6 par lui et approuv6 par Danida assume tous

Entre en vigueur le 25 novembre 1987 par la signature, conform ment A l'article XII.
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les droits et les devoirs relatifs aux fournitures financ~es par Danida A la suite de
'ex6cution des contrats portant sur la mise en ceuvre des projets vis6s A l'article II.

Article V. EXPtDITION
Toutes les expeditions de biens d'equipement auxquels s'applique le present Ac-

cord doivent respecter le principe de la libre circulation des navires en trafic interna-
tional sous un regime de concurrence libre et loyale.

Article VI. TAXES ET AUTRES CHARGES PUBLIQUES

1. Le present Accord est libre de toute taxe, actuelle ou future, impos~e en vertu
de la 16gislation actuelle ou future des Maldives, A l'occasion de sa publication, de son
execution, de son enregistrement, de son entree en vigueur ou pour toute autre
raison.

2. Le Gouvernement de la R~publique des Maldives exempte les biens ou les
services import~s aux termes du present Accord de tous droits d'importation, de
toutes taxes ou de toutes charges nationales ou publiques telles que des surtaxes A
l'imposition, droits de compensation pour imp6ts indirects, charges ou d6p6ts
relatifs a l'6mission des permis, licences d'importation ou autres licences.

Article VII. COLLABORATION ET ECHANGE D'INFORMATIONS

1. Les Parties collaborent pleinement en vue de la r6alisation des objectifs du
pr6sent Accord. A cette fin, les Parties procbdent, sur la demande de l'une ou de
l'autre, A des 6changes de vues concernant toutes questions relatives au projet qui fait
l'objet du pr6sent Accord et elles se communiquent toutes informations qui peuvent
Etre raisonnablement r6clam6es A cet 6gard.

2. Chaque Partie a le droit d'envoyer ses agents ou ses repr6sentants delment
autoris6s en vue de toute mission technique ou financibre qu'elle juge n6cessaire pour
veiller A l'ex6cution du projet financ6 aux termes du pr6sent Accord.

Les Parties fournissent toute assistance, toutes informations ainsi que la docu-
mentation pertinentes susceptibles de faciliter de telles missions.

3. Les repr~sentants du Vrificateur g6n6ral des comptes du Danemark sont
autoris6s A proc6der, sur la base de toute documentation pertinente, A toute v6rifica-
tion ou A toute enqu~te qu'ils estiment ncessaire en ce qui concerne l'utilisation des
fonds plac6s A la disposition du Gouvernement de la R~publique des Maldives aux
termes du pr6sent Accord.

4. A la demande de l'une ou l'autre des parties, il est proc6d6 conjointement A
des 6valuations du projet.

Article VIII. SUSPENSION

1. En cas de non-respect par le Gouvernement de la R~publique des Maldives
de toute obligation ou entente entre les parties concernant le present Accord, Danida
se reserve le droit de suspendre, en totalit6 ou en partie, tout financement ult6rieur
pr~vu au present Accord.

2. Nonobstant toute suspension d~cid~e aux termes du present article, les
autres dispositions de l'Accord demeurent pleinement en vigueur et applicables.

Article IX. RtGLEMENT DES DIFFtRENDS

1. Tout diff~rend qui pourrait surgir entre les parties concernant l'interpr~ta-
tion ou l'execution du present Accord qui ne peut Etre r~gl par la voie diplomatique
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dans les six mois est l- a demande de l'une ou l'autre des Parties - soumis A un
tribunal arbitral composd de trois membres. Le pr6sident dudit tribunal est un ressor-
tissant d'un pays tiers; il est d6sign6 par accord mutuel entre les Parties. Si, dans les
deux mois, les Parties sont incapables de choisir un pr6sident du tribunal, il est loisi-
ble A l'une ou I'autre de prier le president de la Cour internationale de Justice de pro-
ceder A la d6signation. Chaque partie d6signe son propre arbitre; si l'une d'elles s'abs-
tient de le faire, cet arbitre peut etre d6sign& par le president du tribunal.

2. Chacune des parties observe et ex6cute les sentences arbitrales.

Article X. DISPOSITIONS DIVERSES

Tout avis, toute demande ou tout arrangement intervenant dans le cadre du pr6-
sent Accord doit Ztre formul6 par 6crit.

Article XI. ADRESSES
Les adresses suivantes sont indiqu6es aux fins du pr6sent Accord:

Pour le Gouvernement de la R~publique des Maldives
Ministry of Foreign Affairs
Marine Drive
Malk
Maldives

Adresse t61graphique

T61ex
66008 MINEX MF

Pour le Gouvernement du Danemark
Agence danoise de d~veloppement international
Danida
Minist~re des affaires 6trangres
Asiatisk Plads 2
DK-1448 Copenhague K
Danemark

Adresse t~l1graphique:
tTRANGERES COPENHAGEN

T61ex :
31292 ETR DK

Article XII. ENTRtE EN VIGUEUR DE L'ACCORD

Le pr6sent Accord entrera en vigueur h la date de sa signature.

EN FOI DE QUOI, les repr6sentants des Parties, A ce dfiment autoris6s, ont sign6 le
present Accord en double exemplaire, en langue anglaise, A Copenhague, le 25 no-
vembre 1987.

Pour le Gouvernement Pour le Gouvernement

du Danemark : de la R6publique des Maldives:

[Sign6] [Signf]
H. WOHLK M. SHAREEF
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[DUTCH TEXT -TEXTE NEERLANDAIS]

VERDRAG BETREFFENDE DE SOCIALE ZEKERHEID VAN RIJNVA-
RENDEN: AANVAARD DOOR DE REGERINGSCONFERENTIE
WELKE IS BELAST MET DE HERZIENING VAN HET VERDRAG
VAN 13 FEBRUARI 1961 BETREFFENDE DE SOCIALE ZEKER-
HEID VAN RIJNVARENDEN (HERZIEN) TE GENEVE, DE
3OSTE NOVEMBER 1979

De Verdragsluitende Partijen bij het Verdrag van 13 februari 1961 betreffende
de sociale zekerheid van rijnvarenden (herzien), de Bondsrepubliek Duitsland, het
Koninkrijk Belgi6, de Franse Republiek, het Groothertogdom Luxemburg, het
Koninkrijk der Nederlanden en ze Zwitserse Bondsstaat,

Besloten hebbende dit Verdrag te vervangen door een nieuw Verdrag en tot dit
doel hun gevolmachtigden benoemd hebbende, wier volmachten in goede en behoor-
lijke vorm zijn bevonden.

Hebben de volgende bepalingen aangenomen:
VERDRAG BETREFFENDE DE SOCIALE ZEKERHEID

VAN RIJNVARENDEN (HERZIEN)

TITEL i. ALGEMENE BEPALINGEN

Artikel 1. Voor de toepassing van dit Verdrag:
a) wordt onder "Verdragsluitende Partij" verstaan elke Staat, welke overeen-

komstig artikel 90, tweede lid of artikel 93, tweede lid een akte van bekrachtiging,
aanvaarding of toetreding heeft neergelegd;

b) worden de termen "grondgebied van een Verdragsluitende Partij" en "on-
derdaan van een Verdragsluitende Partij" omschreven in Bijlage I; door elke Ver-
dragsluitende Partij wordt, overeenkomstig het eerste lid van artikel 97, kennisgev-
ing gedaan van iedere wijziging welke in Bijlage I dient te worden aangebracht;

c) worden ten aanzien van elke Lid-Staat onder "wetgeving" verstaan de wet-
ten, regelingen en statutaire bepalingen welke van kracht zijn op de datum van on-
dertekening van dit Verdrag of welke later van kracht zullen worden voor het gehele
grondgebied van iedere Verdragsluitende Partij of voor enig deel daarvan en welke
betrekking hebben op de in artikel 3, eerste en tweede lid, bedoelde takken en rege-
lingen van sociale zekerheid;

d) wordt onder "Verdrag inzake sociale zekerheid" verstaan elke bilaterale of
multilaterale overeenkomst welke op het gebied van de sociale zekerheid voor alle in
artikel 3, eerste en tweede lid bedoelde takken en regelingen, of een deel daarvan, uit-
sluitend verbindend is of zal zijn voor twee of meer Verdragsluitende Partijen,
alsmede elke zodanige multilaterale overeenkomst welke verbindend is of zal zijn
voor ten minste twee Verdragsluitende Partijen en 66n of meer andere Staten,
alsmede akkoorden van elke aard, welke in het kader van bovenbedoelde overeen-
komsten zijn of worden gesloten;

e) wordt onder "bevoegde autoriteit" verstaan de minister of ministers, dan
wel de daarmede overeenkomstige autoriteit, onder wie op het gehele grondgebied
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van elke Verdragsluitende Partij of op een deel daarvan, de regelingen inzake sociale
zekerheid, die op rijnvarenden van toepassing zijn, ressorteren;

f) wordt onder "orgaan" verstaan het lichaam of de autoriteit, welke belast is
met de uitvoering van de gehele wetgeving van elke Verdragsluitende Partij of een
deel daarvan;

g) wordt onder "bevoegd orgaan" verstaan:
i) indien het een regeling van sociale verzekering betreft, hetzij het orgaan waarbij

de belanghebbende op bet tijdstip, waarop hij om prestaties verzoekt, is aange-
sloten, hetzij bet orgaan dat hem prestaties verschuldigd is of zou zijn, indien
hij woonde op het grondgebied van de Verdragsluitende Partij, waarop dit or-
gaan gevestigd is, hetzij bet door de bevoegde autoriteit van de betrokken Ver-
dragsluitende Partij aangewezen orgaan;

ii) indien het een andere regeling dan een regeling van sociale verzekering betreft of
een regeling betreffende kinderbijslagen, het door de bevoegde autoriteit van de
betrokken Verdragsluitende Partij aangewezen orgaan;

iii) indien het een regeling betreft inzake de verplichtingen van de werkgever ten
aanzien van de in artikel 3, eerste lid bedoelde prestaties, de werkgever of de in
zijn rechten gesubbrogeerde verzekeraar, dan wel bij ontstentenis van dezen,
het lichaam of de autoriteit welke door de bevoegde autoriteit van de betrokken
Verdragsluitende Partij is aangewezen;
h) wordt onder "bevoegde Staat" verstaan de Verdragsluitende Partij op het

grondgebied waarvan het bevoegde orgaan is gevestigd;
i) wordt onder "woonplaats" verstaan de normale verblijfplaats;
j) wordt onder "verblijfplaats" verstaan de tijdelijke verblijfplaats;

k) wordt onder "orgaan van de woonplaats" verstaan het orgaan dat ter
plaatse waar de betrokkene woont, bevoegd is de betreffende prestaties te verlenen,
volgens de wetgeving van de Verdragsluitende Partij welke door dat orgaan wordt
toegepast of, indien een zodanig orgaan niet bestaat, het door de bevoegde autoriteit
van de betrokken Verdragsluitende Partij aangewezen orgaan;

1) wordt onder "orgaan van de verblijfplaats" verstaan het orgaan dat ter
plaatse waar de betrokkene verblijft, bevoegd is de betreffende prestatie te verlenen
volgens de wetgeving van de Verdragsluitende Partij, welke door dit orgaan wordt
toegepast of, indien een zodanig orgaan niet bestaat, het door de bevoegde autoriteit
van de betrokken Verdragsluitende Partij aangewezen orgaan;

m) wordt onder "rijnvarende" verstaan een werknemer of een zelfstandige,
alsmede elke persoon die krachtens de van toepassing zijnde wetgeving met hen
wordt gelijkgesteld, die behorend tot het varend personeel zijn beroepsarbeid ver-
richt aan boord van een schip, dat met winstoogmerk in de rijnvaart wordt gebruikt
en is voorzien van het certificaat, bedoeld in artikel 22 van de herziene Rijnvaart-
akte, ondertekend te Mannheim, op 17 oktober 1868, met inachtneming van de wij-
zigingen, welke daarin zijn aangebracht of nog zullen worden aangebracht, alsmede
van de daarop betrekking hebbende uitvoeringsvoorschriften;

n) wordt onder "hulpkracht" verstaan een rijnvarende die in overeenstemming
met de rijnvaartvoorschriften tijdelijk in dienst is genomen om de bemanning aan te
vullen of te versterken, of om de manoeuvres in de havens uit te voeren;

o) worden onder "gezinsleden" verstaan de personen die als zodanig worden
aangemerkt of erkend of als huisgenoten worden aangeduid in de wetgeving welke
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door het met het verlenen van prestaties belaste orgaan wordt toegepast of in de ge-
vallen bedoeld in artikel 16, eerste lid, sub a) en c) en artikel 21; zesde lid, in de wet-
geving van de Verdragsluitende Partij op het grondgebied waarvan deze personen
wonen; indien deze wetgevingen echter uitsluitend personen die bij de betrokkene in-
wonen als gezinsleden of huisgenoten beschouwen, wordt geacht aan deze voor-
waarde te zijn voldaan, wanneer de betreffende personen in hoofdzaak op kosten van
de betrokkene worden onderhouden; indien het krachtens deze wetgevingen niet mo-
gelijk is de gezinsleden vast te stellen, verwijst het orgaan van de verblijfplaats of het
orgaan van de woonplaats naar de wetgeving, welke door het bevoegde orgaan wordt
toegepast;

p) worden onder "nagelaten betrekkingen" verstaan de personen die als zoda-
nig worden aangemerkt of erkend in de wetgeving krachtens welke de prestaties
worden toegekend; indien deze wetgeving echter uitsluitend personen die bij de over-
ledene inwoonden als nagelaten betrekkingen beschouwt, wordt geacht aan deze
voorwaarde te zijn voldaan, wanneer de betreffende personen in hoofdzaak op
kosten van de overledene werden onderhouden;

q) worden onder "tijdvakken van verzekering" verstaan tijdvakken van
premie- of bijdragebetaling van dienstbetrekking, van beroepsarbeid of van wonen,
welke als tijdvakken van verzekering worden omschreven of aangemerkt ingevolge
de wetgeving waaronder zij zijn vervuld, eventueel met inbegrip van tijdvakken,
welke niet in het beroep van rijnvarende zijn vervuld, alsmede alle met deze tijdvak-
ken gelijkgestelde tijdvakken, voor zover zij als gelijkwaardig aan tijdvakken van
verzekering door deze wetgeving zijn erkend;

r) worden onder "tijdvakken van dienstbetrekking" en "tijdvakken van be-
roepsarbeid" verstaan tijdvakken, welke als zodanig worden omschreven of aange-
merkt ingevolge de wetgeving waaronder zij zijn vervuld, alsmede alle met deze tijd-
vakken gelijkgestelde tijdvakken, voor zover zij als gelijkwaardig aan tijdvakken van
dienstbetrekking of van beroepsarbeid door deze wetgeving zijn erkend;

s) worden onder "tijdvakken van wonen" verstaan tijdvakken, welke als zoda-
nig worden omschreven of aangemerkt ingevolge de wetgeving waaronder zij zijn
vervuld;

t) wordt onder "prestaties" verstaan alle verstrekkingen en uitkeringen, pen-
sioenen of renten, die voor de desbetreffende verzekerde gebeurtenis voorzien zijn,
met inbegrip van:
i) indien het verstrekkingen betreft, de prestaties met het oog op preventie, revali-

datie en beroepsherscholing;
ii) indien het uitkeringen betreft, pensioenen of renten, alle bedragen ten laste van

de openbare middelen en alle verhogingen, uitkeringen in verband met aanpass-
ing aan het loon- of prijsniveau of bijkomende uitkeringen, tenzij dit Verdrag
anders bepaalt, alsmede prestaties, bedoeld om de verdiencapaciteit te handha-
yen of te verbeteren, als afkoopsom uitgekeerde bedragen welke in de plaats
kunnen treden van pensioenen of renten, en eventuele terugstortingen van pre-
mies of bijdragen;
u) i) worden onder "gezinsbijslagen" verstaan alle verstrekkingen en uitke-

ringen, met inbegrip van kinderbijslagen, ter bestrijding van de gezinslasten, met uit-
zondering van de verhogingen of aanvullingen van pensioenen of renten ten behoeve
van gezinsleden van de rechthebbenden op deze pensioenen of renten;
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ii) worden onder "kinderbijslagen" verstaan de periodieke uitkeringen, welke
op grond van het aantal en de leeftijd van de kinderen worden toegekend;

v) wordt onder "uitkering bij overlijden" verstaan elk bedrag ineens dat in
geval van overlijden wordt uitgekeerd, met uitzondering van de in sub t) ii) van dit ar-
tikel bedoelde bedragen welke als afkoopsom worden uitgekeerd;

w) is de term "van contributieve.aard" van toepassing op uitkeringen, waarvan
de toekenning afhankelijk is of van een rechtstreekse geldelijke bijdrage van de be-
schermde personen of hun werkgever, of van het verrichten van beroepsarbeid gedu-
rende een zeker tijdvak alsmede op wetgevingen of regelingen welke dergelijke uitke-
ringen verlenen; uitkeringen, waarvan de toekenning niet afhankelijk is van een
rechtstreekse geldelijke bijdrage van de beschermde personen of hun werkgever,
noch van het verrichten van beroepsarbeid gedurende een zeker tijdvak worden "van
niet-contributieve aard" genoemd, evenals de wetgevingen of regelingen welke uit-
sluitend dergelijke uitkeringen verlenen;

x) worden onder "prestaties, verleend krachtens overgangsregelingen" vers-
taan hetzij prestaties welke worden verleend aan personen die op het tijdstip van in-
werkingtreding van de van toepassing zijnde wtgeving, een bepaalde leeftijd hebben
overschreden, hetzij prestaties welke bij wijze van overgangsmaatregel worden ver-
leend met het oog op gebeurtenissen, welke zich hebben voorgedaan of tijdvakken,
welke zijn vervuld buiten de huidige grenzen van het grondgebied van een Verdrag-
sluitende Partij;

y) wordt onder "Administratief Centrum" verstaan het Administratief Cen-
trum voor de sociale zekerheid van de rijnvarenden bedoeld in artikel 71.

Artikel 2. 1. Onder voorbehoud van het bepaalde in artikel 9, tweede lid en
artikel 54, is dit Verdrag op het grondgebied van de Verdragsluitende Partijen van
toepassing op alle personen, die als rijnvarenden onderworpen zijn of geweest zijn
aan de wetgeving van een of meer Verdragsluitende Partijen, alsmede op hun gezin-
sleden en op hun nagelaten betrekkingen.

2. Dit Verdrag is niet van toepassing op personen, die hun beroepsarbeid uito-
efenen aan boord van:
a) een zeeschip, dat als zodanig wordt aangemerkt door de wetgeving van het land

onder welke vlag het vaart;
b) een schip, dat uitsluitend of hoofdzakelijk wordt gebruikt in een rivier- of zee-

haven.

Artikel 3. 1. Dit Verdrag is van toepassing op alle wetgevingen betreffende
de volgende takken van sociale zekerheid:
a) prestaties bij ziekte en moederschap;
b) prestaties bij invaliditeit;
c) uitkeringen bij ouderdom;
d) uitkeringen aan nagelaten betrekkingen;
e) prestaties bij arbeidsongevallen en beroepsziekten;
J) uitkeringen bij overlijden;
g) werkloosheidsuitkeringen;
h) gezinsbijslagen.
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2. Dit Verdrag is van toepassing op de algemene en bijzondere regelingen van
sociale zekerheid, van contributieve of nietcontributieve aard, aismede op de regel-
ingen inzake de verplichtingen van de werkgever betreffende in het vorige lid be-
doelde prestaties. In tussen Verdragsluitende Partijen te sluiten bilaterale of multi-
laterale akkoorden zullen, voor zover mogelijk, de voorwaarden worden vastgesteld,
waaronder dit Verdrag van toepassing zal zijn op regelingen, welke bij collectieve
overeenkomsten ingesteld zijn en door een beslissing van de overheid verplicht ge-
steld zijn.

3. Dit Verdrag is noch op de sociale en medische bijstand, noch op de regel-
ingen betreffende prestaties aan slachtoffers van oorlogshandelingen of de gevolgen
daarvan, van toepassing.

Artikel 4. 1. In Bijlage II worden voor elke Verdragsluitende Partij de wet-
gevingen en regelingen, bedoeld in artikel 3, eerste en tweede lid, vermeld.

2. Door iedere Verdragsluitende Partij wordt, overeenkomstig artikel 97,
eerste lid, kennisgeving gedaan van elke wijziging welke ten gevolge van de invoering
van een nieuwe wetgeving in Bijlage II dient te worden aangebracht. Deze kennisgev-
ing moet binnen drie maanden na bekendmaking van bedoelde wetgeving worden ge-
daan of, indien deze wetgeving bekend is gemaakt v66r de datum van bekrachtiging
of aanvaarding van dit Verdrag, op de dag van bekrachtiging of aanvaarding.

Artikel 5. 1. Dit Verdrag laat onverlet de verplichtingen welke voortvloeien
uit enig verdrag dat door de Internationale Arbeidsconferentie is aanvaard.

2. Dit Verdrag treedt, voor wat betreft de personen op wie het van toepassing
is, in de plaats van elk verdrag inzake sociale zekerheid dat verbindend is:
a) hetzij uitsluitend voor twee of meer Verdragsluitende Partijen;
b) hetzij voor ten minste twee Verdragsluitende Partijen en 66n of meer andere

Staten, voor zover het gevallen betreft welke zonder tussenkomst van enig
orgaan van 66n dezer Staten geregeld kunnen worden.
3. Ongeacht het bepaalde in het vorige lid, kunnen twee of meer Verdrag-

sluitende Partijen, in onderling overleg de bepalingen van verdragen inzake sociale
zekerheid welke verbindend voor hen zijn, van kracht doen blijven, wat betreft de
personen op wie dit Verdrag van toepassing is, door ze te vermelden in Bijlage III,
voor zover het bepalingen betreft, welke tenminste even gunstig zijn voor de betrok-
kene als die van dit Verdrag. Dit Verdrag is echter wel van toepassing in alle gevallen
welke geregeld dienen te worden door het orgaan van een andere Verdragsluitende
Partij dan die, waarvoor de bepalingen, als bedoeld in de vorige zin, verbindend zijn.

4. Twee of meer Verdragsluitende Partijen waarvoor in Bijlage III vermelde
bepalingen verbindend zijn, kunnen in onderlinge overeenstemming, in deze Bijlage
wijzigingen aanbrengen door hiervan overeenkomstig artikel 97, eerste lid, kennis-
geving te doen.

Artikel 6. 1. Twee of meer Verdragsluitende Partijen kunnen onderling
aanvullende overeenkomsten sluiten welke op de beginselen van dit Verdrag
berusten.

2. Door iedere Verdragsluitende Partij wordt overeenkomstig artikel 97, eerste
lid, kennisgeving gedaan van elke overeenkomst welke op grond van het vorige lid
wordt gesloten, evenals van elke latere wijziging of opzegging van een dergelijke ove-
reenkomst. Deze kennisgeving moet worden gedaan binnen drie maanden na het in-
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werkingtreden van bedoelde overeenkomst of van de wijziging daarvan, of na het
van kracht worden van de opzegging.

Artikel 7. 1. Tenzij in dit Verdrag anders wordt bepaald, hebben personen,
die zich aan boord van een schip, als bedoeld in artikel 1, sub m) bevinden of die op
het grondgebied van een Verdragsluitende Partij wonen en op wie bet Verdrag van
toepassing is, de rechten en verplichtingen voortvloeiende uit de wetgeving van iedere
Verdragsluitende Partij onder dezelfde voorwaarden als de onderdanen van laatstbe-
doelde Partij.

2. Het genot van bijzondere uitkeringen van niet-contributieve aard, welke
zijn toegekend aan personen, die niet voor de gebruikelijke uitkeringen in aanmerk-
ing kunnen komen, kan echter afhankelijk gesteld worden van de voorwaarde, dat de
betrokkene of, indien het uitkeringen aan nagelaten betrekkingen betreft, de over-
ledene op het grondgebied van de betrokken Verdragsluitende Partij heeft gewoond
gedurende een tijdvak dat, al naar gelang de omstandigheden, kan worden vastge-
steld op ten hoogste:
a) vijf opeenvolgende jaren, onmiddellijk voorafgaande aan de aanvraag om uit-

kering, indien het uitkeringen bij invaliditeit betreft, of onmiddellijk vooraf-
gaande aan het overlijden indien het uitkeringen aan nagelaten betrekkingen be-
treft;

b) tien jaren, gelegen tussen de zestienjarige leeftijd en bet bereiken van de pensio-
engerechtigde leeftijd, waarbij als eis mag worden gesteld dat daarvan vijf
opeenvolgende jaren onmiddellijk aan de aanvraag om uitkering voorafgaan,
indien het uitkeringen bij ouderdom betreft.
3. In Bijlage IV worden de in de wetgeving van iedere Verdragsluitende Partij

voorziene uitkeringen, waarop bet vorige lid van toepassing is, vermeld.
4. Door iedere Verdragsluitende Partij wordt, overeenkomstig artikel 97,

eerste lid, kennisgeving gedaan van elke wijziging welke in Bijlage IV dient te worden
aangebracht. Indien deze wijziging het gevolg is van bet tot stand komen van een
nieuwe wetgeving, moet deze kennisgeving binnen drie maanden na bekendmaking
van bedoelde wetgeving worden gedaan of, indien deze wetgeving v66r de datum van
bekrachtiging of aanvaarding van dit Verdrag bekend is gemaakt, op de dag van be-
krachtiging of aanvaarding.

5. Het eerste lid van dit artikel doet geen afbreuk aan de bepalingen van de
wetgeving van enige Verdragsluitende Partij met betrekking tot het deelnemen van
betrokkenen aan de werkzaamheden van bestuursorganen of rechtsprekende instan-
ties van de sociale zekerheid.

Artikel 8. 1. De bepalingen van de wetgeving van een Verdragsluitende Par-
tij welke de toelating tot de vrijwillige of vrijwillig voortgezette verzekering afhan-
kelijk stellen van bet wonen op het grondgebied van deze Partij, gelden niet voor per-
sonen op wie dit Verdrag van toepassing is en die wonen op het grondgebied van een
andere Verdragsluitende Partij, mits zij laatstelijk krachtens de wetgeving van
eerstbedoelde Partij als rijnvarende verzekerd zijn geweest.

2. Indien de rijnvarende verzoekt om toelating tot de vrijwillige of vrijwillig
voortgezette verzekering krachtens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij,
welke de toelating tot de vrijwillige of vrijwillig voortgezette verzekering afhankelijk
stelt van de vervulling van tijdvakken van verzekering, worden, voor zover nodig, de
tijdvakken van verzekering welke hij krachtens de wetgeving van iedere andere Ver-
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dragsluitende Partij heeft vervuld, in aanmerking genomen alsof het tijdvakken van
verzekering betrof welke krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij vervuld
waren.

Artikel 9. 1. Tenzij in dit Verdrag anders wordt bepaald, mogen de uitker-
ingen bij invaliditeit, ouderdom of de uitkeringen aan nagelaten betrekkingen, de
renten bij arbeidsongevallen of beroepsziekten en de uitkeringen bij overlijden, verk-
regen op grond van de wetgeving van 6n of meer Verdragsluitende Partijen, op ge-
nerlei wijze worden verminderd, gewijzigd, geschorst, ingetrokken of verbeurd verk-
laard op grond van het feit, dat de rechthebbende op het grondgebied van een andere
Verdragsluitende Partij woont dan die, op het grondgebied waarvan het orgaan is ge-
vestigd dat deze uitkeringen verschuldigd is.

2. Het vorige lid doet noch afbreuk aan de bepalingen van de wetgeving van
een Verdragsluitende Partij, noch aan die van enig verdrag inzake sociale zekerheid,
dat een Verdragsluitende Partij met een andere Staat verbindt, welke voorzien in het
verlenen van in dat lid bedoelde uitkeringen aan rechthebbenden, die buiten het
grondgebied van de Verdragsluitende Partijen van dit Verdrag wonen.

3. Het eerste lid van dit artikel is echter niet van toepassing op de volgende uit-
keringen, voor zover zij in Bijlage V zijn vermeld:
a) bijzondere uitkeringen van niet-contributieve aard, welke zijn toegekend aan

personen die tengevolge van hun gezondheidstoestand niet in staat zijn in hun
levensonderhoud te voorzien;

b) bijzondere uitkeringen van niet-contributieve aard, welke zijn toegekend aan
personen die niet voor de normale uitkeringen in aanmerking komen;

c) uitkeringen welke krachtens overgangsregelingen zijn toegekend;
d) bijzondere uitkeringen welke bij wijze van ondersteuning of wegens behoeftige

toestand zijn toegekend.
4. Door iedere Verdragsluitende Partij wordt, overeenkomstig artikel 97,

eerste lid, kennisgeving gedaan van elke wijziging welke in Bijlage V dient te worden
aangebracht. Indien deze wijziging het gevolg is van het tot stand komen van een
nieuwe wetgeving, moet deze kennisgeving binnen drie maanden na bekendmaking
van bedoelde wetgeving worden gedaan of, indien deze wetgeving v66r de datum van
bekrachtiging of aanvaarding van dit Verdrag bekend is gemaakt, op de dag van be-
krachtiging of aanvaarding.

5. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij de terugbetaling van
premies of bijdragen afhankelijk stelt van de voorwaarde dat de betrokkene niet
meer verplicht verzekerd is, wordt deze voorwaarde geacht net te zijn vervuld zolang
hij verplicht verzekerd is ingevolge de wetgeving van iedere andere Verdragsluitende
Partij.

Artikel 10. De in de wetgeving van een Verdragsluitende Partij opgenomen
bepalingen inzake aanpassing van de uitkeringen aan het loon- of prijsniveau zijn
eveneens van toepassing op de uitkeringen welke op grond van bedoelde wetgeving
overeenkomstig dit Verdrag verschuldigd zijn.
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TITEL I. BEPALINGEN MET BETREKKING TOT DE TOE
TE PASSEN WETGEVING

Artikel 11. 1. Op de rijnvarende is slechts de wetgeving van 6n enkele Ver-
dragsluitende Partij van toepassing.

2. Op de rijnvarende is van toepassing de wetgeving van de Verdragsluitende
Partij op het grondgebied waarvan zich de zetel bevindt van de onderneming, waar-
toe het in artikel 1, sub m) bedoelde schip, aan boord waarvan deze rijnvarende zijn
beroepsarbeid verricht, behoort. Indien deze onderneming echter geen zetel heeft op
het grondgebied van een Verdragsluitende Partij, is op de rijnvarende van toepassing
de wetgeving van de Verdragsluitende Partij op het grondgebied waarvan zich het
filiaal of de vaste vertegenwoordiging van die onderneming bevindt.

3. Op de rijnvarende, die zijn schip zelf exploiteert is van toepassing de wet-
geving van de Verdragsluitende Partij, op het grondgebied waarvan zijn onderne-
ming haar zetel heeft. Indien zijn onderneming geen zetel heeft op het grondgebied
van een Verdragsluitende Partij, is op deze rijnvarende, alsmede op iedere andere
rijnvarende, die zijn beroepsarbeid aan boord van dit schip verricht, van toepassing
de wetgeving van de Verdragsluitende Partij, op het grondgebied waarvan zich de
plaats van inschrijving of de thuishaven van dit schip bevindt.

4. Op de hulpkracht is van toepassing de wetgeving van de Verdragsluitende
Partij, op het grondgebied waarvan hij woont.

Artikel 12. 1. Artikel 11 is niet van toepassing op de vrijwillige of de vrijwil-
lig voortgezette verzekering, behalve indien er krachtens de wetgeving van de betrok-
ken Verdragsluitende Partij voor een van de takken van sociale zekerheid, bedoeld in
artikel 3, eerste lid, slechts een regeling inzake vrijwillige verzekering bestaat.

2. Ingeval de toepassing van de wetgevingen van twee of meer Verdrag-
sluitende Partijen zou kunnen leiden tot verplichte verzekering en tot het recht tot
gelijktijdige toetreding tot 6&n of meer regelingen van vrijwillige of vrijwillig voort-
gezette verzekering, is op de betrokkene uitsluitend de verplichte verzekering van toe-
passing. De bepalingen van de wetgeving van een Verdragsluitende Partij, welke ter
zake van invaliditeit, ouderdom en overlijden (pensioenen) gelijktijdige aansluiting
bij de vrijwillige of de vrijwillig voortgezette verzekering krachtens deze wetgeving en
de verplichte verzekering krachtens de wetgeving van een andere Verdragsluitende
Partij toestaan, blijven echter onverlet.

3. Ingeval toepassing van de wetgevingen van twee of meer Verdragsluitende
Partijen zou kunnen leiden tot het recht tot toetreding tot twee of meer regelingen
van vrijwillige of vrijwillig voortgezette verzekering, kan de betrokkene slechts wor-
den toegelaten tot de regeling van vrijwillige of vrijwillig voortgezette verzekering
van de Verdragsluitende Partij op het grondgebied waarvan hij woont of waarvan hij
onderdaan is.

Artikel 13. 1. De bevoegde autoriteiten van twee of meer Verdragsluitende
Partijen kunnen in onderlinge overeenstemming, ten behoeve van de betrokken rijn-
varenden, uitzonderingen op de artikelen 11 en 12 vaststellen.

2. Voor zover nodig is de toepassing van het vorige lid afhankelijk van een ver-
zoek van de betrokken rijnvarenden en eventueel van hun werkgevers. Bovendien
neemt de bevoegde autoriteit van de Verdragsluitende Partij waarvan de wetgeving
van toepassing zou moeten zijn, een beslissing, waarin wordt vastgesteld dat op be-
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doelde rijnvarenden niet langer deze wetgeving maar wel de wetgeving van een an-
dere Verdragsluitende Partij van toepassing is.

Artikel 14. Indien krachtens deze titel op een rijnvarende van toepassing is de
wetgeving van een Verdragsluitende Partij op het grondgebied waarvan hij geen be-
roepsarbeid verricht of niet woont, is deze wetgeving op hem van toepassing alsof
hij-op het grondgebied van deze Partij wel beroepsarbeid verrichtte of wel woonde.

TITEL ImI. BIJZONDERE BEPALINGEN MET BETREKKING TOT

DE VERSCHILLENDE SOORTEN PRESTATIES

HOOFDSTUK 1. ZIEKTE EN MOEDERSCHAP

Artikel 15. 1. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het ver-
krijgen, het behoud of het herstel van het recht op prestaties afhankelijk stelt van de
vervulling van tijdvakken van verzekering, houdt het orgaan dat deze wetgeving toe-
past, daartoe, voor zover nodig, met het oog op de samentelling van tijdvakken,
rekening met de tijdvakken van verzekering welke krachtens de wetgeving van iedere
andere Verdragsluitende Partij zijn vervuld, alsof het tijdvakken van verzekering be-
trof welke krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij waren vervuld.

2. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij de toekenning van ver-
strekkingen aan gezinsleden afhankelijk stelt van de voorwaarde, dat zij persoonlijk
verzekerd zijn, houdt bet orgaan dat deze wetgeving toepast, met het oog op de toe-
passing van het vorige lid op gezinsleden van een rijnvarende, rekening met de tijd-
vakken van verzekering welke door deze rijnvarende krachtens de wetgeving van
iedere andere Verdragsluitende Partij zijn vervuld en gedurende welke zij gezinsleden
van bedoelde rijnvarende waren.

Artikel 16. 1. De rijnvarende die aan de door de wetgeving van de bevoegde
Staat gestelde voorwaarden voor het recht op prestaties voldoet, eventueel met in-
achtneming van artikel 15, en
a) wiens toestand bet nodig maakt dat onmiddellijk verstrekkingen worden ver-

leend gedurende een verblijf op het grondgebied van een andere Verdrag-
sluitende Partij dan de bevoegde Staat, of

b) die, nadat hij voor rekening van het bevoegde orgaan in het genot van prestaties
is gesteld, van dit orgaan toestemming heeft ontvangen om zijn woonplaats naar
het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan de bevoegde Staat
over te brengen, of

c) die van bet bevoegde orgaan toestemming heeft ontvangen om zich naar het
grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan de bevoegde Staat te
begeven, teneinde aldaar een voor zijn toestand passende behandeling te onder-
gaan,

heeft recht op:
(i) verstrekkingen, welke voor rekening van het bevoegde orgaan door het orgaan

van de woon- of verblijfplaats worden verleend volgens de door laatstbedoeld
orgaan toegepaste wetgeving, alsof hij bij dit orgaan was aangesloten, doch ge-
durende ten hoogste het tijdvak dat eventueel in de wetgeving van de bevoegde
Staat is vastgesteld;
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(ii) uitkeringen, welke door het bevoegde orgaan worden verleend volgens de door
dit orgaan toegepaste wetgeving, alsof hij zich op het grondgebied van de be-
voegde Staat bevond. Na overeenstemming tussen het bevoegde orgaan en het
orgaan van de woon- of verblijfplaats kunnen evenwel de uitkeringen eveneens
door bemiddeling van laatstbedoeld orgaan voor rekening van het bevoegde or-
gaan worden verleend.

2. a) De sub b) van het vorige lid bedoelde toestemming mag slechts worden
geweigerd indien verplaatsing van de betrokkene nadelig is voor zijn gezondheidstoe-
stand of voor het ondergaan van een geneeskundige behandeling;

b) De sub c) van het vorige lid bedoelde toestemming mag niet worden ge-
weigerd wanneer de desbetreffende behandeling op het grondgebied van de Verdrag-
sluitende Partij waarop de betrokkene woont, niet aan hem kan worden gegeven.

3. De vorige leden van dit artikel zijn, voor wat betreft het recht op verstrek-
kingen, van overeenkomstige toepassing op de gezinsleden van een rijnvarende.

Artikel 17. 1. De rijnvarende die op het grondgebied van een andere Ver-
dragsluitende Partij dan de bevoegde Staat woont en aan de in de wetgeving van
laatstbedoelde Staat gestelde voorwaarden voor het recht op prestaties voldoet,
heeft, eventueel met inachtneming van artikel 15, op het grondgebied van de Ver-
dragsluitende Partij waar hij woont, recht op:
a) verstrekkingen, welke voor rekening van het bevoegde orgaan door het orgaan

van de woonplaats worden verleend volgens de door laatstbedoeld orgaan toege-
paste wetgeving, alsof hij bij dit orgaan was aangesloten;

b) uitkeringen, welke door het bevoegde orgaan worden verleend volgens de door
dit orgaan toegepaste wetgeving, alsof hij op het grondgebied van de bevoegde
Staat woonde. Na overeenstemming tussen het bevoegde orgaan en het orgaan
van de woonplaats kunnen evenwel de uitkeringen eveneens door bemiddeling
van laatstbedoeld orgaan voor rekening van het bevoegde orgaan worden ver-
leend.
2. Het vorige lid is, wat het recht op verstrekkingen betreft, van overeen-

komstige toepassing op de gezinsleden van een rijnvarende die op het grondgebied
van een andere Verdragsluitende Partij dan de bevoegde Staat wonen, voor zover zij
krachtens de wetgeving van de Verdragsluitende Partij, op het grondgebied waarvan
zij wonen, geen recht op verstrekkingen hebben.

3. Indien een in de vorige leden van dit artikel bedoelde rijnvarende of zijn ge-
zinsleden op het grondgebied van de bevoegde Staat verblijven, hebben zij recht op
verstrekkingen volgens de wetgeving van deze Staat, alsof zij op het grondgebied er-
van woonden, zelfs indien zij voor hetzelfde geval van ziekte of moederschap reeds
v66r de aanvang van hun verblijf verstrekkingen hebben genoten.

4. Indien een in het eerste en tweede lid van dit artikel bedoelde rijnvarende of
zijn gezinsleden hun woonplaats overbrengen naar het grondgebied van de bevoegde
Staat, hebben zij recht op verstrekkingen volgens de wetgeving van deze Staat, zelfs
indien zij voor hetzelfde geval van ziekte of moederschap reeds v66r de overbrenging
van hun woonplaats verstrekkingen hebben genoten.

Artikel 18. 1. Artikel 16, eerste en tweede lid of artikel 17, eerste lid is, naar
gelang het geval, van toepassing op de werkloos geworden rijnvarende, die eventueel
met inachtneming van artikel 15 voldoet aan de voorwaarden voor het recht op pre-
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staties bij ziekte of moederschap van de wetgeving van de Staat ten laste waarvan de
werkloosheidsuitkeringen komen.

2. Artikel 16, derde lid of artikel 17, tweede lid is, naar gelang het geval, van
toepassing op de gezinsleden van de in het vorige lid bedoelde rijnvarende.

3. Artikel 17, derde en vierde lid, is van toepassing op de in de vorige leden van
dit artikel bedoelde rijnvarende en zijn gezinsleden.

Artikel 19. 1. Indien ingevolge de wetgeving van een Verdragsluitende Par-
tij voor de berekening van de uitkeringen gemiddelde verdiensten als grondslag wor-
den genomen, stelt het bevoegde orgaan van deze Partij deze gemiddelde verdiensten
uitsluitend vast op basis van de verdiensten gedurende de krachtens bedoelde wetgev-
ing vervulde tijdvakken zijn vastgesteld.

2. Indien ingevolge de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het bedrag
van de uitkeringen wisselt naar gelang van het aantal gezinsleden, houdt het be-
voegde orgaan van deze Partij eveneens rekening met de gezinsleden die op het
grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij wonen, alsof zij op het grondge-
bied van eerstbedoelde Partij woonden.

Artikel 20. 1. De aanvrager van een pensioen of rente op wie dit Verdrag
van toepassing is en die, eventueel met inachtneming van artikel 15, voldoet aan de
voorwaarden voor het recht op verstrekkingen van de wetgeving van een Verdrag-
sluitende Partij, of die recht op verstrekkingen zou hebben indien hij op het grondge-
bied van deze Partij woonde, heeft evenals zijn gezinsleden overeenkomstig artikel 16
of artikel 17, naar gelang het geval, recht op deze verstrekkingen, wanneer de betrok-
kenen op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij verblijven of
wonen.

2. De krachtens het vorige lid verleende verstrekkingen komen voor rekening
van het orgaan dat de premies of bijdragen heeft ontvangen; ingeval de aanvrager
van een pensioen of rente voor het recht op verstrekkingen geen premies of bijdragen
hoeft te betalen, betaalt het orgaan voor rekening waarvan deze verstrekkingen
krachtens artikel 21 na vaststelling van het pensioen of de rente komen, de kosten der
verleende verstrekkingen terug aan het orgaan van de verblijf- of woonplaats.

3. De vorige leden van dit artikel zijn niet van toepassing op de aanvrager van
een pensioen of rente noch op zijn gezinsleden, die op grond van de wetgeving van de
Verdragsluitende Partij die op hen van toepassing blijft wegens het verrichten van
beroepsarbeid of van de Verdragsluitende Partij op het grondgebied waarvan zij
wonen, recht op verstrekkingen hebben.

4. De aanvrager van een pensioen of rente wiens recht op verstrekkingen
voortvloeit uit de wetgeving van een Verdragsluitende Partij, waarin is bepaald dat
de betrokkene zelf de premies of bijdragen voor de ziekteverzekering moet betalen
gedurende de behandeling van zijn aanvraag om pensioen of rente, heeft, voor zich-
zelf en voor zijn gezinsleden, na afloop van de tweede maand waarover hij de ver-
schuldigde premies of bijdragen niet heeft betaald, niet langer recht op verstrek-
kingen.

Artikel 21. 1. Wanneer de rechthebbende op pensioenen of renten, ver-
schuldigd krachtens de wetgeving van twee of meer Verdragsluitende Partijen op wie
dit Verdrag van toepassing is, eventueel met inachtneming van artikel 15 recht heeft
op verstrekkingen op grond van de wetgeving van de Verdragsluitende Partij op het
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grondgebied waarvan hij woont, worden aan deze rechthebbende en zijn gezinsleden
door het orgaan van de woonplaats en voor rekening van dit orgaan verstrekkingen
verleend, alsof hij uitsluitend recht had op een pensioen of een rente, verschuldigd
krachtens de wetgeving van laatstbedoelde Partij.

2. Wanneer de rechthebbende op een pensioen of rente, verschuldigd krach-
tens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij, of op pensioenen of renten, ver-
schuldigd krachtens de wetgevingen van twee of meer Verdragsluitende Partijen op
wie dit Verdrag van toepassing is, geen recht heeft op verstrekkingen op grond van de
wetgeving van de Verdragsluitende Partij op het grondgebied waarvan hij woont,
heeft hij, evenals zijn gezinsleden, niettemin recht op verstrekkingen, voor zover hij,
eventueel met inachtneming van artikel 15 en van Bijlage VIII, recht heeft op ver-
strekkingen krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij of van dn der eerstbe-
doelde Partijen, of daarop recht zou hebben indien hij op bet grondgebied van 66n
van deze Partijen zou wonen. De verstrekkingen worden door het orgaan van de
woonplaats verleend volgens de door dit orgaan toegepaste wetgeving, alsof de be-
trokkene krachtens deze wetgeving recht op verstrekkingen had; deze verstrekkingen
komen echter voor rekening van het overeenkomstig de in het volgende lid vermelde
regels vast te stellen orgaan.

3. In de in bet vorige lid bedoelde gevallen komen de verstrekkingen voor reke-
ning van het overeenkomstig de volgende regels vast te stellen orgaan:
a) indien de rechthebbende krachtens de wetgeving van 66n Verdragsluitende Par-

tij recht op verstrekkingen heeft, komen deze voor rekening van bet bevoegde
orgaan van deze Partij;

b) indien de rechthebbende krachtens de wetgeving van twee of meer Verdrag-
sluitende Partijen recht heeft op verstrekkingen, komen deze voor rekening van
het bevoegde orgaan van de Verdragsluitende Partij krachtens de wetgeving
waarvan de rechthebbende het langste tijdvak van verzekering heeft vervuld; in-
geval toepassing van deze regel ertoe zou leiden dat de verstrekkingen voor reke-
ning van meer dan 66n orgaan komen, komen deze voor rekening van het orgaan
van de Verdragsluitende Partij aan de wetgeving waarvan de rechthebbende
laatstelijk onderworpen is geweest.
4. Wanneer de gezinsleden van de rechthebbende op een pensioen of een rente,

verschuldigd krachtens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij of op pen-
sioenen of renten, verschuldigd krachtens de wetgeving van twee of meer Verdrag-
sluitende Partijen, op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij wonen
dan deze rechthebbende, hebben zij recht op verstrekkingen alsof de rechthebbende
op hetzelfde grondgebied als zij woonde, voor zover hij krachtens de wetgeving van
een Verdragsluitende Partij recht op bedoelde verstrekkingen heeft. Deze verstrek-
kingen worden door het orgaan van de woonplaats van de gezinsleden verleend, vol-
gens de door dit orgaan toegepaste wetgeving, alsof zij krachtens deze wetgeving
recht op verstrekkingen hadden; deze verstrekkingen komen echter voor rekening
van het orgaan van de woonplaats van de rechthebbende.

5. Indien de in bet vorige lid bedoelde gezinsleden hun woonplaats over-
brengen naar bet grondgebied van de Verdragsluitende Partij waarop de rechtheb-
bende woont, hebben zij recht op verstrekkingen volgens de wetgeving van deze Par-
tij, zelfs indien zij v66r de overbrenging van hun woonplaats reeds verstrekkingen
genoten hebben voor hetzelfde geval van ziekte of moederschap.

6. De rechthebbende op een pensioen of een rente, verschuldigd krachtens de
wetgeving van een Verdragsluitende Partij, of op pensioenen of renten, verschuldigd
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krachtens de wetgeving van twee of meer Verdragsluitende Partijen, die recht heeft
op verstrekkingen krachtens de wetgeving van 6n van deze Partijen, heeft, evenals
zijn gezinsleden, recht op verstrekkingen:
a) gedurende een verblijf op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Par-

tij dan die op het grondgebied waarvan zij wonen, wanneer hun gezondheidstoe-
stand het nodig maakt dat onmiddellijk verstrekkingen worden verleend, of

b) wanneer zij van het orgaan van de woonplaats toestemming hebben ontvangen
om zich naar het grondgebied te begeven van een andere Verdragsluitende Partij
dan die op bet grondgebied waarvan zij wonen, teneinde aldaar een voor hun ge-
zondheidstoestand passende behandeling te ondergaan; bedoelde toestemming
mag niet worden geweigerd wanneer deze behandeling op het grondgebied van
de Verdragsluitende Partij waarop de betrokkene woont niet aan hem kan
worden gegeven.
7. In de in het vorige lid bedoelde gevallen worden de verstrekkingen verleend

door het orgaan van de verblijfplaats volgens de door dit orgaan toegepaste wetgev-
ing, alsof de betrokkene krachtens deze wetgeving recht op verstrekkingen had; deze
verstrekkingen komen echter voor rekening van het orgaan van de woonplaats van de
rechthebbende.

8. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij bepaalt dat voor reken-
ing van een pensioen- of rentetrekker bijdragen of premies worden ingehouden voor
het recht op verstrekkingen, is het orgaan van deze Partij dat een pensioen of rente
verschuldigd is, gemachtigd deze bijdragen of premies in te houden, wanneer
krachtens dit artikel de verstrekkingen voor rekening van een orgaan van bedoelde
Partij komen.

9. De vorige leden van dit artikel, met uitzondering van het zesde en zevende
lid, zijn niet van toepassing op de pensioen- of rentetrekker noch op zijn gezinsleden,
die krachtens de wetgeving van de Verdragsluitende Partij, welke op hen van toepas-
sing blijft wegens het verrichten van beroepsarbeid of van de Verdragsluitende Partij
op het grondgebied waarvan zij wonen, recht op verstrekkingen hebben.

Artikel 22. 1. Indien de door het orgaan van de verblijf- of woonplaats toe-
gepaste wetgeving meer dan een verzekeringsregeling voor ziekte of moederschap
kent, worden in de gevallen, bedoeld in artikel 16, eerste en derde lid, artikel 17,
eerste en tweede lid, artikel 18, eerste en tweede lid, artikel 20, eerste lid en artikel 21,
tweede, vierde en zesde lid, de voor bet verlenen van verstrekkingen van toepassing
zijnde bepalingen van de regeling die voor de in loondienst zijnde rijnvarendengeldt,
gevolgd.

2. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij de toekenning van pre-
staties afhankelijk stelt van een voorwaarde met betrekking tot de oorsprong van de
aandoening, mag deze voorwaarde niet gesteld worden aan de personen op wie dit
Verdrag van toepassing is, ongeacht de Verdragsluitende Partij op het grondgebied
waarvan zij wonen.

3. Indien bet recht van een rijnvarende of een pensioen- of rentetrekker op een
prothese, op hulpmiddelen van grotere omvang of op andere belangrijke verstrek-
kingen ten behoeve van hemzelf of van een van zijn gezinsleden door het orgaan van
een Verdragsluitende Partij is erkend v66r zijn aansluiting bij het orgaan van een an-
dere Verdragsluitende Partij, krijgt hij deze verstrekkingen voor rekening van eerst-
bedoeld orgaan, zelfs indien zij eerst worden toegekend wanneer betrokkene reeds
bij het tweede orgaan is aangesloten.
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4. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het verlenen van ver-
strekkingen aan de gezinsleden van een rijnvarende, aan een werkloze, aan een aan-
vrager van en een rechthebbende op een pensioen of rente, alsmede aan hun gezin-
sleden, afhankelijk stelt van de voorwaarde dat zij persoonlijk verzekerd zijn, zijn de,
artikelen 16, 17, 18, 20 en 21 slechts op hen van toepassing, indien zij persoonlijk
aangesloten zijn bij een orgaan van deze Partij, dat verstrekkingen verleent.

Artikel 23. 1. Het bevoegde orgaan moet de kosten van de krachtens dit
hoofdstuk door bet orgaan van de verblijf- of woonplaats voor zijn rekening ver-
leende verstrekkingen volledig vergoeden.

2. Met het oog op de in het vorige lid bedoelde vergoedingen mogen geen
hogere tarieven in rekening worden gebracht dan die, welke zijn voorzien in de wet-
geving die het orgaan dat de vordering heeft toepast voor het verlenen van verstrek-
kingen aan onderdanen van de Verdragsluitende Partij, op bet grondgebied waarvan
dit orgaan gevestigd is.

3. De in het eerste lid van dit artikel bedoelde vergoedingen worden vastgesteld
en vinden plaats op de wijze welke is geregeld in de in artikel 96, eerste lid bedoelde
Administratieve Schikking, hetzij door het aantonen van de werkelijke uitgaven, het-
zij op grond van vaste bedragen.

4. Twee of meer Verdragsluitende Partijen of hun bevoegde autoriteiten kun-
nen andere wijzen van vergoeding overeenkomen of in onderlinge overeenstemming
afzien van iedere vergoeding tussen de onder hun bevoegdheid vallende organen.

5. De Verdragsluitende Partijen stellen binnen drie maanden het Administra-
tief Centrum in kennis van elke overeenkomst welke tussen hen op grond van het
vorige lid is gesloten.

HOOFDSTUK 2. INVALIDITEIT, OUDERDOM EN OVERLIJDEN (PENSIOENEN)

Afdeling 1. GEMEENSCHAPELIJKE BEPALINGEN

Artikel 24. 1. Wanneer een persoon achtereenvolgens of afwisselend als
rijnvarende aan de wetgeving van twee of meer Verdragsluitende Partijen onderwor-
pen is geweest, hebben hij of zijn nagelaten betrekkingen recht op uitkeringen over-
eenkomstig de bepalingen van dit hoofdstuk, zelfs ingeval de betrokkenen, zonder
dat deze bepalingen worden toegepast, aanspraak zouden kunnen maken op uitke-
ringen krachtens de wetgeving van 66n of meer Verdragsluitende Partijen.

2. Dit hoofdstuk is echter slechts onder de volgende voorwaarden van toepas-
sing:

a) wat betreft de uitkeringen bij invaliditeit of overlijden, dienen de rijnvaren-
den bij de aanvang van de arbeidsongeschiktheid, gevolgd door invaliditeit of op bet
tijdstip van overlijden, onderworpen te zijn aan de wetgeving van een Verdrag-
sluitende Partij; als dit niet bet geval is, dienen de betrokken personen, voor bet recht
op uitkeringen bij invaliditeit of overlijden krachtens de wetgeving van elke Verdrag-
sluitende Partij volgens welke bet recht op deze uitkeringen afhankelijk wordt
gesteld van het vervullen van een tijdvak van verzekering, gedurende een totale
periode van tenminste 5 jaar als rijnvarenden tijdvakken van verzekering te hebben
vervuld krachtens de wetgevingen van twee of meer Verdragsluitende Partijen;

b) wat betreft de uitkeringen bij ouderdom moeten de betrokkenen gedurende
een totale periode van ten minste 5 jaar als rijnvarenden tijdvakken van verzekering
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hebben vervuld krachtens de wetgeving van twee of meer Verdragsluitende Partijen.
3. De in sub b) van het vorige lid bedoelde verzekeringsduur is niet vereist inge-

val de invaliditeitsuitkering overeenkomstig artikel 31 wordt omgezet in ouderdom-
suitkering.

Afdeling 2. INVALIDITEIT

A rtikel 25. 1. Wanneer een persoon achtereenvolgens of afwisselend als
rijnvarende aan de wetgevingen van twee of meer Verdragsluitende Partijen onder-
worpen is geweest en uitsluitend tijdvakken van verzekering heeft vervuld krachtens
de wetgevingen volgens welke het bedrag van de invaliditeitsuitkeringen onafhanke-
lijk is van de duur der tijdvakken van verzekering, heeft deze persoon recht op utker-
ingen overeenkomstig artikel 27.

2. Bijlage VI vermeld voor elke betrokken Verdragsluitende Partij de in het
vorige lid bedoelde wetgevingen.

3. Door iedere Verdragsluitende Partij wordt, overeenkomstig artikel 97,
eerste lid, kennisgeving gedaan van elke wijziging welke ten gevolge van de invoering
van een nieuwe wetgeving in Bijlage VI dient te worden aangebracht. Deze kennis-
geving moet binnen drie maanden na bekendmaking van bedoelde wetgeving worden
gedaan, of, indien deze wetgeving bekend is gemaakt v66r de datum van be-
krachtiging of aanvaarding van dit Verdrag, op de dag van deze bekrachtiging of
aanvaarding.

Artikel 26. 1. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het ver-
krijgen, het behoud of het herstel van het recht op uitkeringen afhankelijk stelt van
de vervulling van tijdvakken van verzekering, houdt het orgaan dat deze wetgeving
toepast, daartoe, met het oog op de samentelling van tijdvakken, rekening met de
tijdvakken van verzekering welke krachtens de wetgeving van iedere andere Verdrag-
sluitende Partij zijn vervuld, alsof het tijdvakken van verzekering betrof welke
krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij waren vervuld.

2. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij de toekenning van be-
paalde uitkeringen afhankelijk stelt van de voorwaarde dat de tijdvakken van ver-
zekering in een aan een bijzondere regeling onderworpen beroep, of eventueel in een
bepaald beroep of in een bepaalde dienstbetrekking zijn vervuld, wordt voor de toe-
kenning van deze uitkeringen slechts rekening gehouden met de tijdvakken welke
krachtens de wetgevingen van andere Verdragsluitende Partijen zijn vervuld, indien
deze tijdvakken krachtens een overeenkomstige regeling, of bij afwezigheid daarvan,
in hetzelfde beroep of eventueel in dezelfde dienstbetrekking zijn vervuld. Indien de
betrokkene, met inachtneming van de aldus vervulde tijdvakken, niet voldoet aan de
voor het recht op bedoelde uitkeringen gestelde voorwaarden, wordt met deze tijd-
vakken rekening gehouden voor de toekenning van uitkeringen volgens de regeling
die op rijnvarenden van toepassing is.

3. Indien volgens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het tijdvak
waarover een pensioen of rente wordt verleend in aanmerking mag worden genomen
voor het verkrijgen, het behoud of het herstel van het recht op uitkeringen, houdt het
bevoegde orgaan van deze Partij daartoe rekening met het tijdvak waarover
krachtens de wetgeving van iedere andere Verdragsluitende Partij een pensioen of
rente werd verleend.
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4. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij de toekenning van uit-
keringen voor scholing en beroepsonderwijs en beroepsherscholing aan gezinsleden
van een rijnvarende, aan een werkloze, aan een aanvrager van of een rechthebbende
op pensioen of rente, alsmede aan hun gezinsleden, afhankelijk stelt van de voor-
waarde dat zij persoonlijk verzekerd zijn, ontvangen deze personen deze uitkeringen
slechts indien zij persoonlijk bij een orgaan van deze partij, dat overeenkomstige uit-
keringen toekent, zijn aangesloten. In dat geval zijn artikel 16, eerste lid, sub a), b)
of c) ii) en artikel 17, eerste lid, sub b) van overeenkomstige toepassing.

Artikel 27. 1. Het orgaan van de Verdragsluitende Partij waarvan de wet-
geving van toepassing was op het tijdstip waarop de arbeidsongeschiktheid met daar-
opvolgende invaliditeit is ontstaan, stelt overeenkomstig deze wetgeving vast, of de
betrokkene voldoet aan de gestelde voorwaarden voor het recht op uitkeringen, even-
tueel met inachtneming van artikel 26, eerste, tweede en derde lid.

2. De betrokkene die aan deze voorwaarden voldoet, ontvangt de uitkeringen
uitsluitend van bedoeld orgaan, volgens de door dit orgaan toegepaste wetgeving.

3. De betrokkene die niet aan de in het eerste lid van dit artikel bedoelde voor-
waarden voldoet, wordt in het genot gesteld van de uitkeringen waarop hij krachtens
de wetgeving van een andere Verdragsluitende Partij nog recht heeft, eventueel met
inachtneming van artikel 26, eerste, tweede en derde lid.

4. Indien de wetgeving die op het tijdstip waarop de arbeidsongeschiktheid
met daaropvolgende invaliditeit is ontstaan, van toepassing is, niet voorziet in de toe-
kenning van invaliditeitsuitkeringen, wordt de betrokkene in het genot gesteld van de
uitkeringen waarop hij krachtens de wetgeving van een andere Verdragsluitende Par-
tij nog recht heeft, eventueel met inachtneming van artikel 26, eerste, tweede en
derde lid.

5. Indien de wetgeving krachtens welke, overeenkomstig het tweede, derde of
vierde lid van dit artikel, de uitkeringen verschuldigd zijn, bepaalt dat de hoogte van
de uitkeringen varieert al naar gelang het aantal gezinsleden, houdt het bevoegde or-
gaan eveneens rekening met gezinsleden die op het grondgebied van een andere Ver-
dragsluitende Partij wonen, alsof zij op het grondgebied van de bevoegde Staat
woonden.

Artikel 28. 1. Wanneer een persoon achtereenvolgens of afwisselend als
rijnvarende onderworpen is geweest aan de wetgevingen van twee of meer Verdrag-
sluitende Partijen, waarvan er ten minste 6n niet tot het in artikel 25, eerste lid be-
doelde type behoort, heeft deze persoon recht op uitkeringen overeenkomstig de be-
palingen van Afdeling 3 van dit hoofdstuk, welke van overeenkomstige toepassing
zijn.

2. De betrokkene die door arbeidsongeschiktheid met daaropvolgende invali-
diteit wordt getroffen, terwijl op hem een in Bijlage VI vermelde wetgeving van toe-
passing is, heeft echter recht op uitkeringen overeenkomstig artikel 27, onder de
beide volgende voorwaarden:
- hij moet voldoen aan de door deze wetgeving of andere wetgeving van hetzelfde

type gestelde voorwaarden, eventueel met inachtneming van artikel 26, eerste,
tweede en derde lid, zonder dat echter een beroep moet worden gedaan op tijdvak-
ken van verzekering welke krachtens een niet in Bijlage VI vermelde wetgeving
zijn vervuld;
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- hij mag niet voldoen aan de voorwaarden welke door een niet in Bijlage VI ver-
melde wetgeving voor het recht op uitkeringen zijn gesteld.

3 a) Om het recht op uitkeringen krachtens een in Bijlage VI vermelde wet-
geving van een Verdragsluitende Partij, die de toekenning van invaliditeitsuitke-
ringen afhankelijk stelt van de voorwaarde dat de betrokkene gedurende een bepaald
tijdvak ziekengeld heeft ontvangen of arbeidsongeschikt is geweest, vast te stellen,
wordt, wanneer de rijnvarende, die aan deze wetgeving onderworpen is geweest,
door arbeidsongeschiktheid met daaropvolgende invaliditeit wordt getroffen, terwijl
hij aan de wetgeving van een andere Verdragsluitende Partij onderworpen is, onver-
minderd het bepaalde in artikel 25, eerste lid, rekening gehouden met:
i) elk tijdvak waarover hij voor deze arbeidsongeschiktheid ziekengeld, of in

plaats daarvan, zijn loon heeft genoten;
ii) elk tijdvak waarover hij invaliditeitsuitkeringen heeft ontvangen voor de invali-

diteit die op bedoelde arbeidsongeschiktheid volgde,
krachtens de wetgeving van de tweede Partij, alsof het een tijdvak betrof waarover
hem ziekengeld was verleend krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij of tij-
dens hetwelk hij arbeidsongeschikt was geweest in de zin van deze wetgeving;

b) Het recht op invaliditeitsuitkeringen gaat, ten aanzien van de wetgeving van
de eerste Verdragsluitende Partij, in te rekenen van het tijdstip waarop de uitkering-
stermijn van het ziekengeld of het tijdvak van aanvankelijke arbeidsongeschiktheid,
voorgeschreven door deze wetgeving is beeindigd, doch niet eerder dan op het tijdstip
waarop het recht op invaliditeitsuitkeringen wordt geopend of het recht op zieken-
geld ophoudt, krachtens de wetgeving van de tweede Verdragsluitende Partij.

Artikel 29. 1. Ingeval de invaliditeit, die aanleiding heeft gegeven tot uitke-
ringen op grond van de wetgeving van 6n enkele Verdragsluitende Partij, toeneemt,
zijn de volgende bepalingen van toepassing:

a) indien de betrokkene, sedert hij uitkeringen geniet, niet aan de wetgeving
van een andere Verdragsluitende Partij onderworpen is geweest, is het bevoegde or-
gaan van eerstbedoelde Partij verplicht uitkeringen toe te kennen, volgens de door
dit orgaan toegepaste wetgeving, daarbij rekening houdende met de toeneming van
de invaliditeit;

b) indien de betrokkene, sedert hij uitkeringen geniet, aan de wetgeving van
6n of meer andere Verdragsluitende Partijen onderworpen is geweest, worden hem
uitkeringen toegekend overeenkomstig artikel 25, eerste lid of artikel 28, eerste of
tweede lid, naar gelang het geval, daarbij rekening houdende met de toeneming van
de invaliditeit;

c) in het sub b) bedoelde geval wordt het tijdstip waarop de toeneming van de
invaliditeit is vastgesteld, beschouwd als het tijdstip waarop de verzekerde gebeur-
tenis zich heeft voorgedaan;

d) indien de betrokkene, in het sub b) van dit lid bedoelde geval, geen recht op
uitkeringen van het orgaan van een andere Verdragsluitende Partij heeft, is het be-
voegde orgaan van de eerstbedoelde Partij verplicht uitkeringen toe te kennen vol-
gens de door dit orgaan toegepaste wetgeving, daarbij rekening houdende met de toe-
neming van de invaliditeit en eventueel met het bepaalde in artikel 26, eerste, tweede
en derde lid.

2. Ingeval de invaliditeit, die aanleiding heeft gegeven tot uitkeringen op grond
van de wetgevingen van twee of meer Verdragsluitende Partijen, toeneemt, worden
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de uitkeringen toegekend overeenkomstig artikel 28, eerste lid, daarbij rekening hou-
dende met de toeneming van de invaliditeit. Het bepaalde sub c) van het vorige lid is
van overeenkomstige toepassing.

Artikel 30. 1. Indien de betaling van uitkeringen na schorsing moet worden
hervat, geschiedt dit door het orgaan of door de organen welke de uitkeringen ver-
schuldigd was of waren op bet tijdstip waarop zij werden geschorst, onverminderd
bet bepaalde in artikel 31.

2. Indien na intrekking van de uitkeringen de toestand van de betrokkene her-
nieuwde toekenning van uitkeringen rechtvaardigt, worden deze overeenkomstig ar-
tikel 25, eerste lid of artikel 28, eerste of tweede lid, naar gelang het geval, toegekend.

Artikel 31. 1. De invaliditeitsuitkeringen worden eventueel in ouderdom-
suitkeringen omgezet op de voorwaarden gesteld door de wetgeving of de wetgevin-
gen krachtens welke zij zijn toegekend, en overeenkomstig het bepaalde in Afdeling 3
van dit hoofdstuk.

2. Wanneer degene die in het genot is van invaliditeitsuitkeringen, verkregen
krachtens de wetgeving van 66n of meer Verdragsluitende Partijen, aanspraak kan
maken op ouderdomsuitkeringen, blijft, in bet in artikel 36 bedoelde geval, elk or-
gaan dat invaliditeitsuitkeringen, die nog niet in ouderdomsuitkeringen kunnen
worden omgezet, verschuldigd is, aan deze rechthebbende ook verder de invaliditeit-
suitkeringen verlenen waarop hij krachtens de door dat orgaan toegepaste wetgeving
recht heeft, en wel tot het tijdstip waarop bet vorige lid door dit orgaan wordt toege-
past.

3. Indien echter in het, in het vorige lid, bedoelde geval de invaliditeitsuitker-
ingen overeenkomstig artikel 27 zijn toegekend, kan het orgaan dat deze uitkeringen
verschuldigd blijft, artikel 36, eerste lid, sub a), toepassen, alsof degene die bedoelde
uitkeringen geniet, voldeed aan de door de wetgeving van de betrokken Verdrag-
sluitende Partij gestelde voorwaarden voor het recht op ouderdomsuitkeringen;
daarbij wordt bet in artikel 33, tweede lid bedoelde theoretische bedrag vervangen
door het bedrag van de door genoemd orgaan verschuldigde invaliditeitsuitkeringen.

Afdeling 3. OUDERDOM EN OVERLIJDEN (PENS1OENEN)

Artikel 32. 1. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het ver-
krijgen, het behoud of het herstel van het recht op uitkeringen afhankelijk stelt van
de vervulling van tijdvakken van verzekering, houdt het orgaan dat deze wetgeving
toepast, daartoe, met het oog op de samentelling van tijdvakken, rekening met de
tijdvakken van verzekering welke krachtens de wetgeving van iedere andere Verdrag-
sluitende Partij zijn vervuld, alsof het tijdvakken van verzekering betrof welke
krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij waren vervuld.

2. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij de toekenning van be-
paalde uitkeringen afhankelijk stelt van de voorwaarde dat de tijdvakken van verze-
kering in een aan een bijzondere regeling onderworpen beroep, of eventueel in een
bepaald beroep of in een bepaalde dienstbetrekking zijn vervuld wordt voor de toe-
kenning van deze uitkeringen slechts rekening gehouden met de tijdvakken welke
krachtens de wetgevingen van andere Verdragsluitende Partijen zijn vervuld, indien
deze tijdvakken krachtens een overeenkomstige regeling, of bij afwezigheid daarvan,
in hetzelfde beroep of eventueel in dezelfde dienstbetrekking zijn vervuld. Indien de
betrokkene, met inachtneming van de aldus vervulde tijdvakken, niet voldoet aan de
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voor het recht op bedoelde uitkeringen gestelde voorwaarden, wordt met deze tijd-
vakken rekening gehouden voor de toekenning van uitkeringen volgens de regeling
die op rijnvarenden van toepassing is.

3. Indien in de wetgeving van een Verdragsluitende Partij de toekenning van
uitkeringen afhankelijk wordt gesteld van de voorwaarde dat de betrokkene, of in-
dien er sprake is van uitkeringen aan nagelaten betrekkingen, de overledene, op het
tijdstip waarop de verzekerde gebeurtenis zich heeft voorgedaan aan deze wetgeving
onderworpen was, wordt aan deze voorwaarde geacht te zijn voldaan indien de be-
trokkene, respectievelijk de overledene, op dat tijdstip aan de wetgeving van een an-
dere Verdragsluitende Partij onderworpen was, of, als dit niet het geval is, indien de
betrokkene of de nagelaten betrekking ingevolge de wetgeving van een andere Ver-
dragsluitende Partij recht op overeenkomstige uitkeringen kan doen gelden. Laatst-
genoemde voorwaarde wordt echter geacht te zijn vervuld in het in artikel 35, eerste
lid bedoelde geval.

4. Indien volgens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het tijdvak
waarover een pensioen of rente wordt verleend, in aanmerking mag worden genomen
voor het verkrijgen, het behoud of het herstel van het recht op uitkeringen, houdt het
bevoegde orgaan van deze Partij daartoe rekening met het tijdvak waarover
krachtens de wetgeving van iedere andere Verdragsluitende Partij een pensioen of
rente werd verleend.

Artikel 33. 1. Het orgaan van iedere Verdragsluitende Partij waarvan de
wetgeving op de rijnvarende van toepassing is geweest, stelt overeenkomstig de door
dit orgaan toegepaste wetgeving vast of de betrokkene aan de gestelde voorwaarden
voor het recht op uitkeringen voldoet, eventueel met inachtneming van artikel 28,
derde lid en artikel 32.

2. Ingeval de betrokkene aan deze voorwaarden voldoet, berekent bedoeld or-
gaan het theoretische bedrag van de uitkeringen waarop hij aanspraak zou kunnen
maken indien alle tijdvakken van verzekering, welke zijn vervuld krachtens de wet-
gevingen van de betrokken Verdragsluitende Partijen en in aanmerking zijn genomen
overeenkomstig artikel 32, uitsluitend zouden zijn vervuld krachtens de door dit or-
gaan toegepaste wetgeving. Indien er echter sprake is van uitkeringen waarvan het
bedrag onafhankelijk is van de duur van de vervulde tijdvakken, wordt dit bedrag als
het in dit lid bedoelde theoretische bedrag beschouwd.

3. Op basis van het overeenkomstig het vorige lid berekende theoretische be-
drag stelt bedoeld orgaan vervolgens het werkelijke bedrag van de uitkeringen, welke
het aan de betrokkene verschuldigd is, vast naar verhouding van de duur van de tijd-
vakken van verzekering, welke v66r het intreden van de verzekerde gebeurtenis
krachtens de door dit orgaan toegepaste wetgeving zijn vervuld, tot de totale duur
van de tijdvakken van verzekering, welke v66r het intreden van de verzekerde ge-
beurtenis krachtens de wetgeving van alle betrokken Verdragsluitende Partijen zijn
vervuld.

4. Indien de totale duur van de tijdvakken van verzekering welke v66r het in-
treden van de verzekerde gebeurtenis krachtens de wetgeving van alle betrokken Ver-
dragsluitende Partijen zijn vervuld, langer is dan de maximumduur, welke de wet-
geving van 66n der Partijen voor het recht op volledige uitkering vereist, houdt het
bevoegde orgaan van deze Partij voor de toepassing van het tweede en derde lid van
dit artikel rekening met deze maximumduur in plaats van met de totale duur van de
genoemde tijdvakken, zonder dat deze wijze van berekening tot gevolg mag hebben
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dat dit orgaan een uitkering verschuldigd is welke hoger is dan de uitkering volgens
de door dit orgaan toegepaste wetgeving.

5. Ingeval volgens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het bedrag
van de uitkeringen of van bepaalde bestanddelen van uitkeringen evenredig is aan de
duur van de vervulde tijdvakken van verzekering, mag het bevoegde orgaan van deze
Partij deze uitkeringen of bestanddelen van uitkeringen rechtstreeks berekenen en
daarbij alleen rekening houden met de tijdvakken welke krachtens de door dit or-
gaan toegepaste wetgeving zijn vervuld, zonder dat het tweede en derde lid van dit ar-
tikel worden toegepast.

Artikel 34. 1. De berekening van het in artikel 33, tweede lid, bedoelde theo-
retische bedrag vindt als volgt plaats:

a) indien volgens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij voor de be-
rekening van de uitkeringen wordt uitgegaan van gemiddelde verdiensten, van een
gemiddelde premie of bijdrage, van een gemiddelde verhoging of van de verhouding
welke gedurende de tijdvakken van verzekering tussen de bruto-verdiensten van de
betrokkene en de gemiddelde bruto-verdiensten van alle verzekerden met uitzonde-
ring van de leerlingen heeft bestaan, worden deze gemiddelden of verhoudingsgetal-
len door het bevoegde orgaan van deze Partij uitsluitend vastgesteld op grond van de
krachtens de wetgeving van bedoelde Partij vervulde tijdvakken van verzekering of
van de door de betrokkene gedurende deze tijdvakken genoten brutoverdiensten;

b) indien volgens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij voor de be-
rekening van de uitkeringen wordt uitgegaan van het bedrag van de verdiensten, pre-
mies of bijdragen of eventuele verhogingen, worden de door het bevoegde orgaan
van die Partij in aanmerking te nemen verdiensten, premies of bijdragen, of verhog-
ingen, ten aanzien van de krachtens de wetgeving van andere Verdragsluitende Parti-
jen vervulde tijdvakken van verzekering vastgesteld op grond van het gemiddelde van
de verdiensten, premies of bijdragen, of verhogingen welke betrekking hebben op
krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij vervulde tijdvakken van verzeke-
ring;

c) indien volgens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij voor de bereke-
ning van de uitkeringen wordt uitgegaan van forfaitaire verdiensten of een vast be-
drag, zijn de door het bevoegde orgaan van die Partij in aanmerking te nemen ver-
diensten of is het door dit orgaan in aanmerking te nemen bedrag, ten aanzien van de
krachtens de wetgevingen van andere Verdragsluitende Partijen vervulde tijdvakken
van verzekering, gelijk aan de forfaitaire verdiensten of het vaste bedrag of eventueel
aan het gemiddelde van de forfaitaire verdiensten of van de vaste bedragen welke be-
trekking hebben op de krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij vervulde tijd-
vakken van verzekering;

d) indien volgens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij bij de bereken-
ing van de uitkeringen voor bepaalde tijdvakken wordt uitgegaan van het bedrag van
de verdiensten en voor andere tijdvakken van forfaitaire verdiensten of van een vast
bedrag, houdt het bevoegde orgaan van deze Partij ten aanzien van de krachtens de
wetgevingen van andere Verdragsluitende Partijen vervulde tijdvakken van verzeke-
ring rekening met de overeenkomstig dit lid sub b), onderscheidenlijk sub c) vast-
gestelde verdiensten of bedragen; indien bij de berekening van de uitkeringen voor
alle krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij vervulde tijdvakken wordt uit-
gegaan van forfaitaire verdiensten of een vast bedrag, zijn de door het bevoegde or-
gaan van deze Partij in aanmerking te nemen verdiensten, ten aanzien van de
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krachtens de wetgevingen van andere Verdragsluitende Partijen vervulde tijdvakken
van verzekering, gelijk aan de fictieve verdiensten welke met deze forfaitaire ver-
diensten of dit vaste bedrag overeenkomen.

2. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij voorschriften bevat in-
zake de aanpassing van de voor de berekening der uitkeringen in aanmerking ge-
nomen bestanddelen aan het loon- of prijsniveau, zijn deze voorschriften van toepas-
sing op de bestanddelen waarmede het bevoegde orgaan van deze Partij, ten aanzien
van de krachtens de wetgevingen van andere Verdragsluitende Partijen vervulde tijd-
vakken van verzekering, overeenkomstig het vorige lid rekening heeft gehouden.

3. Indien ingevolge de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het bedrag
van de uitkeringen wisselt naar gelang van het aantal gezinsleden, houdt het be-
voegde orgaan van deze Partij eveneens rekening met de gezinsleden die op het
grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij wonen, alsof zij op het grondge-
bied van eerstbedoelde Partij woonden.

Artikel 35. 1. Indien de totale duur van de tijdvakken van verzekering,
welke krachtens &n enkele wetgeving van een Verdragsluitende Partij in aanmerking
moet worden genomen, minder dan een jaar bedraagt en indien, uitsluitend rekening
houdende met deze tijdvakken, geen enkel recht op uitkeringen krachtens die wetgev-
ing bestaat, is het orgaan van die Partij, ongeacht het bepaalde in artikel 33, niet ver-
plicht op grond van bedoelde tijdvakken uitkeringen toe te kennen.

2. Voor de toepassing van artikel 33, met uitzondering van het derde en vijfde
lid, wordt met de in het vorige lid bedoelde tijdvakken wel rekening gehouden door
het orgaan van elk der andere betrokken Verdragsluitende Partijen.

3. Ingeval toepassing van het eerste lid van dit artikel echter tot gevolg zou
hebben dat alle betrokken organen van de Verdragsluitende Partijen van hun ver-
plichting tot het toekennen van uitkeringen worden ontheven, ontvangt de betrok-
kene de uitkeringen uitsluitend op grond van de wetgeving van de laatste Verdrag-
sluitende Partij aan de voorwaarden waarvan hij, met inachtneming van artikel 32
voldoet, alsof alle in het eerste lid van dit artikel bedoelde tijdvakken krachtens de
wetgeving van deze Partij waren vervuld.

Artikel 36. 1. Indien de betrokkene, met inachtneming van artikel 32, op
een bepaald tijdstip niet ten volle voldoet aan de voorwaarden welke door de wetgev-
ingen van alle betrokken Verdragsluitende Partijen worden gesteld, doch uitsluitend
voldoet aan de voorwaarden van 66n of meer van deze wetgevingen, zijn de volgende
bepalingen van toepassing:

a) het bedrag van de verschuldigde uitkeringen wordt door elk van de be-
voegde organen, welke een wetgeving toepassen aan de voorwaarden waarvan is vol-
daan, berekend overeenkomstig artikel 33, tweede en derde lid, onderscheidenlijk,
vijfde lid;

b) indien evenwel:
i) de betrokkene voldoet aan de voorwaarden van ten minste twee wetgevingen

zonder dat een beroep behoeft te worden gedaan op de tijdvakken van verzeke-
ring welke vervuld zijn krachtens de wetgevingen aan de voorwaarden waarvan
niet is voldaan, wordt voor de toepassing van artikel 33, tweede en derde lid, met
deze tijdvakken geen rekening gehouden;

ii) de betrokkene voldoet aan de voorwaarden van 6n enkele wetgeving, zonder
dat een beroep behoeft te worden gedaan op het bepaalde in artikel 32, wordt het
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bedrag van de verschuldigde uitkering uitsluitend berekend overeenkomstig de
wetgeving aan de voorwaarden waarvan is voldaan en uitsluitend rekening hou-
dend met de krachtens deze wetgeving vervulde tijdvakken.
2. In het in het voorgaande lid bedoelde geval worden de krachtens 66n of meer

van de betrokken wetgevingen toegekende uitkeringen ambtshalve opnieuw be-
rekend overeenkomstig artikel 33, naarmate aan de door 66n of meer van de andere
betrokken wetgevingen gestelde voorwaarden wordt voldaan, eventueel met inacht-
neming van artikel 32.

3. De krachtens de wetgevingen van twee of meer Verdragsluitende Partijen
toegekende uitkeringen worden overeenkomstig het eerste lid van dit artikel hetzij
ambtshalve, hetzij op verzoek van de betrokkenen opnieuw berekend, wanneer niet
meer aan de door 66n of meer van deze wetgevingen gestelde voorwaarden wordt vol-
daan.

Artikel 37. 1. Indien het bedrag van de uitkeringen waarop de betrokkene
zonder toepassing van de artikelen 32 tot en met 36 krachtens de wetgeving van een
Verdragsluitende Partij aanspraak zou kunnen maken, hoger is dan het totale bedrag
van de overeenkomstig deze artikelen verschuldigde uitkeringen, is het bevoegde or-
gaan van deze Partij verplicht hem een aanvulling te verlenen, welke gelijk is aan het
verschil tussen die beide bedragen. Deze aanvulling komt geheel voor rekening van
dit orgaan.

2. Ingeval door toepassing van bet vorige lid aan de betrokkene aanvullingen
zouden moeten worden toegekend door de organen van twee of meer Verdrag-
sluitende Partijen, heeft hij uitsluitend recht op de hoogste aanvulling.

3. De in de vorige leden van dit artikel bedoelde aanvulling wordt voor eens en
altijd vastgesteld, behoudens het geval dat er, met toepassing van het bepaalde in dit
hoofdstuk, een herberekening van de uitkeringen moet plaatsvinden. Deze aanvul-
ling wordt voor de toepassing van artikel 38, eerste lid, beschouwd als een onderdeel
van de uitkeringen welke zijn verleend door het orgaan dat de uitkering verschuldigd
is.

Artikel 38. 1. Indien de krachtens de wetgeving van een Verdragsluitende
Partij verschuldigde uitkeringen, door stijging van de kosten van levensonderhoud,
schommelingen van het peil der verdiensten of andere oorzaken van aanpassing, met
een bepaald percentage of bedrag worden gewijzigd, moeten de met toepassing van
dit Verdrag krachtens deze wetgeving verschuldigde uitkeringen rechtstreeks met het-
zelfde percentage of bedrag worden gewijzigd, zonder dat er een herberekening ove-
reenkomstig de artikelen 32 tot en met 37 behoeft plaats te vinden.

2. Indien echter de wijze van vaststelling of de regels voor de berekening van
de vitkeringen wijzigingen ondergaan, vindt wel een herberekening plaats overeen-
komstig de artikelen 32 tot en met 37.

Artikel 39. Ingeval de uitkeringen aan de overlevende echtgeno(o)t(e) worden
omgezet in ouderdomsuitkeringen, is artikel 31, eerste en tweede lid van overeen-
komstige toepassing.

HOOFDSTUK 3. ARBEIDSONGEVALLEN EN BEROEPSZIEKTEN

Artikel 40. 1. De rijnvarende die door een arbeidsongeval of een beroeps-
ziekte is getroffen en
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a) op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan de bevoegde
Staat verblijft, of

b) nadat hij voor rekening van het bevoegde orgaan in het genot van prestaties is
gesteld, van dit orgaan toestemming heeft ontvangen om zijn woonplaats naar
het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan de bevoegde Staat
over te brengen, of

c) van het bevoegde orgaan toestemming heeft ontvangen om zich naar het grond-
gebied van een andere Verdragsluitende Partij dan de bevoegde Staat te begeven
teneinde aldaar een voor zijn toestand passende behandeling te ondergaan,

heeft recht op:
(i) verstrekkingen, welke voor rekening van het bevoegde orgaan door het orgaan

van de woon- of verblijfplaats worden verleend volgens de door laatstbedoeld
orgaan toegepaste wetgeving, alsof hij bij dit orgaan was aangesloten, doch ge-
durende ten hoogste het tijdvak dat eventueel in de wetgeving van de bevoegde
Staat is vastgesteld;

(ii) uitkeringen, welke door het bevoegde orgaan worden verleend volgens de door
dit orgaan toegepaste wetgeving, alsof hij zich op het grondgebied van de be-
voegde Staat beyond. Na overeenstemming tussen het bevoegde orgaan en het
orgaan van de woon- en verblijfplaats kunnen evenwel de uitkeringen eveneens
door bemiddeling van laatstbedoeld orgaan voor rekening van het bevoegde or-
gaan worden verleend.

2. a) De sub b) van het vorige lid bedoelde toestemming mag slechts worden
geweigerd indien verplaatsing van de betrokkene nadelig is voor zij n gezondheidstoe-
stand of voor het ondergaan van een geneeskundige behandeling;

b) De sub c) van het vorige lid bedoelde toestemming mag niet worden ge-
weigerd wanneer de desbetreffende behandeling op het grondgebied van de Verdrag-
sluitende Partij waarop de betrokkene woont, niet aan hem kan worden gegeven.

Artikel 41. 1. De rijnvarende die op het grondgebied van een andere Ver-
dragsluitende Partij dan de bevoegde Staat woont en door een arbeidsongeval of een
beroepsziekte wordt-getroffen, heeft op het grondgebied van de Verdragsluitende
Partij waarop hij woont, recht op:
a) verstrekkingen, welke voor rekening van het bevoegde orgaan door het orgaan

van de woonplaats worden verleend volgens de door laatstbedoeld orgaan toege-
paste wetgeving, alsof hij bij dit orgaan was aangesloten;

b) uitkeringen, welke door het bevoegde orgaan worden verleend volgens de door
dit orgaan toegepaste wetgeving, alsof hij op het grondgebied van de bevoegde
Staat woonde. Na overeenstemming tussen het bevoegde orgaan en het orgaan
van de woonplaats kunnen evenwel de uitkeringen eveneens door bemiddeling
van laatstbedoeld orgaan voor rekening van het bevoegde orgaan worden ver-
leend.
2. Indien de in het vorige lid bedoelde rijnvarende, op het grondgebied van de

bevoegde Staat verblijft, heeft hij recht op verstrekkingen volgens de wetgevig van
deze Staat, alsof hij op grondgebied ervan woonde, zelfs indien hij v66r de aanvang
van zijn verblijf reeds verstrekkingen heeft genoten.

3. Indien de in het eerste lid van dit artikel bedoelde rijnvarende zijn woon-
plaats naar het grondgebied van de bevoegde Staat overbrengt, heeft hij recht op ver-
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strekkingen volgens de wetgeving van deze Staat, zelfs indien hij v66r de overbren-
ging van zijn woonplaats reeds verstrekkingen heeft genoten.

Artikel 42. Op de werkloos geworden rijnvarende die door een ongeval wordt
getroffen dat volgens de wetgeving van de bevoegde Staat, ten laste waarvan de werk-
loosheidsuitkeringen komen, aangemerkt kan worden als een arbeidsongeval, is ar-
tikel 40, onderscheidenlijk artikel 41 van toepassing.

Artikel 43. Het ongeval op weg van of naar het werk dat op het grondgebied
van een andere Verdragsluitende Partij dan de bevoegde Staat heeft plaatsgevonden,
wordt geacht op het grondgebied van de bevoegde Staat te hebben plaatsgevonden.

Artikel 44. 1. Wanneer de rijnvarende die door een beroepsziekte getroffen
is, onder de wetgeving van twee of meer Verdragsluitende Partijen werkzaamheden
heeft verricht, waardoor deze ziekte kan zijn ontstaan, worden de uitkeringen
waarop deze getroffene of zijn nagelaten betrekkingen aanspraak kunnen maken,
uitsluitend toegekend op grond van de wetgeving van de laatste van deze Partijen aan
de voorwaarden waarvan zij voldoen, eventueel met inachtneming van het tweede,
derde en vierde lid van dit artikel.

2. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het recht op uitke-
ringen wegens beroepsziekte afhankelijk stelt van de voorwaarde dat de desbe-
treffende ziekte het eerst op het grondgebied van die Partij medisch is vastgesteld,
wordt deze voorwaarde geacht te zijn vervuld wanneer deze ziekte het eerst op het
grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij is vastgesteld.

3. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het recht op uitke-
ringen wegens beroepsziekte uitdrukkelijk of stilzwijgend afhankelijk stelt van de
voorwaarde dat de desbetreffende ziekte is vastgesteld binnen een bepaalde termijn
na bedindiging van de laatste werkzaamheden waardoor een dergelijke ziekte kon
ontstaan, houdt het bevoegde orgaan van deze Partij, wanneer het nagaat op welk
tijdstip die laatste werkzaamheden werden verricht, voor zover nodig rekening met
gelijksoortige werkzaamheden welke onder de wetgeving van iedere andere Verdrag-
sluitende Partij zijn verricht, alsof zij onder de wetgeving van eerstbedoelde Partij
waren verricht.

4. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het recht op uitke-
ringen wegens beroepsziekte uitdrukkelijk of stilzwijgend afhankelijk stelt van de
voorwaarde dat gedurende een bepaalde tijd werkzaamheden waardoor de desbe-
treffende ziekte kon ontstaan, werden verricht, houdt het bevoegde orgaan van deze
Partij, voor zover nodig met het oog op de samentelling van tijdvakken, rekening
met de tijdvakken waarin dergelijke werkzaamheden onder de wetgeving van iedere
andere Verdragsluitende Partij werden verricht.

Artikel 45. Wanneer de rijnvarende die door een beroepsziekte getroffen is
uitkeringen geniet of genoten heeft voor rekening van het orgaan van een Verdrag-
sluitende Partij en hij, ingeval deze ziekte verergert, aanspraak maakt op uitkeringen
bij het orgaan van een andere Verdragsluitende Partij, zijn de volgende bepalingen
van toepassing:

a) indien de getroffene, sedert de toekenning van deze uitkeringen onder de
wetgeving van de tweede Partij geen werkzaamheden heeft uitgeoefend welke de des-
betreffende beroepsziekte kunnen veroorzaken of verergeren, moet het bevoegde or-
gaan van de eerste Partij de uitkeringen voor zijn rekening nemen, volgens de door dit
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orgaan toegepaste wetgeving, waarbij rekening wordt gehouden met de verergering,
zelfs indien de getroffene niet meer aan deze wetgeving onderworpen is of niet op het
grondgebied van deze Partij woont;

b) indien de getroffene sedert de toekenning van deze uitkeringen onder de
wetgeving van de tweede Partij wel zodanige werkzaamheden heeft uitgeoefend,
moet het bevoegde orgaan van de eerste Partij, de uitkeringen voor zijn rekening
nemen volgens de door dit orgaan toegepaste wetgeving, waarbij het geen rekening
houdt met de verergering; het bevoegde orgaan van de tweede Partij kent de betrok-
kene een aanvulling toe, ter hoogte van het verschil tussen het bedrag van de uitke-
ringen welke nA de verergering verschuldigd zijn en het bedrag van de uitkeringen
welke v66r de verergering overeenkomstig de door dit orgaan toegepaste wetgeving
verschuldigd zouden zijn geweest, indien de desbetreffende beroepsziekte zich onder
de wetgeving van deze Partij had voorgedaan;

c) indien de sub b) bedoelde getroffene geen recht heeft op uitkeringen
krachtens de wetgeving van de tweede Partij, moet het bevoegde orgaan van de eerste
Partij de uitkeringen toekennen volgens de door dit orgaan toegepaste wetgeving,
waarbij het rekening houdt met de verergering, zelfs indien de getroffene niet meer
onderworpen is aan deze wetgeving of niet op het grondgebied van deze Partij
woont.

Artikel 46. 1. Indien ingevolge de wetgeving van een Verdragsluitende Par-
tij voor de berekening van de uitkeringen gemiddelde verdiensten als grondslag
worden genomen, stelt het bevoegde orgaan van deze Partij deze gemiddelde ver-
diensten uitsluitend vast op basis van de verdiensten welke gedurende de krachtens
bedoelde wetgeving vervulde tijdvakken zijn vastgesteld.

2. Indien ingevolge de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het bedrag
van de uitkeringen wisselt naar gelang van het aantal gezinsleden, houdt het be-
voegde orgaan van deze Partij eveneens rekening met de gezinsleden die op het
grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij wonen, alsof zij op het grondge-
bied van eerstbedoelde Partij woonden.

Artikel 47. 1. Indien de wetgeving van de bevoegde Staat voorziet in het
dragen van de kosten van vervoer van de getroffene naar zijn woning of naar het zie-
kenhuis, worden de kosten van vervoer van de getroffene naar een overeenkomstige
plaats op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij, waarop de
getroffene woont, door het bevoegde orgaan gedragen volgens de door dit orgaan
toegepaste wetgeving, mits het orgaan toestemming tot dit vervoer heeft verleend,
waarbij het naar behoren rekening houdt met de daarvoor geldende redenen.

2. Indien de wetgeving van de bevoegde Staat voorziet in het dragen van de
kosten van vervoer van het stoffelijk overschot van de getroffene naar de begraaf-
plaats, worden de kosten van vervoer van het stoffelijk overschot naar de begraaf-
plaats op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij waarop de ge-
troffene woonde, door het bevoegde orgaan gedragen, volgens de door dit orgaan
toegepaste wetgeving.

Artikel 48. 1. Indien op het grondgebied van de Verdragsluitende Partij
waarop de getroffene zich bevindt, geen verzekering tegen arbeidsongevallen of be-
roepsziekten bestaat, of indien een dergelijke verzekering wel bestaat doch niet voor-
ziet in een orgaan dat verantwoordelijk is voor het verlenen van verstrekkingen,
worden de verstrekkingen verleend door het orgaan van de woon- of verblijfplaats
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dat voor het verlenen van verstrekkingen ingeval van ziekte verantwoordelijk is, in-
gevolge de regeling die voor de in Ioondienst zijnde rijnvarenden geldt.

2. Indien de wetgeving van de bevoegde Staat een regeling kent betreffende de
verplichtingen van de werkgever inzake het verlenen van schadeloosstelling bij ar-
beidsongevallen, worden de verstrekkingen welke in de in artikel 40, eerste lid en ar-
tikel 41, eerste lid bedoelde gevallen worden verleend, geacht op verzoek van bet be-
voegde orgaan te zijn verleend.

3. Indien de door het orgaan van de woon- of verblijfplaats toegepaste wetgev-
ing meer dan 66n regeling voor het verlenen van schadeloosstellingen kent, worden in
de in artikel 40, eerste lid en artikel 41, eerste lid, bedoelde gevallen de voor het ver-
lenen van verstrekkingen van toepassing zijnde bepalingen van de regeling die voor
de in loondienst zijnde rijnvarenden geldt, gevolgd.

4. Indien de wetgeving van de bevoegde Staat het kosteloos verlenen van ver-
strekkingen afhankelijk stelt van gebruikmaking van de door de werkgever opge-
richte medische dienst, worden de verstrekkingen welke in de in artikel 40, eerste lid
en artikel 41, eerste lid bedoelde gevallen worden verleend, geacht door een zodanige
medische dienst te zijn verleend.

5. Indien ingevolge de wetgeving van een Verdragsluitende Partij voor het
openen van het recht op uitkeringen of bij de vaststelling van de mate van onge-
schiktheid uitdrukkelijk of stilzwijgend rekening wordt gehouden met vroeger voor-
gekomen arbeidsongevallen of beroepsziekten, houdt het bevoegde orgaan van deze
Partij daartoe eveneens rekening met vroeger volgens de wetgeving van iedere andere
Verdragsluitende Partij erkende arbeidsongevallen en beroepsziekten, alsof zij onder
de door het bevoegde orgaan toegepaste wetgeving waren voorgekomen.

A rtikel 49. 1. Het bevoegde orgaan moet de kosten van de krachtens ar-
tikel 40, eerste lid, artikel 41, eerste lid en artikel 42 door het orgaan van de woon- en
verblijfplaats voor zijn rekening verleende verstrekkingen volledig vergoeden.

2. Met het oog op de in het vorige lid bedoelde vergoedingen mogen geen
hogere tarieven in rekening worden gebracht dan die, welke zijn voorzien in de wet-
geving welke het orgaan dat de vordering heeft, toepast voor het verlenen van ver-
strekkingen aan de onderdanen van de Verdragsluitende Partij op het grondgebied
waarvan dit orgaan zich bevindt.

3. De in het eerste lid van dit artikel bedoelde vergoedingen worden vastgesteld
en vinden plaats op de wijze welke is geregeld in de in artikel 96, eerste lid bedoelde
Administratieve Schikking, betzij door het aantonen van de werkelijke uitgaven, het-
zij op grond van vaste bedragen.

4. Twee of meer Verdragsluitende Partijen of hun bevoegde autoriteiten kun-
nen andere wijzen van vergoeding overeenkomen of in onderlinge overeenstemming
afzien van iedere vergoeding tussen de onder hun bevoegdheid vallende organen.

5. De Verdragsluitende Partijen stellen binnen drie maanden het Administra-
tieve Centrum in kennis van elke overeenkomst welke op grond van het vorige lid is
gesloten.

HOOFDSTUK 4. OVERLIJDEN (UITKERINGEN)

Artikel 50. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het verkrij-
gen, het behoud of het herstel van het recht op uitkeringen bij overlijden afhankelijk
stelt van de vervulling van tijdvakken van verzekering, houdt het orgaan dat deze
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wetgeving toepast, daartoe, voor zover nodig, met het oog op de samentelling van
tijdvakken, rekening met de tijdvakken van verzekering welke krachtens de wetgev-
ing van iedere andere Verdragsluitende Partij zijn vervuld, alsof het tijdvakken van
verzekering betrof welke krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij waren ver-
vuld.

Artikel 51. 1. Wanneer een rijnvarende, een werkloze, een aanvrager van of
een rechthebbende op pensioen of rente of een gezinslid van deze personen, op wie
dit Verdrag van toepassing is, overleden is op het grondgebied van een andere Ver-
dragsluitende Partij dan de bevoegde Staat, wordt het overlijden geacht te hebben
plaatsgevonden op het grondgebied van deze Staat.

2. Het bevoegde orgaan moet de uitkeringen bij overlijden welke krachtens de
door dit orgaan toegepaste wetgeving verschuldigd zijn, toekennen, zelfs indien de
rechthebbende zich op bet grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan
de bevoegde Staat bevindt.

3. De vorige leden van dit artikel zijn eveneens van toepassing wanneer het
overlijden het gevolg is van een arbeidsongeval of een beroepsziekte.

Artikel 52. 1. Bij overlijden van een rechthebbende op pensioen of rente,
hem verschuldigd krachtens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij of op pen-
sioenen of renten, hem verschuldigd krachtens de wetgeving van twee of meer Ver-
dragsluitende Partijen, zijn de uitkeringen bij overlijden welke in dit geval zijn voor-
zien in de wetgeving van de Verdragsluitende Partij voor rekening waarvan de aan
deze recthebbende verleende verstrekkingen bij ziekte op grond van artikel 21 kwa-
men, ve(.schuldigd door het bevoegde orgaan van deze Partij, zelfs indien bedoelde
rechthebbende op het tijdstip van zijn overlijden, niet op het grondgebied van be-
doelde Partij woonde.

2. Het vorige lid is van overeenkomstige toepassing op de gezinsleden van een
pensioen- of rentetrekker.

Artikel 53. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij de toekenn-
ing van uitkeringen bij overlijden aan gezinsleden afhankelijk stelt van de voor-
waarde dat zij persoonlijk verzekerd zijn geweest, zijn, wat betreft de gezinsleden
van een rijnvarende die aan deze wetgeving onderworpen is, van een werkloze, een
aanvrager van of rechthebbende op een pensioen die krachtens deze wetgeving recht
hebben op verstrekkingen bij ziekte, de artikelen 51 en 52 slechts van toepassing in-
dien deze gezinsleden persoonlijk aangesloten waren, hetzij bij hetzelfde orgaan van
bedoelde Partij als deze rijnvarende, werkloze, aanvrager van of rechthebbende op
pensioen of rente, hetzij bij een ander orgaan van bedoelde Partij dat overeen-
komstige verstrekkingen toekent.

HOOFDSTUK 5. WERKLOOSHEID

Artikel 54. Dit hoofdstuk is alleen van toepassing op in loondienst zijnde rijn-
varenden.

Artikel 55. 1. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het ver-
krijgen, het behoud of het herstel van bet recht op uitkeringen afhankelijk stelt van
de vervulling van tijdvakken van verzekering, houdt het orgaan dat deze wetgeving
toepast, daartoe, voor zover nodig, met het oog op de samentelling van tijdvakken,
rekening met de tijdvakken van verzekering of van dienstbetrekking welke krachtens
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de wetgeving van iedere andere Verdragsluitende Partij zijn vervuld, alsof het tijd-
vakken betrof welke krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij waren vervuld;
de tijdvakken van dienstbetrekking worden echter alleen samengeteld op voorwaarde
dat zij volgens de wetgeving van eerstbedoelde Partij als tijdvakken van verzekering
zouden zijn beschouwd, indien zij krachtens deze wetgeving waren vervuld.

2. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het verkrijgen, het be-
houd of het herstel van uitkeringen afhankelijk stelt van de vervulling van tijdvakken
van dienstbetrekking, houdt het orgaan dat deze wetgeving toepast, daartoe, voor
zover nodig, met het oog op de samentelling van tijdvakken, rekening met de tijdvak-
ken van verzekering of van dienstbetrekking welke krachtens de wetgeving van iedere
andere Verdragsluitende Partij zijn vervuld, alsof het tijdvakken betrof welke
krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij waren vervuld; de tijdvakken van
dienstbetrekking worden echter alleen samengeteld op voorwaarde dat zij volgens de
wetgeving van eerstbedoelde Partij voor hetzelfde doel in aanmerking zouden zijn
genomen, indien zij krachtens deze wetgeving waren vervuld.

3. Toepassing van de vorige leden van dit artikel wordt afhankelijk gesteld van
de voorwaarde dat op de werkloos geworden rijnvarende laatstelij k de wetgeving van
de Verdragsluitende Partij op grond waarvan de uitkeringen worden aangevraagd,
van toepassing is geweest, behalve in het in artikel 57 bedoelde geval.

Artikel 56. De werkloos geworden rijnvarende, die gedurende zijn laatste
werkzaamheden op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan de
bevoegde Staat woonde en ter beschikking blijft van zijn werkgever of van de
diensten voor arbeidsbemiddeling van deze Staat, heeft, eventueel met inachtneming
van artikel 55, eerste of tweede lid, recht op uitkeringen volgens de wetgeving van
deze Staat, alsof hij op het grondgebied van deze Staat woonde. Deze uitkeringen
worden door het bevoegde orgaan verleend.

Artikel 57. De volledig werkloos geworden rijnvarende die gedurende zijn
laatste werkzaamheden op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij
dan de bevoegde Staat woonde en zich ter beschikking stelt van de diensten voor ar-
beidsbemiddeling van die Partij, heeft, eventueel met inachtneming van artikel 55,
eerste of tweede lid, recht op uitkeringen volgens de wetgeving van die Partij, alsof
tijdens het verrichten van zijn laatste werkzaamheden deze wetgeving op hem van
toepassing was geweest. Deze uitkeringen worden door en voor rekening van het or-
gaan van de woonplaats verleend.

Artikel 58. Indien in de wetgeving van een Verdragsluitende Partij een maxi-
male duur voor het verlenen van uitkeringen is vastgesteld, kan het orgaan dat deze
wetgeving toepast, eventueel rekening houden met het tijdvak waarover door het or-
gaan van een andere Verdragsluitende Partij reeds uitkeringen werden verleend,
nadat het recht op uitkeringen laatstelijk werd vastgesteld.

Artikel 59. 1. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij bepaalt
dat voor de berekening van de uitkeringen wordt uitgegaan van het bedrag van bet
vroegere loon, houdt het orgaan dat deze wetgeving toepast uitsluitend rekening met
het door de betrokkene verdiende loon voor de laatste werkzaamheden welke hij on-
middellijk voor de aanvang van de werkloosheid onder de wetgeving van deze Partij
heeft verricht, of, indien de betrokkene laatstelijk niet gedurende ten minste vier
weken werkzaamheden onder deze wetgeving heeft verricht, met bet loon dat ter
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plaatse waar hij zich op het grondgebied van die Partij bevindt met gelijkwaardige of
soortgelijke werkzaamheden als die, welke hij het laatst onder de wetgeving van een
andere Verdragsluitende Partij heeft verricht, gewoonlijk wordt verdiend.

2. Indien ingevolge de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het bedrag
van de uitkeringen wisselt naar gelang van het aantal gezinsleden, houdt het orgaan
dat deze wetgeving toepast eveneens rekening met de gezinsleden die op het grondge-
bied van een andere Verdragsluitende Partij wonen, alsof zij op het grondgebied van
eerstbedoelde Partij woonden. Er wordt echter geen rekening gehouden met die ge-
zinsleden die reeds krachtens de wetgeving van een andere Verdragsluitende Partij,
bij de berekening van de aan een rechthebbende van hetzelfde gezin verschuldigde
werkloosheidsuitkeringen, in aanmerking zijn genomen.

3. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij bepaalt dat de uitke-
ringsduur afhankelijk is van de duur van de vervulde tijdvakken stelt bet orgaan dat
deze wetgeving toepast, de uitkeringsduur eventueel vast met inachtneming van ar-
tikel 55, eerste of tweede lid.

HOOFDSTUK 6. GEZINSBIJSLAGEN

Artikel 60. Indien de wetgeving van een Verdragsluitende Partij het verkrij-
gen van het recht op bijslagen afhankelijk stelt van de vervulling van tijdvakken van
dienstbetrekking of van beroepsarbeid, houdt het orgaan dat deze wetgeving toepast,
daartoe, voor zover nodig, met het oog op de samentelling van tijdvakken, rekening
met de tijdvakken van dienstbetrekking of van beroepsarbeid, welke krachtens de
wetgeving van iedere andere Verdragsluitende Partij zijn vervuld, alsof het tijdvak-
ken betrof welke krachtens de wetgeving van eerstbedoelde Partij waren vervuld.

Artikel 61. 1. Bijlage VII vermeldt voor iedere Verdragsluitende Partij
welke van de afdelingen 1 of 2 van dit hoofdstuk zij wenst toe te passen.

2. Het bevoegde orgaan van de Verdragsluitende Partij aan de wetgeving
waarvan de rijnvarende is onderworpen, past de afdelingen 1, 3 en 4 van dit hoofd-
stuk toe, indien deze Verdragsluitende Partij is vermeld op Bijlage VII (1); het past
de afdelingen 2, 3 en 4 van dit hoofdstuk toe indien deze Verdragsluitende Partij is
vermeld op Bijlage VII (2).

3. Door iedere Verdragsluitende Partij wordt, overeenkomstig artikel 97,
eerste lid, kennisgeving gedaan van elke wijziging welke in Bijlage VII moet worden
aangebracht.

Afdeling 1

A rtikel 62. 1. De rijnvarende op wie de wetgeving van een Verdragsluitende
Partij van toepassing is, heeft, eventueel met inachtneming van artikel 60,
a) voor zijn gezinsleden die zich met hem aan boord van een in artikel 1, sub m) be-

doeld schip bevinden, recht op de gezinsbijslagen volgens de wetgeving van deze
Partij, alsof zij op het grondgebied van deze Partij woonden;

b) voor zijn gezinsleden die op het grondgebied van een andere Verdragsluitende
Partij wonen, recht op de gezinsbijslagen volgens de wetgeving van laatstbe-
doelde Partij, alsof deze rijnvarende aan deze wetgeving onderworpen was.
2. a) In het sub a) van het vorige lid bedoelde geval, worden de bijslagen ver-

leend door het bevoegde orgaan van de Verdragsluitende Partij aan de wetgeving
waarvan de rijnvarende onderworpen is;
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b) In het sub b) van het vorige lid bedoelde geval worden de bijslagen verleend
door het orgaan van de woonplaats van de gezinsleden volgens de door dit orgaan
toegepaste wetgeving. Zij komen, onverminderd het bepaalde in artikel 70, voor
rekening van het bevoegde orgaan. Indien echter ingevolge deze wetgeving, de bi-
jslagen aan de rijnvarende moeten worden verleend, kunnen deze niettemin worden
verleend aan de natuurlijke of de rechtspersoon te wiens laste de gezinsleden ter
plaatse waar zij wonen in feite komen of eventueel rechtstreeks aan deze gezinsleden.

Artikel 63. 1. De werkloos geworden rijnvarende die krachtens de wet-
geving van een Verdragsluitende Partij werkloosheidsuitkeringen geniet, heeft, even-
tueel met inachtneming van artikel 60, voor zijn gezinsleden die op het grondgebied
van een andere Verdragsluitende Partij wonen, recht op de gezinsbijslagen volgens
de wetgeving van laatstbedoelde Partij, alsof deze wetgeving op deze rijnvarende van
toepassing was.

2. In het in het vorige lid bedoelde geval worden de bijslagen verleend door het
orgaan van de woonplaats van de gezinsleden volgens de door dit orgaan toegepaste
wetgeving. Zij komen, onverminderd het bepaalde in artikel 70, voor rekening van
bet bevoegde orgaan. Indien echter ingevolge deze wetgeving, de bijslagen aan de
rijnvarende, moeten worden verleend, kunnen deze niettemin worden verleend aan
de natuurlijke of de rechtspersoon te wiens laste de gezinsleden ter plaatse waar zij
wonen in feite komen of eventueel rechtstreeks aan deze gezinsleden.

Afdeling 2

Artikel 64. 1. De rijnvarende op wie de wetgeving van een Vertragsluitende
Partij van toepassing is, heeft, eventueel met inachtneming van artikel 60, voor zijn
gezinsleden die zich met hem aan boord van een in artikel 1, -sub m) bedoeld schip
bevinden of die op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij wonen,
recht op de kinderbijslagen ingevolge de wetgeving van eerstbedoelde Partij, alsof zij
op bet grondgebied van deze Partij woonden.

2. In de in het vorige lid bedoelde gevallen, worden de kinderbijslagen ver-
leend volgens de wetgeving van de Verdragsluitende Partij die op de rijnvarende van
toepassing is. Indien deze bijslagen niet voor het onderhoud van de kinderen worden
besteed, kunnen zij, met volledige kwijting, door tussenkomst van het orgaan van
hun woonplaats dan wel van het orgaan of de instelling welke daartoe door de be-
voegde autoriteit van het land waar zij wonen, aangewezen is, worden uitbetaald aan
de natuurlijke of de rechtspersoon te wiens laste deze kinderen in feite komen.

Artikel 65. 1. De werkloos geworden rijnvarende die krachtens de wetgev-
ing van een Verdragsluitende Partij werkloosheidsuitkeringen geniet, heeft, even-
tueel met inachtneming van artikel 60, voor zijn gezinsleden die op het grondgebied
van een andere Verdragsluitende Partij wonen, recht op de kinderbijslagen volgens
de wetgeving van eerstbedoelde Partij, alsof zij op bet grondgebied van deze Partij
woonden.

2. In het in bet vorige lid bedoelde geval worden de kinderbijslagen verleend
ingevolge de wetgeving van de Verdragsluitende Partij krachtens welke de rijnva-
rende werkloosheidsuitkeringen geniet. Indien deze bijslagen niet voor het onder-
houd van de kinderen worden besteed, kunnen zij, met volledige kwijting, door tus-
senkomst van het orgaan van hun woonplaats dan wel van het orgaan of de instelling
welke daartoe door de bevoegde autoriteit van het land, waar zij wonen, aangewezen
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is, worden uitbetaald aan de natuurlijke of de rechtspersoon te wiens laste deze kin-
deren in feite komen.

Afdeling 3

Artikel 66. 1. De rechthebbenden op pensioen of rente op wie dit Verdrag
van toepassing is, hebben recht op gezins of kinderbijslagen volgens de in de vol-
gende leden van dit artikel opgenomen regelingen, op voorwaarde dat zij krachtens
de wetgeving van de Verdragsluitende Partij of tenminste krachtens een van de wet-
gevingen van de Verdragsluitende Partijen op grond waarvan een pensioen of rente
verschuldigd is, aanspraak kunnen maken op deze bijslagen.

2. De rechthebbende op een pensioen of rente, verschuldigd krachtens de wet-
geving van 66n enkele Verdragsluitende Partij, heeft voor zijn gezinsleden die op het
grondgebied van deze Partij wonen, recht op de gezinsbijslagen ingevolge deze wet-
geving en voor zijn kinderen die op het grondgebied van een andere Verdragsluitende
Partij wonen, recht op de kinderbijslagen ingevolge bedoelde wetgeving, ongeacht de
woonplaats van deze rechthebbende.

3. a) De rechthebbende op een pensioen of rente, verschuldigd krachtens de
wetgeving van twee of meer Verdragsluitende Partijen, heeft recht op de gezinsbij-
slagen ingevolge de wetgeving van die Partij op het grondgebied waarvan hij woont
voor zijn gezinsleden die op het grondgebied van dezelfde Partij wonen, en recht op
de kinderbijslagen ingevolge bedoelde wetgeving voor zijn kinderen die op het grond-
gebied van een andere Verdragsluitende Partij wonen, alsof op hem uitsluitend deze
wetgeving van toepassing was geweest.

b) Indien krachtens de wetgeving van de sub a) bepaalde Verdragsluitende
Partij geen recht bestaat of indien de rechthebbende op het grondgebied van een Ver-
dragsluitende Partij woont, krachtens de wetgeving waarvan geen pensioen of rente
verschuldigd is, heeft deze rechthebbende voor zijn kinderen die op het grondgebied
van een Verdragsluitende Partij wonen, recht op de kinderbijslagen ingevolge de wet-
geving van de Verdragsluitende Partij, welke het langst op hem van toepassing is ge-
weest alsof uitsluitend deze wetgeving op hem van toepassing is geweest.

c) Indien krachtens de wetgevingen van de sub b) bepaalde Verdragsluitende
Partij geen recht bestaat, wordt het recht getoetst aan de in de wetgeving van de ove-
rige Verdragsluitende Partijen, welke op de rechthebbende van toepassing zijn ge-
weest, gestelde voorwaarden en wel in afdalende volgorde naar de duur van de door
hem onder de wetgeving van deze Partijen vervulde tijdvakken.

d) Indien, met toepassing van de sub b) en c) van dit lid opgenomen regeling,
recht bestaat krachtens de wetgeving van twee of meer Verdragsluitende Partijen,
heeft de rechthebbende recht op de kinderbijslagen ingevolge de wetgeving van die
Partij welke laatstelijk op hem van toepassing is geweest.

Artikel 67. 1. De wezen van een overleden rijnvarende hebben recht op
gezins- of kinderbijslagen volgens de in de volgende leden van dit artikel opgenomen
regels, op voorwaarde, dat krachtens de wetgeving van de Verdragsluitende Partij of
krachtens ten minste 66n van de wetgevingen van de Verdragsluitende Partijen, welke
op deze rijnvarende van toepassing zijn geweest, recht op deze bijslagen bestaat,
eventueel rekening houdende met het bepaalde in artikel 60.

2. Een wees van een overleden rijnvarende, op wie de wetgeving van 66n enkele
Verdragsluitende Partij van toepassing is geweest, heeft recht op de gezinsbijslagen
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ingevolge deze wetgeving, indien hij op het grondgebied van deze Partij woont of, in-
dien dit niet het geval is, op de kinderbijslagen ingevolge bedoelde wetgeving.

3. a) De wees van een overleden rijnvarende, op wie de wetgevingen van twee
of meer Verdragsluitende Partijen van toepassing zijn geweest, heeft recht op de ge-
zinsbijslagen ingevolge de wetgeving van die Partij op het grondgebied waarvan hij
woont, alsof op deze rijnvarende uitsluitend deze wetgeving van toepassing was ge-
weest;

b) indien krachtens de wetgeving van de sub a) bepaalde Verdragsluitende
Partij geen recht bestaat of indien de wees op het grondgebied van een Verdrag-
sluitende Partij woont, waarvan de wetgeving niet op de overleden rijnvarende van
toepassing is geweest, heeftdeze wees recht op de kinderbijslagen ingevolge de wet-
geving van de Verdragsluitende Partij, welke het langst op de rijnvarende van toepas-
sing is geweest, alsof uitsluitend deze wetgeving op hem van toepassing is geweest;

c) indien krachtens de wetgeving van de sub b) bepaalde Verdragsluitende Par-
tij geen recht bestaat, wordt het recht getoetst aan de in de wetgevingen van de
overige Verdragsluitende Partijen, welke op de overleden rijnvarende van toepassing
zijn geweest, gestelde voorwaarden en wel in afdalende volgorde naar de duur van de
door hem onder de wetgevingen van deze Partijen vervulde tijdvakken;

d) indien met toepassing van de sub b) en c) van dit lid opgenomen regeling
recht bestaat krachtens de wetgevingen van twee of meer Verdragsluitende Partijen,
heeft de wees recht op de kinderbijslagen ingevolge de wetgeving van die Partij,
welke laatstelijk op de overleden rijnvarende van toepassing is geweest.

Artikel 68. De wezen van een rechthebbende op een pensioen of rente op wie
dit Verdrag voor zijn overlijden van toepassing was, hebben recht op de gezins- of
kinderbijslagen ingevolge de wetgeving van de Verdragsluitende Partij, krachtens
welke deze rechthebbende met toepassing van het bepaalde in artikel 66 bij zijn leven
gezins- of kinderbijslagen ontving, op voorwaarde dat op deze bijslagen krachtens
deze wetgeving recht bestaat. Deze wezen hebben recht op de gezinsbijslagen inge-
volge bedoelde wetgeving, indien zij op het grondgebied van deze Partij wonen of,
indien dit niet het geval is, op de kinderbijslagen ingevolge bedoelde wetgeving.

Artikel 69. In de in de artikelen 66 tot en met 68 bedoelde gevallen worden de
gezins- of kinderbijslagen volgens de wetgeving van de in deze artikelen bepaalde
Verdragsluitende Partij verleend door en voor rekening van het bevoegde orgaan van
deze Partij, zelfs indien de natuurlijke of de rechtspersoon aan wie deze bijslagen
moeten worden verleend, op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij
woont of gevestigd is. In het geval dat bedoelde bijslagen niet voor het onderhoud
van de gezinsleden worden besteed, kunnen zij met volledige kwijting door tussen-
komst van het orgaan van hun woonplaats dan wel van het orgaan of de instelling
welke daartoe door de bevoegde autoriteit van het land waar zij wonen, aangewezen
is, worden verleend aan de natuurlijke persoon of de rechtspersoon te wiens laste
deze gezinsleden in feite komen.

Afdeling 4

Artikel 70. 1. Het bevoegde orgaan moet het bedrag van de ingevolge het
bepaalde in dit hoofdstuk voor zijn rekening verleende bijslagen vergoeden, voor-
zover het bijslagen betreft welke volgens in de in artikel 96, eerste lid bedoelde Ad-
ministratieve Schikking zijn erkend als overeenkomende met die waarin de door dit
orgaan toegepaste wetgeving voorziet.
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2. De in het vorige lid bedoelde vergoedingen worden vastgesteld en vinden
plaats op de wijze welke is geregeld in de in artikel 96 eerste lid bedoelde Administra-
tieve Schikking, hetzij door het aantonen van de werkelijke uitgaven, hetzij op grond
van vaste bedragen.

3. Twee of meer Verdragsluitende Partijen of hun bevoegde autoriteiten kun-
nen andere wijzen van vergoeding overeenkomen of in onderlinge overeenstemming
van iedere vergoeding tussen de onder hun bevoegdheid vallende organen afzien.

4. De Verdragsluitende Partijen stellen binnen drie maanden het Administra-
tief Centrum in kennis van elke overeenkomst welke op grond van het vorige lid is
gesloten.

TITEL iv. ADMINISTRATIEF CENTRUM VOOR DE SOCIALE
ZEKERHEID VAN DE RIJNVARENDEN

Artikel 71. 1. Het Administratief Centrum voor de sociale zekerheid van de
rijnvarenden is, voor elk der Verdragsluitende Partijen, samengesteld uit twee rege-
ringsvertegenwoordigers, een vertegenwoordiger van de werkgevers en een vertegen-
woordiger van de werknemers in de rijnvaart.

Het stelt zijn eigen reglement vast. Het voorzitterschap van het Administratief
Centrum wordt door een regeringsvertegenwoordiger bekleed.

2. De niet-regeringsvertegenwoordigers worden door de regeringen aange-
wezen in overleg met de meest representatieve organisaties van de werkgevers en van
de werknemers in de rijnvaart.

3. Het Administratief Centrum geniet in het kader van daartoe tussen de Cen-
trale Commissie voor de Rijnvaart en het Internationaal Arbeidsbureau gesloten ove-
reenkomsten, technische bijstand van het Internationaal Arbeidsbureau.

4. De zetel van het Administratief Centrum is gevestigd bij de zetel van de Cen-
trale Commissie voor de Rijnvaart.

5. Het secretariaat van het Administratief Centrum wordt gevoerd door het
algemeen secretariaat van de Centrale Commissie voor de Rijnvaart.

De secretaris, belast met het secretariaat van het Administratief Centrum, wordt
aangewezen bij een overeenkomst tussen bet Administratief Centrum en de Centrale
Commissie voor de Rijnvaart.

Artikel 72. [1] Het Administratief Centrum heeft tot taak:
a) alle vraagstukken betreffende de interpretatie en de toepassing van dit Verdrag,

de in artikel 96, eerste lid bedoelde Administratieve Schikking en elke overeen-
komst of regeling Welke in het kader van deze instrumenten tot stand komt, te
behandelen, onverminderd het recht of de plicht der betrokken autoriteiten, or-
ganen en personen om gebruik te maken van de rechtsmiddelen en zich te
wenden tot de rechterlijke instanties, als voorzien in de wetgevingen van de Ver-
dragsluitende Partijen en in dit Verdrag;

b) het bijstaan van de personen, die belang hebben bij de toepassing van dit Ver-
drag, met name van de rijnvarenden en hun gezinsleden, om, in samenwerking
met de bevoegde autoriteiten en organen van de betrokken Verdragsluitende
Partijen, individuele gevallen tot een praktische oplossing te brengen;

c) alle overige werkzaamheden te verrichten welke tot haar bevoegdheid behoren
krachtens dit Verdrag, de in artikel 96, eerste lid bedoelde Administratieve
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Schikking en elke overeenkomst of regeling welke in het kader van deze instru-
menten tot stand komt;

d) aan de bevoegde autoriteiten van de Verdragsluitende Partijen voorstellen te
doen voor een herziening van dit Verdrag en van de in artikel 96, eerste lid, be-
doelde Administratieve Schikking.
2. a) De in het vorige lid, sub a) bedoelde vraagstukken betreffende de inter-

pretatie kunnen slechts met algemene stemmen worden geregeld;
b) De in het vorige lid, sub a) bedoelde vraagstukken betreffende de toepassing

worden met meerderheid van stemmen geregeld, echter met instemming van alle be-
trokken Verdragsluitende Partijen.

TITEL v. DIVERSE BEPALINGEN

Artikel 73. 1. Met uitzondering van het recht op uitkeringen bij invaliditeit
of ouderdom, uitkeringen aan nagelaten betrekkingen of die wegens beroepsziekte,
welke door de organen van twee of meer Verdragsluitende Partijen overeenkomstig
artikel 33 of artikel 45, sub b), worden vastgesteld, kan krachtens dit Verdrag geen
recht worden verkregen of gehandhaafd op meer dan 66n uitkering van dezelfde aard
welke betrekking heeft op eenzelfde tijdvak van verplichte verzekering.

2. De bepalingen inzake vermindering, schorsing of intrekking waarin de wet-
geving van een Verdragsluitende Partij voorziet ingeval van samenloop van een uit-
kering met andere uitkeringen of met andere inkomsten, of wegens het verrichten
van beroepsarbeid, zijn op de rechthebbende van toepassing, zelfs indien het gaat om
uitkeringen welke op grond van de wetgeving van een andere Verdragsluitende Partij
zijn verkregen of om inkomsten, welke zijn verworven of werkzaamheden welke zijn
verricht op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij. Voor de toepas-
sing van deze regel wordt echter geen rekening gehouden met gelijksoortige uit-
keringen bij invaliditeit of ouderdom, uitkeringen aan nagelaten betrekkingen of die
wegens beroepsziekte, welke overeenkomstig artikel 33 of artikel 45, sub b) door de
organen van twee of meer Verdragsluitende Partijen worden vastgesteld.

Artikel 74. Wanneer de rechthebbende op een krachtens de wetgeving van een
Verdragsluitende Partij verschuldigde uitkering eveneens recht heeft op uitkeringen
krachtens de wetgeving van 66n of meer andere Verdragsluitende Partijen, zijn de
volgende voorschriften van toepassing:

a) ingeval de toepassing van artikel 73, tweede lid tot gevolg zou hebben dat
deze uitkeringen gelijktijdig worden verminderd, geschorst of ingetrokken, mag geen
van deze uitkeringen verminderd, geschorst of ingetrokken worden voor een bedrag
dat hoger is dan het bedrag dat wordt verkregen door het bedrag waarop de vermin-
dering, de schorsing of de intrekking krachtens de wetgeving op grond waarvan deze
uitkering verschuldigd is, betrekking heeft, te delen door het aantal de rechtheb-
bende toekomende uitkeringen welke verminderd, geschorst of ingetrokken moeten
worden;

b) indien het echter uitkeringen bij invaliditeit of ouderdom of uitkeringen aan
nagelaten betrekkingen betreft, welke overeenkomstig artikel 33 door het orgaan van
een Verdragsluitende Partij zijn vastgesteld, houdt dit orgaan rekening met uitke-
ringen, inkomsten of beloningen welke vermindering, schorsing of intrekking van de
door dit orgaan verschuldigde uitkering tot gevolg kunnen hebben; dit geldt niet voor
de berekening van het in artikel 33, tweede lid bedoelde theoretische bedrag, doch
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uitsluitend voor de vermindering, schorsing of intrekking van het in artikel 33, derde
of vijfde lid bedoelde bedrag. Van het bedrag van deze uitkeringen, inkomsten of
beloningen wordt echter slechts een gedeelte in aanmerking genomen, dat overeen-
komstig artikel 33, derde lid, vastgesteld wordt naar verhouding van de duur van de
vervulde tijdvakken.

Artikel 75. Indien een rijnvarende of een lid van zijn gezin aanspraak kan
maken op prestaties bij moederschap krachtens de wetgevingen van twee of meer
Verdragsluitende Partijen, worden deze prestaties uitsluitend toegekend krachtens
de wetgeving van die van deze Partijen op het grondgebied waarvan de bevalling
heeft plaatsgevonden of, indien de bevalling niet op het grondgebied van 66n van
deze Partijen heeft plaatsgevonden, uitsluitend krachtens de wetgeving waaraan deze
rijnvarende laatstelijk onderworpen is geweest.

Artikel 76. 1. Bij overlijden op het grondgebied van een Verdragsluitende
Partij wordt alleen het krachtens de wetgeving van deze Partij verkregen recht op de
uitkering bij overlijden gehandhaafd, met uitsluiting van de krachtens de wetgeving
van iedere andere Verdragsluitende Partij verkregen rechten.

2. Bij overlijden op het grondgebied van een Verdragsluitende Partij, terwijl
het recht op een uitkering bij overlijden uitsluitend krachtens de wetgeving van twee
of meer andere Verdragsluitende Partijen is verkregen, wordt alleen het recht
gehandhaafd dat werd verkregen krachtens de wetgeving van de Verdragsluitende
Partij waaraan de rijnvarende laatstelijk onderworpen is geweest, met uitsluiting van
de krachtens de wetgeving van iedere andere Verdragsluitende Partij verkregen
rechten.

3. Bij overlij den buiten het grondgebied van de Verdragsluitende Partijen, ter-
wijI het recht op een uitkering bij overlijden krachtens de wetgeving van twee of meer
Verdragsluitende Partijen is verkregen, wordt alleen het recht gehandhaafd dat werd
verkregen krachtens de wetgeving van de Verdragsluitende Partij waaraan de rijn-
varende laatstelijk onderworpen is geweest, met uitsluiting van de krachtens de wet-
geving van iedere andere Verdragsluitende Partij verkregen rechten.

Artikel 77. 1. Het recht op gezinsbijslagen, verschuldigd krachtens de ar-
tikelen 62, 63, 64, 65, 66, 67 of 68, wordt geschorst indien, krachtens de wetgeving
van de Verdragsluitende Partij op het grondgebied waarvan de gezinsleden of de
wezen wonen, op grond van door een andere persoon dan de rijnvarende verrichte
beroepsarbeid, voor hetzelfde tijdvak en voor dezelfde gezinsleden, eveneens gezins-
bijslagen verschuldigd zijn. In dat geval worden zij beschouwd als gezinsleden van
degene die bedoelde beroepsarbeid verricht.

2. Het recht op gezinsbijslagen, verschuldigd krachtens de wetgeving van een
Verdragsluitende Partij, waarin voor het verkrijgen van het recht op deze bijslagen
geen voorwaarde inzake beroepsarbeid wordt gesteld, wordt geschorst wanneer,
voor hetzelfde tijdvak en voor dezelfde gezinsleden:

a) met toepassing van de artikelen 62, 63, 64 of 65 gezinsbijslagen verschul-
digd zijn krachtens de wetgeving van een andere Verdragsluitende Partij. Indien
echter een andere persoon dan de in deze artikelen bedoelde rijnvarende beroepsar-
beid verricht op het grondgebied van eerstbedoelde Partij, wordt het recht op gezins-
bijslagen welke met toepassing van deze artikelen verschuldigd zijn, geschorst wan-
neer de gezinsleden van deze rijnvarende eveneens gezinsleden van deze andere per-
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soon zijn en worden alleen de gezinsbijslagen toegekend ingevolge de wetgeving van
eerstbedoelde Partij; deze bijslagen komen voor rekening van deze Partij;

b) met toepassing van de artikelen 66, 67 of 68 gezinsbijslagen verschuldigd
zijn krachtens de wetgeving van een andere Verdragsluitende Partij. Indien en voor-
zover het bedrag van de kinderbijslagen, verschuldigd krachtens de artikelen 66, 67
en 68 lager is dan het bedrag van de kinderbijslagen verschuldigd krachtens de wet-
geving van eerstbedoelde Partij, houdt de rechthebbende aanspraak op het verschil
tussen deze bedragen; dit verschil komt voor rekening van het bevoegde orgaan van
deze Partij.

Artikel 78. 1. De bevoegde autoriteiten van de Verdragsluitende Partijen
verstrekken elkaar alle inlichtingen met betrekking tot:

a) de voor de toepassing van dit Verdrag getroffen maatregelen;

b) de wijzigingen in hun wetgeving welke vn invloed kunnen zijn op de toepassing
van dit Verdrag.
2. Bij de toepassing van dit Verdrag zijn de autoriteiten en organen van de Ver-

dragsluitende Partijen elkaar behulpzaam alsof het de toepassing van hun eigen wet-
geving betrof.

De wederzijdse administratieve hulp van deze autoriteiten en organen is in be-
ginsel kosteloos. De bevoegde autoriteiten van de Verdragsluitende Partijen kunnen
evenwel overeenkomen bepaalde kosten te vergoeden.

3. Voor de toepassing van dit Verdrag kunnen de autoriteiten en organen van

de Verdragsluitende Partijen zich rechtstreeks met elkaar en met de betrokkenen of
hun gemachtigden in verbinding stellen.

4. De autoriteiten, organen en rechterlijke instanties van een Verdragsluitende
Partij mogen verzoekschriften of andere documenten welke hun toegezonden
worden, niet afwijzen op grond van bet feit dat zij in een officidle taal van een andere
Verdragsluitende Partij zijn opgesteld.

Artikel 79. 1. De vrijstelling of verlaging van rechten, zcgelrechten, griffieof
registratierechten waarin bij de wetgeving van een Verdragsluitende Partij is voor-
zien voor bescheiden of documenten welke ter uitvoering van de wetgeving van deze
Partij dienen te worden overgelegd, geldt eveneens voor overeenkomstige bescheiden
of documenten welke ter uitvoering van de wetgeving van een andere Verdrag-
sluitende Partij of van dit Verdrag dienen te worden overgelegd.

2. Alle akten, documenten of overige bescheiden van officiele aard welke voor
de toepassing van dit Verdrag moeten worden overgelegd, zijn vrijgesteld van legali-
satie en van alle andere soortgelijke formaliteiten.

Artikel 80. 1. Indien de aanvrager op het grondgebied van een andere Ver-
dragsluitende Partij dan de bevoegde Staat woont, kan hij zijn aanvraag rechtsgeldig
indienen bij het orgaan van zijn woonplaats, dat deze overdraagt aan het bevoegde
orgaan of de bevoegde organen, genoemd in de aanvraag.

2. Aanvragen, verklaringen of beroepschriften welke volgens de wetgeving
van een Verdragsluitende Partij binnen een bepaalde termijn moeten worden inge-
diend bij een autoriteit, een orgaan of een rechterlijke instantie van deze Partij, zijn
ontvankelijk indien zij binnen dezelfde termijn bij een overeenkomstige autoriteit,
orgaan of rechterlijke instantie van een andere Verdragsluitende Partij worden inge-
diend. In dat geval zal de autoriteit, het orgaan of de rechterlijke instantie waarop
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aldus een beroep wordt gedaan, deze aanvragen, verklaringen of beroepschriften on-
verwijld doen toekomen aan de bevoegde autoriteit, het bevoegde orgaan of de be-
voegde rechterlijke instantie van eerstbedoelde Partij, hetzij rechtstreeks, hetzij door
bemiddeling van de bevoegde autoriteiten van de betrokken Verdragsluitende Par-
tijen. De datum waarop die aanvragen, verklaringen of beroepschriften bij een auto-
riteit, een orgaan of een rechterlijke instantie van de andere Partij zijn ingediend,
wordt beschouwd als de datum waarop deze zijn ingediend bij de autoriteit, het
orgaan of de rechterlijke instantie welke bevoegd is hiervan kennis te nemen.

Artikel 81. Het bij de wetgeving van een Verdragsluitende Partij voorziene
geneeskundige onderzoek kan op verzoek van het orgaan dat deze wetgeving toepast,
door het orgaan van de woon- of verblijfplaats op het grondgebied van een andere
Verdragsluitende Partij worden verricht op de wijze als bepaald in de in artikel 96,
eerste lid bedoelde Administratieve Schikking. In dat geval wordt het onderzoek
geacht te zijn verricht op het grondgebied van eerstbedoelde Partij.

A rtikel 82. Wanneer een orgaan van een Verdragsluitende Partij aan een recht-
hebbende op uitkeringen een hoger bedrag heeft uitbetaald dan waarop hij recht heeft,
kan dit orgaan, op de wijze en binnen de grenzen als bepaald in de door dit orgaan toe-
gepaste wetgeving, aan het orgaan van iedere andere Verdragsluitende Partij dat uit-
keringen aan deze rechthebbende verschuldigd is, verzoeken het teveel betaalde bedrag
in te houden op de bedragen welke het aan bedoelde rechthebbende betaalt. Laatstbe-
doeld orgaan houdt het bedrag in op de wijze en binnen de grenzen als voor een der-
gelijke verrekening is toegestaan bij de door dit orgaan toegepaste wetgeving, alsof
het door dit orgaan zelf teveel betaalde bedragen betrof en maakt het aldus inge-
houden bedrag over aan het orgaan dat de vordering heeft.

Artikel 83. 1. Wanneer een orgaan van een Verdragsluitende Partij krachtens
dit Verdrag uitkeringen verschuldigd is aan een rechthebbende die zich op het grond-
gebied van een andere Verdragsluitende Partij bevindt, wordt het verschuldigde be-
drag uitgedrukt in de munteenheid van eerstbedoelde Partij. Bedoeld orgaan voldoet
het verschuldigde rechtens in de munteenheid van de tweede Partij.

2. Wanneer een orgaan van een Verdragsluitende Partij krachtens dit Verdrag
bedragen verschuldigd is, dienende tot vergoeding van prestaties, verleend door een
orgaan van een andere Verdragsluitende Partij, wordt het verschuldigde bedrag uit-
gedrukt in de munteenheid van de tweede Partij. E erstgenoemd orgaan voldoet het
verschuldigde rechtens in bedoelde munteenheid, tenzij de betrokken Verdrag-
sluitende Partijen een andere wijze van betaling zijn overeengekomen.

3. Het uit de toepassing van dit Verdrag voortvloeiende overmaken van be-
dragen geschiedt volgens de overeenkomsten welke op het tijdstip van de overmaking
terzake tussen de betrokken Verdragsluitende Partijen van kracht zijn. Bij ontsten-
tenis daarvan worden de voor bet overmaken noodzakelijke maatregelen in onder-
ling overleg tussen bedoelde Partijen getroffen.

Artikel 84. 1. Bij de vaststelling van het bedrag van de aan een orgaan van
een Verdragsluitende Partij verschuldigde premies of bijdragen wordt in voorko-
mend geval rekening gehouden met op het grondgebied van iedere andere Verdrag-
sluitende Partij verworven inkomsten.

2. Premies of bijdragen welke aan een orgaan van een Verdragsluitende Partij
verschuldigd zijn, kunnen op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Par-
tij worden geind volgens de administratieve procedure en met de waarborgen en
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voorrechten welke van toepassing zijn op de inning van premies of bijdragen welke
aan een overeenkomstig orgaan van laatstbedoelde Partij verschuldigd zijn of, indien
een zodanige procedure niet bestaat, met de waarborgen en voorrechten welke van
toepassing zijn op de inning van gelden welke voor de financiering van de sociale
zekerheid van bedoelde Partij bestemd zijn.

3. De wijze van toepassing van de vorige leden van dit artikel wordt, voor
zover nodig, geregeld bij de in artikel 96, eerste lid bedoelde Administratieve Schik-
king of door middel van bilaterale of multilaterale overeenkomsten tussen twee of
meer Verdragsluitende Partijen. Deze wijze van toepassing kan eveneens betrekking
hebben op de gerechtelijke invorderingsprocedure.

Artikel 85. 1. Indien prestaties worden genoten krachtens de wetgeving van
een Verdragsluitende Partij naar aanleiding van schade welke op het grondgebied
van een andere Verdragsluitende Partij is veroorzaakt of ontstaan, worden de
rechten welke het orgaan, dat de prestaties verschuldigd is, heeft ten opzichte van een
derde die verplicht is de schade te vergoeden, als volgt geregeld:

a) wanneer het orgaan dat de prestaties verschuldigd is, krachtens de wetgev-
ing welke op dit orgaan van toepassing is, in de rechten treedt welke de rechtheb-
bende ten opzichte van die derde heeft, erkent ieder Verdragsluitende Partij een der-
gelijke subrogatie;

b) wanneer het orgaan dat de prestaties verschuldigd is een onmiddellijk recht
ten opzichte van die derde heeft, erkent iedere Verdragsluitende Partij dit recht.

2. Bij overeenkomsten tussen de betrokken Verdragsluitende Partijen worden
regelen gesteld inzake de aansprakelijkheid van de werkgever of zijn gemachtigden
bij arbeidsongevallen of ongevallen op weg van of naar het werk welke op het grond-
gebied van een andere Verdragsluitende Partij dan de bevoegde Staat hebben plaats-
gevonden.

Artikel 86. 1. Elk geschil dat tussen twee of meer Verdragsluitende Partijen
ontstaat, met betrekking tot de interpretatie of toepassing van dit Verdrag, van de in
artikel 96, eerste lid bedoelde Administratieve Schikking en van elke overeenkomst
of regeling welke in het kader van deze instrumenten tot stand komt, wordt voor-
gelegd aan het Administratief Centrum, dat een aanbeveling richt tot de bij het ge-
schil betrokken Partijen.

2. Indien de bij het geschil betrokken Partijen aan de aanbeveling van het Ad-
ministratief Centrum geen gevolg wensen te geven, wordt het geschil aan een perma-
nent scheidsrechterlijk orgaan voorgelegd; dit orgaan stelt zijn eigen procedure vast.

3. In het permanente scheidsrechterlijk orgaan heeft een door elk der Verdrag-
sluitende Partijen aangewezen lid zitting. Een door elk der Verdragsluitende Partijen
aangewezen plaatsvervangend lid is belast met de taak van het lid, wanneer dit af-
wezig is.

4. De uitspraak van bet permanente scheidsrechterlijk orgaan, die in overeen-
stemming moet zijn met de beginselen van dit Verdrag, is bindend en definitief.

Artikel 87. 1. In Bijlage VIII worden de bijzonderheden inzake de toepass-
ing van de wetgeving van iedere betrokken Verdragsluitende Partij vermeld.

2. Door iedere betrokken Verdragsluitende Partij wordt, overeenkomstig ar-
tikel 97, eerste lid, kennisgeving gedaan van elke wijziging welke in Bijlage VIII dient
te worden aangebracht. Indien deze wijziging het gevolg is van het tot stand komen
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van een nieuwe wetgeving, moet deze kennisgeving binnen drie maanden na de
bekendmaking van bedoelde wetgeving worden gedaan of, indien deze wetgeving
v66r de datum van bekrachtiging of aanvaarding van dit Verdrag is bekendgemaakt,
op de dag van de bekrachtiging of aanvaarding.

Artikel 88. 1. De bijlagen, bedoeld in artikel 1, sub b), artikel 4, eerste lid,
artikel 5, derde lid, artikel 7, derde lid, artikel 9, derde lid, artikel 25, tweede lid, ar-
tikel 61, eerste lid en artikel 87, eerste lid, alsmede de wijzigingen welke in deze bij-
lagen worden aangebracht, vormen een wezenlijk bestanddeel van dit Verdrag.

2. Elke wijziging van de in het vorige lid bedoelde bijlagen wordt geacht te zijn
goedgekeurd indien binnen drie maanden nadat de in artikel 97, tweede lid, sub d)
bedoelde kennisgeving heeft plaatsgevonden, geen enkele Verdragsluitende Partij of
ondertekenende Staat verzet heeft aangetekend bij de Directeur-Generaal van het In-
ternationaal Arbeidsbureau.

3. Ingeval een dergelijk verzet wordt aangetekend, wordt de zaak aan het Ad-
ministratief Centrum voorgelegd, dat een aanbeveling richt tot de betrokken Parti-
jen. Indien de betrokken Partijen aan de aanbeveling van het Administratief Cen-
trum geen gevolg wensen te geven, wordt het geschil volgens de in artikel 86, tweede
tot en met vierde lid bedoelde procedure geregeld.

TITEL VI. OVERGANGS- EN SLOTBEPALINGEN

Artikel 89. 1. Aan dit Verdrag kan geen enkel recht worden ontleend voor
een tijdvak dat aan zijn inwerkingtreding voorafgaat.

2. Voor de vaststelling van de aan dit Verdrag te ontlenen rechten wordt reken-
ing gehouden met elk tijdvak van verzekering, alsmede eventueel met elk tijdvak van
dienstbetrekking, van beroepsarbeid of van wonen, dat v66r de inwerkingtreding
van dit Verdrag krachtens de wetgeving van een Verdragsluitende Partij is vervuld.

3. Onverminderd het bepaalde in het eerste lid van dit artikel ontstaat
krachtens dit Verdrag een recht, zelfs wanneer dit recht in verband staat met een ge-
beurtenis welke v66r zijn inwerkingtreding heeft plaatsgevonden.

4. Elke uitkering welke in verband met de nationaliteit van de betrokkene dan
wel met diens woonplaats op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij
dan die waarop het orgaan dat de uitkering verschuldigd is, gevestigd is, niet is vast-
gesteld dan wel is geschorst, wordt op verzoek van de betrokkene vastgesteld of her-
vat met ingang van de datum van inwerkingtreding van dit Verdrag, mits de vroeger
vastgestelde rechten niet in de vorm van een afkoopsom zijn vereffend.

5. De rechten van de betrokkenen wier pensioen of rente v66r de inwerking-
treding van dit Verdrag werd vastgesteld, worden op hun verzoek, met inachtneming
van dit Verdrag, herzien. Herziening van deze rechten kan eveneens ambtshalve
plaatsvinden. In geen enkel geval mogen door een dergelijke herziening de vroegere
rechten van de betrokkenen worden verminderd.

6. Indien het in het vierde of vijfde lid van dit artikel bedoelde verzoek binnen
twee jaar na de datum van inwerkingtreding van dit Verdrag wordt ingediend,
worden de aan dit Verdrag te ontlenen rechten met ingang van die datum verkregen,
zonder dat de bepalingen van de wetgeving van enige Verdragsluitende Partij met be-
trekking tot verval of verjaring van rechten op de betrokkenen worden toegepast.

7. Indien het in het vierde of vij fde lid van dit artikel bedoelde verzoek na afloop
van de termijn van twee jaar na de inwerkingtreding van dit Verdrag wordt ingediend,
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wordt voor het verkrijgen van de niet vervallen of verjaarde rechten alleen rekening
gehouden met de datum waarop het verzoek is ingediend, tenzij gunstiger bepalingen
van de wetgeving van de betrokken Verdragsluitende Partij van toepassing zijn.

8. Ingeval van ambtshalve herziening overeenkomstig het vijfde lid van dit ar-
tikel, worden de aan dit Verdrag te ontlenen rechten met ingang van de datum van in-
werkingtreding van dit Verdrag verkregen.

9. De toepassing van hoofdstuk 6 van Titel III mag niet het gevolg hebben dat
de rechten van de betrokkenen op de datum van inwerkingtreding van dit Verdrag
verminderd worden. Indien en voor zover het bedrag van de kinderbijslagen ver-
schuldigd krachtens dat hoofdstuk op bedoelde datum lager is dan het bedrag van de
kinderbijslagen verschuldigd krachtens het Verdrag van 13 februari 1961, be-
treffende de sociale zekerheid van rijnvarenden (herzien), houden de rechthebbenden
aanspraak op het verschil tussen deze bedragen; dit verschil komt voor rekening van
het orgaan dat krachtens laatstgenoemd Verdrag bevoegd is; het wordt betaald
zolang dit orgaan krachtens het onderhavige Verdrag bevoegd blijft.

Artikel 90. 1. De ondertekening van dit Verdrag staat open voor de Staten,
die in de Centrale Commissie voor de Rijnvaart zijn vertegenwoordigd, alsmede voor
Luxemburg.

2. Dit Verdrag moet worden bekrachtigd of aanvaard. Elke akte van bekrach-
tiging of aanvaarding zal worden nedergelegd bij de Directeur-Generaal van het In-
ternationaal Arbeidsbureau.

Artikel 91. 1. Dit Verdrag treedt in werking op de eerste dag van de derde
maand volgende op die, waarin de laatste akte van bekrachtiging of van aanvaarding
van de Verdragsluitende Partijen bij het Verdrag van 13 februari 1961 betreffende de
sociale zekerheid van rijnvarenden (herzien), is nedergelegd.

2. Het treedt, ten opzichte van iedere andere ondertekenende Staat, die dit
Verdrag later bekrachtigt of aanvaardt, in werking op de eerste dag van de derde
maand volgende op die, waarin diens akte van bekrachtiging of aanvaarding is ne-
dergelegd.

Artikel 92. Met ingang van de inwerkingtreding van dit Verdrag houden de
bepalingen van het Verdrag van 13 februari 1961 betreffende de sociale zekerheid van
rijnvarenden (herzien) op van kracht te zijn.

Artikel 93. 1. Na de inwerkingtreding van dit Verdrag kan een andere Staat
dan die bedoeld in artikel 90, eerste lid, tot dit Verdrag toetreden, onder voorbehoud
van algemene instemming van de Verdragsluitende Partijen. Toetreding tot het Ver-
drag verleent dezelfde rechten en schept dezelfde verplichtingen als bekrachtiging of
aanvaarding. Een protokol van toetreding bevat de bepalingen, die hiervoor even-
tueel noodzakelijk zijn.

2. Elke akte van toetreding moet bij de Directeur-Generaal van het Interna-
tionaal Arbeidsbureau worden nedergelegd.

3. Dit Verdrag treedt, ten opzichte van iedere Staat, die toetreedt, in werking
op de eerste dag van de derde maand volgend op die, waarin de akte van toetreding is
nedergelegd.

Artikel 94. Dit Verdrag wordt gesloten voor de duur van een jaar. Deze wordt
daarna van jaar tot jaar stilzwijgend verlengd, behoudens het recht van elke Ver-
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dragsluitende Partij het Verdrag op te zeggen door kennisgeving aan de Directeur-
Generaal van het Internationaal Arbeidsbureau. De opzegging wordt van kracht een
jaar na ontvangst van de kennisgeving.

Artikel 95. 1. Elk krachtens dit Verdrag verkregen recht blijft na opzegging
gehandhaafd.

2. De in opbouw zijnde rechten met betrekking tot tijdvakken welke zijn ver-
vuld voor de datum waarop de opzegging van kracht is geworden, worden door de
opzegging niet teniet gedaan; de verdere handhaving van deze rechten wordt bij ove-
reenkomst geregeld of, indien een zodanige overeenkomst niet tot stand komt, vast-
gesteld aan de hand van de door het betrokken orgaan toegepaste wetgeving.

Artikel 96. 1. De wijze van toepassing van dit Verdrag wordt bij een Ad-
ministratieve Schikking vastgesteld.

2. De Verdragsluitende Partijen of, indien de grondwettelijke bepalingen van
deze Partijen dit toestaan, hun bevoegde autoriteiten, treffen alle andere, voor de
toepassing van dit Verdrag noodzakelijke schikkingen.

Artikel 97. 1. De kennisgevingen, als bedoeld in artikel 1, sub b), artikel 4,
tweede lid, artikel 5, vierde lid, artikel 6, tweede lid, artikel 7, vierde lid, artikel 9,
vierde lid, artikel 25, derde lid, artikel 61, derde lid en artikel 87, tweede lid worden
aan de Directeur-Generaal van het Internationaal Arbeidsbureau gezonden.

2. Door de Directeur-Generaal van het Internationaal Arbeidsbureau wordt
aan de Verdragsluitende Partijen, alsmede aan de Centrale Commissie voor de Rijn-
vaart kennisgeving gedaan van:
a) de nederlegging van elke akte van bekrachtiging, aanvaarding of toetreding;

b) elke datum van inwerkingtreding van dit Verdrag overeenkomstig de arti-
kelen 91 en 93;

c) elke kennisgeving van opzegging, ontvangen met toepassing van artikel 94, en de
datum waarop de opzegging van kracht wordt;

d) elke kennisgeving, ontvangen met toepassing van het eerste lid van dit artikel.

Artikel 98. 1. De Duitse, Franse en Nederlandse teksten van dit Verdrag zijn
gelijkelijk authentiek. Zij worden nedergelegd in de archieven van het Internationaal
Arbeidsbureau.

2. Zodra dit Verdrag in werking getreden is, worden voor gelijkluidend ge-
waarmerkte afschriften overeenkomstig artikel 102 van het Handvest der Verenigde
Naties door de Directeur-Generaal van het Internationaal Arbeidsbureau ter
registratie gezonden aan de Secretaris-Generaal van de Verenigde Naties.

3. De Directeur-Generaal van het Internationaal Arbeidsbureau zendt eve-
neens gewaarmerkte afschriften aan alle in de Centrale Commissie voor de Rijnvaart
vertegenwoordigde Staten, aan Luxemburg en aan genoemde Commissie.

4. Een officile vertaling in het Engels zal door het Internationaal Arbeids-
bureau worden opgesteld en aan de betrokken Staten worden gezonden.

5. Overeenkomstig artikel 102 van het Handvest van de Verenigde Naties deelt
de Directeur-Generaal van het Internationaal Arbeidsbureau aan de Secretaris-
Generaal van de Verenigde Naties ter registratie mede elke bekrachtiging, aanvaard-
ing, toetreding en opzegging, waarvan hij kennisgeving heeft ontvangen.
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GEDAAN te Gen~ve, 30 november 1979, in drie exemplaren, in de Duitse, Franse
en Nederlandse taal.

[A. SCHWARZ]'

President van de Conferentie

TEN BLIJKE WAARVAN de ondergetekenden, daartoe behoorlijk gemachtigd, dit
Verdrag hebben ondertekend.

Voor de Bondsrepubliek Duitsland:

[U. SAHM]

Voor Belgie:

[A. ONKELINX]

Voor Frankrijk:

[S. HESSEL]

Voor Nederland:

[R. REINHOLD SMIT]

Voor het Verenigd Koninkrijk:'

Voor Zwitserland:

[A. SCHULER]

Voor Luxemburg:

[J. RETTEL]

BILAGE I

OMSCHRIJVING VAN DE GRONDGEBIEDEN EN VAN DE ONDERDANEN
VAN DE VERDRAGSLUITENDE PARTIJEN (ARTIKEL 1, SUB b)

Bondsrepubliek Duitsland
Grondgebied: de werkingssfeer van de Grondwet van de Bondsrepubliek Duitsland.
Onderdanen: Duitsers in de zin van de Grondwet van de Bondsrepubliek Duitsland.

Belgie
Grondgebied: bet grondgebied van Belgie
Onderdanen: personen van Belgische nationaliteit.
Names of signatories appearing between brackets were not legible and have been supplied by the International

Labour Organisation - Les noms des signataires donn6s entre crochets 6taient illisibles et ont 6td fournis par l'Organisa-
tion internationale du Travail.

2 In accordance with the provisions of article 90(1) the Agreement was open for signature by the United Kingdom of
Great Britain and Northern Ireland which was represented on the Central Commission for Rhine Navigation - En vertu
du paragraphe 1 de Particle 90, 'Accord 6tait ouvert A la signature du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du
Nord qui 6tait reprdsentd A la Commission centrale pour la navigation du Rhin.
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Frankrijk
Grondgebied: het vasteland van Frankrijk
Onderdanen: personen van Franse nationaliteit

Luxemburg
Grondgebied: het grondgebied van het Groothertogdom Luxemburg
Onderdanen: personen van Luxemburgse nationaliteit.

Nederland
Grondgebied: het grondgebied van het Koninkrijk der Nederlanden in Europa
Onderdanen: personen van Nederlandse nationaliteit.

Zwitserland
Grondgebied: het grondgebied van de Zwitserse Bondsstaat
Onderdanen: personen van Zwitserse nationaliteit.

BIJLAGE II

WETGEVINGEN EN REGELINGEN WAAROP DIT VERDRAG VAN TOEPASSING IS

(ARTIKEL 4, EERSTE LID)

Bondsrepubliek Duitsland
De wetgevingen betreffende:

a) de ziekteverzekering (ziekte, moederschap en overlijden);
b) de bescherming van werkende moeders, voor zover het uitkeringen en verstrekkingen be-

treft welke gedurende de zwangerschap en na de bevalling door het orgaan van de ziek-
teverzekering verschuldigd zijn;

c) de pensioenverzekering voor arbeiders en ambachtslieden;
d) de pensioenverzekering voor bedienden;
e) de pensioenverzekering voor mijnwerkers en, voor het Saarland, de aanvullende pensioen-

verzekering in de ijzer- en staalindustrie, alsmede de regeling van hulpverlening aan be-
jaarde landbouwers;

.J) de ongevallenverzekering;
g) de werkloosheidsverzekering en de bijstand aan werklozen;
h) de kinderbijslagen.

Belgie
De wetgevingen betreffende:

a) de ziekte- en invaliditeitsverzekering (ziekte, moederschap, invaliditeit en overlijden):
i) regelingen voor werknemers (arbeiders, bedienden, mijnwerkers en overheidsper-

soneel);
ii) regeling voor zeelieden ter koopvaardij;

iii) regeling voor zelfstandigen;

b) de rust- en overlevingspensioenen:
i) regeling voor werknemers (arbeiders, bedienden, mijnwerkers en zeelieden ter koop-

vaardij);
ii) regeling voor zelfstandigen;
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c) de schadeloosstelling ter zake van arbeidsongevallen:
i) regeling voor werknemers in het algemeen;

ii) regeling voor zeelieden;
d) de schadeloosstelling ter zake van beroepsziekten;
e) de regeling van steun aan onvrijwillig werklozen;
f) de kinderbijslagen voor werknemers en de kinderbijslagen voor zelfstandigen.

Frankrq'k
De wetgevingen betreffende:

a) de organisatie van de sociale zekerheid;
b) de algemene bepalingen tot vaststelling van de regeling van sociale verzekering van toepas-

sing op verzekerden die geen beroep in de landbouw uitoefenen;
c) het voorkomen van en de schadeloosstelling bij arbeidsongevallen en beroepsziekten;
d) de gezinsbijslagen;
e) de ziekte- en moederschapsverzekering voor zelfstandigen die geen beroep in de landbouw

uitoefenen;
J) de ouderdomsuitkering en ouderdomsverzekering voor zelfstandigen die geen beroep in de

landbouw uitoefenen;
g) de bijstand voor op arbeid aangewezen personen die werkloos zijn;
h) de uitkering aan bejaarde werknemers, de uitkering aan bejaarde zelfstandigen en de bij-

stand.

Luxemburg
De wetgevingen betreffende:

a) de ziekteverzekering (ziekte, moederschap en overlijden):
- regeling voor arbeiders,
- regeling voor particuliere bedienden,
- regeling voor de onafhankelijke beroepen;

b) de pensioenverzekering (invaliditeit, ouderdom en overlijden):
- regeling voor arbeiders,
- regeling voor particuliere bedienden,
- regeling voor ambachtslieden, voor handelaren en industrielen;

c) de verzekering tegen arbeidsongevallen en beroepsziekten;
d) de werkloosheidsuitkeringen;
e) de gezinsbijslagen.

Nederland
De wetgevingen betreffende:

a) de prestaties bij ziekte en moederschap;
b) de prestaties bij arbeidsongeschiktheid (invaliditeit, arbeidsongevallen en beroepsziekten);
c) de uitkeringen bij ouderdom;
d) de uitkeringen aan nagelaten betrekkingen;
e) de uitkeringen bij werkloosheid;
f) de kinderbijslagen.
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Zwitserland
1. Federale wetgeving betreffende:

a) de ziekteverzekering, met inbegrip van de prestaties bij moederschap;

b) de invaliditeitsverzekering;
c) de ouderdoms- en overlevingsverzekering;

d) de aanvullende uitkeringen van de ouderdoms- en overlevings- verzekering en van de inva-
liditeitsverzekering;

e) de verplichte ongevallenverzekering (met integrip van de beroepsziekten);
J) de werkloosheidsverzekering.

2. Kantonale wetgevingen betreffende de kinderbijslagen voor nietagrarische werkne-
mers van de kantons Bazel-Stad en Bazel-Land.

BIJLAGE 111

ONGEACHT HET BEPAALDE IN ARTIKEL 5, TWEEDE LID GEHANDHAAFDE BEPALINGEN

(ARTIKEL 5, DERDE LID)

Bondsrepubliek Duitsland - Zwitserland
- De Overeenkomst inzake sociale zekerheid van 25 februari 1964, met uitzondering van

artikel 27 en de aanvullende overeenkomst van 9 september 1975.

Belgie - Zwitserland

- De bepalingen betreffende de invaliditeit van het Verdrag inzake sociale zekerheid van
24 september 1975.

Frankrijk - Zwitserland

- De bepalingen betreffende de invaliditeit van het Verdrag inzake sociale zekerheid van
3 juli 1975.

Nederland - Zwitserland

- De bepalingen betreffende de invaliditeit van het Verdrag inzake sociale zekerheid van

27 mei 1970.

BIJLAGE IV

UITKERINGEN WAAROP ARTIKEL 7, TWEEDE LID VAN TOEPASSING IS

(ARTIKEL 7, DERDE LID)

Frankrijk
- De uitkering aan bejaarde werknemers;
- de uitkering aan bejaarde niet-werknemers;

- de levenslange ondersteuning (secours viager).

Zwitserland
- De buitengewone renten van de invaliditeitsverzekering;
- de buitengewone renten van de ouderdoms- en overlevingsverzekering;
- de uitkeringen voor gebrekkigen;

- de aanvullende uitkeringen van de ouderdoms- en overlevingsverzekering en van de in-
validiteitsverzekering.
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BIJLAGE V

UITKERINGEN WAAROP ARTIKEL 9, EERSTE LID NIET VAN TOEPASSING IS

(ARTIKEL 9, DERDE LID)

Zwitserland
- De buitengewone renten van de invaliditeitsverzekering;
- de buitengewone renten van de ouderdoms- en overlevingsverzekering;

- de halve gewone renten van de invaliditeitsverzekering verleend aan invaliden waarvan
de invaliditeitsgraad beneden 50 procent ligt;

- de uitkeringen voor gebrekkigen;
- de aanvullende uitkeringen van de ouderdoms- en overlevingsverzekering en van de in-

validiteitsverzekering.

BIJLAGE VI

WETGEVINGEN BEDOELD IN ARTIKEL 25, EERSTE LID (ARTIKEL 25, TWEEDE LID)

Belgie
- De wetgeving betreffende de algemene invaliditeitsregeling;

- de wetgeving betreffende de arbeidsongeschiktheidsverzekering voor zelfstandigen;

Frankrijk
- Wetgeving betreffende de invaliditeitsverzekering van werknemers.

Nederland
- De wetgeving betreffende de arbeidsongeschiktheidsverzekering;

- de wetgeving betreffende de Algemene Arbeidsongeschiktheidsverzekering.

BIJLAGE VII

TOEPASSING VAN DE AFDELINGEN I OF 2 VAN HOOFDSTUK 6 VAN TITEL III
(ARTIKEL 61, EERSTE LID)

(1) Afdeling 1
- Bondsrepubliek Duitsland

- Belgie

- Frankrijk

- Luxemburg

- Nederland*

(2) Afdeling 2
- Zwitserland

* In haar brief dd. 26januari 1984 heeft de Nederlandse regering, nadat zY ten tijde van de aanvaarding van het Ver-
drag besloten had om afdeling 2 toe te passen, de Directeur-Generaal van het Internationaal Arbeidsbureau geinformeerd
dat zij op grond van artikel 61, paragrafen l en 3 van het genoemde Verdrag besluit om afdeling I toe te passen, vanaf zijn
inwerkingtreding.
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BIJLAGE VIII

BIJZONDERHEDEN INZAKE DE TOEPASSING VAN DE WETGEVINGEN

VAN DE VERDRAGSLUITENDE PARTIJEN (ARTIKEL 87, EERSTE LID)

Toepassing van de wetgeving van de Bondsrepubliek Duitsland

1. a) Voor zover dit niet reeds in de Duitse wetgeving inzake de ongevallenverzeke-
ring is voorgeschreven, verlenen de Duitse organen, zolang de getroffene of zijn nagelaten be-
trekkingen op het grondgebied van een Verdragsluitende Partij wonen, overeenkomstig deze
wetgeving eveneens een schadeloosstelling voor de in Elzas-Lotharingen v66r 1 januari 1919
voorgekomen arbeidsongevallen en beroepsziekten, wanneer deze schadeloosstelling niet ove-
reenkomstig het besluit van de Raad van de Volkenbond van 21 juni 1921 (Reichsgesetzblatt,
blz. 1289) door de Franse organen is overgenomen.

b) Artikel 9 van dit Verdrag laat onverlet de bepalingen van de Duitse wetgeving
krachtens welke de buiten het grondgebied van de Bondsrepubliek Duitsland voorgekomen on-
gevallen en beroepsziekten, alsmede de buiten dit grondgebied vervulde tijdvakken, niet of
slechts onder bepaalde voorwaarden aanleiding geven tot het verlenen van uitkeringen wanneer
de rechthebbenden zich buiten het grondgebied van de Bondsrepubliek Duitsland bevinden.

2. a) Om vast te stellen of tijdvakken welke krachtens de Duitse wetgeving moeten
worden beschouwd als premievrije tijdvakken (Ausfalizeiten) of aanvullende tijdvakken (Zu-
rechnungszeiten) als zodanig in aanmerking moeten worden genomen, worden de krachtens de
wetgeving van een andere Verdragsluitende Partij vorplicht betaalde premies of bijdragen en
de aansluiting bij de verzekering van een andere Verdragsluitende Partij gelijkgesteld met de
krachtens de Duitse wetgeving verplicht betaalde premies of bijdragen en met de aansluiting bij
de Duitse pensioenverzekering. Bij de berekening van het aantal kalendermaanden tussen de
datum van aansluiting bij de verzekering en de datum waarop de verzekerde gebeurtenis heeft
plaatsgevonden, wordt geen rekening gehouden met de krachtens de wetgeving van een andere
Verdragsluitende Partij gelijkgestelde tijdvakken welke tussen deze beide data zijn gelegen en
evenmin met de tijdvakken waarover de betrokkene een pensioen of rente heeft genoten.

b) Het bepaalde sub a) is niet van toepassing op de vaste premievrije tijdvakken
(pauschale A usfallzeit). Deze worden uitsluitend vastgesteld in verhouding tot de krachtens de
Duitse wetgeving vervulde tijkvakken van verzekering.

c) Voor bet in aanmerking nemen van een aanvullend tijdvak (Zurechnungszeit)
krachtens de Duitse wetgeving inzake de pensioenverzekering voor mijnwerkers, geldt boven-
dien als voorwaarde dat de laatste premie of bijdrage die krachtens de Duitse wetgeving is be-
taald, aan de pensioenverzekering voor mijnwerkers moet zijn betaald.

d) Voor het in aanmerking nemen van de Duitse vervangende tijdvakken (Ersatzzeiten)
is alleen de Duitse wetgeving van toepassing.

e) In afwijking van het bepaalde sub d) zijn de volgende bepalingen van toepassing op
degenen, die zijn aangesloten bij de Duitse pensioenverzekering en die in het tijdvak van
1 januari 1948 tot en met 31 juli 1963 in de toen onder Nederlands beheer staande Duitse ge-
bieden hebben gewoond: voor het in aanmerking nemen van de Duitse vervangende tijdvakken
(Ersatzzeiten) in de zin van artikel 1251, lid 2 van het Wetboek van sociale verzekering (RVO)
of van overeenkomstige bepalingen, wordt de storting van de premies of bijdragen aan de
Nederlandse sociale verzekering gedurende dit tijdvak gelijkgesteld met het uitoefenen van een
verzekeringsplichtige dienstbetrekking of het verrichten van verzekeringsplichtige werkzaam-
heden in de zin van de Duitse wetgeving.

3. Indien de toepassing van dit Verdrag voor bepaalde organen van de ziekteverzekering
buitengewone lasten veroorzaakt, kunnen deze lasten geheel of gedeeltelijk worden gecompen-
seerd. Het federale verbond van plaatselijke ziekenfondsen beslist als verbindingsorgaan (ziek-
teverzekering), in overleg met de andere toporganisaties van de ziekteverzekeringsorganen,
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over de compensatie. De voor de compensatie benodigde middelen worden verkregen door
heffingen, welke aan alle organen voor ziekteverzekering worden opgelegd in verhouding tot
het gemiddelde aantal leden in het voorafgaande jaar, met uitzondering van gepensioneerden.

4. De Duitse pensioenverzekeringsorganen passen artikel 33, vijfde lid van dit Verdrag
niet toe wanneer:
a) de voor 1 januari 1957 geldende wetgeving inzake pensioenberekening van toepassing is;
b) een aanvullend tijdvak (Zurechnungszeit) in aanmerking moet worden genomen;
c) een toeslag voor kinderen of een verhoging van de wezenrente in aanmerking moet worden

genomen.
5. Titel II1, Hoofdstuk 2 van dit Verdrag is niet van toepassing op de aanvullende pen-

sioenverzekering voor werknemers in de ijzer- en staalindustrie en op de hulpverlening aan be-
jaarde landbouwers.

6. Artikel 1233 van het Wetboek van sociale verzekering (RVO) en artikel 10 van de Wet
inzake de verzekering van bedienden (AVG), gewijzigd bij de wet van 16 oktober 1972, hou-
dende herziening van de pensioenregeling, die de vrijwillige verzekering in het kader van de
Duitse pensioenverzekeringen regelen, zijn op personen die aan dit verdrag rechten kunnen
ontlenen volgens de volgende regels van toepassing. Indien de algemene voorwaarden zijn ver-
vuld, kunnen de vrijwillige premies of bijdragen aan de Duitse pensioenverzekering worden be-
taald wanneer:
a) de betrokkene op het grondgebied van de Bondsrepubliek Duitsland zijn domicilie of

woonplaats heeft;
b) de betrokkene op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij zijn domicilie

of woonplaats heeft en voordien, op enig tijdstip, verplicht of vrijwillig bij de Duitse pen-
sioenverzekering aangesloten is geweest;

c) de betrokkene op het grondgebied van een derde staat zijn domicilie of woonplaats heeft
en gedurende ten minste zestig-maanden premies en bijdragen aan de Duitse pensioenver-
zekering heeft betaald of krachtens de eerder geldende overgangsbepalingen tot de vrijwil-
lige verzekering kunnen worden toegelaten en niet verplicht of vrijwillig verzekerd is
krachtens de wetgeving van een andere Verdragsluitende Partij.
7. Voor de verplichte verzekering krachtens de Duitse wetgeving betreffende de ziek-

teverzekering voor gepensioneerden, worden de tijdvakken van aansluiting bij de ziek-
teverzekering van een andere Verdragsluitende Partij gelijkgesteld met de tijdvakken van aan-
sluiting bij de Duitse ziekteverzekering en worden de huwelijkstijdvakken met een lid van de
ziekteverzekering van een andere Verdragsluitende Partij gelijkgesteld met de huwelijkstijd-
vakken met een lid van de Duitse ziekteverzekering.

8. a) Voor de toepassing van dit Verdrag wordt het vaste bedrag dat krachtens de
Duitse wetgeving bij bevalling wordt toegekend, beschouwd als een verstrekking.

b) Voor de toekenning van het vaste bedrag bij bevalling ingevolge de Duitse wetgeving,
worden de medische onderzoeken welke overeenkomstig de wetgeving van een andere Verdrag-
sluitende Partij zijn uitgevoerd, teneinde gedurende de zwangerschap voldoende en geschikte
medische zorg te verzekeren, eveneens in aanmerking genomen.

9. De regelingen ter zake van de verzekeringskosten in de door de Bondsrepubliek Duits-
land met andere Staten gesloten overeenkomsten blijven onverlet.

10. Wanneer, op grond van de Duitse wetgeving, behalve aan de voorwaarden voor de
toepassing van dit Verdrag, aan de voorwaarden voor de toepassing van een andere overeen-
komst of een supranationale regeling, wordt voldaan, houdt het Duitse orgaan, voor de
toepassing van dit Verdrag, geen rekening met de andere overeenkomst of met de supranatio-
nale regeling. Deze regel is niet van toepassing wanneer de bepalingen betreffende de sociale
zekerheid, welke voor de Bondsrepubliek Duitsland voortvloeien uit internationale verdragen
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of uit het supranationale recht of die de toepassing ervan beogen, regelingen inzake de verzeke-
ringskosten bevatten.

11. De tijdvakken van verzekering, welke krachtens de wetgeving van iedere andere Ver-
dragsluitende Partij zijn vervuld, worden niet in aanmerking genomen voor het minimum aan-
tal verzekeringsjaren, dat nodig is voor de berekening van het pensioen op basis van het mini-
mum inkomen ingevolge de Duitse wetgeving.

12. De wezenrenten ingevolge de Duitse wetgeving zijn geen gezinsuitkeringen in de zin
van dit Verdrag.

Toepassing van de wetgeving van Belgie
1. Indien de rijnvarende, op wie de Belgische wetgeving voort zelfstandigen van toepas-

sing is, gelijktijdig op het grondgebied van een ander Verdragsluitende Partij beroepsarbeid als
werknemer verricht, wordt deze arbeid met het oog op de vaststelling van de verplichtingen
welke voortvloeien uit de Belgische wetgeving betreffende het sociaal statuut der zelfstandigen,
met in Belgie uitgeoefende betaalde beroepsarbeid gelijkgesteld.

2. Voor de toepassing van de Belgische wetgeving wordt slechts rekening gehouden met
een in artikel 28, derde lid, alinea a) ii) van dit Verdrag bedoeld tijdvak, indien de rijnvarende
gedurende dit tijdvak arbeidsongeschikt was in de zin van de Belgische wetgeving.

3. De tijdvakken van ouderdomsverzekering, welke voor de inwerkingtreding van de ar-
beidsongeschiktheidsverzekering voor zelfstandigen zijn vervuld krachtens de Belgische wet-
geving voor zelfstandigen, worden voor de toepassing van artikel 33 van dit verdrag beschouwd
als tijdvakken van verzekering, vervuld krachtens de Belgische wetgeving inzake de arbeidson-
geschiktheidsverzekering.

4. Voor de toepassing van Hoofdstuk 6 van Titel III van dit Verdrag door bet bevoegde
Belgische orgaan, wordt een kind geacht te worden opgevoed op bet grondgebied van de Ver-
dragsluitende Partij waar het woont.

5. Voor personen, wier recht op verstrekkingen van de ziekteverzekering voortvloeit uit
de Belgische regeling van verplichte verzekering tegen ziekte en invaliditeit welke op zelfstan-
digen van toepassing is, geldt het bepaalde in Titel III, Hoofdstuk 1 van dit Verdrag, onder de
volgende voorwaarden:

a) in gedval van verblijf op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan
Belgie, hebben de betrokkenen recht op:
i) wat betreft de gezondheidszorg, verleend in geval van ziekenhuisopname, verstrekkingen

waarin de wetgeving van deze Verdragsluitende Partij voorziet;
ii) wat betreft de andere verstrekkingen, voorzien in de Belgische regeling, vergoeding van de

kosten van deze verstrekkingen door het bevoegde Belgische orgaan volgens de tarieven
waarin de wetgeving van de bedoelde Partij voorziet;
b) in geval van wonen op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan

Belgie, hebben de betrokkenen recht op verstrekkingen waarin de wetgeving van deze Partij
voorziet, op voorwaarde dat de aanvullende premie, welke daartoe in de Belgische wetgeving is
voorzien, wordt betaald aan het bevoegde Belgische orgaan.

Toepassing van de wetgeving van Frankrijk
1. De uitkering aan bejaarde werknemers wordt overeenkomstig de in de Franse wetgev-

ing voor Franse werknemers geldende voorwaarden toegekend aan alle werknemers die aan dit
Verdrag rechten kunnen ontlenen en die op het tijdstip waarop zij hun aanvraag indienen op
het Franse grondgebied wonen.

2. Dit Verdrag laat onverlet de bepalingen van de Franse wetgeving krachtens welke voor
het recht op de uitkering aan bejaarde werknemers uitsluitend rekening wordt gehouden met
tijdvakken van arbeid in loondienst of daarmede gelijkgestelde arbeid welke op het grondge-
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bied van de Europese departementen en van de overzeese departementen (Guadeloupe,
Guyana, Martinique en R6union) van de Franse Republiek zijn vervuld.

3. De in het eerste en tweede lid bedoelde modaliteiten voor de toekenning van de uitker-
ing aan bejaarde werknemers zijn mutatis mutandis van toepassing op de uitkering aan be-
jaarde niet-loontrekkenden.

Toepassing van de wetgeving van Luxemburg

1. In afwijking van artikel 89, tweede lid van dit Verdrag, worden de tijdvakken van ver-
zekering en de daarmede gelijkgestelde tijdvakken welke v66r 1 januari 1946 krachtens de
Luxemburgse wetgeving inzake pensioenverzekering (invaliditeit, ouderdom en overlijden) zijn
vervuld, voor de toepassing van deze wetgeving slechts in aanmerking genomen, voor zover de
in opbouw zijnde rechten uitsluitend overeenkomstig deze wetgeving of overeenkomstig van
kracht zijnde of nog door Luxemburg te sluiten bilaterale verdragen inzake sociale zekerheid
op 1 februari 1970, gehandhaafd zullen zijn of nadien hersteld zullen worden. Ingeval meer dan
66n verdrag van toepassing is, zullen de tijdvakken van de vroegste datum af in aanmerking
worden genomen.

2. Voor de toekenning van het vaste deel van de Luxemburgse pensioenen, worden de
tijdvakken van verzekering welke krachtens de Luxemburgse wetgeving zijn vervuld door
werknemers die niet op Luxemburgs grondgebied wonen, gelijkgesteld met tijdvakken van
wonen.

3. In afwijking van artikel 33 van dit Verdrag wordt het vaste deel van de Luxemburgse
pensioenen, dat ten laste komt van de Staat en de gemeenten, berekend volgens de Luxem-
burgse wetgeving.

4. De eventueel verschuldigde aanvulling om aan het minimumpensioen te komen, de
toeslag voor kinderen, alsmede de bijzondere verhogingen, worden in dezelfde verhouding toe-
gekend als het voor rekening van de Staat en gemeenten komende vaste deel van het pensioen.

Toepassing van de wetgeving van Nederland

1. Ziekteverzekering
a) Wat betreft het recht op verstrekkingen, is Hoofdstuk 1 van Titel III van dit Verdrag

slechts van toepassing op personen die krachtens de in de Ziekenfondswet geregelde verplichte
verzekering, bejaardenverzekering of vrijwillige verzekering, recht op verstrekkingen hebben.

b) Degene die in het genot is van een ouderdomspensioen krachtens de Nederlandse wet-
geving en van een pensioen krachtens de wetgeving van een andere Verdragsluitende Partij,
wordt, voor de toepassing van artikel 21 van dit Verdrag, geacht recht te hebben op verstrek-
kingen, indien hij, eventueel met inachtneming van artikel 8 van dit Verdrag, voldoet aan de
voorwaarden voor toelating tot de in de Ziekenfondswet geregelde bejaardenverzekering of
vrijwillige verzekering. Het vorenstaande is eveneens van toepassing ten aanzien van de ge-
huwde vrouw wier echtgenoot in het genot is van een ouderdomspensioen voor gehuwden
krachtens de Nederlandse wetgeving en voldoet aan de voorwaarden voor toelating tot de in de
Ziekenfondswet geregelde bejaardenverzekering of vrijwillige verzekering.

c) Degene die in het genot is van een ouderdomspensioen krachtens de Nederlandse wet-
geving en op bet grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan Nederland woont, is,
indien hij ingevolge de in de Ziekenfondswet geregelde bejaardenverzekering of vrijwillige ver-
zekering verzekerd is, voor zich en zijn eventuele gezinsleden een premie verschuldigd welke als
grondslag heeft de helft van de kosten welke in Nederland gemiddeld worden gemaakt voor de
geneeskundige verzorging van een bejaarde en zijn gezinsleden. Op deze premie wordt ten laste
van de in de Ziekenfondswet geregelde verplichte verzekering een reductie verleend welke ove-
reenkomt met het, mede ten laste van de in de Ziekenfondswet geregelde verplichte verzekering
komende deel van de reductie welke wordt verleend aan de in Nederland wonende verzekerden
in de bejaardenverzekering, voor wie de premie op dezelfde grondslag is vastgesteld.
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d) Degene die niet in het genot is van een ouderdomspensioen krachtens de Nederlandse
wetgeving en, indien hij gehuwd is, wiens echtgenoot of echtgenote niet in het genot is van een
ouderdomspensioen voor gehuwden krachtens de Nederlandse wetgeving, is, indien hij op het
grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij dan Nederland woont en verzekerd is
ingevolge de in de Ziekenfondswet geregelde vrijwillige verzekering, voor zich en zijn eventuele
gezinsleden die de leeftijd van zestien jaar hebben bereikt per persoon een premie verschuldigd,
welke overeenkomt met het gemiddelde van de premies die door de ziekenfondsen in Neder-
land voor de in Nederland wonende vrijwillig verzekerden zijn vastgesteld. De premie wordt
naar boven afgerond op een veelvoud van een gulden.

2. Algemene Ouderdomswet
a) Als tijdvakken van verzekering, vervuld krachtens de Nederlandse Algemene Ouder-

domswet worden mede aangemerkt tijdvakken, gelegen v66r 1 januari 1957 gedurende welke
de rechthebbende die niet voldoet aan de voorwaarden op grond waarvan deze tijdvakken kun-
nen worden gelijkgesteld met tijdvakken van verzekering, na het bereiken van de 15-jarige leef-
tijd op Nederlands grondgebied, heeft gewoond of gedurende welke hij, op het grondgebied
van een andere Verdragsluitende Partij wonende, in Nederland arbeid heeft verricht in dienst
van een in Nederland gevestigde werkgever, of op een in artikel 1, sub m) van dit Verdrag be-
doeld schip.

b) De krachtens het bepaalde sub a) in aanmerking te nemen tijdvakken worden buiten
beschouwing gelaten wanneer zij samenvallen met tijdvakken van verzekering, welke krachtens
de wetgeving inzake ouderdomspensioenen van een andere Staat dan Nederland zijn vervuld.

c) Wat de gehuwde vrouw betreft, wier echtgenoot recht heeft of een pensioen krachtens
de Nederlandse Algemene Ouderdomswet, worden ook als tijdvakken van verzekering in aan-
merking genomen tijdvakken gelegen v66r de datum waarop zij de 65-jarige leeftijd heeft en
gedurende welke zij, gehuwd zijnde, op het grondgebied van een of meer Verdragsluitende
Partijen heeft gewoond, voor zover deze tijdvakken samenvallen met de door haar echtgenoot
krachtens bedoelde wet vervulde tijdvakken van verzekering en met de krachtens sub a) in aan-
merking te nemen tijdvakken.

d) De ingevolge het bepaalde sub c) ten aanzien van de gehuwde vrouw in aanmerking te
nemen tijdvakken, worden buiten beschouwing gelaten wanneer zij samenvallen met tijdvak-
ken van verzekering, welke krachtens de wetgeving inzake ouderdomspensioenen van een an-
dere Staat dan Nederland zijn vervuld of met tijdvakken, gedurende welke zij ingevolge een
zodanige wetgeving ouderdomspensioen heeft genoten.

e) Wat de gehuwd geweest zijnde vrouw betreft, wier echtgenoot onderworpen is
geweest aan de Nederlandse Algemene Ouderdomswet of geacht wordt tijdvakken van verzeke-
ring krachtens het bepaalde in sub a) te hebben vervuld, is het bepaalde sub c) en d) van ove-
reenkomstige toepassing.

J) De tijdvakken gelegen v66r 1 januari 1957 worden bij de berekening van het ouder-
domspensioen slechts in aanmerking genomen, indien de betrokkene na het bereiken van de
59-jarige leeftijd gedurende zes jaren op bet grondgebied van een of meer Verdragsluitende
Partijen heeft gewoond en indien hij op het grondgebied van een dezer Verdragsluitende Parti-
jen woont.

3. Algemene Weduwen- en Wezenwet

a) Als tijdvakken van verzekering, vervuld krachtens de Nederlandse Algemene
Weduwen- en Wezenwet worden bij de toepassing van artikel 33 van dit Verdrag mede
aangemerkt tijdvakken gelegen v66r 1 oktober 1959, gedurende welke de overledene na het
bereiken van de 15-jarige leeftijd op Nederlands grondgebied heeft gewoond of gedurende
welke hij, op het grondgebied van een andere Verdragsluitende Partij wonende, in Nederland
of op een in artikel 1, sub m) van dit Verdrag bedoeld schip arbeid heeft verricht in dienst van
een in Nederland gevestigde werkgever.
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b) De krachtens bet bepaalde sub a) in aanmerking te nemen tijdvakken worden buiten
beschouwing gelaten wanneer zij samenvallen met tijdvakken van verzekering, welke krachtens
de wetgeving inzake uitkeringen aan nagelaten betrekkingen van een andere Staat dan
Nederland zijn vervuld.

4. Arbeidsongeschiktheidsverzekering
Bij de toepassing van artikel 33 van dit Verdrag zullen de Nederlandse organen de vol-

gende bepalingen in acht nemen:
a) is de rijnvarende op het tijdstip waarop de arbeidsongeschiktheid met daaropvol-

gende invaliditeit is ontstaan werknemer, dan stelt het bevoegde orgaan bet uitkeringsbedrag
vast overeenkomstig de bepalingen van de Wet op de arbeidsongeschiktheidsverzekering van
18 februari 1966 (WAO), rekening houdende met:
- de tijdvakken van verzekering, vervuld krachtens genoemde wet van 18 februari 1966

(WAO);
- de tijdvakken van verzekering, vervuld na het bereiken van de 15-jarige leeftijd krachtens de

Algemene Arbeidsongeschiktheidswet van 11 december 1975 (AWW), voorzover deze niet
samenvallen met de tijdvakken van verzekering, door de betrokkene vervuld krachtens ge-
noemde wet van 18 februari 1966, en

- de tijdvakken van arbeid in loondienst en de daarmede gelijkgestelde tijdvakken, welke
voor 1 juli 1967 in Nederland of op een schip als bedoeld in artikel 1, sub m) van dit Verdrag
voor een in Nederland gevestigde werkgever, zijn vervuld;

b) is de rijnvarende op het tijdstip waarop de arbeidsongeschiktheid met daarop vol-
gende invaliditeit is ontstaan zelfstandige, dan stelt het bevoegde orgaan het uitkeringsbedrag
vast overeenkomstig de bepalingen van de Algemene Arbeidsongeschiktheidswet van 11 de-
cember 1975(AAW), rekening houdende met:
- de tijdvakken van verzekering door de betrokkene vervuld na het bereiken van de 15-jarige

ieeftijd, krachtens genoemde wet van 11 december 1975 (AAW);

- de tijdvakken van verzekering vervuld krachtens de Wet op de arbeidsongeschiktheids-
verzekering van 18 februari 1966 (WAO), voorzover deze niet samenvallen met tijdvakken
van verzekering vervuld krachtens genoemde wet van 11 december 1975 (AAW), en

- de tijdvakken van arbeid in Ioondienst en de daarmede gelijkgestelde tijdvakken, welke
voor I juli 1967 in Nederland of op een schip als bedoeld in artikel 1, sub m) van dit Verdrag
voor een in Nederland gevestigde werkgever, zijn vervuld.

5. Vrijwillige voortgezette verzekering
Het beginsel van gelijkheid van behandeling, neergelegd in artikel 7 van dit Verdrag, is niet

van toepassing op de vrijwillig voortgezette ouderdoms- en overlevingsverzekering ter zake van
het betalen van verlaagde premies.

Toepassing van de wetgeving van Zwitserland
1. Het beginsel van gelijkheid van behandeling, neergelegd in artikel 7 van dit Verdrag, is

niet van toepassing op de bepalingen van de federale wetgeving inzake de ouderdomsen over-
levingsverzekering en inzake de invaliditeitsverzekering betreffende:
a) de vrijwillige verzekering van Zwitserse onderdanen in bet buitenland;
b) de ondersteuning toegekend aan Zwitserse onderdanen in het buitenland.

2. De voorzieningen inzake beroepsarbeid, de voorzieningen inzake bijzondere scholing
en de voorzieningen ten behoeve van gebrekkige minderjarigen, voorzien in de federale wetgev-
ing inzake invaliditeitsverzekering, gelden als uitkeringen.
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3. Wat de revalidatievoorzieningen, voorzien in de federale wetgeving inzake de invalidi-
teitsverzekering betreft, geldt het volgende:
a) rijnvarendan kunnen aanspraak maken op deze voorzieningen voor zover zij, onmiddel-

lijk voorafgaand aan het tijdstip waarop zij deze voorzieningen moeten ontvangen, een
volledige dienstbetrekking met permanent karakter hebben uitgeoefend op aan in Zwitser-
land ingeschreven schip;

b) echtgenoten en weduwen die geen winstgevende arbeid verrichten, alsmede minderjarige
kinderen van rijnvarenden, kunnen aanspraak maken op deze voorzieningen, zolang zij
hun domicilie in Zwitserland behouden, voor zover zij gedurende ten minste 66n jaar, on-
middellijk voorafgaande aan het tijdstip waarop zij deze voorzieningen moeten ontvan-
gen, onafgebroken in Zwitserland hebben gewoond. De periode van wonen wordt echter
als onafgebroken beschouwd wanneer hat verblijf buiten het Zwitserse grondgebied niet
langer duurt dan twee maanden in de loop van een jaar;

c) minderjarige kinderen van rijnvarenden kunnen bovendien aanspraak maken op deze
voorzieningen, wanneer zij hun domicilie in Zwitserland hebben en aldaar invalide ge-
boren zijn of wanneer zij sedert hun geboorte onafgebroken in Zwitserland hebbeh ge-
woond.
4. Artikel 35, derde lid van dit Verdrag is slechte van toepassing in geval van invaliditeit,

volgens de volgende regels: de rijnvarende, die ten gevolge van ziekte of ongeval gedwongen is
zijn werkzaamheden op een in Zwitserland ingeschreven schip te bedindigen en wiens invalidi-
teit in dit land is vastgesteld, wordt voor de duur van een jaar, te rekenen vanaf de datum van
beeindiging van de werkzaamheden gevolgd door invaliditeit, als verzekerde in de zin van de
Zwitserse wetgeving beschouwd.

5. Wat de toepassing van artikel 7, tweede lid van dit Verdrag betreft geldt het volgende:

a) rijnvarenden hebben recht op de buitengewone renten ingevolge de invaliditeitsverzeke-
ring onder dezelfde voorwaarden als Zwitserse onderdanen, zolang zij hun domicilie in
Zwitserland behouden en indien zij onmiddellijk voorafgaande aan de datum met ingang
waarvan zij de rente aanvragen onafgebroken gedurende vijf jaren in Zwitserland hebben
gewoond;

b) rijnvarenden, onderscheidenlijk nabestaanden van rijnvarenden, hebben recht op de bui-
tengewone renten ingevolge de ouderdoms- en overlevingsverzekering onder dezelfde
voorwaarden als Zwitserse onderdanen, zolang zij hun domicilie in Zwitserland behouden
en indien zij, onmiddellijk voorafgaande aan de datum met ingang waarvan zij de rente
aanvragen, onafgebroken gedurende tienjaren, waarvan vijf opeenvolgendejaren onmid-
dellijk aan deze datum voorafgaande, wanneer het een ouderdomsrente betreft en ge-
durende vijf opeenvolgende aan genoemde datum voorafgaande jaren wanneer bet een
overlevingsrente of een ouderdomsrente betreft welke een invaliditeitsrente of een overle-
vingsrente vervangt, in Zwitserland hebben gewoond;

c) rijnvarenden, onderscheidenlijk nabestaanden van rijnvarenden, hebben recht op de aan-
vullende uitkeringen van de ouderdomsen overlevingsverzekering en van de invaliditeits-
verzekering onder dezelfde voorwaarden als Zwitserse onderdanen zolang zij hun
domicilie in Zwitserland behouden en indien zij onmiddellijk voorafgaande aan de datum
met ingang waarvan zij de aanvullende uitkeringen aanvragen, onafgebroken gedurende
vijftien jaren in Zwitserland hebben gewoond;

d) de perioden van wonen, vermeld in het bepaalde sub a) tot en met c) van dit lid worden als
onafgebroken beschouwd, wanneer het verblij f buiten het Zwitserse grondgebied niet lan-
ger duurt dan drie maanden in de loop van een kalenderjaar.
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VAN DE REGERINGSCONFERENTIE BELAST MET DE HERZIENING VAN
HET VERDRAG VAN 13 FEBRUARI 1961 BETREFFENDE DE SOCIALE
ZEKERHEID VAN RIJNVARENDEN (HERZIEN)

1. De Regeringsconferentie, belast met de herziening van het Verdrag van
13 februari 1961 betreffende de sociale zekerheid van rijnvarenden (herzien), is door
het Internationale Arbeidsbureau (lAB) te Gen~ve bijeengeroepen ten einde het Ver-
drag, welks bepalingen door de 19e vergadering van het Administratief Centrum
voor de Sociale Zekerheid van de Rijnvarenden, gehouden te Straatsburg van 13 tot
16 maart 1979, met technische medewerking van het lAB, waren voorbereid en goed-
gekeurd, definitief te aanvaarden.

2. De Regeringsconferentie vond plaats te Gen~ve van 27 tot 30 november
1979. Vertegenwoordigd waren de Regeringen van de volgende Staten: de Bonds-
republiek Duitsland, Oostenrijk, Belgie, Frankrijk, Luxemburg, Nederland en
Zwitserland. De Raad van Beheer van het lAB was vertegenwoordigd door een tri-
partite delegatie samengesteld door de heren Zenger (regeringsvertegenwoordiger),
Verschueren (werkgeversvertegenwoordiger en Clivaz (werknemersvertegenwoor-
diger). Aan de Conferentie namen bovendien deel de volgende internationale organi-
saties: de Centrale Commissie voor de Rijnvaart, de Economische Commissie voor
Europa van de Verenigde Naties, de Commissie van de Europese Gemeenschappen
en de Internationale Vereniging van Sociale Zekerheid.

3. Met betrekking tot artikel 33, derde lid heeft de delegatie van Nederland een
aanvullende bepaling voorgesteld met betrekking tot de berekening van de uitkerin-
gen bij invaliditeit en overlijden, waarvan het bedrag onafhankelijk is van de duur
van de vervulde verzekeringstijdvakken, teneinde de wijze van berekening van deze
uitkeringen in geval van een onvolledige zerzekeringsloopbaan te verbeteren. Aange-
zien een overeenkomstig voorstel eveneens is ingediend met het oog op een wijziging
van Verordening no. 1408/71 van de Raad van de Europese Gemeenschappen, is de
Regeringsconferentie van oordeel dat het desbetreffende vraagstuk opnieuw door het
Administratief Centrum voor de Sociale Zekerheid van de Rijnvarenden behandeld
moet worden op het tijdstip waarop een oplossing in het kader van de Europese Ge-
meenschappen zal zijn gevonden.

4. De Regeringsconferentie heeft op 30 november 1979 het nieuwe Verdrag be-
treffende de sociale zekerheid van rijnvarenden, dat door de Voorzitter van de Con-
ferentie is ondertekend, definitief aanvaard. Dit Verdrag, dat zal moeten worden toe-
gepast en uitgelegd in overeenstemming met de overzichten van de besluiten van de
Regeringsconferentie, staat overeenkomstig artikel 90 open voor de ondertekening
en de bekrachtiging door de Staten, vertegenwoordigd in de Centrale Commissie
voor de Rijnvaart, en door Luxemburg, alsmede, onder de in artikel 93 aangegeven
voorwaarden, voor de toetreding van andere Staten. Het Verdrag zal door de gevol-
machtigden van de betrokken Regeringen voor de 1ste september 1980 te Gen~ve
moeten worden ondertekend. De bekrachtiging zal onder de in het Verdrag voorziene
voorwaarden op zo kort mogelijke termijn moeten geschieden.
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TEN BLIJKE WAARVAN, de ondergetekende vertegenwoordigers deze Slotakte
hebben ondertekend.

GEDAAN te Gen~ve de 30ste november 1979, in drie oorspronkelijke exemplaren
in de Duitse, de Franse en de Nederlandse taal. De teksten zullen in handen worden
gesteld van de Directeur-Generaal van het Internationale Arbeidsbureau, die er voor
gelijkluidend gewaarmerkte afschriften van zal toezenden aan elk der Regeringen,
vertegenwoordigd in de Centrale Commissie voor de Rijnvaart, aan de Regering van
Luxemburg en aan genoemde Commissie.

Voor de Bondsrepubliek Duitsland:

[A. SCHWARZ]'

Voor Oostenrijk:

Voor Belgie:

Voor Frankrijk:

[J. DONIS]

[S. DARMON]

Voor Luxemburg:

[C. REIFFERS]

Voor Nederland:
[VAN NIJNANTEN]

Voor Zwitserland:

[A. SCHULER]

Voor de Centrale Commissie voor de Rijnvaart:

[DOERFLINGER]

Names of signatories appearing between brackets were not legible and have been supplied by the International
Labour Organisation - Les noms des signataires donn~s entre crochets 6taient illisibles et ont 6td fournis par 'Organisa-
tion internationale du Travail.
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ACCORD' CONCERNANT LA StCURITt SOCIALE DES BATELIERS
RHtNANS ADOPTI8 PAR LA CONF8RENCE GOUVERNEMEN-
TALE CHARGtE DE RtVISER L'ACCORD DU 13 FIVRIER 1961
CONCERNANT LA SItCURIT8 SOCIALE DES BATELIERS RHI-
NANS (RtVISI)2 A GENIEVE, LE 30 NOVEMBRE 1979

Les Parties Contractantes A l'Accord du 13 f6vrier 1961 concernant la s6curit6
sociale des bateliers rh~nans (r6vis6) 2 , la R~publique f~d~rale d'Allemagne, le
Royaume de Belgique, la R6publique franqaise, le Grand-Duch6 de Luxembourg, le
Royaume des Pays-Bas et la Conf~d6ration suisse,

Ayant d6cid6 de remplacer cet Accord par un nouvel Accord et ayant, A cette fin,
constitu6 leurs pldnipotentiaires, dont les pleins pouvoirs ont W trouv~s en bonne et
due forme,

Ont adopt6 les dispositions suivantes:

TITRE I. DISPOSITIONS GtNtRALES

Article 1. Aux fins de l'application du pr6sent Accord :
a) Le terme <Partie Contractante>> d~signe tout Etat ayant d6pos6 un instru-

ment de ratification, d'acceptation ou d'adh6sion, conform6ment aux dispositions du
paragraphe 2 de l'article 90 ou du paragraphe 2 de l'article 93;

b) Les termes territoire d'une Partie Contractante et «ressortissant d'une
Partie Contractante >)sont d~finis A l'Annexe I; chaque Partie Contractante notifiera,
conform6ment aux dispositions du paragraphe 1 de l'article 97, tout amendement A
apporter A l'Annexe I;

c) Le terme «l6gislation ) d6signe, pour chaque Partie Contractante, les lois,
les r~glements et les dispositions statutaires qui sont en vigueur A la date de la signa-
ture du pr6sent Accord ou entreront en vigueur ult6rieurement sur l'ensemble ou sur
une partie quelconque du territoire de chaque Partie Contractante et qui concernent
les branches et r6gimes de s6curit6 sociale vis6s aux paragraphes 1 et 2 de l'article 3;

d) Le terme «convention de s6curit6 sociale>'d6signe tout instrument bilat6ral
ou multilatdral qui lie ou liera exclusivement deux ou plusieurs Parties Contrac-
tantes, ainsi que tout instrument multilat6ral qui lie ou liera au moins deux Parties
Contractantes et un autre Etat ou plusieurs autres Etats dans le domaine de la s6cu-

I Entr6 en vigueur le 1e r d&cembre 1987, soit le premier jour du troisitme mois ayant suivi celui du d~pgt auprs du
Directeur g~ndral du Bureau international du Travail du dernier des instruments de ratification ou d'acceptation des
Parties contractantes A l'Accord du 13 fWvrier 1961 concernant la skurit6 sociale des bateliers rhdnans (rvis6), conform&-
ment au paragraphe I de I'article 91

Date du dep6t
de I'instrument
de rat fication

Etat ou d'acceptation (A)

Allemagne, R~publique f~drale d' . ............................... 20 d6cembre 1983
Belgique ...................................................... 23 septem bre 1987
France ........................................................ 21 septem bre 1984
Luxem bourg ................................................... 17 fWvrier 1983
Pays-Bas ...................................................... 25 juin 1981 A
Suisse ......................................................... 30 novem bre 1984

2 Nations Unies, Recuei des Traits, vol. 717, p. 3.
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rit6 sociale, pour l'ensemble ou pour partie des branches et rdgimes vis6s aux para-
graphes 1 et 2 de l'article 3, de meme que les accords de toute nature conclus dans le
cadre desdits instruments;

e) Le terme autorit6 comp6tente>>d6signe le ministre, les ministres ou l'auto-
rit6 correspondante dont rel~vent, sur l'ensemble ou sur une partie quelconque du
territoire de chaque Partie Contractante, les r6gimes de s6curit6 sociale applicables
aux bateliers rh6nans;

J) Le terme oinstitution>> d6signe l'organisme ou l'autorit6 charg6s d'appliquer
tout ou partie de la 16gislation de chaque Partie Contractante;

g) Le terme (institution comp6tente d6signe :
i) S'il s'agit d'un r6gime d'assurance sociale, soit l'institution A laquelle l'int6ress6

est affili6 au moment de la demande de prestations, soit linstitution de la part de
laquelle il a droit A prestations ou il aurait droit A prestations s'il r6sidait sur le
territoire de la Partie Contractante o/i se trouve cette institution, soit l'institu-
tion d6sign6e par I'autorit6 comp~tente de la Partie Contractante en cause;

ii) S'il s'agit d'un r6gime autre qu'un r6gime d'assurance sociale ou d'un r6gime de
prestations familiales, l'institution d6sign6e par l'autorit6 comp6tente de la
Partie Contractante en cause;

iii) S'il s'agit d'un r6gime relatif aux obligations de l'employeur concernant des
prestations vis6es au paragraphe 1 de 'article 3, soit l'employeur ou l'assureur
subrog6, soit, A d6faut, l'organisme ou l'autorit6 d6sign~s par l'autorit6 comp6-
tente de la Partie Contractante en cause;

h) Le terme «Etat comp6tent> d6signe la Partie Contractante sur le territoire
de laquelle se trouve l'institution comp6tente;

i) Le terme or6sidence> signifie le s6j our habituel;
j) Le terme <s6jour)> signifie le s~jour temporaire;
k) Le terme «institution du lieu de r6sidence d~signe l'institution habilit6e A

servir les prestations dont il s'agit au lieu ofi l'int6ress6 r6side, selon la legislation de la
Partie Contractante que cette institution applique ou, si une telle institution n'existe
pas, l'institution d6sign6e par 'autorit6 comp~tente de la Partie Contractante en
cause;

1) Le terme «institution du lieu de s6jour) d6signe l'institution habilit6e A servir
les prestations dont il s'agit au lieu oii l'int6ressd sdjourne, selon la 16gislation de la
Partie Contractante que cette institution applique ou, si une telle institution n'existe
pas, l'institution d~sign~e par l'autorit6 comp6tente de la Partie Contractante en
cause;

m) Le terme <<batelier rh6nan d6signe un travailleur salari6 ou ind~pendant,
ainsi que toute personne assimil~e selon la 16gislation applicable, qui exerce son acti-
vit6 professionnelle en qualit6 de travailleur navigant A bord d'un bdtiment utilis6
commercialement h la navigation rh6nane et muni du certificat prdvu A l'article 22 de
la Convention r6vis6e pour la navigation du Rhin, signde A Mannheim le 17 octobre
1868', compte tenu des modifications apport~es et A apporter A cet instrument, ainsi
que des r~glements d'application y relatifs;

n) Le terme otravailleur auxiliaire d6signe un batelier rh~nan engag6 tempo-
rairement pour complter ou renforcer l'quipage en conformit6 avec les r~glements
rh6nans ou pour tre affect6 aux manceuvres dans les ports;

De Martens, Nouveau Recuei gnndral de Traits, tome XX, p. 355.
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o) Le terme «membres de famille d6signe les personnes d6finies ou admises
comme telles, ou d6sign6es comme membres du m6nage, par la legislation qu'applique
Iinstitution charg~e du service des prestations ou, dans les cas vis6s aux alin6as a)
et c) du paragraphe 1 de l'article 16 et au paragraphe 6 de P'article 21, par la 16gisla-
tion de la Partie Contractante sur le territoire de laquelle elles resident; toutefois, si
ces legislations ne considrent comme membres de la famille ou du m6nage que les
personnes vivant sous le toit de l'int~ress6, cette condition est r~put~e remplie lorsque
les personnes dont il s'agit sont principalement A la charge de l'int6ress6; si ces 16gisla-
tions ne permettent pas de d6terminer les membres de famille, l'institution du lieu de
s6jour ou l'institution du lieu de r6sidence se r6frent A la lgislation qu'applique l'ins-
titution comp6tente;

p) Le terme <survivants> d6signe les personnes d6finies ou admises comme
telles par la 16gislation au titre de laquelle les prestations sont accord6es; toutefois, si
cette 16gislation ne considre comme survivants que les personnes qui vivaient sous le
toit du d6funt, cette condition est r~put6e remplie lorsque les personnes dont il s'agit
6taient principalement A la charge du d6funt;

q) Le terme <p6riodes d'assurance> d6signe les p6riodes de cotisation, d'em-
ploi, d'activit6 professionnelle ou de r6sidence, telles qu'elles sont d6finies ou admises
comme pdriodes d'assurance par la 16gislation sous laquelle elles ont 6 accomplies, y
compris, le cas 6ch6ant, celles qui n'ont pas 6 accomplies dans la profession de bate-
lier rh~nan, ainsi que toutes p6riodes assimil6es, dans la mesure ofl elles sont recon-
nues par cette 16gislation comme 6quivalentes A des p6riodes d'assurance;

r) Les termes op6riodes d'emploi> et «p6riodes d'activit6 professionnelle> d6-
signent les p6riodes d6finies ou admises comme telles par la 16gislation sous laquelle
elles ont W accomplies, ainsi que toutes p6riodes assimil6es, dans la mesure oil elles
sont reconnues par cette 16gislation comme 6quivalentes A des p~riodes d'emploi ou
d'activit6 professionnelle;

s) Le terme p6riodes de residence> d6signe les p6riodes d6finies ou admises
comme telles par la 16gislation sous laquelle elles ont 6 accomplies;

t) Le terme <(prestations>>d6signe toutes prestations en nature et toutes presta-
tions en esp&es, pensions ou rentes, pr6vues dans l'ventualit6 considre, y com-
pris,
i) S'agissant des prestations en nature, les prestations visant A la pr6vention, la r~a-

daptation fonctionnelle et la r 6ducation professionnelle;
ii) S'agissant des prestations en espces, 'pensions ou rentes, tous 616ments A charge

des fonds publics et toutes majorations, allocations de revalorisation ou alloca-
tions suppl6mentaires, A moins qu'il n'en soit autrement dispos6 par le pr6sent
Accord, ainsi que les prestations destin6es A maintenir ou A am6liorer la capacit6
de gain, les prestations en capital qui peuvent etre substitu6es aux pensions ou
rentes et les versements effectu6s, le cas 6ch6ant, A titre de remboursement de
cotisations;
u) i) Le terme oprestations familiales) d6signe toutes prestations en nature

et toutes prestations en esp&es, y compris les allocations familiales, destin6es A com-
penser les charges de famille, A r'exception des majorations ou suppl6ments de pen-
sions ou rentes pr~vus pour les membres de famille des b6n6ficiaires de ces pensions
ou rentes;

ii) Le terme «allocations familiales) d6signe les prestations p6riodiques en
esp~ces accord6es en fonction du nombre et de l'dge des enfants;
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v) Le terme «allocation au d~c~s dsigne toute somme vers~e en une seule fois
en cas de d6c~s, A 1'exclusion des prestations en capital vis~es a I'alin6a t) ii) du pr6-
sent article;

w) Le terme < <caract~re contributif> s'applique aux prestations dont l'octroi
d6pend soit d'une participation financire directe des personnes prot6g6es ou de leur
employeur, soit d'une condition de stage professionnel, ainsi qu'aux 16gislations ou
r6gimes qui accordent de telles prestations; les prestations dont l'octroi ne d6pend ni
d'une participation financire directe des personnes prot6g~es ou de leur employeur,
ni d'une condition de stage professionnel, sont dites << caractre non contributif>,
ainsi que les 16gislations ou regimes qui accordent exclusivement de telles prestations;

x) Le terme «prestations accord6es au titre de r6gimes transitoires> d6signe
soit les prestations accord6es aux personnes ayant d~pass6 un certain Age au moment
de l'entr6e en vigueur de la legislation applicable, soit les prestations accord~es A titre
transitoire en consid6ration d'6v6nements survenus ou de p~riodes accomplies hors
des limites actuelles du territoire d'une Partie Contractante;

y) Le terme «Centre administratif d6signe le Centre administratif de s6curit6
sociale pour les bateliers rh6nans vis6 A l'article 71.

Article 2. 1. Sous r6serve des dispositions du paragraphe 2 de 'article 9 et de
l'article 54, le pr6sent Accord s'applique, sur le territoire des Parties Contractantes, A
toutes les personnes qui sont ou ont 6 soumises en qualit6 de bateliers rh6nans A la
16gislation de l'une ou de plusieurs des Parties Contractantes, ainsi qu'aux membres
de leur famille et A leurs survivants.

2. Le pr6sent Accord ne s'applique pas aux personnes qui exercent leur activit6
professionnelle A bord :
a) D'un bqtiment de mer reconnu comme tel par la 16gislation de l'Etat dont il bat

pavilion;
b) D'un batiment employ6 exclusivement ou principalement dans un port fluvial ou

maritime.

Article 3. 1. Le present Accord s'applique A toutes les legislations relatives
aux branches de s6curit6 sociale qui concernent
a) Les prestations de maladie et de maternit6;
b) Les prestations d'invalidit6;
c) Les prestations de vieillesse;
d) Les prestations de survivants;
e) Les prestations d'accident du travail et de maladie professionnelle;
f) Les allocations au d6c~s;
g) Les prestations de ch6mage;
h) Les prestations familiales.

2. Le pr6sent Accord s'applique aux regimes g6n6raux et aux r6gimes sp6ciaux
de s6curit6 sociale, A caract~re contributif ou non contributif, ainsi qu'aux regimes
relatifs aux obligations de l'employeur concernant des prestations vis6es au para-
graphe pr6c6dent. Des accords bilat6raux ou multilat6raux entre Parties Contrac-
tantes d6termineront, dans toute la mesure possible, les conditions dans lesquelles le
pr6sent Accord sera applicable aux regimes institu6s par voie d'accords collectifs ren-
dus obligatoires par d6cision des pouvoirs publics.
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3. Le present Accord ne s'applique ni A l'assistance sociale et m~dicale, ni aux
r6gimes de prestations en faveur des victimes de la guerre ou de ses cons6quences.

Article 4. 1. L'Annexe II mentionne, pour chaque Partie Contractante, les
16gislations et r6gimes vis6 aux paragraphes 1 et 2 de 'article 3.

2. Chaque Partie Contractante notifiera, conform6ment aux dispositions du
paragraphe 1 de l'article 97, tout amendement A apporter A I'Annexe II par suite de
l'adoption d'une nouvelle 16gislation. Cette notification sera effectu6e dans un dM1ai
de trois mois A dater de la publication de ladite 16gislation ou, si cette 16gislation est
publi~e avant la date de ratification ou d'acceptation du pr6sent Accord, A la date de
cette ratification ou acceptation.

Article 5. 1. Les dispositions du pr6sent Accord ne portent pas atteinte aux
obligations d6coulant d'une convention quelconque adopt6e par la Conf6rence inter-
nationale du Travail.

2. Le pr6sent Accord se substitue, en ce qui concerne les personnes auxquelles
il s'applique, A toute convention de s6curit6 sociale liant :
a) Soit exclusivement deux ou plusieurs Parties Contractantes;
b) Soit au moins deux Parties Contractantes et un ou plusieurs autres Etats, pour

autant qu'il s'agisse de cas dans le r~glement desquels aucune institution de Fun
de ces Etats n'est appel6e A intervenir.
3. Nonobstant les dispositions du paragraphe pr6c6dent, deux ou plusieurs

Parties Contractantes peuvent maintenir en vigueur, d'un commun accord, en ce qui
concerne les personnes auxquelles le pr6sent Accord s'applique, les dispositions de
conventions de s6curit6 sociale par lesquelles elles sont lies, en les mentionnant A
l'Annexe III, pour autant qu'il s'agisse de dispositions au moins aussi favorables pour
les int6ress6s que celles du pr6sent Accord. Toutefois, le pr6sent Accord est applica-
ble dans tous les cas pour le r~glement desquels est appel6e A intervenir l'institution
d'une Partie Contractante autre que celles qui sont lies par les dispositions mainte-
nues en vigueur conform~ment A la phrase pr6c6dente.

4. Deux ou plusieurs Parties Contractantes lies par des dispositions mention-
n6es A 'Annexe III peuvent apporter A cette annexe, d'un commun accord, les amen-
dements appropri6s en les notifiant conformment aux dispositions du paragraphe 1
de l'article 97.

Article 6. 1. Deux ou plusieurs Parties Contractantes peuvent conclure entre
elles des accords compl6mentaires fond6s sur les principes du pr6sent Accord.

2. Chaque Partie Contractante notifiera, conform6ment aux dispositions du
paragraphe I de l'article 97, tout accord qu'elle viendra A conclure en vertu du para-
graphe pr6c~dent, ainsi que toute modification ou d6nonciation ult6rieure d'un tel ac-
cord. Cette notification sera effectu~e dans un d6lai de trois mois A dater de l'entr6e en
vigueur dudit accord ou de sa modification, ou de 1'effet de sa d6nonciation.

Article 7. 1. A moins qu'il n'en soit autrement dispos6 par le pr6sent Accord,
les personnes qui se trouvent t bord d'un batiment vis6 A l'alin6a m) de l'article 1 ou
qui resident sur le territoire d'une Partie Contractante, et auxquelles cet Accord est
applicable, sont soumises aux obligations et sont admises au b~n6fice de la lgislation
de toute Partie Contractante dans les m~mes conditions que les ressortissants de cette
derni~re Partie.
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2. Toutefois, le b~n~fice des prestations sp~ciales A caractre non contributif
accord6es aux personnes qui ne peuvent pas b6n6ficier des prestations normales peut
Etre subordonn6 A la condition que l'int6ress6 ait r6sid6 sur le territoire de la Partie
Contractante en cause ou, s'il s'agit de prestations de survivants, que le d6funt y ait
r~sid6 pendant une dur6e qui ne peut, selon le cas, etre fix~e :
a) A plus de cinq ann6es cons6cutives, imm~diatement avant la demande de presta-

tions, en ce qui concerne les prestations d'invalidit6, ou imm~diatement avant le
d6c~s, en ce qui concerne les prestations de survivants;

b) A plus de dix ann6es entre l'Age de seize ans et l'Age d'admission A pension de
vieillesse, dont cinq annes cons6cutives peuvent Etre exig6es imm6diatement
avant la demande de prestations, en ce qui concerne les prestations de vieillesse.
3. L'Annexe IV mentionne, pour chaque Partie Contractante int6ress6e, les

prestations pr6vues par sa 16gislation, auxquelles les dispositions du paragraphe pr6-
c6dent sont applicables.

4. Chaque Partie Contractante notifiera, conform6ment aux dispositions du
paragraphe 1 de l'article 97, tout amendement A apporter A 'Annexe IV. Si cet amen-
dement r6sulte de l'adoption d'une nouvelle 16gislation, la notification sera effectu6e
dans un d~lai de trois mois A dater de la publication de ladite 16gislation ou, si cette 16-
gislation est publi~e avant la date de ratification ou d'acceptation du pr6sent Accord,
A la date de cette ratification ou acceptation.

5. Les dispositions du paragraphe 1 du present article ne portent atteinte aux
dispositions de la 16gislation d'aucune Partie Contractante, en ce qui concerne la par-
ticipation des int~ress6s b l'administration ou aux juridictions de la s6curit6 sociale.

Article 8. 1. Les dispositions de la 16gislation d'une Partie Contractante qui
subordonnent l'admission 4 l'assurance volontaire ou facultative continu~e A la r6si-
dence sur le territoire de cette Partie ne sont pas opposables aux personnes auxquelles
le pr6sent Accord est applicable et qui r6sident sur le territoire d'une autre Partie
Contractante, pourvu qu'elles aient 6 soumises en dernier lieu A la 16gislation de la
premiere Partie en qualit6 de batelier rh~nan.

2. Si le batelier rh6nan demande A Etre admis A l'assurance volontaire ou facul-
tative continu6e en vertu de la 16gislation d'une Partie Contractante qui subordonne
l'admission t l'assurance volontaire ou facultative continu~e A l'accomplissement de
p6riodes d'assurance, les p6riodes d'assurance qu'il a accomplies sous la 16gislation de
toute autre Partie Contractante sont prises en compte, dans la mesure n~cessaire,
comme s'il s'agissait de p6riodes d'assurance accomplies sous la 1dgislation de la
premiere Partie.

Article 9. 1. A moins qu'il n'en soit autrement dispos6 par le pr6sent Ac-
cord, les prestations en esp~ces d'invalidit6, de vieillesse ou de survivants, les rentes
d'accident du travail ou de maladie professionnelle et les allocations au d~c~s ac-
quises au titre de la 16gislation de l'une ou de plusieurs des Parties Contractantes ne
peuvent subir aucune r6duction, ni modification, ni suspension, ni suppression, ni
confiscation, du fait que le b~n6ficiaire reside sur le territoire d'une Partie Contrac-
tante autre que celui oii se trouve l'institution d6bitrice.

2. Les dispositions du paragraphe pr~c6dent ne portent atteinte ni aux disposi-
tions de la 16gislation d'une Partie Contractante, ni A celles de toute convention de
s6curit6 sociale liant une Partie Contractante avec un autre Etat, qui pr6voient le ser-
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vice des prestations vis~es audit paragraphe A des b~ndficiaires rdsidant hors du terri-
toire des Parties Contractantes au pr6sent Accord.

3. Toutefois, les dispositions du paragraphe 1 du pr6sent article ne sont pas
applicables aux prestations suivantes, dans la mesure oi elles sont inscrites A I'An-
nexe V :
a) Les prestations sp~ciales A caract~re non contributif accord6es aux personnes qui

sont incapables de gagner leur vie en raison de leur 6tat de sant6;
b) Les prestations sp6ciales A caractre non contributif, accord6es aux personnes

qui ne peuvent pas b~n~ficier des prestations normales;
c) Les prestations accord6es au titre de r6gimes transitoires;
d) Les prestations sp~ciales accord6es A titre de secours ou en consid6ration d'une

situation de besoin.
4. Chaque Partie Contractante notifiera, conform~ment aux dispositions du

paragraphe 1 de l'article 97, tout amendement A apporter A l'Annexe V. Si cet amen-
dement r6sulte de l'adoption d'une nouvelle 16gislation, la notification sera effectue
dans un d~lai de trois mois A dater de la publication de ladite 16gislation ou, si cette 16-
gislation est publi6e avant la date de ratification ou d'acceptation du pr6sent Accord,
A la date de cette ratification ou acceptation.

5. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne le remboursement de
cotisations A la condition que l'int6ress6 ait cess6 d'etre assujetti A rassurance obliga-
toire, cette condition n'est pas r6put6e remplie aussi longtemps que l'int6ress6 est
assujetti A lassurance obligatoire en application de la legislation de toute autre Partie
Contractante.

Article 10. Les r~gles de revalorisation pr6vues par la 1dgislation d'une Partie
Contractante sont applicables aux prestations dues au titre de cette 16gislation
conform6ment aux dispositions du pr6sent Accord.

TITRE II. DISPOSITIONS RELATIVES A LA LI GISLATION APPLICABLE

Article 11. 1. Le batelier rh6nan n'est soumis qu'A la 16gislation d'une seule
Partie Contractante.

2. Le batelier rh6nan est soumis A la 16gislation de la Partie Contractante sur le
territoire de laquelle se trouve le sifge de 'entreprise dont relive le batiment vis6 A
l'alin~a m) de 'article 1, A bord duquel ce batelier exerce son activit6 professionnelle.
Toutefois, si cette entreprise n'a pas de sifge sur le territoire d'une Partie Contrac-
tante, le batelier rh6nan est soumis A la legislation de la Partie Contractante sur le
territoire de laquelle se trouve la succursale ou la repr6sentation permanente de ladite
entreprise.

3. Le batelier rh6nan qui exploite lui-m~me son bateau est soumis A la lgisla-
tion de la Partie Contractante sur le territoire de laquelle son entreprise a son sifge. Si
son entreprise n'a pas de sifge sur le territoire d'une Partie Contractante, ce batelier
rh~nan, ainsi que tout autre batelier rh6nan qui exerce son activit6 professionnelle A
bord de ce bateau, est soumis A la 16gislation de la Partie Contractante sur le territoire
de laquelle se trouve le lieu d'immatriculation ou le port d'attache dudit bateau.

4. Le travailleur auxiliaire est soumis A la 16gislation de la Partie Contractante
sur le territoire de laquelle il r6side.
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Article 12. 1. Les dispositions de 'article 11 ne sont pas applicables en
mati~re d'assurance volontaire ou facultative continude, sauf si, pour l'une des bran-
ches de s6curit6 sociale vis6es au paragraphe 1 de l'article 3, il n'existe qu'un r6gime
d'assurance volontaire en vertu de la legislation de la Partie Contractante en cause.

2. Au cas oii l'application des 16gislations de deux ou plusieurs Parties
Contractantes aurait pour effet d'entrainer l'affiliation A un r6gime d'assurance obli-
gatoire et de permettre l'admission simultan6e A un ou plusieurs r6gimes d'assurance
volontaire ou facultative continude, l'intdress6 est soumis exclusivement au regime
d'assurance obligatoire. Toutefois, en mati~re d'invalidit&, de vieillesse et de d6c~s
(pensions), il n'est portd atteinte aux dispositions de la 16gislation d'aucune Partie
Contractante permettant le cumul d'affiliation A l'assurance volontaire ou facultative
continu~e en vertu de cette 16gislation et b l'assurance obligatoire en vertu de la lgis-
lation d'une autre Partie Contractante.

3. Au cas oi 'application des lgislations de deux ou plusieurs Parties
Contractantes aurait pour effet de permettre 'admission A deux ou plusieurs regimes
d'assurance volontaire ou facultative continu6e, l'int6ress6 ne peut 8tre admis qu'au
regime d'assurance volontaire ou facultative continu~e de la Partie Contractante sur
le territoire de laquelle il r6side ou dont il est ressortissant.

Article 13. 1. Les autorit6s comp6tentes de deux ou plusieurs Parties
Contractantes peuvent pr~voir, d'un commun accord, des exceptions aux disposi-
tions des articles 11 et 12 en faveur des bateliers rh6nans int~ress6s.

2. En tant que de besoin, l'application des dispositions du paragraphe prdc6dent
est subordonn6e A une demande des bateliers rhdnans int~ress6s et, le cas 6ch6ant, de
leurs employeurs. En outre, elle fait l'objet d'une d6cision par laquelle l'autorit6 com-
p6tente de la Partie Contractante, dont la 16gislation devrait atre appliqu6e, constate
que lesdits bateliers rh6nans cessent d'etre soumis A cette 16gislation pour atre effec-
tivement soumis A la 16gislation d'une autre Partie Contractante.

Article 14. Si, en vertu des dispositions du present titre, un batelier rh6nan est
soumis A la 16gislation d'une Partie Contractante sur le territoire de laquelle il n'exerce
pas d'activit6 professionnelle ou ne r6side pas, cette 16gislation lui est applicable comme
s'il exergait une activit6 professionnelle ou comme s'il r6sidait sur le territoire de cette
Partie.

TITRE ill. DISPOSITIONS PARTICULIkRES AUX DIFFtRENTES

CATEGORIES DE PRESTATIONS

CHAPITRE 1. MALADIE ET MATERNITE

Article 15. 1. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne racqui-
sition, le maintien ou le recouvrement du droit aux prestations A l'accomplissement
de pdriodes d'assurance, l'institution qui applique cette 16gislation tient compte b cet
effet, dans la mesure n~cessaire, aux fins de totalisation, des pdriodes d'assurance ac-
complies sous la 16gislation de toute autre Partie Contractante, comme s'iI s'agissait
de p6riodes d'assurance accomplies sous la 1gislation de la premiere Partie.

2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'octroi des presta-
tions en nature aux membres de famille A la condition qu'ils soient personnellement
assures, l'institution qui applique cette 16gislation tient compte, pour l'application du
paragraphe pr6c6dent aux membres de famille d'un batelier rh~nan, des pdriodes
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d'assurance accomplies par ce batelier rh6nan sous la legislation de toute autre Partie
Contractante et pendant lesquelles ils 6taient membres de la famille dudit batelier.

Article 16. 1. Le batelier rh~nan qui satisfait aux conditions requises par la
legislation de l'Etat comp6tent pour avoir droit aux prestations, compte tenu, le cas
dch6ant, des dispositions de 'article 15, et
a) Dont l'tat vient A n6cessiter des prestations au cours d'un s6jour sur le territoire

d'une Partie Contractante autre que l'Etat competent, ou
b) Qui, apr~s avoir W admis au b6n6fice des prestations A charge de l'institution

comp6tente, est autoris6 par cette institution A transf6rer sa rdsidence sur le terri-
toire d'une Partie Contractante autre que FEtat comp6tent, ou

c) Qui est autoris6 par rinstitution comp6tente A se rendre sur le territoire d'une
Partie Contractante autre que l'Etat competent, pour y recevoir des soins appro-
pri~s A son 6tat,

b6n6ficie :
i) Des prestations en nature, servies A la charge de 1institution comp6tente, par

I'institution du lieu de sjour ou de r6sidence, selon les dispositions de la 16gisla-
tion que cette dernire institution applique, comme s'il y dtait affili6, dans la
limite de la dur~e fix6e, le cas 6ch6ant, par la 16gislation de l'Etat comp6tent;

ii) Des prestations en esp~ces, servies par l'institution comp6tente, selon les disposi-
tions de la 16gislation qu'elle applique, comme s'il se trouvait sur le territoire de
l'Etat comp6tent. Toutefois, apr~s accord entre l'institution comp6tente et l'ins-
titution du lieu de sjour ou de rdsidence, les prestations en esp~ces peuvent
6galement etre servies par l'interm6diaire de cette derniire institution pour le
compte de l'institution comp~tente.
2. a) L'autorisation vis6e A l'alin6a b) du paragraphe pr6c6dent ne peut etre

refusde que si le d6placement de l'int6ress6 est de nature A compromettre son 6tat de
santd ou rapplication d'un traitement m6dical;

b) L'autorisation vis6e A l'alin6a c) du paragraphe pr6c6dent ne peut etre re-
fus6e lorsque les soins dont il s'agit ne peuvent etre dispens6s A l'intress6 sur le terri-
toire de la Partie Contractante oAi il reside.

3. Les dispositions des paragraphes pr6c6dents du pr6sent article sont applica-
bles par analogie aux membres de la famille d'un batelier rh~nan, en ce qui concerne
le b6n~fice des prestations en nature.

Article 17. 1. Le batelier rh6nan qui reside sur le territoire d'une Pattie
Contractante autre que 'Etat comptent et satisfait aux conditions requises par la l-
gislation de ce dernier Etat pour avoir droit aux prestations, compte tenu, le cas
6ch6ant, des dispositions de l'article 15, b~ndficie, sur le territoire de la Partie
Contractante oA il r6side :
a) Des prestations en nature, servies A la charge de rinstitution comp6tente, par

l'institution du lieu de r6sidence, selon les dispositions de la 16gislation que cette
derni~re institution applique, comme s'il y 6tait affili6;

b) Des prestations en esp~ces, servies par rinstitution comp6tente, selon les disposi-
tions de la 1egislation qu'elle applique, comme s'il r~sidait sur le territoire de
l'Etat competent. Toutefois, aprs accord entre rinstitution comp6tente et l'ins-
titution du lieu de r6sidence, les prestations en esp~ces peuvent 6galement etre
servies par l'interm6diaire de cette dernire institution pour le compte de l'insti-
tution comp~tente.
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2. Les dispositions du paragraphe prcedent sont applicables par analogie aux
membres de la famille d'un batelier rh6nan qui r6sident sur le territoire d'une Partie
Contractante autre que 'Etat comp6tent, en ce qui concerne le b6n6fice des presta-
tions en nature, pour autant qu'ils n'aient pas droit A ces prestations en vertu de la
16gislation de la Partie Contractante sur le territoire de laquelle ils r6sident.

3. Si un batelier rh6nan ou les membres de sa famille vis6s aux paragraphes
pr6c6dents du pr6sent article s6journent sur le territoire de 'Etat comp6tent, ils bdn6-
ficient des prestations en nature selon les dispositions de la 16gislation de cet Etat,
comme s'ils r6sidaient sur son territoire, m~me s'ils ont d~ja b~n~fici6 de telles presta-
tions pour le mme cas de maladie ou de maternit6 avant le d6but de leur s6jour.

4. Si un batelier rh6nan ou les membres de sa famille vis6s aux paragraphes 1 et 2
du present article transfrent leur residence sur le territoire de FEtat comp6tent, ils
b~n~ficient des prestations en nature selon les dispositions de la 16gislation de cet
Etat, mme s'ils ont d~jA b6n6ficid de telles prestations pour le mme cas de maladie
ou de maternit6 avant le transfert de leur r6sidence.

Article 18. 1. Les dispositions des paragraphes 1 et 2 de 'article 16 ou du
paragraphe 1 de 'article 17 sont applicables, selon le cas, au batelier rh6nan devenu
ch6meur qui satisfait aux conditions requises par la 16gislation de l'Etat competent
auquel incombe la charge des prestations de ch6mage pour avoir droit aux presta-
tions de maladie ou de maternit6, compte tenu, le cas 6ch6ant, des dispositions de
l'article 15.

2. Les dispositions du paragraphe 3 de 'article 16 ou du paragraphe 2 de l'ar-
ticle 17 sont applicables, selon le cas, aux membres de la famille du batelier rh6nan
vis6 au paragraphe pr6cddent.

3. Les dispositions des paragraphes 3 et 4 de l'article 17 sont applicables au
batelier rh~nan et aux membres de sa famille vis~s aux paragraphes pr6c6dents du
pr6sent article.

Article 19. 1. Si la lgislation d'une Partie Contractante pr~voit que le calcul
des prestations en esp&es repose sur un gain moyen, rinstitution comp6tente de cette
Partie d6termine ce gain moyen exclusivement en fonction des gains constat6s pen-
dant les p6riodes d'assurance accomplies sous ladite 1gislation.

2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante prdvoit que le montant des presta-
tions en espces varie avec le nombre des membres de famille, l'institution comp&-
tente de cette Partie tient compte 6galement des membres de famille r6sidant sur le
territoire d'une autre Partie Contractante, comme s'ils r6sidaient sur le territoire de la
premiere Partie.

Article 20. 1. La demandeur de pension ou de rente auquel le pr6sent Accord
est applicable et qui satisfait aux conditions requises par la l6gislation d'une Partie
Contractante pour avoir droit aux prestations en nature, compte tenu, le cas 6ch6ant,
des dispositions de l'article 15, ou qui y aurait droit s'il r6sidait sur le territoire de
cette Partie, b6n6ficie de ces prestations, ainsi que les membres de sa famille, confor-
m6ment aux dispositions de r'article 16 ou de r'article 17, selon le cas, lorsque les int6-
ress6s s6journent ou r6sident sur le territoire d'une autre Partie Contractante.

2. Les prestations en nature servies en vertu des dispositions du paragraphe
pr6c6dent sont A la charge de l'institution qui a pergu les cotisations affdrentes; au cas
ofi le demandeur de pension ou de rente n'est pas tenu de verser des cotisations pour
avoir droit aux prestations en nature, l'institution . laquelle incombe la charge de ces
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prestations, apr~s liquidation de la pension ou de la rente, en vertu des dispositions
de 'article 21, rembourse A l'institution du lieu de s6jour ou de residence le montant
des prestations servies.

3. Les dispositions des paragraphes pr6cddents du prdsent article ne sont pas
applicables au demandeur de pension ou de rente ni aux membres de sa famille qui
ont droit aux prestations en nature en vertu de la 16gislation de la Partie Contractante
A laquelle ils demeurent soumis du fait de l'exercice d'une activit6 professionnelle ou
de la Partie Contractante sur le territoire de laquelle ils r6sident.

4. Le demandeur de pension ou de rente dont le droit aux prestations en nature
d6coule de la 16gislation d'une Partie Contractante qui oblige l'int6ress6 A verser lui-
meme les cotisations aff6rentes A 'assurance-maladie, pendant l'instruction de sa de-
mande de pension ou de rente, cesse d'avoir droit aux prestations en nature, pour lui-
m~me et pour les membres de sa famille, A l'expiration du deuxi~me mois pour lequel
il n'a pas acquitt6 les cotisations dues.

Article 21. 1. Lorsque le titulaire de pensions ou de rentes dues au titre des
legislations de deux ou plusieurs Parties Contractantes, auquel le pr6sent Accord est
applicable, a droit aux prestations en nature au titre de la legislation de la Partie
Contractante sur le territoire de laquelle il reside, compte tenu, le cas 6ch6ant, des
dispositions de l'article 15, ces prestations sont servies A ce titulaire et aux membres
de sa famille par l'institution du lieu de r6sidence et A la charge de cette institution,
comme s'il 6tait titulaire d'une pension ou d'une rente due au titre de la seule 16gisla-
tion de cette derni~re Partie.

2. Lorsque le titulaire d'une pension ou d'une rente due au titre de la 16gislation
d'une Partie Contractante, ou de pensions ou de rentes dues au titre des 16gislations
de deux ou plusieurs Parties Contractantes, auquel le pr6sent Accord est applicable,
n'a pas droit aux prestations en nature au titre de la 16gislation de la Partie Contrac-
tante sur le territoire de laquelle il r6side, il b6n6ficie n~anmoins de ces prestations,
ainsi que les membres de sa famille, pour autant qu'il ait droit auxdites prestations en
vertu de la 16gislation de la premiere Partie, ou de rune des premieres Parties, compte
tenu, le cas 6ch~ant, des dispositions de l'article 15 et de l'Annexe VIII, ou qu'il y
aurait droit, s'il r6sidait sur le territoire de l'une de ces Parties. Les prestations en
nature sont servies par l'institution du lieu de r6sidence, selon les dispositions de la
legislation qu'elle applique, comme si l'int6ress6 avait droit auxdites prestations en
vertu de cette 16gislation, mais la charge en incombe A rinstitution d6termin6e selon
les r~gles 6nonc~es au paragraphe suivant.

3. Dans les cas vis6s au paragraphe pr6c6dent, la charge des prestations en
nature incombe t l'institution d~termin6e selon les r~gles suivantes :
a) Si le titulaire a droit auxdites prestations en vertu de la 16gislation d'une seule

Partie Contractante, la charge en incombe A rinstitution comp~tente de cette
Partie;

b) Si le titulaire a droit auxdites prestations en vertu des 16gislations de deux ou plu-
sieurs Parties Contractantes, la charge en incombe A l'institution comp6tente de
la Partie Contractante sous la legislation de laquelle le titulaire a accompli la plus
longue p~riode d'assurance; au cas oii l'application de cette r~gle aurait pour
effet d'attribuer la charge des prestations en nature A plusieurs institutions, la
charge en incombe t celle de la Partie Contractante A la 16gislation de laquelle le
titulaire a W soumis en dernier lieu.
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4. Lorsque les membres de la famille du titulaire d'une pension ou d'une rente
due au titre de la legislation d'une Partie Contractante, ou de pensions ou de rentes
dues au titre des legislations de deux ou plusieurs Parties Contractantes, resident sur
le territoire d'une Partie Contractante autre que celle oit reside ce titulaire, ils b~n~fi-
cient des prestations en nature comme si le titulaire r~sidait sur le mme territoire
qu'eux, pour autant qu'il ait droit auxdites prestations au titre de la legislation d'une
Partie Contractante. Ces prestations sont servies par l'institution du lieu de r6sidence
des membres de famille, selon les dispositions de la l6gislation que cette institution
applique, comme s'ils avaient droit auxdites prestations en vertu de cette legislation,
mais la charge en incombe h l'institution du lieu de r6sidence du titulaire.

5. Si les membres de famille vis~s au paragraphe precedent transfrent leur r6-
sidence sur le territoire de la Partie Contractante oft reside le titulaire, ils b~n~ficient
des prestations en nature selon les dispositions de la legislation de cette Partie, meme
s'ils ont dejA b~nffici6 de telles prestations pour le meme cas de maladie ou de mater-
nit6 avant le transfert de leur residence.

6. Le titulaire d'une pension ou d'une rente due au titre de la legislation d'une
Partie Contractante, ou de pensions ou de rentes dues au titre des 1gislations de deux
ou plusieurs Parties Contractantes, qui a droit aux prestations en nature au titre de la
l6gislation de l'une de ces Parties, b~n~ficie de ces prestations, ainsi que les membres
de sa famille,
a) Au cours d'un s~jour sur le territoire d'une Partie Contractante autre que celui ofl

ils resident, lorsque leur dtat vient b n~cessiter imm diatement des prestations, ou
b) Lorsqu'ils ont &6 autorisds par l'institution du lieu de residence A se rendre sur le

territoire d'une Partie Contractante autre que celui ofi ils resident, pour y
recevoir des soins appropri~s A leur 6tat; rautorisation dont il s'agit ne peut etre
refus~e lorsque ces soins ne peuvent etre dispenses A l'int~ress6 sur le territoire de
la Partie Contractante oft il reside.

7. Dans les cas vis~s au paragraphe precedent, les prestations en nature sont
servies par l'institution du lieu de s~jour, selon les dispositions de la legislation qu'elle
applique, comme si l'int~ress6 avait droit auxdites prestations en vertu de cette 1gis-
lation, mais la charge en incombe A l'institution du lieu de r6sidence du titulaire.

8. Si la lgislation d'une Partie Contractante pr~voit des retenues de cotisation
A la charge du titulaire de pension ou de rente pour la garantie des prestations en
nature, linstitution de cette Partie, qui est d~bitrice d'une pension ou d'une rente, est
autoris~e A op~rer ces retenues lorsque la charge des prestations en nature incombe A
une institution de ladite Partie en vertu du present article.

9. Les dispositions des paragraphes precedents du present article, A I'exception
des paragraphes 6 et 7, ne sont pas applicables au titulaire d'une pension ou d'une
rente ni aux membres de sa famille qui ont droit aux prestations en nature en vertu de
la lgislation de la Partie Contractante A laquelle ils demeurent soumis du fait de
'exercice d'une activit6 professionnelle ou de la Partie Contractante sur le territoire
de laquelle ils resident.

Article 22. 1. Si la lgislation qu'applique linstitution du lieu de s~jour ou
de residence comporte plusieurs regimes d'assurance-maladie ou maternit6, les dispo-
sitions applicables au service des prestations en nature, dans les cas vis~s aux para-
graphes 1 et 3 de r'article 16, aux paragraphes 1 et 2 de l'article 17, aux paragraphes 1
et 2 de 'article 18, au paragraphe I de r'article 20 et aux paragraphs 2, 4 et 6 de r'ar-
ticle 21, sont celles du regime dont rel~vent les bateliers rh~nans salaries.
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2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'octroi des presta-
tions en nature A une condition relative A rorigine de l'affection, cette condition n'est
pas opposable aux personnes auxquelles le pr6sent Accord est applicable, quelle que
soit la Partie Contractante sur le territoire de laquelle elles r6sident.

3. Si un batelier rh~nan ou un titulaire de pension ou de rente s'est vu recon-
naitre, pour lui-m~me ou pour un membre de sa famille, le droit A une proth~se, A un
grand appareillage ou A d'autres prestations en nature de grande importance par l'ins-
titution d'une Partie Contractante avant sa nouvelle affiliation A l'institution d'une
autre Partie Contractante, il b~n~ficie de ces prestations A la charge de la premiere
institution, meme si elles sont accord6es alors que l'int6ress6 se trouve d6jA affili6 A la
deuxi~me institution.

4. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'octroi des presta-
tions en nature aux membres de la famille d'un batelier rh6nan, k un ch6meur, un
demandeur ou Aun titulaire de pension ou de rente, ainsi qu'aux membres de leur
famille, A la condition qu'ils soient personnellement assur6s, les dispositions des ar-
ticles 16, 17, 18 20 et 21 ne leur sont applicables que s'ils sont affili~s personnellement
A une institution de cette Partie qui accorde des prestations correspondantes.

Article 23. 1. L'institution comp6tente est tenue de rembourser le montant
integral des prestations en nature servies pour son compte par l'institution du lieu de
s6jour ou de r6sidence en vertu des dispositions du pr6sent chapitre.

2. Aux fins des remboursements dont il s'agit au paragraphe pr6c~dent, il ne
peut tre tenu compte de tarifs sup~rieurs A ceux qui sont pr6vus par la 16gislation
qu'applique l'institution cr~anci~re pour le service des prestations en nature aux res-
sortissants de la Partie Contractante sur le territoire de laquelle elle se trouve.

3. Les remboursements dont il s'agit au paragraphe 1 du pr6sent article seront
d~termin~s et effectu~s selon les modalit6s pr6vues par l'arrangement administratif
vis6 au paragraphe 1 de l'article 96, soit sur justification des d6penses effectives, soit
sur la base de forfaits.

4. Deux ou plusieurs Parties Contractantes, ou leurs autorit6s comp~tentes,
peuvent convenir d'autres modalit6s de remboursement ou renoncer, d'un commun
accord, A tout remboursement entre les institutions relevant de leur comp6tence.

5. Les Parties Contractantes notifieront au Centre administratif, dans un d6lai
de trois mois, tout accord conclu entre elles en vertu des dispositions du paragraphe
pr6c6dent.

CHAPITRE 2. INVALIDITE, VIEILLESSE ET DECES (PENSIONS)

Section 1. DISPOSITIONS COMMUNES

Article 24. 1. Lorsqu'une personne a W soumise successivement ou alterna-
tivement aux 16gislations de deux ou plusieurs Parties Contractantes, en qualit6 de
batelier rh6nan, cette personne ou ses survivants b6n~ficient de prestations conform6-
ment aux dispositions du pr6sent chapitre, meme dans le cas oi les int6ress6s pour-
raient faire valoir des droits A prestations au titre de la 16gislation de l'une ou de plu-
sieurs des Parties Contractantes sans application desdites dispositions.
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2. Toutefois, les dispositions du present chapitre ne sont applicables que sous
reserve des conditions suivantes :

a) En ce qui concerne les prestations d'invalidit6 ou de d~c~s, les bateliers rh6-
nans doivent Etre assujettis A la legislation d'une Partie Contractante au d6but de Fin-
capacit6 de travail suivie d'invalidit6 ou au moment du d6c~s; sinon, pour bdn6ficier
des prestations d'invalidit6 ou de d6c~s au titre de la 16gislation de toute Partie
Contractante selon laquelle l'octroi de ces prestations est subordonn6 A raccomplisse-
ment d'une p6riode d'assurance, les personnes dont il s'agit doivent avoir accompli,
en qualit6 de batelier rh~nan, des p6riodes d'assurance d'une dur6e totale au moins
6gale A cinq ann6es sous la 16gislation de deux ou plusieurs Parties Contractantes;

b) En ce qui concerne les prestations de vieillesse, les int6ress6s doivent avoir
accompli, en qualit6 de batelier rh~nan, des p~riodes d'assurance d'une dur6e totale
au moins 6gale A cinq ann~es sous la 16gislation de deux ou plusieurs Parties Contrac-
tantes.

3. La dur6e d'assurance pr6vue A l'alin6a b) du paragraphe pr6c6dent n'est pas
requise en cas de transformation d'une pension d'invaliditd en pension de vieillesse,
conform6ment aux dispositions de rarticle 31.

Section 2. INVALIDITE

Article 25. 1. Lorsqu'une personne a 6td soumise successivement ou alterna-
tivement aux 16gislations de deux ou plusieurs Parties Contractantes en qualit6 de
batelier rh6nan et a accompli des p6riodes d'assurance exclusivement sous des 1dgisla-
tions selon lesquelles le montant des prestations d'invalidit6 est ind6pendant de la
dur~e des pdriodes d'assurance, cette personne b6n~ficie des prestations conform6-
ment aux dispositions de 'article 27.

2. L'Annexe VI mentionne, pour chaque Partie Contractante int6ress6e, les
16gislations vis6es au paragraphe pr6c6dent.

3. Chaque Partie Contractante notifiera, conform~ment aux dispostions du
paragraphe 1 de l'article 97, tout amendement h apporter A l'Annexe VI par suite de
l'adoption d'une nouvelle 16gislation. Cette notification sera effectu6e dans un d~lai
de trois mois A dater de la publication de ladite 16gislation ou, si cette 16gislation est
publi~e avant la date de ratification ou d'acceptation du pr6sent Accord, A la date de
cette ratification ou acceptation.

Article 26. 1. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne 'acqui-
sition, le maintien ou le recouvrement du droit aux prestations bt l'accomplissement
de p6riodes d'assurance, l'institution qui applique cette 16gislation tient compte A cet
effet, aux fins de totalisation, des p6riodes d'assurance accomplies sous la 16gislation
de toute autre Partie Contractante, comme s'il s'agissait de pdriodes d'assurance ac-
complies sous la 16gislation de la premiere Partie.

2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'octroi de certaines
prestations A la condition que les p6riodes d'assurance aient 6 accomplies dans une
profession soumise A un regime sp6cial ou, le cas 6ch6ant, dans une profession ou un
emploi d~termin6, les p6riodes accomplies sous les lgislations d'autres Parties
Contractantes ne sont prises en compte pour l'octroi de ces prestations que si elles ont
6 accomplies sous un r6gime correspondant ou, A d~faut, dans la mme profession

ou, le cas 6ch6ant, dans le meme emploi. Si, compte tenu des p6riodes ainsi accom-
plies, l'intfress6 ne satisfait pas aux conditions requises pour b6n6ficier desdites pres-
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tations, ces pdriodes sont prises en compte pour l'octroi des prestations du regime ap-
plicable aux bateliers rh~nans.

3. Si la legislation d'une Partie Contractante prdvoit que la pdriode pendant
laquelle une pension ou une rente est servie peut tre prise en consideration pour l'ac-
quisition, le maintien ou le recouvrement du droit aux prestations, l'institution com-
pdtente de cette Partie tient compte, A cet effet, de la pdriode pendant laquelle une
pension ou une rente a 6 servie au titre de la legislation de toute autre Partie
Contractante.

4. Si la l6gislation d'une Partie Contractante subordonne l'octroi des prestations
en esp~ces de formation scolaire ou professionnelle et de r66ducation professionnelle
aux membres de la famille d'un batelier rhdnan, A un chfmeur, A un demandeur ou A
un titulaire de pension ou de rente, ainsi qu'aux membres de leur famille, A la condi-
tion qu'ils soient personnellement assures, ces personnes ne bdndficient de ces presta-
tions que si elles sont affilides personnellement A une institution de cette Partie qui ac-
corde des prestations correspondantes. Dans ce cas, les dispositions des alin6as a), b)
ou c) ii) du paragraphe 1 de l'article 16 et de l'alin6a b) du paragraphe I de l'article 17
sont applicables par analogie.

Article 27. 1. L'institution de la Partie Contractante dont la lgislation 6tait
applicable au moment oil est survenue l'incapacit6 de travail suivie d'invalidit6 deter-
mine, selon les dispositions de cette lMgislation, si l'intdress6 satisfait aux conditions
requises pour avoir droit aux prestations, compte tenu, le cas 6ch6ant, des disposi-
tions des paragraphes 1, 2 et 3 de l'article 26.

2. L'intdress6 qui satisfait A ces conditions obtient les prestations exclusive-
ment de ladite institution, selon les dispositions de la legislation qu'elle applique.

3. L'intdress6 qui ne satisfait pas aux conditions visdes au paragraphe I du pr6-
sent article b6n~ficie des prestations auxquelles il a encore droit au titre de la lgisla-
tion d'une autre Partie Contractante, compte tenu, le cas 6ch~ant, des dispositions
des paragraphes 1, 2 et 3 de l'article 26.

4. Si la legislation applicable au moment oil est survenue l'incapacit6 de travail
suivie d'invalidit6 ne prdvoit par l'octroi de prestations d'invalidit6, l'intdress6 bdn6ficie
des prestations auxquelles il a encore droit au titre de la lgislation d'une autre Partie
Contractante, compte tenu, le cas 6ch6ant, des dispositions des paragraphes 1, 2 et 3
de l'article 26.

5. Si la legislation au titre de laquelle les prestations sont dues, conformdment
aux dispositions des paragraphes 2, 3 ou 4 du present article, prdvoit que le montant
des prestations varie avec le nombre des membres de famille, l'institution compdtente
tient compte 6galement des membres de famille rdsidant sur le territoire d'une autre
Partie Contractante, comme s'ils rdsidaient sur le territoire de 'Etat competent.

Article 28. 1. Lorsqu'une personne a &6 soumise successivement ou alterna-
tivement aux legislations de deux ou plusieurs Parties Contractantes en qualit6 de
batelier rhdnan, dont l'une au moins n'est pas du type visd au paragraphe 1 de l'ar-
ticle 25, cette personne bdn6ficie des prestations conformdment aux dispositions de la
Section 3 du present chapitre, qui sont applicables par analogie.

2. Toutefois, l'int~ress6 qui est atteint d'une incapacit6 de travail suivie d'inva-
lidit6, alors qu'il se trouve soumis A une legislation mentionn6e A 'Annexe VI, b6n6-
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ficie des prestations conform~ment aux dispositions de l'article 27, A la double condi-
tion :
- Qu'il satisfasse aux conditions requises par cette 16gislation ou d'autres 16gislations

du meme type, compte tenu, le cas 6ch6ant, des dispositions des paragraphes 1, 2
et 3 de rarticle 26, mais sans qu'il doive etre fait appel A des p~riodes d'assurance
accomplies sous une 16gislation non mentionn6e L l'Annexe VI, et

- Qu'il ne remplisse pas les conditions requises pour l'ouverture du droit h presta-
tions au titre d'une 16gislation non mentionn6e Li l'Annexe VI.

3. a) Pour d6terminer le droit aux prestations en vertu de la 16gislation d'une
Partie Contractante, mentionn6e L l'Annexe VI, qui subordonne l'octroi des presta-
tions d'invalidit6 A la condition que l'int6ress6 ait bn6fici de prestations en esp~ces
de maladie ou ait W incapable de travailler pendant une dur6e d6termin6e, lorsque le
batelier rh6nan, qui a W soumis L cette 16gislation, est atteint d'une incapacit6 de
travail suivie d'invalidit6 alors qu'il est soumis A la legislation d'une autre Partie
Contractante, il est tenu compte, sans pr6judice des dispositions du paragraphe 1 de
l'article 25 :
i) De toute p6riode pendant laquelle il a b6n6fici6 de prestations en esp~ces de

maladie ou, au lieu de celles-ci, du maintien de son salaire, pour cette incapacit6
de travail;

ii) De toute p~riode pendant laquelle il a requ des prestations d'invalidit6 pour rin-
validit6 qui a suivi ladite incapacit6 de travail,

au titre de la 16gislation de la deuxi~me Partie, comme s'il s'agissait d'une p6riode
pendant laquelle des prestations en espces de maladie lui avaient W servies en vertu
de la 16gislation de la premiere Partie ou pendant laquelle il avait 6 incapable de tra-
vailler au sens de cette 16gislation;

b) Le droit aux prestations d'invalidit6 s'ouvre au regard de la 16gislation de la
premiere Partie Contractante Li partir du moment ofi s'ach~ve la p~riode d'indemnisa-
tion pr~alable de la maladie ou d'incapacit6 initiale de travail prescrite par cette 16gis-
lation et, au plus t6t, A la date Ai laquelle s'ouvre le droit aux prestations d'invalidit
ou celle A laquelle cesse le droit aux prestations en esp~ces de maladie en vertu de la
16gislation de la deuxi~me Partie Contractante.

Article 29. 1. En cas d'aggravation d'une invalidit6 ayant donn6 lieu A pres-
tations au titre de la 16gislation d'une seule Partie Contractante, les dispositions sui-
vantes sont applicables :

a) Si l'int6ress6, depuis qu'iI b~n6ficie des prestations, n'a pas W soumis Li la
16gislation d'une autre Partie Contractante, r'institution comp6tente de la premiere
Partie est tenue d'accorder les prestations, compte tenu de 'aggravation, selon les
dispositions de la 16gislation qu'elle applique;

b) Si lint~ress6, depuis qu'il b6n6ficie des prestations, a 6 soumis Li la 16gisla-
tion de l'une ou de plusieurs des autres Parties Contractantes, les prestations lui sont
accord6es, compte tenu de 'aggravation, conform6ment aux dispositions du para-
graphe 1 de 'article 25 ou des paragraphes 1 ou 2 de l'article 28, selon les cas;

c) Dans le cas vis6 A l'alin~a precedent, la date A laquelle le d6but de 'aggrava-
tion a W fix6 est consid~r6e comme la date de la r6alisation de l'ventualit6;

d) Si, dans le cas vis6 Li l'alin6a b) du pr6sent paragraphe, l'int6ress6 n'a pas
droit A prestations de la part de l'institution d'une autre Partie Contractante, l'institu-
tion comp6tente de la premiere Partie est tenue d'accorder les prestations, compte
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tenu de I'aggravation et, le cas 6ch~ant, des dispositions des paragraphes 1, 2 et 3 de
'article 26, selon les dispositions de la legislation qu'elle applique.

2. En cas d'aggravation d'une invaliditd ayant donn6 lieu A prestations au titre
des 16gislations de deux ou plusieurs Parties Contractantes, les prestations sont ac-
cord6es, compte tenu de l'aggravation, conform~ment aux dispositions du para-
graphe 1 de 'article 28. Les dispositions de l'alin6a c) du paragraphe pr~c6dent sont
applicables par analogie.

Article 30. 1. Si, apr~s suspension des prestations, leur service doit etre re-
pris, il est assur6 par l'institution ou par les institutions qui 6taient d6bitrices des pres-
tations au moment de leur suspension, sans prejudice des dispositions de l'article 31.

2. Si, apr~s suppression des prestations, l'tat de l'int6ress6 vient A justifier l'oc-
troi de nouvelles prestations, celles-ci sont accord6es conform~ment aux dispositions
du paragraphe 1 de 'article 25 ou des paragraphes 1 ou 2 de l'article 28, selon le cas.

Article 31. 1. Les prestations d'invalidit6 sont transform6es, le cas 6ch6ant,
en prestations de vieillesse, dans les conditions pr6vues par la 16gislation ou les 16gis-
lations au titre desquelles elles ont 6 accord6es et conform~ment aux dispositions de
la Section 3 du pr6sent chapitre.

2. Lorsque, dans le cas vis6 A l'article 36, le b6n6ficiaire de prestations d'invali-
dit6 acquises au titre de la 16gislation de l'une ou de plusieurs des Parties Contrac-
tantes est admis A faire valoir des droits A prestations de vieillesse, toute institution
d6bitrice de prestations d'invaliditd qui ne peuvent encore tre transform6es en pres-
tations de vieillesse continue de servir A ce b6n~ficiaire les prestations d'invalidit6
auxquelles il a droit au titre de la 16gislation qu'elle applique, jusqu'au moment of' les
dispositions du paragraphe pr6c6dent deviennent applicables A l'gard de cette insti-
tution.

3. Toutefois si, dans le cas vis6 au paragraphe pr6c6dent, les prestations d'in-
validit6 ont 6t6 accord6es conform6ment aux dispositions de l'article 27, l'institution
qui demeure d~bitrice de ces prestations peut appliquer les dispositions de l'alin6a a)
du paragraphe 1 de 'article 36, comme si le b6n6ficiaire desdites prestations satisfai-
sait aux conditions requises par la 16gislation de la Partie Contractante int6ress6e
pour avoir droit aux prestations de vieillesse, en substituant au montant th6orique
vis6 au paragraphe 2 de 'article 33 le montant des prestations d'invalidit6 dues par
cette institution.

Section 3. VIEILLESSE ET DtCES (PENSIONS)

Article 32. 1. Si la l6gislation d'une Partie Contractante subordonne l'acqui-
sition, le maintien ou le recouvrement du droit aux prestations A 1'accomplissement
de pdriodes d'assurance, l'institution qui applique cette 16gislation tient compte A cet
effet, aux fins de totalisation, des p6riodes d'assurance accomplies sous la 16gislation
de toute autre Partie Contractante, comme s'il s'agissait de p~riodes d'assurance ac-
complies sous la 16gislation de la premiere Partie.

2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'octroi de certaines
prestations A la condition que les pdriodes d'assurance aient &6 accomplies dans une
profession soumise A un r6gime special ou, le cas 6ch6ant, dans une profession ou un
emploi d6termin6, les p6riodes accomplies sous les 16gislations d'autres Parties
Contractantes ne sont prises en compte pour l'octroi de ces prestations que si elles ont
6t6 accomplies sous un r6gime correspondant ou, dAfaut, dans la meme profession
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ou, le cas dch~ant, dans le m~me emploi. Si, compte tenu des pdriodes ainsi accom-
plies, l'int~ress6 ne satisfait pas aux conditions requises pour b~n6ficier desdites pres-
tations, ces p6riodes sont prises en compte pour l'octroi des prestations du r6gime ap-
plicable aux bateliers rh~nans.

3. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'octroi des presta-
tions A la condition que l'int~ress6 ou, s'il s'agit de prestations de survivants, le d6funt
ait 6t& soumis A cette 16gislation au moment de la r6alisation de l'ventualit6, cette
condition est r6put6e remplie si l'int6ress6 ou le d6funt, selon le cas, 6tait soumis A ce
moment A la 16gislation d'une autre Partie Contractante ou, A d6faut, si l'int6ress6 ou
le survivant peut faire valoir des droits A prestations correspondantes en vertu de la
1dgislation d'une autre Partie Contractante. Toutefois, cette derni~re condition est
cens6e etre remplie dans le cas vis6 au paragraphe 1 de l'article 35.

4. Si la 16gislation d'une Partie Contractante pr6voit que la pdriode pendant la-
quelle une pension ou une rente est servie peut etre prise en consid6ration pour l'ac-
quisition, le maintien ou le recouvrement du droit aux prestations, l'institution com-
p~tente de cette Partie tient compte, a cet effet, de la p6riode pendant laquelle une
pension ou une rente a 6 servie au titre de la legislation de toute autre Partie
Contractante.

Article 33. 1. L'institution de chaque Partie Contractante a la legislation de
laquelle le batelier rh6nan a 6 soumis d6termine, selon les dispositions de la 16gisla-
tion qu'elle applique, si l'int6ress6 satisfait aux conditions requises pour avoir droit A
prestations, compte tenu, le cas ch6ant, des dispositions du paragraphe 3 de l'ar-
ticle 28 et de 'article 32.

2. Au cas o i l'int~ress6 satisfait a ces conditions, ladite institution calcule le
montant th6orique des prestations auxquelles il pourrait pr~tendre si toutes les
p~riodes d'assurance, accomplies sous les 16gislations des Parties Contractantes en
cause et prises en compte conform~ment aux dispositions de l'article 32, avaient 6
accomplies uniquement sous la legislation qu'elle applique. Toutefois, s'il s'agit de
prestations dont le montant est ind6pendant de la dur~e des priodes accomplies, ce
montant est consid6r6 comme le montant th6orique vis au pr6sent paragraphe.

3. Ladite institution fixe ensuite le montant effectif des prestations qu'elle doit
A l'int6ress6, sur la base du montant th~orique calcul6 conform6ment aux disposi-
tions du paragraphe pr6c6dent, au prorata de la dur~e des p6riodes d'assurance ac-
complies avant la r6alisation de l'6ventualit6 sous la 16gislation qu'elle applique, par
rapport a la dur6e totale des p6riodes d'assurance accomplies avant la r~alisation de
l'ventualit6 sous les 16gislations de toutes les Parties Contractantes en cause.

4. Si la dur6e totale des p~riodes d'assurance accomplies avant la r6alisation de
l'ventualit6, sous les 16gislations de toutes les Parties Contractantes en cause, est
sup6rieure A la dur6e maximale requise par la 16gislation de l'une de ces Parties pour
le b6n6fice des prestations completes, l'institution comp6tente de cette Partie prend
en consid6ration cette dur6e maximale, au lieu de la dur~e totale desdites p6riodes,
pour l'application des dispositions des paragraphes 2 et 3 du pr6sent article, sans que
cette m~thode de calcul puisse avoir pour effet d'imposer A ladite institution la charge
de prestations d'un montant sup6rieur a celui des prestations pr6vues par la 16gisla-
tion qu'elle applique.

5. Dans les cas oii la legislation d'une Partie Contractante pr6voit que le mon-
tant des prestations ou de certains 616ments de prestations est proportionnel A la
dur6e des p~riodes d'assurance accomplies, l'institution comptente de cette Partie
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peut proc~der au calcul direct de ces prestations ou 6lments de prestations, en fonc-
tion des seules p~riodes accomplies sous la legislation qu'elle applique, nonobstant
les dispositions des paragraphes 2 et 3 du present article.

Article 34. 1. Pour le calcul du montant th6orique vis6 au paragraphe 2 de
l'article 33 :

a) Si la legislation d'une Partie Contractante pr6voit que le calcul des presta-
tions repose sur un gain moyen, une cotisation moyenne, une majoration moyenne
ou sur la relation ayant existd, pendant les p6riodes d'assurance, entre le gain brut de
l'intdress6 et la moyenne des gains bruts de tous les assur6s A l'exclusion des apprentis,
ces chiffres moyens ou proportionnels sont d6termin6s par rinstitution comp6tente de
cette Partie sur la base des seules p6riodes d'assurance accomplies sous la legislation
de ladite Partie ou du gain brut per~u par l'int6ress6 pendant ces seules p6riodes;

b) Si la legislation d'une Partie Contractante pr6voit que le calcul des presta-
tions repose sur le montant des gains, des cotisations ou de majorations 6ventuelles,
les gains, les cotisations ou les majorations A prendre en compte par rinstitution com-
p~tente de cette Partie, au titre des p6riodes d'assurance accomplies sous les lgisla-
tions d'autres Parties Contractantes, sont d6termin6s sur la base de la moyenne des
gains, des cotisations ou des majorations constat~s pour les p6riodes d'assurance ac-
complies sous la 16gislation de la premiere Partie;

c) Si la 16gislation d'une Partie Contractante pr6voit que le calcul des presta-
tions repose sur un gain ou un montant forfaitaire, le gain ou le montant A prendre en
compte par l'institution comp6tente de cette Partie, au titre des pdriodes d'assurance
accomplies sous les legislations d'autres Parties Contractantes, est 6gal au gain ou au
montant forfaitaire ou, le cas 6ch6ant, A la moyenne des gains ou des montants for-
faitaires correspondant aux pdriodes d'assurance accomplies sous la legislation de la
premiere Partie;

d) Si la lgislation d'une Partie Contractante pr6voit que le calcul des presta-
tions repose, pour certaines p6riodes, sur le montant des gains et, pour d'autres
p~riodes, sur un gain ou un montant forfaitaire, l'institution comp tente de cette
Partie prend en compte, au titre des p~riodes d'assurance accomplies sous les lgisla-
tions l'autres Parties Contractantes, les gains ou montants d6termin6s conform~ment
aux dispositions de l'alin6a b) ou de l'alin6a c) du pr6sent paragraphe, selon le cas; si,
pour toutes les p~riodes accomplies sous la 16gislation de la premiere Partie, le calcul
des prestations repose sur un gain ou un montant forfaitaire, le gain A prendre en
compte par l'institution comp~tente de cette Partie, au titre des p6riodes d'assurance
accomplies sous les 16gislations d'autres Parties Contractantes, est 6gal au gain fictif
correspondant A ce gain ou montant forfaitaire.

2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante comporte des r~gles de revalorisa-
tion des 616ments pris en compte pour le calcul des prestations, ces r~gles sont ap-
plicables aux 616ments pris en compte par rinstitution comp~tente de cette Partie,
conform6ment aux dispositions du paragraphe pr6c6dent, au titre des p6riodes d'as-
surance accomplies sous les legislations d'autres Parties Contractantes.

3. Si la 16gislation d'une Partie Contractante pr6voit que le montant des presta-
tions varie avec le nombre des membres de famille, l'institution comp~tente de cette
Partie tient compte 6galement des membres de famille r6sidant sur le territoire d'une
autre Partie Contractante, comme s'ils r6sidaient sur le territoire de la premiere Partie.
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Article 35. 1. Nonobstant les dispositions de l'article 33, si la dur~e totale
des p6riodes d'assurance A prendre en consid6ration en vertu de la seule 16gislation
d'une Partie Contractante n'atteint pas une annie et si, compte tenu de ces seules
p~riodes, aucun droit A prestations n'est acquis en vertu de cette 16gislation, l'institution
de cette Partie n'est pas tenue d'accorder des prestations au titre desdites priodes.

2. Les p6riodes vis~es au paragraphe pr6c6dent sont prises en compte par l'ins-
titution de chacune des autres Parties Contractantes en cause pour l'application des
dispositions de l'article 33, h 1'exception de celles de ses paragraphes 3 et 5.

3. Toutefois, au cas oii l'application des dispositions du paragraphe 1 du prd-
sent article aurait pour effet de d6charger toutes les institutions des Parties Contrac-
tantes en cause de l'obligation d'accorder des prestations, l'int6ress6 re~oit des presta-
tions exclusivement au titre de la 16gislation de la derni~re Partie Contractante aux
conditions de laquelle il satisfait, compte tenu des dispositions de l'article 32, comme
si toutes les p~riodes vis6es au paragraphe 1 du pr6sent article avaient W accomplies
sous la 16gislation de cette Partie.

Article 36. 1. Si l'int~ress6 ne r6unit pas, A un moment donn6, les conditions
requises par les 16gislations de toutes les Parties Contractantes en cause, compte tenu
des dispositions de 'article 32, mais satisfait seulement aux conditions de l'une ou de
plusieurs d'entre elles, les dispositions suivantes sont applicables :

a) Le montant des prestations dues est calculM conform~ment aux dispositions
des paragraphes 2 et 3 ou du paragraphe 5 de 'article 33, selon le cas, par chacune des
institutions comp6tentes qui appliquent une 1gislation dont les conditions sont rem-
plies;

b) Toutefois,
i) Si l'int~ress6 satisfait aux conditions de deux 16gislations au moins, sans qu'il soit

besoin de faire appel aux p6riodes d'assurance accomplies sous les 16gislations
dont les conditions ne sont pas remplies, ces p6riodes ne sont pas prises en compte
pour 'application des dispositions des paragraphes 2 et 3 de rarticle 33;

ii) Si l'int6ress6 satisfait aux conditions d'une seule 16gislation, sans qu'il soit besoin
de faire appel aux dispositions de 'article 32, le montant des prestations dues est
calculM conform6ment aux dispositions de la seule legislation dont les conditions
sont remplies et compte tenu des seules p6riodes accomplies sous cette 16gislation.
2. Les prestations accord6es dans le cas vis6 au paragraphe pr6c6dent au titre

de 'une ou de plusieurs des 16gislations en cause sont recalcul~es d'office conform6-
ment aux dispositions de 'article 33, au fur et mesure que les conditions requises par
l'une ou plusieurs des autres 16gislations en cause viennent a tre remplies, compte
tenu, le cas 6ch6ant, des dispositions de l'article 32.

3. Les prestations accord6es au titre des 1gislations de deux ou plusieurs Parties
Contractantes sont recalcul6es conform6ment aux dispositions du paragraphe 1 du
pr6sent article, soit d'office, soit Ai la demande des intfress6s, lorsque les conditions
requises par l'une ou plusieurs de ces legislations cessent d'tre remplies.

Article 37. 1. Si le montant des prestations auxquelles l'int~ress6 pourrait
pr~tendre, au titre de la 16gislation d'une Partie Contractante, sans application des
dispositions des articles 32 bL 36, est sup~rieur au montant total des prestations dues
conform6ment A ces dispositions, i'institution comp6tente de cette Partie est tenue de
lui servir un compl6ment 6gal A la difference entre ces deux montants. La charge de ce
compl6ment est assum6e int6gralement par ladite institution.
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2. Au cas oii l'application des dispositions du paragraphe prcedent aurait
pour effet d'attribuer A l'int6ress6 des complements de la part des institutions de deux
ou plusieurs Parties Contractantes, il b6n~ficie exclusivement du compl6ment le plus
O1ev6.

3. Le compl6ment vis6 aux paragraphes pr~c6dents du present article est d6ter-
min6 A titre d6finitif, sauf le cas oii il y aurait lieu de proc6der un nouveau calcul des
prestations en application des dispositions du pr6sent chapitre. Ce compl6ment est
consid~r6 comme un 616ment des prestations servies par l'institution d6bitrice pour
l'application des dispositions du paragraphe 1 de l'article 38.

Article 38. 1. Si, en raison de l'augmentation du cofit de la vie, de la varia-
tion du niveau des gains ou d'autres causes d'adaptation, les prestations dues en vertu
de la 16gislation d'une Partie Contractante sont modifi6es selon un pourcentage ou un
montant d~termin6, les prestations dues au titre de cette 16gislation, en application
des dispositions du pr6sent Accord, sont modifi6es directement selon le meme pour-
centage ou le mme montant, sans qu'il y ait lieu de proc6der A un nouveau calcul
conform~ment aux dispositions des articles 32 A 37.

2. En revanche, en cas de modification du mode de d6termination ou des r~gles
de calcul des prestations, un nouveau calcul est effectu6 conform~ment aux disposi-
tions des articles 32 A 37.

Article 39. Les dispositions des paragraphes 1 et 2 de 'article 31 sont applica-
bles par analogie dans les cas ob des prestations de conjoint survivant sont transfor-
m6es en prestations de vieillesse.

CHAPITRE 3. ACCIDENTS DU TRAVAIL ET MALADIES PROFESSIONNELLES

Article 40. 1. Le batelier rh~nan victime d'un accident du travail ou d'une
maladie professionnelle,
a) Qui s6journe sur le territoire d'une Partie Contractante autre que l'Etat comp&-

tent, ou
b) Qui, apr~s avoir &6 admis au bdn6fice des prestations A charge de l'institution

comp6tente, est autoris6 par cette institution A transf6rer sa r6sidence sur le terri-
toire d'une Partie Contractante autre que l'Etat comp6tent, ou

c) Qui est autoris6 par l'institution comptente A se rendre sur le territoire d'une
Partie Contractante autre que 'Etat competent pour y recevoir des soins appro-
prigs A son 6tat,

b~n6ficie :
i) Des prestations en nature, servies A la charge de l'institution comptente, par

rinstitution du lieu de s6jour ou de r6sidence, selon les dispositions de la 16gisla-
tion que cette derni~re institution applique, comme s'il y 6tait affili6, dans la
limite de la dur6e fixde, le cas 6ch6ant, par la 16gislation de l'Etat competent;

ii) Des prestations en espces, servies par l'institution comptente, selon les disposi-
tions de la legislation qu'elle applique, comme s'il se trouvait sur le territoire de
l'Etat comp6tent. Toutefois, apr~s accord entre r'institution comp6tente et l'ins-
titution du lieu de sjour ou de r6sidence, les prestations en espces peuvent 6gale-
ment etre servies par l'interm6diaire de cette derni~re institution pour le compte
de l'institution comp6tente.
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2. a) L'autorisation vis~e A l'alin~a b) du paragraphe precedent ne peut etre
refus6e que si le d~placement de l'int~ress6 est de nature compromettre son 6tat de
sant6 ou 'application d'un traitement m6dical;

b) L'autorisation vis~e ;h l'alin6a c) du paragraphe pr6c6dent ne peut etre
refus6e lorsque les soins dont it s'agit ne peuvent etre dispens6s A l'int6ress6 sur le
territoire de la Partie Contractante ofi il r6side.

Article 41. 1. Le batelier rh6nan qui r6side sur le territoire d'une Partie
Contractante autre que 'Etat comp6tent, victime d'un accident du travail ou d'une
maladie professionnelle, b6ndficie, sur le territoire de la Partie Contractante oil il
r6side :
a) Des prestations en nature, servies A la charge de l'institution comp6tente, par

l'institution du lieu de r6sidence, selon les dispositions de la 16gislation que cette
dernire institution applique, comme s'il y 6tait affili6;

b) Des prestations en esp~ces, servies par l'institution comp6tente, selon les disposi-
tions de la legislation qu'elle applique, comme s'il rlsidait sur le territoire de
'Etat comp6tent. Toutefois, apr~s accord entre rinstitution comp6tente et rins-

titution du lieu de residence, les prestations en esp~ces peuvent 6galement etre
servies par l'interm6diaire de cette derni~re institution pour le compte de l'insti-
tution comp~tente.
2. Si le batelier rh6nan vis6 au paragraphe pr6c6dent s6journe sur le territoire

de l'Etat competent, il b6n6ficie des prestations en nature selon les dispositions de la
16gislation de cet Etat, comme s'il r6sidait sur son territoire, meme s'il a d6jA b6nfici6
de telles prestations avant le d6but de son s6jour.

3. Si le batelier rh6nan vis6 au paragraphe 1 du pr6sent article transfre sa rdsi-
dence sur le territoire de l'Etat competent, ii b~n6ficie des prestations en nature selon
les dispositions de la 1gislation de cet Etat, mme s'il a d6jA b~n6fici6 de telles presta-
tions avant le transfert de sa r6sidence.

Article 42. Les dispositions de l'article 40 ou de l'article 41 sont applicables,
selon le cas, au batelier rh6nan qui, 6tant devenu chbmeur, est victime d'un accident
susceptible d'tre considdr6 comme un accident du travail, selon la 16gislation de
'Etat competent auquel incombe la charge des prestations de ch6mage.

Article 43. L'accident de trajet survenu sur le territoire d'une Partie Contrac-
tante autre que l'Etat comp6tent est consid6r6 comme 6tant survenu sur le territoire
de l'Etat competent.

Article 44. 1. Lorsque le batelier rh6nan victime d'une maladie profession-
nelle a exerc6 une activit6 susceptible de provoquer cette maladie sous la 16gislatio-
de deux ou plusieurs Parties Contractantes, les prestations auxquelles cette victime
ou ses survivants peuvent pr6tendre sont accord6es exclusivement au titre de la 16gis-
lation de la derni~re desdites Parties aux conditions de laquelle is satisfont, compte
tenu, le cas 6ch~ant, des dispositions des paragraphes 2, 3 et 4 du present article.

2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne le b6ndfice des pres-
tations de maladie professionnelle A la condition que la maladie consid6r6e -- &6
constat6e m~dicalement pour la premiere fois sur son territoire, cette conditi.L test
r~put6e remplie lorsque cette maladie a 6 constat6e pour la premiere fois sur le t :i-
toire d'une autre Partie Contractante.
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3. Si la legislation d'une Partie Contractante subordonne explicitement ou im-
plicitement le b~n6fice des prestations de maladie professionnelle la condition que
la maladie consid~r~e ait 6 constat6e dans un d6lai d~termin6 apr~s la cessation de la
derni~re activit6 susceptible de provoquer une telle maladie, l'institution comp6tente
de cette Partie, lorsqu'elle examine quel moment a W exerc6e cette derni&e acti-
vitd, tient compte, dans la mesure n6cessaire, des activit~s de meme nature exerc~es
sous la lgislation de toute autre Partie Contractante, comme si elles avaient W exer-
c~es sous la legislation de la premiere Partie.

4. Si la lgislation d'une Partie Contractante subordonne explicitement ou im-
plicitement le b~n6fice des prestations de maladie professionnelle la condition
qu'une activit6 susceptible de provoquer la maladie consid6r~e ait 6 exerc6e pendant
une certaine dur~e, l'institution comp~tente de cette Partie tient compte, dans la
mesure ncessaire, aux fins de totalisation, des p6riodes pendant lesquelles une telle
activit6 a 6 exerc6e sous la legislation de toute autre Partie Contractante.

Article 45. Lorsque le batelier rh~nan victime d'une maladie professionnelle a
b6n6fici6 ou b~n6ficie de prestations A charge de l'institution d'une Partie Contrac-
tante et fait valoir, en cas d'aggravation, des droits A prestations aupris de l'institu-
tion d'une autre Partie Contractante, les dispositions suivantes sont applicables :

a) Si la victime, depuis l'octroi de ces prestations, n'a pas exerc6 sous la 16gisla-
tion de la seconde Partie une activit6 susceptible de provoquer ou d'aggraver la mala-
die considdre, l'institution comp6tente de la premiere Partie est tenue d'assumer la
charge des prestations, compte tenu de l'aggravation, selon les dispositions de la
16gislation qu'elle applique, mme si la victime n'est plus soumise A cette legislation
ou ne r6side pas sur le territoire de cette Partie;

b) Si la victime, depuis l'octroi de ces prestations, a exerc6 une telle activit6
sous la 16gislation de la seconde Partie, l'institution comp6tente de la premiere Partie
est tenue d'assumer la charge des prestations, compte non tenu de raggravation, selon
les dispositions de la 16gislation qu'elle applique; rinstitution comp6tente de la seconde
Partie accorde A l'int6ress6 un supplement dont le montant est 6gal ' la diff6rence
entre le montant des prestations dues apr~s l'aggravation et le montant des presta-
tions qui auraient t6 dues avant l'aggravation, selon les dispositions de la l6gislation
qu'elle applique, si la maladie consid6r6e 6tait survenue sous la 16gislation de cette
Partie;

c) Si, dans le cas vis6 A l'alin~a pr6c6dent, la victime n'a pas droit A prestations
au titre de la 16gislation de la seconde Partie, l'institution comp~tente de la premiere
Partie est tenue de servir les prestations, compte tenu de 'aggravation, selon les dis-
positions de la legislation qu'elle applique, meme si la victime n'est plus soumise
cette legislation ou ne r6side pas sur le territoire de cette Partie.

Article 46. 1. Si la 16gislation d'une Partie Contractante pr~voit que le calcul
des prestations en esp~ces repose sur un gain moyen, l'institution comptente de cette
Partie determine ce gain moyen exclusivement en fonction des gains constat~s pen-
dant les p~riodes d'assurance accomplies sous ladite 16gislation.

2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante pr6voit que le montant des presta-
tions en esp~ces varie avec le nombre des membres de famille, l'institution comp&
tente de cette Partie tient compte 6galement des membres de famille r~sidant sur le
territoire d'une autre Partie Contractante, comme s'ils r6sidaient sur le territoire de la
premiere Partie.
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Article 47. 1. Si la lgislation de l'Etat competent pr~voit la prise en charge
des frais de transport de la victime, soit jusqu'a sa residence, soit jusqu'A l'6tablisse-
ment hospitalier, les frais encourus pour le transport de la victime jusqu'au lieu cor-
respondant sur le territoire d'une autre Partie Contractante, oit elle r6side, sont pris
en charge par l'institution comp~tente, selon les dispositions de la 16gislation qu'elle
applique, A condition qu'elle ait donn6 son agr6ment audit transport, compte drtment
tenu des motifs qui le justifient.

2. Si la 16gislation de l'Etat comptent pr6voit la prise en charge des frais de
transport du corps de la victime jusqu'au lieu d'inhumation, les frais encourus pour le
transport du corps jusqu'au lieu correspondant sur le territoire d'une autre Partie
Contractante, oft r6sidait la victime, sont pris en charge par l'institution comp~tente,
selon les dispositions de la 16gislation qu'elle applique.

Article 48. 1. S'il n'existe pas d'assurance contre les accidents du travail ou
les maladies professionnelles sur le territoire de la Partie Contractante oi la victime
se trouve, ou si une telle assurance existe mais ne comporte pas d'institution respon-
sable pour le service des prestations en nature, ces prestations sont servies par linsti-
tution du lieu de sdjour ou de r6sidence responsable pour le service des prestations en
nature en cas de maladie dans le rgime dont rel~vent les bateliers rh6nans salari6s.

2. Si la 16gislation de 'Etat competent comporte un regime relatif aux obliga-
tions de l'employeur en mati~re de r6paration des accidents du travail, les prestations
en nature servies dans les cas vis6s au paragraphe 1 de l'article 40 et au paragraphe 1
de l'article 41 sont consid6r6es comme ayant W servies f la demande de r'institution
comp6tente.

3. Si la 16gislation appliqu6e par l'institution du lieu de s6jour ou de r6sidence
comporte plusieurs r6gimes de r6paration, les dispositions applicables au service des
prestations en nature, dans les cas vis6s au paragraphe 1 de l'article 40 et au para-
graphe 1 de Particle 41, sont celles du r6gime dont relbvent les bateliers rh6nans
salari6s.

4. Si la 16gislation de 'Etat comp6tent subordonne la gratuit6 des prestations
en nature t l'utilisation du service m6dical organis6 par remployeur, les prestations
en nature servies dans les cas vis6s au paragraphe 1 de 'article 40 et au paragraphe I
de 'article 41 sont consid6r6es comme ayant W servies par un tel service m6dical.

5. Si la 16gislation d'une Partie Contractante pr6voit explicitement ou implici-
tement que les accidents du travail ou les maladies professionnelles survenus ant6-
rieurement sont pris en consid6ration pour l'ouverture du droit A prestations ou pour
l'appr6ciation du degr6 d'incapacit6, l'institution comp6tente de cette Partie prend
6galement en consid6ration ft cet effet les accidents du travail et les maladies profes-
sionnelles ant~rieurement reconnus selon la 16gislation de toute autre Partie Contrac-
tante, comme s'ils 6taient survenus sous la 16gislation qu'elle applique.

Article 49. 1. L'institution comp6tente est tenue de rembourser le montant
int6gral des prestations en nature servies pour son compte par rinstitution du lieu de
s6jour ou de r6sidence en vertu des dispositions du paragraphe I de l'article 40, du
paragraphe 1 de l'article 41 et de l'article 42.

2. Aux fins des remboursements dont il s'agit au paragraphe precedent, il ne
peut re tenu compte de tarifs sup6rieurs A ceux qui sont pr~vus par la legislation
qu'applique l'institution cr~ancibre pour le service des prestations en nature aux res-
sortissants de la Partie Contractante sur le territoire de laquelle elle se trouve.
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3. Les remboursements dont il s'agit au paragraphe 1 du present article seront
d~termin~s et effectu6s selon les modalit~s pr~vues par I'arrangement administratif
vis6 au paragraphe I de l'article 96, soit sur justification des d6penses effectives, soit
sur la base de forfaits.

4. Deux ou plusieurs Parties Contractantes, ou leurs autorit~s comp6tentes,
peuvent convenir d'autres modalit6s de remboursement ou renoncer, d'un commun
accord, A tout remboursement entre les institutions relevant de leur competence.

5. Les Parties Contractantes notifieront au Centre administratif, dans un d6lai
de trois mois, tout accord conclu entre elles en vertu des dispositions du paragraphe
pr6c6dent.

CHAPITRE 4. Dtcts (ALLOCATIONS)

Article 50. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'acquisition,
le maintien ou le recouvrement du droit aux allocations au d~c~s A l'accomplissement
de p~riodes d'assurance, l'institution qui applique cette 16gislation tient compte A cet
effet, dans la mesure n6cessaire, aux fins de totalisation, des p6riodes d'assurance ac-
complies sous la 16gislation de toute autre Partie Contractante, comme s'il s'agissait
de p~riodes d'assurance accomplies sous la 16gislation de la premiere Partie.

Article 51. 1. Lorsqu'un batelier rh6nan, un ch6meur, un demandeur ou un
titulaire de pension ou de rente ou un membre de leur famille, auxquels le pr6sent Ac-
cord 6tait applicable, est dc6d sur le territoire d'une Partie Contractante autre que
l'Etat competent, le d6c~s est cens6 etre survenu sur le territoire de ce dernier Etat.

2. L'institution comp6tente est tenue d'accorder les allocations au d6c~s dues
au titre de la 16gislation qu'elle applique, m~me si le b~n~ficiaire se trouve sur le terri-
toire d'une Partie Contractante autre que I'Etat competent.

3. Les dispositions des paragraphes pr6c6dents du pr6sent article sont 6gale-
ment applicables au cas ob le d6c~s r6sulte d'un accident du travail ou d'une maladie
professionnelle.

Article 52. 1. En cas de d6c~s du titulaire d'une pension ou d'une rente due
au titre de la 16gislation d'une Partie Contractante ou de pensions ou de rentes dues
au titre des 16gislations de deux ou plusieurs Parties Contractantes, les allocations au
d~c~s pr6vues en ce cas par la 16gislation de la Partie Contractante A laquelle incom-
bait la charge des prestations en nature de maladie servies A ce titulaire en vertu des
dispositions de l'article 21 sont dues par F'institution comp~tente de cette Partie,
m~me si ledit titulaire ne r6sidait pas, au moment de son d6c~s, sur le territoire de
ladite Partie.

2. Les dispositions du paragraphe pr6c6dent sont applicables par analogie aux
membres de la famille d'un titulaire de pension ou de rente.

Article 53. Si la legislation d'une Partie Contractante subordonne l'octroi des
allocations au d6c~s pour des membres de famille A la condition qu'ils aient 6 per-
sonnellement assur6s, les dispositions des articles 51 et 52 ne sont applicables, en ce
qui concerne les membres de la famille d'un batelier rh~nan soumis A cette 16gislation,
d'un ch6meur, d'un demandeur ou d'un titulaire de pension ou de rente admis A b6n6-
ficier des prestations en nature de maladie au titre de cette 16gislation, que si ces mem-
bres de famille 6taient affili6s personnellement soit A la mme institution de ladite
Partie que ce batelier rh6nan, ce ch6meur, ce demandeur ou ce titulaire de pension ou
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de rente, selon le cas, soit A une autre institution de ladite Partie qui accorde des
prestations correspondantes.

CHAPITRE 5. CH6MAGE

Article 54. Les dispositions du present chapitre ne s'appliquent qu'aux bate-
Hers rh6nans salaries.

Article 55. 1. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'acqui-
sition, le maintien ou le recouvrement du droit aux prestations A l'accomplissement
de pdriodes d'assurance, l'institution qui applique cette legislation tient compte A cet
effet, dans la mesure n6cessaire, aux fins de totalisation, des p6riodes d'assurance ou
d'emploi accomplies sous la 16gislation de toute autre Partie Contractante, comme
s'il s'agissait de p~riodes accomplies sous la legislation de la premiere Partie; toute-
fois, les p~riodes d'emploi sont totalis6es seulement la condition qu'elles eussent &6
consid~r~es comme p~riodes d'assurance selon la legislation de la premiere Partie, si
elles avaient W accomplies sous cette 16gislation.

2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'acquisition, le
maintien ou le recouvrement du droit aux prestations A 'accomplissement de
pdriodes d'emploi, l'institution qui applique cette legislation tient compte A cet effet,
dans la mesure n6cessaire, aux fins de totalisation, des p6riodes d'assurance ou d'em-
ploi accomplies sous la 16gislation de toute autre Partie Contractante, comme s'il
s'agissait de p~riodes accomplies sous la legislation de la premiere Partie; toutefois,
les p6riodes d'emploi sont totalis~es seulement A la condition qu'elles eussent 6
prises en consid6ration au meme effet selon la 16gislation de la premiere Parite, si elles
avaient 6 accomplies sous cette 16gislation.

3. L'application des dispositions des paragraphes pr6c6dents du prdsent article
est subordonn~e A la cr:,ndition que le batelier rh~nan devenu ch6meur ait W soumis
en dernier lieu A la l6gislation de la Partie Contractante au titre de laquelle les presta-
tions sont demand6es, sauf dans le cas vis6 A 'article 57.

Article 56. Le batelier rh~nan devenu ch6meur qui, au cours de son dernier
emploi, r6sidait sur le territoire d'une Partie Contractante autre que 'Etat comp6tent
et qui demeure b la disposition de son employeur ou des services de l'emploi de cet
Etat, selon le cas, b~n6ficie des prestations selon les dispositions de la 16gislation
dudit Etat, comme s'il r~sidait sur son territoire, compte tenu, le cas 6ch~ant, des dis-
positions du paragraphe 1 ou du paragraphe 2 de l'article 55. Ces prestations sont ser-
vies par l'institution compdtente.

Article 57. Le batelier rh6nan devenu chbmeur complet qui, au cours de son
dernier emploi, r6sidait sur le territoire d'une Partie Contractante autre que l'Etat
competent et qui se met A la disposition des services de l'emploi de cette Partie b6n&
ficie des prestations selon les dispositions de la 16gislation de ladite Partie, comme s'il
avait 6 soumis A cette 16gislation au cours de son dernier emploi, compte tenu, le cas
6ch6ant, des dispositions du paragraphe 1 ou du paragraphe 2 de l'article 55. Ces
prestations sont servies par l'institution du lieu de r6sidence et A sa charge.

Article 58. Si la 16gislation d'une Partie Contractante fixe une dur6e maximale
A l'octroi des prestations, l'institution qui applique cette legislation peut tenir compte,
le cas 6ch6ant, de la p6riode pendant laquelle des prestations ont d6jA 6 servies par
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l'institution d'une autre Partie Contractante apr~s la derni~re constatation du droit
aux prestations.

Article 59. 1. Si la 16gislation d'une Partie Contractante pr6voit que le calcul
des prestations repose sur le montant du salaire ant6rieur, l'institution qui applique
cette legislation tient compte exclusivement du salaire perqu par l'int~ress6 pour le
dernier emploi qu'il a occupd imm6diatement avant le debut du ch6mage sous la
16gislation de cette Partie ou, si l'int6ress6 n'a pas occup6 son dernier emploi pendant
quatre semaines au moins sous cette 16gislation, du salaire usuel correspondant, au
lieu oki il se trouve sur le territoire de ladite Partie, A un emploi 6quivalent ou ana-
logue A celui qu'il a occup6 en dernier lieu sous la 16gislation d'une autre Partie
Contractante.

2. Si la 16gislation d'une Partie Contractante pr6voit que le montant des presta-
tions varie avec le nombre des membres de famille, l'institution qui applique cette 16-
gislation tient compte 6galement des membres de famille r6sidant sur le territoire
d'une autre Partie Contractante, comme s'ils r~sidaient sur le territoire de la premiere
Partie; toutefois, il n'est pas tenu compte de ceux de ces membres de famille qui sont
d~jA pris en consideration pour le calcul de prestations de ch6mage dues A un bdn~fi-
ciaire de la meme famille en vertu de la 16gislation d'une autre Partie Contractante.

3. Si la 16gislation d'une Partie Contractante pr6voit que la dur6e d'octroi des
prestations d6pend de la dur6e des p6riodes accomplies, l'institution qui applique
cette 16gislation d6termine la dur6e d'octroi des prestations compte tenu, le cas
6ch6ant, des dispositions du paragraphe 1 ou du paragraphe 2 de l'article 55.

CHAPITRE 6. PRESTATIONS FAMILIALES

Article 60. Si la 16gislation d'une Partie Contractante subordonne l'acquisi-
tion du droit aux prestations A I'accomplissement de p6riodes d'emploi ou d'activit6
professionnelle, l'institution qui applique cette lgislation tient compte A cet effet,
dans la mesure n6cessaire, aux fins de totalisation, des p6riodes d'emploi ou d'activit6
professionnelle accomplies sous la 16gislation de toute autre Partie Contractante,
comme s'il s'agissait de p6riodes accomplies sous la 16gislation de la premiere Partie.

Article 61. 1. L'Annexe VII mentionne, pour chaque Partie Contractante,
celle des sections 1 ou 2 du pr6sent chapitre qu'elle choisit d'appliquer.

2. L'institution comptente de la Partie Contractante A la 16gislation de la-
quelle le batelier rh~nan est soumis applique les dispositions des sections 1, 3 et 4 du
pr6sent chapitre, si cette Partie Contractante est inscrite A l'Annexe VII (1), ou les
dispositions des sections 2, 3 et 4 du pr6sent chapitre, si cette Partie Contractante est
inscrite A l'Annexe VII (2).

3. Chaque Partie Contractante notifiera, conform6ment aux dispositions du
paragraphe I de l'article 97, tout amendement A apporter A I'Annexe VII.

Section 1

Article 62. 1. Le batelier rh6nan soumis la 16gislation d'une Partie
Contractante a droit, compte tenu, le cas 6ch6ant, des dispositions de r'article 60,
a) Pour les membres de sa famille qui se trouvent avec lui A bord d'un btiment vis6

A l'alin~a m) de l'article 1, aux prestations familiales pr6vues par la 16gislation de
cette Partie, comme s'ils r6sidaient sur le territoire de ladite Partie;
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b) Pour les membres de sa famille qui resident sur le territoire d'une autre Partie
Contractante, aux prestations familiales pr6vues par la 16gislation de cette der-
nitre Partie, comme si ce batelier rh6nan 6tait soumis L cette 16gislation.
2. a) Dans le cas vis6 A I'alin6a a) du paragraphe pr6c6dent, les prestations

sont servies par l'institution comp~tente de la Partie Contractante A la 16gislation de
laquelle le batelier rh6nan est soumis;

b) Dans le cas vis6 L l'alin6a b) du paragraphe pr6c6dent, les prestations sont
servies par l'institution du lieu de r6sidence des membres de famille, selon les disposi-
tions de la 16gislation que cette institution applique, A la charge de l'institution com-
p6tente, sans pr6judice des dispositions de l'article 70. Toutefois si, en application de
cette 16gislation, les prestations doivent Ztre servies au batelier, ces prestations peu-
vent n6anmoins etre servies A la personne physique ou morale qui assume la charge
effective des membres de famille au lieu de leur residence ou, le cas 6ch6ant, directe-
ment A ces derniers.

Article 63. 1. Le batelier rh6nan devenu ch6meur que b6nficie des presta-
tions de ch6mage au titre de la 16gislation d'une Partie Contractante a droit, compte
tenu, le cas 6ch~ant, des dispositions de l'article 60, pour les membres de sa famille
qui r6sident sur le territoire d'une autre Partie Contractante, aux prestations fami-
liales pr6vues par la 16gislation de cette derni~re Partie, comme si ce batelier rh6nan
6tait soumis A cette 16gislation.

2. Dans le cas vis6 au paragraphe pr6c6dent, les prestations sont servies par
l'institution du lieu de r6sidence des membres de famille, selon les dispositions de la
lgislation que cette institution applique, A la charge de l'institution comp6tente, sans
pr6judice des dispositions de l'article 70. Toutefois si, en application de cette 16gisla-
tion, les prestations doivent tre servies au batelier, ces prestations peuvent nan-
moins tre servies A la personne physique ou morale qui assume la charge effective des
membres de famille au lieu de leur r6sidence ou, le cas dch6ant, directement A ces der-
niers.

Section 2

Article 64. 1. Le batelier rh6nan soumis A la lgislation d'une Partie
Contractante a droit, compte tenu, le cas 6ch6ant, des dispositions de l'article 60,
pour les membres de sa famille qui se trouvent avec lui A bord d'un b.1timent vis6 Ai
l'alin6a m) de l'article 1 ou qui r6sident sur le territoire d'une autre Partie Contrac-
tante, aux allocations familiales pr~vues par la 16gislation de la premiere Partie,
comme s'ils r6sidaient sur le territoire de cette Partie.

2. Dans les cas vis6s au paragraphe pr6c6dent, les allocations familiales sont
servies selon les dispositions de la 16gislation de la Partie Contractante A laquelle le
batelier rh~nan est soumis. Si ces allocations ne sont pas affect6es Ai l'entretien des en-
fants, elles peuvent etre servies, avec effet lib~ratoire, Li la personne physique ou
morale qui assume la charge effective de ces enfants, par l'interm6diaire de l'institu-
tion du lieu de leur r6sidence ou de l'institution d6sign6e ou de l'organisme d~termin6
A cette fin par l'autorit6 comptente du pays de leur residence.

Article 65. 1. Le batelier rh~nan devenu ch6meur qui b6ndficie des presta-
tions de ch6mage au titre de la 16gislation d'une Partie Contractante a droit, compte
tenu, le cas 6ch6ant, des dispositions de 'article 60, pour les membres de sa famille
qui r6sident sur le territoire d'une autre Partie Contractante, aux allocations fami-
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liales prdvues par la ldgislation de la premiere Partie, comme s'ils rdsidaient sur le ter-
ritoire de cette Partie.

2. Dans le cas vis6 au paragraphe prdcddent, les allocations familiales sont ser-
vies selon les dispositions de la l6gislation de la Partie Contractante au titre de la-
quelle le batelier rhdnan b6ndficie des prestations de ch6mage. Si ces allocations ne
sont pas affectdes ft l'entretien des enfants, elles peuvent tre servies, avec effet libdra-
toire, A la personne physique ou morale qui assume la charge effective de ces enfants,
par l'intermddiaire de l'institution du lieu de leur residence ou de l'institution d~sign6e
ou de r'organisme ddtermin6 A cette fin par l'autorit6 compdtente du pays de leur rdsi-
dence.

Section 3

Article 66. 1. Les titulaires de pensions ou de rentes auxquels le pr6sent Ac-
cord est applicable bdn6ficient des prestations familiales ou des allocations familiales
selon les r~gles 6noncdes aux paragraphes suivants du present article, A condition
qu'ils puissent prdtendre ti de telles prestations en vertu de la l6gislation de la Partie
Contractante ou de l'une au moins des l6gislations des Parties Contractantes au titre
desquelles une pension ou une rente est due.

2. Le titulaire d'une pension ou d'une rente due au titre de la l6gislation d'une
seule Partie Contractante bdndficie des prestations familiales prdvues par cette 16gis-
lation, pour les membres de sa famille qui resident sur le territoire de cette Partie, et
des allocations familiales prdvues par ladite legislation, pour ses enfants qui r6sident
sur le territoire d'une autre Partie Contractante, quel que soit le lieu de rdsidence de
ce titulaire.

3. a) Le titulaire de pensions ou de rentes dues au titre des legislations de
deux ou plusieurs Parties Contractantes b~n~ficie des prestations familiales prvues
par la 16gislation de celle de ces Parties sur le territoire de laquelle il reside, pour les
membres de sa famille qui resident sur le territoire de la mme Partie, et des allocations
familiales prdvues par ladite l6gislation, pour ses enfants qui resident sur le territoire
d'une autre Partie Contractante, comme s'il avait &6 soumis A cette seule l6gislation;

b) Si aucun droit n'est ouvert au titre de la lgislation de la Partie Contractante
ddtermin6e A l'alin~a prcddent ou si le titulaire reside sur le territoire d'une Partie
Contractante au titre de la ldgislation de laquelle aucune pension ou rente n'est due,
ce titulaire b6n~ficie, pour ses enfants qui r6sident sur le territoire d'une Partie
Contractante, des allocations familiales prdvues par la 16gislation de la Partie
Contractante A laquelle il a W soumis le plus longtemps, comme s'il avait 6 soumis
A cette seule ldgislation;

c) Si aucun droit n'est ouvert au titre de la l6gislation de la Partie Contractante
ddtermin6e A l'alinda prdc6dent, les conditions d'ouverture du droit sont examin6es
au regard des l6gislations des autres Parties Contractantes auxquelles le titulaire a &6
soumis, dans l'ordre ddgressif de la durde des pdriodes accomplies par lui sous les
legislations de ces Parties;

d) Si, en application de la r~gle 6nonc6e aux alindas b) et c) du pr6sent para-
graphe, un droit est ouvert au titre des legislations de deux ou plusieurs Parties
Contractantes, le titulaire b6n6ficie des allocations familiales prdvues par la 16gisla-
tion de celle de ces Parties A laquelle il a W soumis en dernier lieu.
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Article 67. 1. Les orphelins d'un batelier rh~nan d~funt b~n~ficient des pres-
tations familiales ou des allocations familiales selon les r~gles 6nonc6es aux para-
graphes suivants du pr6sent article, A condition qu'un droit t de telles prestations soit
ouvert, compte tenu, le cas 6ch6ant, des dispositions de l'article 60, au titre de la 16gis-
lation de la Partie Contractante ou de l'une au moins des 16gislations des Parties
Contractantes auxquelles ce batelier rh6nan a W soumis.

2. L'orphelin d'un batelier rh6nan d6funt qui a W soumis A la 16gislation d'une
seule Partie Contractante b6n6ficie des prestations familiales pr6vues par cette 16gis-
lation, s'il r6side sur le territoire de cette Partie ou, sinon, des allocations familiales
pr6vues par ladite 16gislation.

3. a) L'orphelin d'un batelier rh~nan d6funt qui a 6t6 soumis aux 16gislations
de deux ou plusieurs Parties Contractantes b6n6ficie des prestations familiales pr6-
vues par la 16gislation de celle de ces Parties sur le territoire de laquelle il r6side, comme
si ce batelier avait dt6 soumis i cette seule 16gislation;

b) Si aucun droit n'est ouvert au titre de la legislation de la Partie Contractante
d~termin6e l'alin6a pr6c6dent ou si l'orphelin r6side sur le territoire d'une Partie
Contractante h la 16gislation de laquelle le batelier rh6nan d6funt n'a pas &6 soumis,
cet orphelin b6n6ficie des allocations familiales pr6vues par la legislation de la Partie
Contractante A laquelle le batelier rh6nan dMfunt a W soumis le plus longtemps,
comme s'il avait 6 soumis A cette seule 16gislation;

c) Si aucun droit n'est ouvert au titre de la lgislation de la Partie Contractante
d6termin6e A l'alin6a pr6c6dent, les conditions d'ouverture du droit sont examin6es
au regard des 16gislations des autres Parties Contractantes auxquelles le batelier rh6-
nan d6funt a W soumis, dans l'ordre d~gressif de la dur6e des p6riodes accomplies
par lui sous les legislations de ces Parties;

d) Si, en application de la r~gle 6nonc6e aux alin6as b) et c) du pr6sent para-
graphe, un droit est ouvert au titre des 16gislations de deux ou plusieurs Parties
Contractantes, l'orphelin b6n6ficie des allocations familiales pr6vues par la 16gisla-
tion de celle de ces Parties A laquelle le batelier rh6nan d6funt a 6 soumis en dernier
lieu.

Article 68. Les orphelins d'un titulaire de pension ou de rente auquel le pr6-
sent Accord 6tait applicable avant son d~c~s b6n6ficient des prestations familiales ou
des allocations familiales pr6vues par la legislation de la Partie Contractante au titre
de laquelle ce titulaire recevait de son vivant des prestations familiales ou des alloca-
tions familiales en application des dispositions de r'article 66, A condition qu'un droit
A de telles prestations soit ouvert au titre de cette 16gislation. Ces orphelins b6n6ficient
des prestations familiales pr~vues par ladite 16gislation, s'ils r6sident sur le territoire de
cette Partie ou, sinon, des allocations familiales pr6vues par ladite legislation.

Article 69. Dans les cas vis6s aux articles 66 A 68, les prestations familiales ou
les allocations familiales sont servies selon les dispositions de la 16gislation de la
Partie Contractante d6termin~e A ces articles, par l'institution comp6tente de cette
Partie et A sa charge, m~me si la personne physique ou morale A laquelle ces presta-
tions doivent atre servies reside ou se trouve sur le territoire d'une autre Partie
Contractante. Dans ce cas, si lesdites prestations ne sont pas affect6es A r'entretien des
membres de famille, elles peuvent etre servies, avec effet lib6ratoire, A la personne
physique ou morale qui assume la charge effective de ces membres de famille, par l'in-
term6diaire de l'institution du lieu de leur r6sidence ou de l'institution d6signde ou de
l'organisme d6termin6 A cette fin par 'autorit6 comp~tente du pays de leur r6sidence.
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Section 4

Article 70. 1. L'institution comptente est tenue de rembourser le montant
des prestations servies pour son compte en vertu des dispositions du present chapitre,
pour autant qu'iI s'agisse de prestations reconnues par r'arrangement administratif
vis6 au paragraphe 1 de l'article 96 comme correspondant A celles qui sont pr6vues
par la 16gislation que cette institution applique.

2. Les remboursements dont il s'agit au paragraphe pr6c~dent seront d6ter-
min6s et effectu6s selon les modalit6s pr6vues par I'arrangement administratif vis6 au
paragraphe 1 de l'article 96, soit sur justification des d~penses effectives, soit sur la
base de forfaits.

3. Deux ou plusieurs Parties Contractantes, ou leurs autorit6s comp6tentes,
peuvent convenir d'autres modalit6s de remboursement ou renoncer, d'un commun
accord, A tout remboursement entre les institutions relevant de leur comptence.

4. Les Parties Contractantes notifieront au Centre administratif, dans un dM1ai
de trois mois, tout accord conclu entre elles en vertu des dispositions du paragraphe
precedent.

TITRE IV. CENTRE ADMINISTRATIF DE S1 CURITt SOCIALE
POUR LES BATELIERS RHENANS

Article 71. 1. Le Centre administratif de s6curit6 sociale pour les bateliers
rhdnans est compos6, pour chacune des Parties Contractantes, de deux reprdsentants
gouvernementaux, d'un repr~sentant des employeurs de la batellerie rh~nane et d'un
reprdsentant des bateliers rh~nans salaries. II 6tablit son propre riglement. La pr6si-
dence du Centre administratif est exerc6e par un repr6sentant gouvernemental.

2. Les repr~sentants non gouvernementaux sont d6sign~s par les gouverne-
ments d'accord avec les organisations les plus repr6sentatives des employeurs de la
batellerie rhdnane et des bateliers rh~nans salaries.

3. Le Centre administratif b~n6ficie du concours technique du Bureau interna-
tional du travail, dans le cadre des accords conclus A cet effet entre la Commission
centrale pour la navigation du Rhin et le Bureau international du Travail.

4. Le si~ge du Centre administratif est fix6 au siege de la Commission centrale
pour la navigation du Rhin.

5. Le secretariat du Centre administratif est assur6 par le secretariat g~nral de
la Commission centrale pour la navigation du Rhin. Le secr6taire charg6 du secreta-
riat du Centre administratif est d6sign6 par accord entre le Centre administratif et la
Commission centrale pour la navigation du Rhin.

Article 72. 1. Le Centre administratif est charg6
a) De traiter toute question d'interpr6tation ou d'application des dispositions du pr6-

sent Accord, de rArrangement administratif vis6 au paragraphe 1 de 'article 96 et
de tout accord ou arrangement A intervenir dans le cadre de ces instruments, sans
pr6judice du droit ou de l'obligation des autorit6s, institutions et personnes int6&
ress~es de recourir aux procedures et aux juridictions pr6vues par les 16gislations
des Parties Contractantes et par le present Accord;

b) D'apporter aide aux personnes int6ress~es A l'application du pr6sent Accord,
notamment aux bateliers rh6nans et aux membres de leur famille, en vue du r -
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glement pratique des situations individuelles, en liaison avec les autorit~s et insti-
tutions comp~tentes des Parties Contractantes en cause;

c) D'exercer toute autre fonction relevant de sa comp6tence en vertu des disposi-
tions du pr6sent Accord, de 'Arrangement administratif vis6 au paragraphe 1 de
'article 96 et de tout accord ou arrangement A intervenir dans le cadre de ces ins-

truments;
d) De pr6senter des propositions aux autorit6s comptentes des Parties Contrac-

tantes en vue d'une r6vision du pr6sent Accord et de l'Arrangement administratif
vis6 au paragraphe 1 de l'article 96.
2. a) Les questions d'interpr6tation vis6es A l'alin6a a) du paragraphe prc&

dent ne peuvent Ztre r6gl6es qu'A l'unanimit6;
b) Les questions d'application vis6es A 'alin6a a) du paragraphe pr6c6dent sont

r~gl6es la majorit6, avec 'accord de toutes les Parties Contractantes int6ress~es.

TITRE v. DISPOSITIONS DIVERSES

Article 73. 1. Sauf en ce qui concerne les prestations d'invalidit6, de vieil-
lesse, de survivants ou de maladie professionnelle, qui sont liquid~es par les institu-
tions de deux ou plusieurs Parties Contractantes conform6ment aux dispositions de
'article 33 ou de l'alin6a b) de l'article 45, le pr6sent Accord ne peut conf6rer ni main-
tenir le droit de b~n6ficier de plusieurs prestations de mme nature se rapportant
une m~me p6riode d'assurance obligatoire.

2. Les clauses de r6duction, de suspension ou de suppression pr6vues par la
16gislation d'une Partie Contractante, en cas de cumul d'une prestation avec d'autres
prestations ou avec d'autres revenus, ou du fait de l'exercice d'une activit6 profes-
sionnelle, sont opposables au b6n6ficiaire, meme s'il s'agit de prestations acquises au
titre de la 16gislation d'une autre Partie Contractante ou s'il s'agit de revenus obtenus
ou d'une activit6 exerc6e sur le territoire d'une autre Partie Contractante. Toutefois,
pour l'application de cette r~gle, il n'est pas tenu compte des prestations de meme
nature d'invalidit6, de vieillesse, de survivants ou de maladie professionnelle qui sont
liquid6es par les institutions de deux ou plusieurs Parties Contractantes conform6-
ment aux dispositions de 'article 33 ou de 'alin6a b) de l'article 45.

Article 74. Lorsque le b6n6ficiaire d'une prestation due au titre de la 16gisla-
tion d'une Partie Contractante a 6galement droit A prestations au titre de la lgisla-
tion de l'une ou de plusieurs des autres Parties Contractantes, les r~gles suivantes
sont applicables :

a) Au cas oil 'application des dispositions du paragraphe 2 de l'article 73 en-
tralnerait la reduction, la suspension ou la suppression concomitante de ces presta-
tions, chacune d'elles ne peut etre r~duite, suspendue ni supprim6e [quel pour un
montant sup6rieur au montant obtenu en divisant le montant sur lequel porte la
reduction, la suspension ou la suppression en vertu de la 16gislation au titre de la-
quelle cette prestation est due par le nombre de prestations sujettes A rcluction, A
suspension ou A suppression auxquelles le b6n6ficiaire a droit;

b) Toutefois, s'il s'agit de prestations d'invalidit6, de vieillesse ou de survivants
liquid6es conform6ment aux dispositions de l'article 33 par l'institution d'une Partie
Contractante, cette institution tient compte des prestations, revenus ou r6mun6ra-
tions de nature A entralner la r6duction, la suspension ou la suppression de la presta-
tion due par elle, non pour le calcul du montant th6orique vis6 au paragraphe 2 de
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l'article 33, mais exclusivement pour la reduction, la suspension ou la suppression du
montant vis6 au paragraphe 3 ou au paragraphe 5 dudit article 33; toutefois, ces pres-
tations, revenus ou r~mun6rations ne sont compt~s que pour une fraction de leur
montant, d6termin6e au prorata de la dur6e des p6riodes accomplies, conform6ment
aux dispositions du paragraphe 3 de 'article 33.

Article 75. Si un batelier rh~nan ou un membre de sa famille peut pr(tendre
au b6n6fice des prestations de maternit6 au titre des 16gislations de deux ou plusieurs
Parties Contractantes, ces prestations sont accord6es exclusivement au titre de la
16gislation de celle de ces Parties sur le territoire de laquelle a eu lieu 'accouchement
ou, si l'accouchement n'a pas eu lieu sur le territoire de l'une de ces Parties, exclusive-
ment au titre de la 16gislation A laquelle ce batelier rh6nan a W soumis en dernier lieu.

Article 76. 1. En cas de d6c~s survenu sur le territoire d'une Partie Contrac-
tante, seul est maintenu le droit A l'allocation au d6c~s acquis au titre de la legislation
de cette Partie, A l'exclusion des droits acquis au titre de la 16gislation de toute autre
Partie Contractante.

2. En cas de d6cbs survenu sur le territoire d'une Partie Contractante, alors que
le droit A l'allocation au d6c~s est acquis exclusivement au titre des 16gislations de
deux ou plusieurs autres Parties Contractantes, seul est maintenu le droit acquis au
titre de la legislation de la Partie Contractante A laquelle le batelier rh6nan a W
soumis en dernier lieu, A l'exclusion des droits acquis au titre de la 16gislation de toute
autre Partie Contractante.

3. En cas de d~c~s survenu hors du territoire des Parties Contractantes, alors
que le droit t 'allocation au d6c~s est acquis au titre des 16gislations de deux ou plu-
sieurs Parties Contractantes, seul est maintenu le droit acquis au titre de la lgislation
de la Partie Contractante A laquelle le batelier rh6nan a 6 soumis en dernier lieu, A
'exclusion des droits acquis au titre de la legislation de toute autre Partie Contrac-

tante.

Article 77. 1. Le droit aux prestations familiales dues en vertu des disposi-
tions des articles 62, 63, 64, 65, 66, 67 ou 68 est suspendu si, en raison de l'exercice de
l'activit6 professionnelle d'une personne autre que le batelier rh6nan, des prestations
familiales sont 6galement dues, au cours de la m~me p6riode et pour les memes mem-
bres de famille, en vertu de la 16gislation de la Partie Contractante sur le territoire de
laquelle les membres de famille ou les orphelins resident. Dans ce cas, ils sont consi-
d6r6s comme membres de famille de la personne qui exerce ladite activit6 profession-
nelle.

2. Le droit aux prestations familiales dues en vertu de la 16gislation d'une
Partie Contractante, selon laquelle l'acquisition du droit A ces prestations n'est pas
subordonn6e A une condition d'activit6 professionnelle, est suspendu lorsque, au
cours de la m~me p~riode et pour les mmes membres de famille :

a) Des prestations familiales sont dues au titre de la 16gislation d'une autre
Partie Contractante en application des dispositions des articles 62, 63, 64 ou 65.
Toutefois, si une personne autre que le batelier rh6nan visd par ces articles exerce une
activit6 professionnelle sur le territoire de la premiere Partie, le droit aux prestations
familiales dues en application de ces dispositions est suspendu, lorsque les membres
de la famille de ce batelier rh~nan sont 6galement des membres de la famille de cette
personne; seules sont accord6es les prestations familiales pr6vues par la 16gislation de
la premiere Partie, A la charge de cette Partie;

Vol. 1490, 1-25584



400 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitis 1988

b) Des prestations familiales sont dues au titre de la legislation d'une autre
Partie Contractante en application des dispositions des articles 66, 67 ou 68. Toutefois,
si le montant des allocations familiales dues en vertu des dispositions des articles 66, 67
ou 68 est inf6rieur au montant des allocations familiales dues en vertu de la 16gisla-
tion de la premiere Partie, la diff6rence entre ces montants reste due A l'allocataire,
dans la mesure oii elle subsiste, A la charge de l'institution comp~tente de cette Partie.

Article 78. 1. Les autorit6s comp6tentes des Parties Contractantes se com-
muniquent :
a) Toutes informations concernant les mesures prises pour 'application du pr6sent

Accord;
b) Toutes informations concernant les modifications de leur 16gislation susceptibles

d'affecter l'application du pr6sent Accord.
2. Pour l'application du present Accord, les autorit6s et institutions des Parties

Contractantes se prftent leurs bons offices, comme s'il s'agissait de l'application de
leur propre 1dgislation. L'entraide administrative de ces autorit6s et institutions est en
principe gratuite. Toutefois, les autorit6s comp6tentes des Parties Contractantes
peuvent convenir du remboursement de certains frais.

3. Pour 'application du pr6sent Accord, les autorit~s et institutions des Parties
Contractantes peuvent communiquer directement entre elles, ainsi qu'avec les int6-
ress~s ou leurs mandataires.

4. Les autorit6s, institutions et juridictions d'une Partie Contractante ne peu-
vent rejeter les requ~tes ou autres documents qui leur sont adress6s, du fait qu'ils sont
r6dig6s dans une langue officielle d'une autre Partie Contractante.

Article 79. 1. Le b6n6fice des exemptions ou r6ductions de taxes, de timbres,
de droits de greffe ou d'enregistrement, pr6vues par la 16gislation d'une Partie
Contractante pour les pi~ces ou documents A produire en application de la 16gislation
de cette Partie, est 6tendu aux pieces ou documents analogues A produire en applica-
tion de la legislation d'une autre Partie Contractante ou du prdsent Accord.

2. Tous actes, documents ou pi&es quelconques de nature officielle A produire
aux fins de 'application du pr6sent Accord sont dispens6s de 16galisation et de toute
autre formalit6 similaire.

Article 80. 1. Si le requdrant reside sur le territoire d'une Partie Contrac-
tante autre que 'Etat comp6tent, il peut pr6senter valablement sa demande A l'institu-
tion du lieu de residence, qui saisit l'institution ou les institutions comp6tentes men-
tionn6es dans la demande.

2. Les demandes, dclarations ou recours qui auraient dQ etre introduits, selon
la 16gislation d'une Partie Contractante, dans un d6lai d~termin6, aupr~s d'une auto-
rit6, institution ou juridiction de cette Partie sont recevables s'ils sont introduits dans
le meme d6lai aupr~s d'une autorit6, institution ou juridiction correspondante d'une
autre Partie Contractante. En ce cas, 'autorit6, l'institution ou la juridiction ainsi
saisie transmet sans d6lai ces demandes, d6clarations ou recours h l'autorit6, A l'insti-
tution ou A la juridiction comp6tente de la premiere Partie, soit directement, soit par
l'interm6diaire des autorit~s comp~tentes des Parties Contractantes en cause. La date
A laquelle ces demandes, d6clarations ou recours ont 6t6 introduits aupr~s d'une auto-
ritd, institution ou juridiction de la seconde Partie est consid6r6e comme la date d'in-
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troduction aupr~s de l'autorit6, de l'institution ou de la juridiction comp~tente pour
en connaitre.

Article 81. Les expertises m6dicales pr~vues par la 16gislation d'une Partie
Contractante peuvent, A la requete de l'institution qui applique cette I6gislation, etre
effectu6es sur le territoire d'une autre Partie Contractante par l'institution du lieu de
sdjour ou de residence, dans les conditions pr~vues par l'Arrangement administratif
vis6 au paragraphe 1 de 'article 96. En ce cas, elles sont cens~es avoir W effectu6es
sur le territoire de la premiere Partie.

Article 82. Lorsque l'institution d'une Partie Contractante a vers6 A un b6n6fi-
ciaire de prestations une somme qui exc~de celle A laquelle il a droit, cette institution
peut, dans les conditions et limites pr6vues par la legislation qu'elle applique, de-
mander A l'institution de toute autre Partie Contractante, d6bitrice de prestations en
faveur de ce b6n6ficiaire, de retenir le montant pay6 en trop sur les sommes qu'elle
verse audit b6n6ficiaire. Cette dernire institution opbre la retenue dans les conditions
et limites oil une telle compensation est autoris6e par la 16gislation qu'elle applique,
comme qu'il s'agissait de sommes servies en trop par elle-m~me, et transf~re le mon-
tant ainsi retenu A rinstitution cr~anci~re.

Article 83. 1. Lorsque, en vertu du pr6sent Accord, l'institution d'une Partie
Contractante est d~bitrice de prestations en espces envers un bdn~ficiaire qui se
trouve sur le territoire d'une autre Partie Contractante, la dette est exprim6e dans la
monnaie de la premiere Partie. Ladite institution s'en lib~re valablement dans la
monnaie de la seconde Partie.

2. Lorsque, en vertu du pr6sent Accord, l'institution d'une Partie Contrac-
tante est d~bitrice de sommes destin6es au remboursement de prestations servies par
l'institution d'une autre Partie Contractante, la dette est exprim6e dans la monnaie de
la seconde Partie. La premiere institution s'en libre valablement dans ladite mon-
naie, A moins que les Parties Contractantes en cause ne soient convenues d'autres
modalitds.

3. Les transferts de sommes qui r6sultent de 'application du pr6sent Accord
sont effectuds conform~ment aux accords en vigueur en cette mati~re, au moment du
transfert, entre les Parties Contractantes en cause. A d6faut, les mesures n6cessaires
pour effectuer ces transferts sont fix6es d'un commun accord entre lesdites Parties.

Article 84. 1. Pour la fixation du montant des cotisations dues A l'institution
d'une Partie Contractante, il est tenu compte, le cas 6ch6ant, des revenus obtenus sur
le territoire de toute autre Partie Contractante.

2. Le recouvrement des cotisations dues A l'institution d'une Partie Contrac-
tante peut etre op~r6 sur le territoire d'une autre Partie Contractante, suivant la pro-
c6dure administrative et avec les garanties et privileges applicables au recouvrement
des cotisations dues A une institution correspondante de cette derni~re Partie ou, en
'absence d'une telle proc6dure, avec les garanties et privilfges applicables au recou-

vrement des fonds destin6s au financement de la s6curit6 sociale de ladite Partie.
3. Les modalit6s d'application des dispositions des paragraphes pr6c~dents du

pr6sent article seront r~gl~es, en tant que de besoin, par l'Arrangement administratif
visd au paragraphe I de l'article 96, ou par voie d'accords bilat6raux ou multilatraux
entre deux ou plusieurs Parties Contractantes. Ces modalit6s d'application pourront
concerner 6galement la procedure judiciaire de recouvrement.
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Article 85. 1. Si une personne b~n~ficie de prestations au titre de la l6gisla-
tion d'une Partie Contractante pour un dommage caus6 ou survenu sur le territoire
d'une autre Partie Contractante, les droits de l'institution d6bitrice des prestations, a
l'encontre du tiers tenu i la r6paration du dommage, sont r6gl6s de la mani~re
suivante :

a) Lorsque l'institution d~bitrice est subrog6e, en vertu de la legislation qui lui
est applicable, dans les droits que le b6n6ficiaire d~tient A l'encontre du tiers, toute
Partie Contractante reconnait une telle subrogation;

b) Lorsque l'institution d6bitrice a un droit direct A l'encontre du tiers, toute
Partie Contractante reconnait ce droit.

2. Les r~gles applicables A la responsabilit6 de l'employeur ou de ses pr6posds,
en cas d'accident du travail ou de trajet survenu sur le territoire d'une Partie Contrac-
tante autre que l'Etat comptent, seront d6termindes par voie d'accords entre les
Parties Contractantes int6ress6es.

Article 86. 1. Tout diff6rend venant a s'61ever entre deux ou plusieurs Parties
Contractantes, au sujet de l'interpr6tation ou de l'application du present Accord, de
'Arrangement administratif vis6 au paragraphe 1 de I'article 96 et de tout accord ou
arrangement a intervenir dans le cadre de ces instruments, sera soumis au Centre ad-
ministratif, qui adressera une recommandation aux Parties au litige.

2. Si les Parties au litige n'acceptent pas de suivre la recommandation du Cen-
tre administratif, le diff6rend sera soumis a un organe arbitral permanent; cet organe
6tablira sa propre proc6dure.

3. L'organe arbitral permanent sera compos6 d'un membre d6sign6 par
chacune des Parties Contractantes. Un membre suppl6ant, d6sign6 par chacune des
Parties Contractantes, sera charg6 des fonctions du membre titulaire en cas d'emp -
chement de ce dernier.

4. La sentence de l'organe arbitral permanent, qui devra tre conforme aux
principes du pr6sent Accord, sera obligatoire et sans appel.

Article 87. 1. L'Annexe VIII mentionne, pour chaque Partie Contractante
int6ress6e, les modalit6s particulires d'application de sa 16gislation.

2. Chaque Partie Contractante int~ress6e notifiera, conform6ment aux dispo-
sitions du paragraphe 1 de l'article 97, tout amendement A apporter A l'Annexe VIII.
Si cet amendement r6sulte de l'adoption d'une nouvelle 16gislation, la notification
sera effectu6e dans un d6lai de trois mois A dater de la publication de ladite 16gislation
ou, si cette 16gislation est publi6e avant la date de ratification ou d'acceptation du pr6-
sent Accord, a la date ce cette ratification ou acceptation.

Article 88. 1. Les annexes vis6es a l'alinda b) de l'article 1, au paragraphe 1
de I'article 4, au paragraphe 3 de l'article 5, au paragraphe 3 de l'article 7, au para-
graphe 3 de l'article 9, au paragraphe 2 de l'article 25, au paragraphe 1 de l'article 61
et au paragraphe 1 de l'article 87, ainsi que les amendements qui seront apport6s A ces
annexes, font partie int6grante du pr6sent Accord.

2. Tout amendement aux annexes vis6es au paragraphe pr6c6dent sera consi-
d6r6 comme adopt6 si, dans les trois mois suivant la notification pr~vue A l'alinda d)
du paragraphe 2 de l'article 97, aucune Partie Contractante ou aucun Etat signataire
ne s'y est oppos6 par notification au Directeur g6n6ral du Bureau international du
Travail.
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3. En cas de notification d'une telle opposition, l'affaire sera soumise au Centre
administratif, qui adressera une recommandation aux Parties en cause. Si les Parties
en cause n'acceptent pas de suivre la recommandation du Centre administratif, le
diffrend sera r~gl6 selon la procedure pr~vue aux paragraphes 2 t 4 de l'article 86.

TITRE vi. DISPOSITIONS TRANSITOIRES ET FINALES

Article 89. 1. Le present Accord n'ouvre aucun droit pour une p~riode ant6-
rieure A son entree en vigueur.

2. Toute p~riode d'assurance, ainsi que, le cas ch~ant, toute p~riode d'emploi,
d'activit6 professionnelle ou de residence accomplie sous la l6gislation d'une Partie
Contractante avant l'entr~e en vigueur du present Accord est prise en consideration
pour la determination des droits en vertu de cet Accord.

3. Sous reserve des dispositions du paragraphe 1 du present article, un droit est
ouvert, en vertu du present Accord, mme s'il se rapporte A une 6ventualit6 r~alis~e
ant~rieurement a son entree en vigueur.

4. Toute prestation qui n'a pas 6t6 liquide ou qui a 6t6 suspendue A cause de la
nationalit6 de l'intress6 ou en raison de sa residence sur le territoire d'une Partie
Contractante autre que celle oii se trouve l'institution d~bitrice sera, A la demande de
l'intress , liquid~e ou r~tablie a partir de l'entr~e en vigueur du present Accord, sauf
si les droits ant~rieurement liquid~s ont donn6 lieu a un r~glement en capital.

5. Les droits des intress~s ayant obtenu, ant~rieurement A l'entr~e en vigueur
du present Accord, la liquidation d'une pension ou d'une rente, seront r~vis~s i leur
demande, compte tenu des dispositions de cet Accord. Ces droits peuvent 6galement
tre r~vis~s d'office. En aucun cas, une telle revision ne devra avoir pour effet de r6-

duire les droits ant~rieurs des int~ress~s.
6. Si la demande vis~e au paragraphe 4 ou au paragraphe 5 du present article

est pr~sente dans un d~lai de deux ans A partir de la date de l'entr~e en vigueur du
present Accord, les droits ouverts conform~ment aux dispositions de cet Accord
sont acquis a partir de cette date, sans que les dispositions de la legislation de toute
Partie Contractante, relatives a la d~ch~ance ou b la prescription des droits, soient
opposables aux int~ress~s.

7. Si la demande vis~e au paragraphe 4 ou au paragraphe 5 du present article
est pr~sent~e apr~s l'expiration d'un d~lai de deux ans suivant l'entr~e en vigueur du
present Accord, les droits qui ne sont pas frappes de d~ch~ance ou qui ne sont pas
prescrits ne sont acquis qu'A partir de la date de la demande, sous reserve des disposi-
tions plus favorables de la legislation de la Partie Contractante en cause.

8. En cas de revision d'office conform~ment aux dispositions du paragraphe 5
du present article, les droits ouverts en vertu du present Accord sont acquis.A partir
de la date de l'entr~e en vigueur de cet Accord.

9. L'application des dispositions du Chapitre 6 du Titre III ne peut avoir pour
effet de r~duire les droits dont b~n~ficient les intress~s a la date de l'entr~e en vigueur
du present Accord. Si, A cette date, le montant des allocations familiales dues en vertu
de ces dispositions est inf~rieur au montant des allocations familiales dues en vertu
des dispositions de l'Accord du 13 f~vrier 1961 concernant ia s~curit6 sociale des bate-
Hers rh~nans (rvis), la difference entre ces montants reste due aux allocataires, dans
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la mesure o0i elle subsiste, A la charge de l'institution comp~tente en vertu de ces der-
nibres dispositions et aussi longtemps que cette institution demeure comp6tente en
vertu des dispositions du pr6sent Accord.

Article 90. 1. Le pr6sent Accord est ouvert A la signature des Etats repr~sen-
t6s A la Commission centrale pour la navigation du Rhin et du Luxembourg.

2. Le present Accord est soumis A ratification ou acceptation. Tout instrument
de ratification ou d'acceptation sera d6pos6 auprbs du Directeur g6n~ral du Bureau
international du Travail.

Article 91. 1. Le pr6sent Accord entrera en vigueur le premier jour du troi-
si~me mois suivant celui au cours duquel sera intervenu le d6p6t du dernier des
instruments de ratification ou d'acceptation des Parties Contractantes A l'Accord du
13 f6vrier 1961 concernant la s6curit6 sociale des bateliers rh6nan (rvis).

2. 11 entrera en vigueur, A l'gard de tout autre Etat signataire qui le ratifiera ou
I'acceptera ult6rieurement, le premier jour du troisibme mois suivant celui au cours
duquel sera intervenu le d6p6t de son instrument de ratification ou d'acceptation.

Article 92. A partir de l'entr6e en vigueur du pr6sent Accord, les dispositions
de l'Accord du 13 fWvrier 1961 concernant la s6curitd sociale des bateliers rh6nans (r6-
vis6) cesseront d'avoir effet.

Article 93. 1. Apr~s l'entr6e en vigueur du pr6sent Accord, un Etat autre que
ceux vis6s au paragraphe 1 de l'article 90 pourra adherer A cet Accord, sous r6serve du
consentement unanime des Parties Contractantes. L'adh6sion A 'Accord conf6rera
les memes droits et entrainera les mmes obligations que la ratification ou l'accepta-
tion. Un protocole d'adh6sion pr6voira les dispositions 6ventuellement n6cessaires A
cet effet.

2. Tout instrument d'adh6sion sera d~pos6 aupr~s du Directeur g6n~ral du Bu-
reau international du Travail.

3. Le pr6sent Accord entrera en vigueur, A l'gard de tout Etat qui viendra A y
adh6rer, le premier jour du troisi~me mois suivant celui au cours duquel sera inter-
venu le d6p6t de son instrument d'adh6sion.

Article 94. Le pr6sent Accord est conclu pour la dur6e d'un an. Il sera renou-
vel ensuite d'ann~e en ann6e par tacite reconduction, sous r6serve du droit, pour
chaque Partie Contractante, de le d6noncer par notification adress6e au Directeur g6-
n6ral du Bureau international du Travail. La d6nonciation prendra effet un an apr~s
la date de r6ception de la notification.

Article 95. 1. En cas de d6nonciation du pr6sent Accord, tout droit acquis
en vertu de ses dispositions est maintenu.

2. Les droits en cours d'acquisition, relatifs aux p6riodes accomplies ant6-
rieurement A la date A laquelle la d6nonciation prend effet, ne s'6teignent pas du fait
de la d6nonciation; leur maintien ult6rieur est d6termin6 par voie d'accord ou, A d6-
faut d'un tel accord, par la 16gislation qu'applique l'institution en cause.

Article 96. 1. Un arrangement administratif fixera les modalit6s d'applica-
tion du pr6sent Accord.
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2. Les Parties Contractantes ou, si les dispositions constitutionnelles de ces
Parties le permettent, leurs autoritds comptentes prendront tous autres arrange-
ments ncessaires i l'application du present Accord.

Article 97. 1. Les notifications vis~es A l'alin~a b) de l'article 1, au para-
graphe 2 de l'article 4, au paragraphe 4 de I'article 5, au paragrahe 2 de l'article 6, au
paragraphe 4 de l'article 7, au paragraphe 4 de l'artcle 9, au paragraphe 3 de l'arti-
cle 25, au paragraphe 3 de l'article 61 et au paragraphe 2 de l'article 87 seront adres-
s~es au Directeur g6n6ral du Bureau international du Travail.

2. Le Directeur g6n6ral du Bureau international du Travail notifiera aux Par-
ties Contractantes, ainsi qu'A la Commission centrale pour la navigation du Rhin
a) Le d6p6t de tout instrument de ratification, d'acceptation ou d'adh~sion;
b) Toute date d'entr&e en vigueur du present Accord conform6ment aux disposi-

tions de l'article 91 et de l'article 93;
c) Toute notification de d6nonciation revue en application des dispositions de l'ar-

ticle 94 et la date laquelle la d6nonciation prendra effet;
d) Toute notification revue en application des dispositions du paragraphe 1 du pr6-

sent article.

Article 98. 1. Les textes allemand, frangais et n~erlandais du pr6sent Accord
feront 6galement foi. Ils seront d6pos~s aux archives du Bureau international du Tra-
vail.

2. Dbs l'entr6e en vigueur du present Accord, les copies certifi6es conformes se-
ront communiqu~es, conform~ment A l'article 102 de la Charte des Nations Unies, au
Secr~taire g6n6ral des Nations Unies par le Directeur g~n~ral du Bureau international
du Travail, aux fins d'enregistrement.

3. Le Directeur g6n~ral du Bureau international du Travail communiquera
6galement les copies certifi~es conformes a chacun des Etats repr6sent~s A la Commis-
sion centrale pour la navigation du Rhin, au Luxembourg et a ladite Commission.

4. Une traduction officielle en anglais sera 6tablie par le Bureau international
du Travail et communiqu6 aux Etats int~ress6s.

5. Conform6ment A l'article 102 de la Charte des Nations Unies, le Directeur
gqn~ral du Bureau international du Travail communiquera au Secr~taire g6n6ral des
Nations Unies, aux fins d'enregistrement, toute ratification, tout acceptation, toute
adh6sion et toute dnonciation dont il aura re~u notification.
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FAIT A Gen~ve, le 30 novembre 1979, en trois originaux allemand, frangais et
n6erlandais.

[A. SCHWARZ]'

Pr6sident de la Conference

EN FOI DE QUOi les soussign~s, dtment autoris6s A cet effet, ont sign6 le pr6sent
Accord.

Pour la R6publique f6d~rale d'Allemagne

[U. SAHM]

Pour la Belgique:

[A. ONKELINX]

Pour la France

[S. HESSELI

Pour le Luxembourg:

[J. RETTEL]

Pour les Pays-Bas :
[R. REINHOLD SMIT]

Pour le Royaume-Uni2

Pour la Suisse

[A. SCHULER]

ANNEXE I

DEFINITIONS DES TERRITOIRES ET DES RESSORTISSANTS

DES PARTIES CONTRACTANTES (ARTICLE 1, ALINEA b)

Rpublique feddrale d'A llemagne
Territoire : Le champ d'application de la loi fondamentale de la R6publique f6d~rale

d'Allemagne.
Ressortissants : Les Allemands au sens de ia loi fondamentale de la R~publique f6d~rale

d'Allemagne.
Belgique

Territoire : Le territoire de la Belgique.
Ressortissants : Les personnes de nationalit6 beige.

I Les noms des signataires donnes entre crochets taient illisibles et ont dtd fournis par I'Organisation internationale
du Travail - Names of the signatories appearing between brackets were not legible and were supplied by the Interna-
tional Labour Organisation.

2 En vertu du paragraphe I de l'article 90, I'Accord dtait ouvert A la signature du Royaume-Uni de Grande-Bretagne
et d'Irlande du Nord qui dtait reprdsent6 A la Commission centrale pour la navigation du Rhin.
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France
Territoire : Le territoire continental de la France.
Ressortissants Les personnes de nationalit6 frangaise.

Luxembourg
Territoire : Le territoire du Grand-Duch6 de Luxembourg.
Ressortissants: Les personnes de nationalit luxembourgeoise.

Pays-Bas
Territoire : Le territoire du Royaume des Pays-Bas en Europe.
Ressortissants : Les personnes de nationalit6 n6erlandaise.

Suisse
Territoire : Le territoire de la Conf~dration suisse.
Ressortissants : Les personnes de nationalit6 suisse.

ANNEXE II

LEGISLATIONS ET REGIMES AUXQUELS S'APPLIQUE LE PRESENT ACCORD

(ARTICLE 4, PARAGRAPHE 1)

Rpubliquefdirale d'A llemagne
Lgislation concernant :

a) L'assurance-maladie (maladie, maternit6 et d6c~s);
b) La protection des travailleuses-m~res, pour autant qu'il s'agisse de prestations dues par

l'institution d'assurance-maladie pendant la grossesse et apr~s l'accouchement;
c) L'assurance-pensions des ouvriers et des artisans;

d) L'assurance-pensions des employ~s;
e) L'assurance-pensions des travailleurs des mines et, pour la Sarre, l'assurance-pensions

compl6mentaire dans la sid~rurgie, ainsi que le r6gime d'aide aux vieux agriculteurs;
f) L'assurance-accidents;
g) L'assurance-chomage et rassistance-chbmage;
h) Les allocations familiales.

Belgique
Lgislation concernant:

a) L'assurance-maladie-invalidit6 (maladie, maternit6, invalidit6 et d6c~s)
i) Rgimes des travailleurs salaries (ouvriers, employ6s, ouvriers mineurs et personnel

du secteur public);
ii) Regime des marins de la marine marchande;
iii) Rgime des travailleurs ind~pendants;

b) Les pensions de retraite et de survie :
i) Regime des travailleurs salaries (ouvriers, employ6s, ouvriers mineurs et marins de la

marine marchande);
ii) Rgime des travailleurs ind6pendants;

c) La reparation des dommages resultant des accidents du travail
i) Rgime des travailleurs salari6s en g6nral;

ii) R6gime des gens de mer;
d) La reparation des dommages r~sultant des maladies professionnelles;
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e) L'organisation du soutien des ch6meurs involontaires;

I) Les prestations familiales des travailleurs salaries et les prestations familiales des travail-
leurs ind~pendants.

France

Lgislation concernant:
a) L'organisation de la scurit6 sociale;

b) Les dispositions g~n~rales fixant le regime des assurances sociales applicables aux assures
des professions non agricoles;

c) La prevention et la reparation des accidents du travail et des maladies professionnelles;

d) Les prestations familiales;
e) L'assurance-maladie et maternit6 des travailleurs non salaries des professions non agri-

coles;
I) L'allocation de vieillesse et 'assurance-vieillesse des travailleurs non salaries des profes-

sions non agricoles;

g) L'aide aux personnes active en ch6mage;
h) L'allocation aux vieux travailleurs non salaries, l'allocation aux vieux travailleurs non sala-

rids et le secours viager.

Luxembourg
Legislation concernant":

a) L'assurance-maladie (maladie, maternit6 et dc~s)
- Regime des ouvriers;

- Regime des employ~s priv~s;
- Regime des professions ind~pendantes;

b) L'assurance-pensions (invalidit6, vieillesse et dc~s)
- Regime des ouvriers;

- Regime des employ~s priv~s;

- Regime des artisans, des commeriants et industriels;

c) L'assurance-accidents du travail et maladies professionnelles;

d) Les indemnit~s de ch6mage;
e) Les prestations familiales.

Pays-Bas
Legislation concernant:

a) Les prestations de maladie et de maternitY;
b) Les prestations d'incapacit6 de travail (invalidit6, accidents du travail et maladies profes-

sionnelles);
c) Les prestations de vieillesse;
d) Les prestations de survivants;
e) Les prestations de ch6mage;
J) Les allocations familiales.

Suisse
1. Legislation f~d~rale concernant

a) L'assurance-maladie, y compris les prestations de maternit&;

b) L'assurance-invalidit6;
c) L'assurance-vieillesse et survivants;
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d) Les prestations complkmentaires A l'assurance-vieillesse et survivants et i l'assurance-
invalidit6;

e) L'assurance obligatoire en cas d'accidents (y compris les maladies professionnelles);
I) L'assurance-ch6mage.

2. Legislations cantonales relatives aux allocations familiales en faveur des travailleurs
salari6s non agricoles des cantons de B~le-Ville et de BAle-Campagne.

ANNEXE III

DISPOSITIONS MAINTENUES EN VIGUEUR NONOBSTANT LES DISPOSITIONS DU PARAGRAPHE 2
DE L'ARTICLE 5 (ARTICLE 5, PARAGRAPHE 3)

Rpublique ftddrale d'Allemagne - Suisse
- Convention de s6curit6 sociale du 25 f6vrier 1964 ' , A l'exception de son article 27, et

convention compl6mentaire du 9 septembre 1975'.

Belgique - Suisse
- Les dispositions relatives A l'assurance-invalidit6 de la Convention de s6curit6 sociale

du 24 septembre 19752.

France - Suisse

- Les dispositions relatives A I'assurance-invalidit6 de la Convention de s6curit6 sociale
du 3 juillet 19753.

Pays-Bas - Suisse

- Les dispositions relatives A l'assurance-invalidit6 de la Convention de s6curit sociale
du 27 mai 19704.

ANNEXE IV

PRESTATIONS AUXQUELLES LES DISPOSITIONS DU PARAGRAPHE 2 DE L'ARTICLE 7
SONT APPLICABLES (ARTICLE 7, PARAGRAPHE 3)

France
- L'allocation aux vieux travailleurs salaries;
- L'allocation aux vieux travailleurs non salari6s;
- Le secours viager.

Suisse
- Les rentes extraordinaires de I'assurance-invalidit ;
- Les rentes extraordinaires de l'assurance-vieillesse et survivants;
- Les allocations pour impotents;
- Les prestations compldmentaires A l'assurance-vieillesse et survivants et A l'assurance-

invalidit6.

I Nations Unies, Recueides Traits, vol. 1335, p. 171.
2 Ibid., vol. 1063, p. 229.
3 Ibid., vol. 1142, p. 65.
4 Ibid., vol. 795, p. 161.
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ANNEXE V

PRESTATIONS AUXQUELLES LES DISPOSITIONS DU PARAGRAPHE DE L'ARTICLE 9
NE SONT PAS APPLICABLES (ARTICLE 9, PARAGRAPHE 3)

Suisse
- Les rentes extraordinaires de l'assurance-invalidit6;
- Les rentes extraordinaires de l'assurance-vieillesse et survivants;
- Les demi-rentes ordinaires de l'assurance-invalidit6 allou~es aux invalides dont le degr6

d'invalidit6 est infdrieur A 50 pour cent;
- Les allocations pour impotents;
- Les prestations compl~mentaires A l'assurance-vieillesse et survivants et k l'assurance-

invalidit6.

ANNEXE VI

LEGISLATIONS VIStES AU PARAGRAPHE I DE L'ARTICLE 25 (ARTICLE 25, PARAGRAPHE 2)

Belgique
- Legislation relative au regime g6n6ral d'invalidit6;
- LUgislation relative A l'assurance contre l'incapacit6 des travailleurs ind6pendants.

France
- LUgislation sur l'assurance-invalidit6 des travailleurs salari6s.

Pays-Bas
- Legislation relative h r'assurance contre l'incapacit6 de travail;
- L6gislation relative A l'assurance g6n~rale contre l'incapacit6 de travail.

ANNEXE VII

APPLICATION DES SECTIONS 1 ou 2 DU CHAPITRE 6 DU TITRE Ill
(ARTICLE 61, PARAGRAPHE 1)

(1) Section 1
- Rpublique f~d6rale d'Allemagne
- Belgique

- France

- Luxembourg

- Pays-Bas*
(2) Section 2

- Suisse

Par lettre du 26 janvier 1984, le Gouvernement des Pays-Bas, qui lors de I'adoption de I'Accord avait choisi d'appli-
quer la section 2, a notifid au Directeur-gdndral du Bureau international du travail qu'en vertu de 'article 61, paragraphes 1
et 3, dudit Accord il choisit d'appliquer la section 1 ds son entr& en vigueur.
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ANNEXE VIII

MODALITES PARTICULIERES D'APPLICATION DES LEGISLATIONS

DES PARTIES CONTRACTANTES (ARTICLE 87, PARAGRAPHE 1)

Application de la IMgislation de la Rdpublique fid6rale d'A Ilemagne

1. a) Pour autant que la legislation allemande en mati~re d'assurance-accidents ne le
prescrive pas d~jA, les institutions allemandes indemnisent dgalement, conform~ment b cette l-
gislation, les accidents du travail et les maladies professionnelles survenus en Alsace-Lorraine
avant le 1 er janvier 1919, dont la charge n'a pas W reprise par des institutions frangaises en ver-
tu de la decision du Conseil de la Soci& des Nations du 21 juin 1921 (Reichsgesetzblatt,
p. 1289), tant que la victime ou les survivants resident sur le territoire d'une Partie Contrac-
tante.

b) Les dispositions de l'article 9 du present Accord ne portent pas atteinte aux disposi-
tions de la legislation allemande en vertu desquelles les accidents du travail et les maladies pro-
fessionnelles survenus hors du territoire de la Rpublique f~d~rale d'Allemagne, ainsi que les
p~riodes accomplies hors de ce territoire, ne donnent pas lieu ou ne donnent lieu que dans cer-
taines conditions au paiement de prestations, Iorsque les titulaires se trouvent hors du territoire
de la Rpublique f~drale d'Allemagne.

2. a) Pour determiner si des p~riodes consid~r6es par la legislation allemande comme
p~riodes d'interruption (A usfalizeiten) ou p6riodes compldmentaires (Zurechnungszeiten) doi-
vent etre prises en compte comme telles, les cotisations obligatoires vers~es en vertu de la lgis-
lation d'une autre Partie Contractante et I'affiliation l'assurance d'une autre Partie Contrac-
tante sont assimildes aux cotisations obligatoires versdes en vertu de la legislation allemande et A
l'affiliation A l'assurance-pensions allemande. Lors du calcul du nombre de mois civils dcoul~s
entre I'affiliation A I'assurance et la r~alisation du risque, les p~riodes assimiles en vertu de la
lgislation d'une autre Partie Contractante qui sont comprises entre ces deux dates ne sont pas
prises en consideration, de mme que les p~riodes pendant lesquelles I'int~ressd a b~n~fici6
d'une pension ou d'une rente.

b) Les dispositions de l'alin~a prcedent ne sont pas applicables A la dur~e forfaitaire
d'interruption (pauschale A usfallzeit). Celle-ci est d6termin6e exclusivement en fonction des
p~riodes d'assurance accomplies sous la Idgislation allemande.

c) La prise en compte d'une p~riode compl~mentaire (Zurechnungszeit) en vertu de la l-
gislation allemande sur l'assurance-pensions des travailleurs des mines est en outre subordon-
n~e A la condition que la dernire cotisation vers~e en vertu de la legislation allemande ait 6td
vers6e l'assurance-pensions des travailleurs des mines.

d) Pour la prise en compte des p~riodes allemandes de remplacement (Ersatzzeiten),
seule la legislation allemande est applicable.

e) Par derogation aux dispositions de l'alin~a precedent, les dispositions suivantes
s'appliquent aux affili~s A l'assurance-pensions allemande qui, au cours de la pdriode allant du
I er janvier 1948 au 31 juillet 1963, ont r6sid6 dans les territoires allemands sous administration
n~erlandaise : pour la prise en compte des p~riodes allemandes de remplacement (Ersatzzeiten)
en vertu du paragraphe 2 de I'article 1251 du Code des assurances sociales (RVO) ou de disposi-
tions correspondantes, le versement de cotisations A l'assurance n~erlandaise au cours de cette
p~riode est assimil6 A l'exercice d'un emploi ou d'une activit6 relevant de l'assurance obligatoire
en vertu de la legislation allemande.

3. Si l'application du present Accord entraine des charges exceptionnelles pour certaines
institutions d'assurance-maladie, ces charges peuvent etre totalement ou partiellement com-
pens~es. L'Association f~d~rale des caisses locales de maladie, en tant qu'organisme de liaison
(assurance-maladie), decide de cette compensation d'un commun accord avec les autres asso-
ciations centrales des institutions d'assurance-maladie. Les ressources n~cessaires A la compen-
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sation sont fournies par des taxes impos~es A l'ensemble des institutions d'assurance-maladie,
proportionnellement au nombre moyen des membres au cours de l'ann~e prc6dente, A 1'excep-
tion des retrait6s.

4. Les institutions allemandes d'assurance-pensions n'appliquent pas les dispositions du
paragraphe 5 de I'article 33 du pr6sent Accord, lorsque :

a) La 16gislation en vigueur avant le Ier janvier 1957 concernant le calcul de la pension est ap-
plicable;

b) Une p6riode compldmentaire (Zurechnungszeit) doit 8tre prise en consid6ration; ou

c) Un suppl6ment pour enfants ou une majoration de la pension d'orphelin doit etre pris en
consideration.
5. Les dispositions du Chapitre 2 du Titre III du present Accord ne sont pas applicables A

l'assurance-pensions complmentaire des travailleitrs de la sid~rurgie et A l'aide aux vieux agri-
culteurs.

6. Les dispositions de l'article 1233 du Code des assurances sociales (RVO) et de l'arti-
cle 10 de la loi sur l'assurance des employ6s (AVG), modifi~es par la loi du 16 octobre 1972 rd-
formant le r6gime des pensions, qui r~gissent l'assurance volontaire dans le cadre des r6gimes
allemands d'assurance-pensions, sont applicables aux personnes admises A b6n6ficier du prd-
sent Accord, selon les modalit~s suivantes. Si les conditions g6n6rales sont remplies, des cotisa-
tions volontaires peuvent tre versdes A l'assurance-pensions allemande, lorsque :

a) L'int~ress6 a son domicile ou sa residence sur le territoire de la R6publique f6d6rale d'Alle-
magne;

b) L'int6ress6 a son domicile ou sa residence sur le territoire d'une autre Partie Contractante
et a W ant~rieurement, A un moment quelconque, affili6 obligatoirement ou volontaire-
ment & l'assurance-pensions allemande;

c) L'int6ress6 a son domicile ou sa residence sur le territoire d'un Etat tiers, a cotis6 pendant
soixante mois au moins A l'assurance-pensions allemande ou pouvait etre admis A l'assu-
rance volontaire en vertu des dispositions transitoires prc6demment en vigueur et n'est
pas assur6 obligatoirement ou volontairement en vertu de la 16gislation d'une autre Partie
Contractante.

7. Pour rassurance obligatoire en vertu de la legislation allemande concernant l'assurance-
maladie des pensionn~s, les p6riodes d'affiliation A l'assurance-maladie d'une autre Partie
Contractante sont assimil6es aux p6riodes d'affiliation A l'assurance-maladie allemande et les
p6riodes de mariage avec un membre de l'assurance-maladie d'une autre Partie Contractante
sont assimil~es aux p6riodes de mariage avec un membre de l'assurance-maladie allemande.

8. a) Pour l'application du pr6sent Accord, le montant forfaitaire octroy6 en vertu de
la legislation allemande A l'occasion de l'accouchement est consid~r6 comme une prestation en
nature.

b) Pour l'octroi du montant forfaitaire d'accouchement pr~vu par la 1dgislation alle-
mande, les examens m6dicaux effectu6s conform6ment A la 16gislation d'une autre Partie
Contractante visant A assurer pendant la grossesse des soins m6dicaux suffisants et appropri6s
sont 6galement pris en consid6ration.

9. I n'est pas port6 atteinte aux r6glementations en matire de charges d'assurance dans
les accords conclus par la Rdpublique f6d6rale d'Allemagne avec d'autres Etats.

10. Lorsque, aux termes de la 16gislation allemande, outre les conditions pr~vues pour
l'application du present Accord, les conditions pr6vues pour l'application d'un autre accord ou
d'une r~glementation supranationale sont satisfaites, l'institution allemande ne tient pas compte,
pour l'application du pr6sent Accord, de I'autre accord ou de la r6glementation supranationale.
Cette r~gle n'est pas applicable, lorsque les dispositions concernant la s6curit6 sociale qui d6-
coulent pour la R~publique f~d6rale d'Allemagne des accords internationaux ou du droit su-
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pranational ou qui en visent I'application comportent des r6glementations en mati~re de
charges d'assurance.

11. Les p~riodes d'assurance accomplies sous la l6gislation de toute autre Partie
Contractante ne sont pas prises en consideration pour le nombre minimal d'ann~es d'assurance
n6cessaire au calcul de la pension en fonction de revenus minimaux, pr~vue par la 16gislation al-
lemande.

12. Les pensions d'orphelin pr6vues par la I6gislation allemande ne sont pas des presta-
tions familiales au sens du present Accord.

Application de la IMgislation de la Belgique

I. Si le batelier rh6nan, qui est soumis la Ikgislatio.n beige applicable aux travailleurs in-
d(pendants, exerce concurremment une activit6 professionnelle comme travailleur salari6 sur le
territoire d'une autre Partie Contractante, cette derni~re activit6 est assimil6e A une activit6 sa-
lari6e exerc6e en Belgique en vue de la fixation des obligations qui r~sultent de la I6gislation
beige relative au statut social des travailleurs independants.

2. Pour l'application de la 16gislation beige, il n'est tenu compte d'une p6riode vis6e A
l'article 28, paragraphe 3, alin~a a) ii) du pr6sent Accord que si, pendant cette p6riode, le bate-
Her rh6nan 6tait en 6tat d'incapacit6 de travail au sens de la 16gislation beige.

3. Pour 'application des dispositions de I'article 33 du pr6sent Accord, les p(riodes
d'assurance-vieillesse accomplies sous la 16gislation beige applicable aux travailleurs ind6pen-
dants, avant l'entr6e en vigueur de la l6gislation beige concernant l'assurance contre l'incapacit6
de travail des travailleurs ind6pendants, sont consid~r~es comme p6riodes d'assurance accom-
plies sous cette derni~re l6gislation.

4. Pour l'application, par l'institution comp6tente beige, des dispositions du chapitre 6
du Titre Ill du pr6sent Accord, l'enfant est considdr6 comme 6tant O1ev6 sur le territoire de la
Partie Contractante ofi il r6side.

5. Les personnes dont le droit aux prestations en nature de l'assurance-maladie d6coule
des dispositions du regime beige d'assurance obligatoire contre la maladie et l'invalidit6 appli-
cable aux travailleurs ind~pendants b(n(ficient des dispositions du chapitre 1 du titre IIl du pr6-
sent Accord dans les conditions suivantes :

a) En cas de s6jour sur le territoire d'une Partie Contractante autre que la Belgique, les
int~ress~s b~ndficient :
i) En ce qui concerne les soins de sant6 dispens6s en cas d'hospitalisation, des prestations en

nature pr6vues par la 16gislation de cette Partie;
ii) En ce qui concerne les autres prestations en nature pr~vues par la 16gislation beige, du rem-

boursement du montant de ces prestations par l'institution compdtente belge aux taux prd-
vus par la legislation de cette Partie;
b) En cas de r6sidence sur le territoire d'une Partie Contractante autre que la Belgique,

les intdress6s b~n~ficient des prestations en nature pr~vues par la legislation de cette Partie A
condition de verser . 'institution comp6tente beige la cotisation suppl~mentaire pr6vue A cet
effet par la 16gislation beige.

Application de la l6gislation de la France
1. L'allocation aux vieux travailleurs salari6s est accord~e, dans les conditions pr6vues

pour les travailleurs salaries frangais par la legislation frangaise, a tous les travailleurs salaries
admis A b~n6ficier du prdsent Accord qui, au moment oil ils formulent leur demande, r6sident
sur le territoire frangais.

2. Les dispositions du present Accord ne portent pas atteinte aux dispositions de la 16gis-
lation frangaise en vertu desquelles sont prises en consideration, pour 'ouverture du droit A l'al-
location aux vieux travailleurs salarids, uniquement les p6riodes de travail salari6 ou assimil6

Vol. 1490, 1-25584



414 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitks 1988

accomplies sur le territoire des d~partements europ~ens et des d~partements d'outre-mer (Gua-
deloupe, Guyane, Martinique et R6union) de la R6publique franqaise.

3. Les modalit6s pr6vues aux paragraphes 1 et 2 pour l'attribution de l'allocation aux
vieux travailleurs salaries sont applicables mutatis mutandis A I'allocation aux vieux travailleurs
non salaries.

Application de la idgislation du Luxembourg
1. Par derogation aux dispositions du paragraphe 2 de l'article 89 du pr6sent Accord, les

p~riodes d'assurance et les p~riodes assimies accomplies avant le I er janvier 1946 sous la I6gis-
lation luxembourgeoise d'assurance-pensions (invalidit6, vieillesse et d~c~s) ne seront prises en
consid6ration pour I'application de cette I6gislation que dans la mesure oil les droits en cours
d'acquisition auront W maintenus au l e, f6vrier 1970 ou recouvr6s ult6rieurement conform6-
ment A cette seule 16gislation ou aux conventions bilat~rales de s6curit6 sociale en vigueur ou A
conclure par le Luxembourg. Au cas oiu plusieurs conventions sont appel6es A intervenir, les
p~riodes d'assurance et les p~riodes assimil~es sont prises en consideration A partir de la date la
plus ancienne.

2. Pour I'attribution de la part fondamentale dans les pensions luxembourgeoises, les pd-
riodes d'assurance accomplies sous la legislation luxembourgeoise par des travailleurs ne r6si-
dant pas sur le territoire luxembourgeois sont assimil6es A des p6riodes de r6sidence.

3. Par d6rogation aux dispositions de 'article 33 du prdsent Accord, la part fondamen-
tale des pensions luxembourgeoises, A charge de I'Etat et des communes, est calcul6e d'apr~s la
l6gislation luxembourgeoise.

4. Le compl6ment di, le cas 6ch~ant, pour parfaire la pension minimale, le suppl6ment
pour enfants, ainsi que les majorations sp~ciales, sont accord~s dans la m~me proportion que la
part fondamentale de pension, A charge de l'Etat et des communes.

Application de la kogislation des Pays-Bas

1. Assurance-maladie
a) En ce qui concerne le droit aux prestations en nature, le chapitre 1 du Titre III du pr6-

sent Accord n'est applicable qu'aux personnes qui ont droit aux prestations en nature en vertu
de l'assurance obligatoire, de l'assurance des personnes Agdes ou de l'assurance volontaire, as-
surances vis~es par la loi r6glant l'assurance-caisses de maladie (Ziekenfondswet).

b) Un titulaire de pension de vieillesse en vertu de la legislation n6erlandaise et d'une
pension en vertu de la 16gislation d'une autre Partie Contractante est cens6, pour l'application
de l'article 21 du pr6sent Accord, avoir droit aux prestations en nature, s'il remplit, compte
tenu, le cas 6ch6ant, des dispositions de l'article 8 dudit Accord, les conditions requises pour
l'admission A l'assurance-maladie des personnes Ag6es ou A l'assurance volontaire, assurances
vis~es par la loi r6glant l'assurance-caisses de maladie. Cette disposition est 6galement appli-
cable A la femme mari6e dont le mari est titulaire d'une pension de vieillesse pour personnes ma-
ri6es en vertu de la legislation n6erlandaise et remplit les conditions requises pour l'admission
l'assurance-maladie des personnes Ag6e ou A l'assurance volontaire, assurances vis~es par la loi
r~glant l'assurance-caisses de maladie.

c) Un titulaire de pension de vieillesse en vertu de la legislation n6erlandaise qui reside
sur le territoire d'une Partie Contractante autre que les Pays-Bas est tenu, s'il est assujetti A
l'assurance-maladie des personnes Ag~es ou A l'assurance volontaire vis6es par la loi r6glant
l'assurance-caisses de maladie, de payer, pour lui-m~me et, le cas 6ch~ant, pour les membres de
sa famille, une cotisation calculke sur la base de la moiti6 de la moyenne des frais encourus aux
Pays-Bas pour les soins m6dicaux d'une personne !g6e et des membres de sa famile. Sur cette
cotisation est pratique une r6duction, A charge de l'assurance obligatoire r6gie par la loi r6-
giant l'assurance-caisses de maladie, correspondant A celle qui est accord6e, A charge de l'assu-
rance obligatoire pr6cit6e, aux personnes qui resident aux Pays-Bas et qui sont affili6es a
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I'assurance-maladie des personnes Ag~es, pour lesquelles la cotisation est fix6e sur la m~me
base.

d) Une personne non titulaire d'une pension de vieillesse en vertu de ia lgislation ner-
landaise et, si elle est marine, dont le conjoint n'est pas titulaire d'une pension de vieillesse pour
personnes mari6es en vertu de cette meme legislation est tenue, si elle reside sur le territoire
d'une Partie Contractante autre que les Pays-Bas et si elle est assujettie A l'assurance volontaire
vis~e dans la loi r~glant l'assurance-caisses de maladie, de payer, pour elle-m~me et, le cas
6ch6ant, pour chacun des membres de sa famille ayant atteint l'Age de seize ans accomplis, une
cotisation 6quivalente A la moyenne des cotisations fix~es par les caisses de maladie n6erian-
daises pour les assur6s volontaires qui resident aux Pays-Bas. Cette cotisation est arrondie au
florin sup~rieur.

2. Assurance-vieillesse gMn~rale
a) Sont 6galement consid~r~es comme p6riodes d'assurance accomplies sous la lgisla-

tion n~erlandaise sur l'assurance-vieillesse g6nrale les ptriodes ant6rieures au 1er janvier 1957
durant lesquelles l'int6ress6, qui ne remplit pas les conditions lui permettant de b6n~ficier de
l'assimilation de ces p~riodes aux p~riodes d'assurance, a r6sid6 sur le territoire des Pays-Bas
apr~s l'dge de quinze ans accomplis ou durant lesquelles, tout en r6sidant sur le territoire d'une
autre Partie Contractante, il a exercd une activit6 salari~e aux Pays-Bas ou sur un batiment vis6
A 'article 1 m) dudit Accord pour un employeur 6tabli dans ce pays.

b) I1 n'y a pas lieu de tenir compte des p6riodes A prendre en consideration en vertu du
paragraphe pr~cddent, lorsqu'elles coincident avec des p~riodes d'assurance accomplies sous la
lgislation relative aux pensions de vieillesse d'un Etat autre que les Pays-Bas.

c) Dans le cas'de la femme marie dont le mari a droit t une pension pr~vue par la lgisla-
tion n6erlandaise sur I'assurance-vieillesse g6n~rale, sont 6galement prises en consid6ration
comme p6riodes d'assurance les p6riodes ant6rieures A la date oil l'int6ress~e a atteint l'Ige de
soixante-cinq ans accomplis et pendant lesquelles, tant mari6e, elle a r~sid6 sur le territoire de
l'une ou de plusieurs des Parties Contractantes, pour autant que ces p~riodes coincident avec
les p6riodes d'assurance accomplies par son mari sous cette l6gislation et avec celles A prendre
en consideration en vertu de I'alin6a a) du pr6sent paragraphe.

d) I1 n'y a pas lieu de tenir compte des p~riodes A prendre en consid6ration, dans le cas de
la femme mari6e, en vertu de l'alin6a pr6c6dent, lorsqu'elles coincident avec des p~riodes d'as-
surance accomplies sous la legislation relative aux pensions de vieillesse d'un Etat autre que les
Pays-Bas ou avec des p~riodes pendant lesquelles elle a b6nffici6 d'une pension de vieillesse en
vertu d'une telle 16gislation.

e) Dans le cas de la femme qui a t6 mari6e et dont le maria 6t6 soumis A la l6gislation n6er-
landaise sur 'assurance-vieillesse g6n6rale ou est cens6 avoir accompli des p6riodes d'assurance
au sens de l'alin6a a) du pr6sent paragraphe, les dispositions des deux paragraphes pr6c6dents
sont applicables par analogie.

J) Les p6riodes ant6rieures au ler janvier 1957 ne sont prises en consideration pour le cal-
cul de la pension de vieillesse que si l'intdress& a r6sid& durant six ans sur le territoire de l'une ou
de plusieurs des Parties Contractantes apr~s l'Fige de cinquante-neuf ans accomplis et s'il r6side
sur le territoire de l'une de ces Parties.

3. Assurance ginrale des veuves et des orphelins
a) Pour l'application des dispositions de 'article 33 du pr6sent Accord, sont 6galement

consid~r6es comme p6riodes d'assurance accomplies sous la 16gislation n~erlandaise sur l'assu-
rance g6n6rale des veuves et des orphelins les p6riodes ant6rieures au 1 er octobre 1959 durant
lesquelles le d6funt a r~sid6 sur le territoire des Pays-Bas apr~s l'age de quinze ans accomplis ou
pendant lesquelles, tout en r6sidant sur le territoire d'une autre Partie Contractante, il a exerc6
une activit6 salari~e aux Pays-Bas ou sur un batiment vise A I'article I m) dudit Accord pour un
employeur 6tabli dans ce pays.
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b) I1 n'y a pas lieu de tenir compte des p~riodes A prendre en consideration en vertu de
l'alin~a pr&6cdent, lorsqu'elles coincident avec des p6riodes d'assurance accomplies sous la lgis-
lation relative aux prestations de survivants d'un Etat autre que les Pays-Bas.

4. Assurance contre l'incapacite de travail

Pour l'application des dispositions de l'article 33 du pr6sent Accord, les institutions n6er-
landaises appliqueront les dispositions suivantes :

a) Si le batelier rh~nan, au moment oii s'est produite l'incapacit6 de travail suivie d'inva-
lidit6, 6tait un travailleur salarid, l'institution comp6tente fixe le montant des prestations en
espbces conform6ment aux dispositions de la loi du 18 f~vrier 1966 relative A l'assurance contre
l'incapacit6 de travail (WAO), en tenant compte :

- Des p~riodes d'assurance accomplies sous la loi du 18 f6vrier 1966 prdcite (WAO);

- Des p6riodes d'assurance accomplies apr~s I'Age de quinze ans sous la loi du 11 d6cembre
1975 relative A l'incapacit6 de travail (AAW), dans mesure oil celles-ci ne coincident pas avec
les p~riodes d'assurance accomplies par l'intfress6 sous la loi du 18 f6vrier 1966 pr6cit6
(WAO), et

- Des p~riodes de travail salari6 et des p~riodes assimil6es accomplies avant le Ier juillet 1967
aux Pays-Bas ou sur un bitiment vis6 A 'article 1 m) de cet Accord, pour un employeur 6ta-
bli dans ce pays;

b) Si le batelier rhdnan, au moment oiu s'est produite l'incapacitd de travail suivie d'inva-
lidit6, dtait un travailleur ind6pendant, l'institution comp~tente fixe le montant des prestations
en especes conform~ment aux dispositions de la loi du I d6cembre 1975 relative A l'incapacit6
de travail (AAW), en tenant compte :
- Des p6riodes d'assurance accomplies par l'int6ress6 aprbs l'Age de quinze ans sous la loi du 11

d6cembre 1975 pr~cit6e (AAW);
- Des p~riodes d'assurance accomplies sous la loi du 18 f6vrier 1966 relative A l'assurance con-

tre l'incapacit6 de travail (WAO), dans la mesure oii celles-ci ne coincident pas avec des p6-
riodes d'assurance accomplies sous la loi du 11 dcembre 1975 pr6cit6e (AAW), et

- Des p6riodes de travail salari6 et des p~riodes assimil6es accomplies avant le 1er juillet 1967
aux Pays-Bas ou sur un bitiment vis6 t l'article I m) de cet Accord, pour un employeur dta-
bli dans ce pays.

5. Assurance facultative continu~e

Le principe d'dgalit6 de traitement dnonc6 A l'article 7 du prdsent Accord ne s'applique pas
aux assurances facultatives de vieillesse et de survivants en ce qui concerne le paiement des coti-
sations r~duites.

Application de la Igislation de la Suisse

1. Le principe de l'galit6 de traitement 6nonc6 l'article 7 du pr6sent Accord ne s'ap-
plique pas aux dispositions de la 16gislation f~d~rale sur l'assurance-vieillesse et survivants et sur
l'assurance-invalidit6 relatives :
a) A l'assurance facultative des ressortissants suisses A l'tranger;

b) Aux allocations de secours vers6es A des ressortissants suisses r~sidant A r'tranger.
2. Les mesures d'ordre professionnel, les mesures de formation scolaire sp6ciale et les

mesures en faveur des mineurs impotents pr6vues par la 16gislation f6d6rale sur l'assurance-
invalidit6 constituent des prestations en esp&es.
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3. En ce qui concerne les mesures de r~adaptation prvues par la l6gislation f~d~rale sur
l'assurance-invalidit6 :
a) Les bateliers rh~nans peuvent pr~tendre au b~n~fice desdites mesures, pour autant qu'ils

aient exerc6 de faqon permanente un emploi A plein temps sur un batiment enregistr6 en
Suisse, imm~diatement avant le moment oiu ils doivent b(n(ficier de ces mesures;

b) Les 6pouses et les veuves qui n'exercent pas d'activit6 lucrative, ainsi que les enfants mi-
neurs des bateliers rh~nans, peuvent prtendre au b~n(fice desdites mesures, aussi long-
temps qu'ils conservent leur domicile en Suisse, pour autant qu'ils y aient r6sid6 d'une
manire ininterrompue au moins pendant une ann6e prc~dant imm(diatement le moment
ob ils doivent b~nbficier de ces mesures. Toutefois, la dur~e de residence est consid~r~e
comme ininterrompue lorsque le s6jour hors du territoire suisse n'exc~de pas deux mois au
cours d'une annie;

c) Les enfants mineurs des bateliers rh~nans peuvent en outre pr~tendre au b~n~fice desdites
mesures, lorsqu'ils ont leur domicile en Suisse et y sont n~s invalides ou y ont r~sid6 d'une
manibre ininterrompue depuis leur naissance.
4. Les dispositions de l'article 35, paragraphe 3, du present Accord ne s'appliquent qu'en

cas d'invalidit6, selon les modalit~s suivant : le batelier rh~nan qui est contraint d'abandonner
son activit6 sur un batiment enregistr6 en Suisse la suite d'une maladie ou d'un accident, mais
dont I'Htat d'invalidit& est constat dans ce pays, est consid6r& comme 6tant assur6 au sens de la
l6gislation suisse pour une dur~e d'une annie A compter de la date de I'interruption de travail
suivie d'invalidit6.

5. En ce qui concerne l'application des dispositions de l'article 7, paragraphe 2, du pr6-
sent Accord :
a) Les bateliers rh~nans ont droit aux rentes extraordinaires de l'assurance-invalidit& aux

m~mes conditions que les ressortissants suisses, aussi longtemps qu'ils conservent leur do-
micile en Suisse, si, imm~diatement avant la date A partir de laquelle ils demandent la
rente, ils ont r~sid6 en Suisse de manire ininterompue pendant cinq ann~es;

b) Les bateliers rh~nans, respectivement leurs survivants, ont droit aux rentes extraordinaires
de I'assurance-vieillesse et survivants aux mmes conditions que les ressortissants suisses,
aussi longtemps qu'ils conservent leur domicile en Suisse, si, avant la date A partir de la-
quelle ils demandent la rente, ils ont r~sid6 en Suisse pendant dix ann~es, dont cinq ann~es
conscutives imm~diatement avant cette date, lorsqu'il s'agit d'une rente de survivants ou
d'une rente de vieillesse venant A se substituer A une rente d'invalidit6 ou de survivants;

c) Les bateliers rh~nans, respectivement leurs survivants, ont droit aux prestations compl&-
mentaires A l'assurance-vieillesse et survivants et A l'assurance-invalidit6 aux memes condi-
tions que les ressortissants suisses, aussi longtemps qu'ils conservent leur domicile en
Suisse, si, imm(diatement avant la date A partir de laquelle ils demandent les prestations
complimentaires, ils ont r~sid6 en Suisse d'une manibre ininterrompue pendant quinze an-
n~es;

d) La dur~e de residence mentionn~e aux alin~as a) 5 c) du present paragraphe est consid~r(e
comme ininterrompue, lorsque le s(jour hors du territoire suisse n'excde pas trois mois au
cours d'une annie civile.
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ACTE FINAL DE LA CONFIRENCE GOUVERNEMENTALE CHARGItE DE
RIEVISER L'ACCORD DU 13 FtVRIER 1961 CONCERNANT LA SCU-
RITt SOCIALE DES BATELIERS RHtNANS (RtVIS8)

1. La Conf6rence gouvernementale charg6e de r6viser I'Accord du 13 f6vrier
1961 concernant la s6curit6 sociale des bateliers rh6nans (r6vis6) a &6 convoqu6e A
Gen~ve par le Bureau international du Travail (BIT), A l'effet d'adopter d6finitive-
ment rAccord dont les dispositions avaient 6t6 pr~par~es par le Centre administratif
de s6curit6 sociale pour les bateliers rhdnans, avec le concours technique du BIT, et
approuv6es A la 19me session du Centre administratif tenue A Strasbourg du 13 au
16 mars 1979.

2. La Conf6rence gouvernementale a si6g6 A Gen~ve du 27 au 30 novembre
1979. Etaient repr~sent6s les gouvernements des Etats d6signds ci-apr~s : R6publique
f6d6rale d'Allemagne, Autriche, Belgique, France, Luxembourg, Pays-Bas et Suisse.
Le Conseil d'administration du BIT 6tait represent6 par une d616gation tripartite
compos6e de MM. Zenger (membre gouvernemental), Verschueren (membre em-
ployeur) et Clivaz (membre travailleur). Assistaient en outre A la Conf6rence les or-
ganisations internationales suivantes : Commission centrale pour la Navigation du
Rhin, Commission dconomique pour I'Europe des Nations Unies, Commission des
Communaut~s europ6ennes et Association internationale de la S6curit6 sociale.

3. Au sujet des dispositions du paragraphe 3 de l'article 33 de l'Accord, la d16-
gation des Pays-Bas a propos6 une disposition compl6mentaire concernant le calcul
des prestations d'invalidit& et de d~c~s dont le montant est ind6pendant de la dur6e
des p6riodes d'assurance accomplies, l'effet de corriger le mode de calcul de ces
prestations en cas de carri~re incomplete d'assurance. Une proposition analogue
ayant 6 6galement pr~sent6e par le Gouvernement des Pays-Bas en vue d'une r6vi-
sion du R~glement no 1408/71 du Conseil des Communaut6s europ6ennes, la Conf&
rence gouvernementale a estim6 que le problme dont il s'agit m6ritait d'tre reconsi-
d6r6 par le Centre administratif de s6curit sociale pour les bateliers rh6nans au mo-
ment obi ce problme aurait trouv6 une solution appropri6e dans le cadre des Com-
munaut~s europ~ennes.

4. La Conference gouvernementale a adopt6 d6finitivement, le 30 novembre
1979, le nouvel Accord concernant la s6curit6 sociale des bateliers rh6nans, qui a 6
sign6 par le Pr6sident de la Conf6rence. Cet Accord, qui devra tre appliqu6 et inter-
pr~t6 conform6ment aux relev6s des d6cisions de la Conf6rence gouvernementale, est
ouvert a la signature et A la ratification des Etats repr~sent6s la Commission cen-
trale pour la Navigation du Rhin et du Luxembourg, conform6ment aux dispositions
de son article 90, ainsi que, dans les conditions indiqu6es A son article 93, A 'adh6sion
d'autres Etats. Il devra tre sign6 A Gen~ve par les pl6nipotentiaires des gouverne-
ments int6ress6s avant le Ier septembre 1980, et sa ratification, dans les conditions
pr6vues audit Accord, devra intervenir dans le plus bref d6lai possible.
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EN FOI DE QUOI les repr~sentants soussign~s ont sign6 le present acte final.
FAIT A Gen~ve, ce 30 novembre 1979, en trois exemplaires originaux en alle-

mand, en franqais et en n~erlandais. Les textes seront d~pos~s entre les mains du Di-
recteur g~n~ral du Bureau international du Travail qui en enverra des copies certifi~es
conformes A chacun des gouvernements reprdsentds A la Commission centrale pour la
Navigation du Rhin, au Gouvernement du Luxembourg et A ladite Commission.

Pour la Rdpublique fdd~rale d'Allemagne :
[A. SCHWARZ]'

Pour l'Autriche :

Pour la Belgique:

[J. DONIS]

Pour la France :

[S. DARMON]

Pour le Luxembourg:

[C. REIFFERS]

Pour les Pays-Bas

[VAN NIJNANTEN]

Pour la Suisse

[A. SCHULER]

Pour la Commission centrale pour la Navigation du Rhin:

[DOERFLINGER]

Les noms des signataires donn~s entre crochets 6taient illisibles et ont &6 fournis par l'Organisation internationale

du Travail - The names of the signatories appearing between brackets were not legible and were supplied by the Interna-
tional Labour Organisation.
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[GERMAN TEXT - TEXTE ALLEMAND]

OBEREINKOMMEN UBER DIE SOZIALE SICHERHEIT DER RHEIN-
SCHIFFER: ANGENOMMEN VON DER MIT DER REVISION DES
REVIDIERTEN ABKOMMENS VOM 13. FEBRUAR 1961 UBER DIE
SOZIALE SICHERHEIT DER RHEINSCHIFFER BEAUFTRAG-
TEN REGIERUNGSKONFERENZ IN GENF AM 30. NOVEMBER
1979

Die Vertragsparteien des Revidierten Abkommens vom 13. Februar 1961 iber
die Soziale Sicherheit der Rheinschiffer, das Konigreich Belgien, die Bundesrepublik
Deutschland, die Franz6sische Republik, das Grollherzogtum Luxemburg, das
K6nigreich der Niederlande, die Schweizerische Eidgenossenschaft,

die beschlossen haben, dieses Abkommen durch ein neues Ubereinkommen zu
ersetzen, und zu diesem Zweck ihre Bevollmdchtigten ernannt haben, deren Voll-
machten in guter und gehdriger Form befunden wurden,

haben folgende Bestimmungen angenommen:

TITEL i. ALLGEMEINE BESTIMMUNGEN

Artikel 1. Fir die Anwendung dieses Ubereinkommens
a) bedeutet der Ausdruck "Vertragspartei" jeden Staat, der eine Ratifika-

tions-, Annahme- oder Beitrittsurkunde nach Artikel 90 Absatz 2 oder Artikel 93
Absatz 2 hinterlegt hat;

b) haben die Ausdricke "Hoheitsgebiet einer Vertragspartei" und "Staat-
sangeh6riger einer Vertragspartei" die in Anhang I festgelegte Bedeutung; jede Ver-
tragspartei notifiziert nach Artikel 97 Absatz 1 die an Anhang I vorzunehmenden
Anderungen;

c) bedeutet der Ausdruck "Rechtsvorschriften" fir jede Vertragspartei die Ge-
setze, Verordnungen und Satzungen, die am Tag der Unterzeichnung dieses Uberein-
kommens im gesamten Hoheitsgebiet jeder Vertragspartei oder in einem Teil des-
selben in Kraft sind oder spater in Kraft treten und die in Artikel 3 Absatze 1 und 2
bezeichneten Zweige und Systeme der Sozialen Sicherheit betreffen;

d) bedeutet der Ausdruck "Abkommen fiber Soziale Sicherheit" jede zwei-
seitige Obereinkunft und der Ausdruck "Ubereinkommen fiber Soziale Sicherheit"
jede mehrseitige Ubereinkunft, die auf dem Gebiet der Sozialen Sicherheit fir alle
oder einen Teil der in Artikel 3 AbsAtze 1 und 2 bezeichneten Zweige und Systeme
ausschlieflich zwischen zwei oder mehr Vertragsparteien jetzt oder kiinftig in Kraft
ist, und jede solche mehrseitige Ubereinkunft, die ffir mindestens zwei Vertrags-
parteien und einen oder mehrere andere Staaten jetzt oder kfinftig in Kraft ist, sowie
die im Rahmen dieser Ubereinkuinfte geschlossenen Vereinbarungen jeder Art;

e) bedeutet der Ausdruck "zustandige Beh6rde" den Minister, die Minister
oder die entsprechende Beh6rde, die im gesamten Hoheitsgebiet jeder Vertragspartei
oder in einem Teil desselben fur die auf die Rheinschiffer anwendbaren Systeme der
Sozialen Sicherheit zustandig sind;
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J) bedeutet der Ausdruck "Trager" die Einrichtung oder Beh6rde, der die An-
wendung aller oder einzelner Rechtsvorschriften einer Vertragspartei obliegt;

g) bedeutet der Ausdruck "zustindiger TrAger",
i) wenn es sich um ein System der Sozialversicherung handelt, entweder den

Trager, bei dem die in Betracht kommende Person im Zeitpunkt des Antrags
auf Leistungen versichert ist, oder den Trager, gegen den sie einen Anspruch
auf Leistungen hat oder gegen den sie einen Anspruch auf Leistungen hatte,
wenn sie im Hoheitsgebiet der Vertragspartei wohnte, in dem dieser Trager
seinen Sitz hat, oder den von der zustdndigen Beh6rde der betreffenden Ver-
tragspartei bezeichneten Trager;

ii) wenn es sich um ein anderes als ein Sozialversicherungssystem oder um ein
System von Familienleistungen handelt, den von der zustandigen Beh6rde der
betreffenden Vertragspartei bezeichneten Trager;

iii) wenn es sich um ein System handelt, das die Verpflichtungen des Arbeitgebers
hinsichtlich der in Artikel 3 Absatz 1 bezeichneten Leistungen betrifft, entweder
den Arbeitgeber oder den an seine Stelle tretenden Versicherer oder, falls es
einen solchen nicht gibt, die von der zustdndigen Beh6rde der betreffenden Ver-
tragspartei bezeichnete Einrichtung oder Beh6rde;

h) bedeutet der Ausdruck "zustandiger Staat" die Vertragspartei, in deren Ho-
heitsgebiet der zustindige Trager seinen Sitz hat;

i) bedeutet der Ausdruck "Wohnen" den gewohnlichen Aufenthalt;
j) bedeutet der Ausdruck "Aufenthalt" den vorubergehenden Aufenthalt;
k) bedeutet der Ausdruck "Trager des Wohnorts" den Trager, der nach den

Rechtsvorschriften der Vertragspartei, die fiir diesen Trager gelten, fur die
Gewahrung der Leistungen an dem Ort zustandig ist, an dem die in Betracht kom-
mende Person wohnt, oder, wenn ein solcher Trager nicht vorhanden ist, den von der
zustandigen Beh6rde der betreffenden Vertragspartei bezeichneten Trager;

/) bedeutet der Ausdruck "Trager des Aufenthaltsorts" den Trager, der nach
den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, die fir diesen Trager gelten, fur die
Gewahrung der Leistungen an dem Ort zustandig ist, an dem die in Betracht kom-
mende Person sich aufhalt, oder, wenn ein solcher Trager nicht vorhanden ist, den
von der zustdndigen Beh6rde der betreffenden Vertragspartei bezeichneten Trager;

m) bedeutet der Ausdruck "Rheinschiffer" Arbeitnehmer oder selbstdndig Er-
werbstdtige sowie die ihnen nach den anzuwendenden Rechtsvorschriften gleichge-
stellten Personen, die ihre Berufstdtigkeit als fahrendes Personal an Bord eines
Fahrzeugs ausilben, das in der Rheinschiffahrt gewerbsmJ3ig verwendet wird und
das Schiffsattest nach Artikel 22 der am 17. Oktober 1868 in Mannheim unterzeich-
neten revidierten Rheinschiffahrtsakte unter Beriicksichtigung der bisherigen und
ktinftigen Anderungen dieser Akte sowie der hierauf beziiglichen Durchfihrungs-
vorschriften besitzt;

n) bedeutet der Ausdruck "Hilfskraft" einen Rheinschiffer, der befristet zur
Vervollstandigung oder Verstarkung der Besatzung nach den Rheinschiffahrtsver-
ordnungen oder zur Ausfihrung von Schiffsman6vern in den Hafen eingestellt wird;

o) bedeutet der Ausdruck "Familienangeh6rige" die Personen, die in den
Rechtsvorschriften, die ffr den Trager gelten, dem die Gewahrung der Leistungen
obliegt, oder in den Fallen des Artikels 16 Absatz 1 Buchstaben a und c und des Ar-
tikels 21 Absatz 6 in den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, in deren Hoheitsge-
biet sie wohnen, als solche bestimmt oder anerkannt oder als Haushaltsangeh6rige
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bezeichnet sind; werden nach diesen Rechtsvorschriften nur die Personen als Fa-
milienangeh6rige oder Haushaltsangeh6rige angesehen, die mit der in Betracht kom-
menden Person in hauslicher Gemeinschaft leben, so gilt diese Voraussetzung als
erfillt, wenn der Unterhalt dieser Personen Uberwiegend von der in Betracht kom-
menden Person bestritten wird; ist es nach diesen Rechtsvorschriften nicht m6glich,
die Familienangeh6rigen zu bestimmen, so bezieht sich der Trager des Aufenthalt-
sorts oder der Trager des Wohnorts auf die fur den zustandigen Trager geltenden
Rechtsvorschriften;

p) bedeutet der Ausdruck "Hinterbliebene" die Personen, die in den Rechts-
vorschriften, nach denen die Leistungen gewahrt werden, als solche bestimmt oder
anerkannt sind; werden nach diesen Rechtsvorschriften nur die Personen als Hinter-
bliebene angesehen, die mit dem Verstorbenen in hauslicher Gemeinschaft gelebt
haben, so gilt diese Voraussetzung als erfuillt, wenn der Unterhalt dieser Personen
uberwiegend vom Verstorbenen bestritten worden ist;

q) bedeutet der Ausdruck "Versicherungszeiten" die Beitrags-, Beschafti-
gungs-, Erwerbstatigkeits- oder Wohnzeiten, die in den Rechtsvorschriften, nach
denen sie zurickgelegt worden sind, als Versicherungszeiten bestimmt oder
anerkannt sind, gegebenenfalls einschliefflich derjenigen, die nicht im Beruf des
Rheinschiffers zurilckgelegt worden sind, sowie gleichgestellte Zeiten, soweit sie nach
diesen Rechtsvorschriften als den Versicherungszeiten gleichwertig anerkannt sind;

r) bedeuten die Ausdricke "Beschaftigungszeiten" und "Erwerbstatigkeits-
zeiten" die Zeiten, die in den Rechtsvorschriften, nach denen sie zuruckgelegt worden
sind, als solche bestimmt oder anerkannt sind, sowie gleichgestellte Zeiten, soweit sie.
nach diesen Rechtsvorschriften als den Beschaftigungs- oder Erwerbstatigkeitszeiten
gleichwertig anerkannt sind;

s) bedeutet der Ausdruck "Wohnzeiten" die Zeiten, die in den Rechtsvor-
schriften, nach denen sie zuruickgelegt worden sind, als solche bestimmt oder aner-
kannt sind;

t) bedeutet der Ausdruck "Leistungen" die Sach- oder Geldleistungen, Pen-
sionen oder Renten, die fir den betreffenden Fall vorgesehen sind, wobei inbegriffen
sind,
i) wenn es sich um Sachleistungen handelt, die Leistungen, die sich auf die Vor-

beugung, die Wiederherstellung der Leistungsfahigkeit und die berufliche Urn-
schulung beziehen;

ii) wenn es sich um Geldleistungen, Pensionen oder Renten handelt, die Teile aus
6ffentlichen Mitteln, die Erh6hungsbetrage, Anpassungsbetrage und Zulagen,
soweit dieses Obereinkommen nichts anderes bestimmt, sowie die Leistungen
zur Erhaltung oder Besserung der Erwerbsfaihigkeit, die Kapitalabfindungen an
Stelle von Pensionen oder Renten und die Beitragserstattungen;
u) i) bedeutet der Ausdruck "Familienleistungen" die Sach- und Geldlei-

stungen einschliefflich der Familienbeihilfen zum Ausgleich von Familienlasten, mit
Ausnahme der Erh6hungsbetrage oder Zulagen zu Pensionen oder Renten, die fir
die Familienangeh6rigen der Empfanger dieser Pensionen oder Renten vorgeschen
sind;

ii) bedeutet der Ausdruck "Familienbeihilfen" regelml3ige Geldleistungen, die
nach MaBgabe der Zahl und des Alters der Kinder gewahrt werden;

v) bedeutet der Ausdruck "Sterbegeld" die einmalige Zahlung bei Tod, mit
Ausnahme der unter Buchstabe t Ziffer ii genannten Kapitalabfindungen;
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w) bezieht sich der Ausdruck "auf BeitrAgen beruhend" auf Leistungen, deren
Gewahrung entweder von einer unmittelbaren finanziellen Beteiligung der geschuitz-
ten Personen oder ihres Arbeitgebers oder von einer bestimmten Dauer der Erwerb-
stAtigkeit abhaingt, sowie auf die Rechtsvorschriften oder Systeme, nach denen
solche Leistungen gewahrt werden; die Leistungen, deren Gewahrung weder von
einer unmittelbaren finanziellen Beteiligung der geschitzten Personen oder ihres Ar-
beitgebers noch von einer bestimmten Dauer der Erwerbstatigkeit abhangt, sowie die
Rechtsvorschriften oder Systeme, nach denen nur solche Leistungen gewahrt
werden, werden als "nicht auf Beitragen beruhend" bezeichnet;

x) bedeutet der Ausdruck "Leistungen im Rahmen von Obergangsregelungen"
entweder Leistungen an Personen, die bei Inkrafttreten der anzuwendenden Rechts-
vorschriften ein bestimmtes Alter uberschritten haben, oder Ubergangsleistungen
auf Grund von auf3erhalb der gegenwartigen Grenzen des Hoheitsgebiets einer Ver-
tragspartei eingetretenen Ereignissen oder zuriickgelegten Zeiten;

y) bedeutet der Ausdruck "Zentrale Verwaltungsstelle" die in Artikel 71
genannte Zentrale Verwaltungsstelle ffir die Soziale Sicherheit der Rheinschiffer.

Artikel 2. (1) Vorbehaltlich des Artikels 9 Absatz 2 und des Artikcls 54 gilt
dieses Ubereinkommen im Hoheitsgebiet der Vertragsparteien fir alle Personen, die
den Rechtsvorschriftcn einer oder mehrerer Vertragsparteien als Rheinschiffer unter-
stehen oder unterstanden, sowie fir deren Familienangeh6rige und Hinterbliebene.

(2) Dieses Ubereinkommen gilt nicht fir Personen, die ihre Berufstatigkeit an
Bord
a) eines Seeschiffs ausiben, das in den Rechtsvorschriften des Staates, dessen

Flagge es fhfirt, als solches anerkannt ist;
b) eines Schiffes ausiben, das ausschliel31ich oder iiberwiegend in einem Binnen-

oder Seehafen verwendet wird.

Artikel 3. (1) Dieses Ubereinkommen gilt fur alle Rechtsvorschriften iber
die Zweige der Sozialen Sicherheit betreffend
a) Leistungen bei Krankheit und Mutterschaft;
b) Leistungen bei Invaliditat;
c) Leistungen bei Alter;
d) Leistungen an Hinterbliebene;
e) Leistungen bei Arbeitsunfallen und Berufskrankheiten;
f) Sterbegeld;
g) Leistungen bei Arbeitslosigkeit;
h) Familienleistungen.

(2) Dieses Ubereinkommen gilt fur die auf Beitragen und die nicht auf Bei-
tragen beruhenden allgemeinen Systeme und Sondersysteme der Sozialen Sicherheit
sowie fir Systeme, nach denen der Arbeitgeber zur Gewahrung von Leistungen nach
Absatz 1 verpflichtet ist. Die Vertragsparteien legen in zwei- oder mehrseitigen Ver-
einbarungen soweit wie m6glich die Voraussetzungen fest, unter denen dieses Uber-
einkommen ftir Systeme gilt, die durch Kollektivvertrage eingerichtet worden sind,
soweit diese durch beh6rdliche Entscheidung fur allgemeinverbindlich erklart
wurden.

(3) Dieses Ubereinkommen gilt weder fir die Firsorge noch die Leistungs-
systeme ffir Opfer des Krieges und seiner Folgen.
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Artikel 4. (1) Anhang II bezeichnet fOr jede Vertragspartei die Rechtsvor-
schriften und Systeme, auf die sich Artikel 3 Absatze I und 2 bezieht.

(2) Jede Vertragspartei notifiziert nach Artikel 97 Absatz 1 die infolge neuer
Rechtsvorschriften an Anhang II vorzunehmenden Anderungen. Die Notifikation er-
folgt binnen drei Monaten nach Ver6ffentlichung dieser Rechtsvorschriften oder,
wenn diese vor der Ratifikation oder Annahme dieses Obereinkommens ver6ffent-
licht worden sind, bei der Ratifikation oder Annahme.

Artikel 5. (1) Dieses Obereinkommen berihrt nicht die Verpflichtungen, die
sich aus den von der Internationalen Arbeitskonferenz angenommenen Ubereinkom-
men ergeben.

(2) Dieses Obereinkommen tritt fur den von ihm erfaBten Personenkreis an die
Stelle der Abkommen oder Obereinkommen Ober Soziale Sicherheit,
a) die ausschlieBlich zwei oder mehr Vertragsparteien binden

oder
b) die mindestens zwei Vertragsparteien und einen oder mehrere andere Staaten

binden, soweit es sich um Falle handelt, an deren Regelung kein Trager dieser
anderen Staaten beteiligt ist.
(3) Ungeachtet des Absatzes 2 konnen zwei oder mehr Vertragsparteien einver-

nehmlich fur den von diesem Obereinkommen erfal3ten Personenkreis die Bestim-
mungen von sie bindenden Abkommen oder Ubereinkommen fiber Soziale Sicher-
heit, soweit sie fir die in Betracht kommenden Personen zumindest ebenso giinstig
sind wie die Bestimmungen dieses Obereinkommens, durch Auffiuhrung in Anhang III
in Kraft belassen. Dieses Ubereinkommen ist jedoch in allen Fallen anzuwenden, an
deren Regelung der Trager einer nicht durch die nach Satz I in Kraft belassenen Be-
stimmungen gebundenen Vertragspartei beteiligt ist.

(4) Zwei oder mehr Vertragsparteien, die durch in Anhang III bezeichnete Be-
stimmungen gebunden sind, k6nnen einvernehmlich Anderungen an diesem Anhang
vornehmen, die sie nach Artikel 97 Absatz 1 notifizieren.

Artikel 6. (1) Zwei oder mehr Vertragsparteien kOnnen nach den Grund-
satzen dieses Ubereinkommens miteinander Zusatzvereinbarungen schlief3en.

(2) Jede Vertragspartei notifiziert nach Artikel97 Absatz I jede Vereinbarung,
die sie auf Grund des Absatzes 1 schlieBt, sowie jede spitere Anderung oder KUn-
digung einer solchen Vereinbarun.g. Die Notifikation erfolgt binnen drei Monaten
nach dem Inkrafttreten oder der Anderung der Vereinbarung oder dem Wirksam-
werden ihrer Kundigung.

Artikel 7. (1) Soweit dieses Obereinkommen nichts anderes bestimmt,
haben Personen, die sich an Bord eines in Artikel 1 Buchstabe m bezeichneten Fahr-
zeugs befinden oder im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei wohnen und fur welche
dieses Ubereinkommen gilt, die gleichen Rechte und Pflichten auf Grund der Rechts-
vorschriften einer jeden Vertragspartei wie die Staatsangehorigen dieser Vertrags-
partei.

(2) Die Gewahrung der nicht auf Beitragen beruhenden Sonderleistungen an
Personen, welche die normalen Leistungen nicht erhalten k6nnen, kann davon
abhangig gemacht werden, dab die in Betracht kommende Person oder, bei Lei-
stungen an Hinterbliebene, der Verstorbene im Hoheitsgebiet der betreffenden Ver-
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tragspartei gewohnt hat, und zwar wahrend eines Zeitraums, der nicht iberschreiten
darf
a) fiinf aufeinanderfolgende Jahre unmittelbar vor dem Antrag auf Leistungen bei

Invaliditat oder unmittelbar vor dem Tod bei Leistungen an Hinterbliebene;
b) zehn Jahre zwischen der Vollendung des 16. Lebensjahres und dem Erreichen

der Altersgrenze fur Leistungen bei Alter, wobei die Zurucklegung von finf
aufeinanderfolgenden Jahren unmittelbar vor dem Leistungsantrag verlangt
werden kann.
(3) Anhang IV bezeichnet fir jede in Betracht kommende Vertragspartei die in

ihren Rechtsvorschriften vorgesehenen Leistungen, fur die Absatz 2 gilt.
(4) Jede Vertragspartei notifiziert nach Artikel 97 Absatz 1 die an Anhang IV

vorzunehmenden Anderungen. Bei Anderungen infolge neuer Rechtsvorschriften er-
folgt die Notifikation binnen drei Monaten nach Ver6ffentlichung dieser Rechtsvor-
schriften oder, wenn diese vor der Ratifikation oder Annahme dieses Uberein-
kommens ver6ffentlicht worden sind, bei der Ratifikation oder Annahme.

(5) Absatz 1 berihrt nicht die Rechtsvorschriften einer Vertragspartei iber die
Mitwirkung der in Betracht kommenden Personen an der Verwaltung oder an der
Rechtsprechung auf dem Gebiet der Sozialen Sicherheit.

Artikel 8. (1) Rechtsvorschriften einer Vertragspartei, nach denen die Zu-
lassung zur freiwilligen Versicherung oder freiwilligen Weiterversicherung davon
abhangt, dab der Wohnort sich im Hoheitsgebiet dieser Vertragspartei befindet,
gelten nicht fiir Personen, fir die dieses Ubereinkommen gilt und die im Hoheitsge-
biet einer anderen Vertragspartei wohnen, vorausgesetzt daB sie zuletzt den Rechts-
vorschriften der ersten Vertragspartei als Rheinschiffer unterstanden haben.

(2) Beantragt der Rheinschiffer die Zulassung zur freiwilligen Versicherung
oder freiwilligen Weiterversicherung nach den Rechtsvorschriften einer Vertrags-
partei, nach denen die Zulassung zur freiwilligen Versicherung oder freiwilligen Wei-
terversicherung von der Zuricklegung von Versicherungszeiten abhAngt, so werden
die nach den Rechtsvorschriften jeder anderen Vertragspartei zuruickgelegten Ver-
sicherungszeiten, soweit erforderlich, wie nach den Rechtsvorschriften der ersten
Vertragspartei zuruickgelegte Versicherungszeiten beriicksichtigt.

Artikel 9. (1) Soweit dieses Ubereinkommen nichts anderes bestimmt,
diirfen die Geldleistungen bei InvaliditAt, bei Alter oder an Hinterbliebene, die
Renten bei Arbeitsunfillen oder Berufskrankheiten und die Sterbegelder, auf die
nach den Rechtsvorschriften einer oder mehrerer Vertragsparteien Anspruch
besteht, nicht deshalb gekirzt, geiandert, zum Ruhen gebracht, entzogen oder be-
schlagnahmt werden, weil der Berechtigte im Hoheitsgebiet einer anderen als der
Vertragspartei wohnt, in deren Hoheitsgebiet der leistungspflichtige Trager seinen
Sitz hat.

(2) Absatz 1 berifhrt weder die Rechtsvorschriften einer Vertragspartei noch
die Bestimmungen der Abkommen fiber Soziale Sicherheit, die zwischen einer Ver-
tragspartei und einem anderen Staat in Kraft sind und die Gewahrung der in Absatz 1
genannten Leistungen an Berechtigte vorsehen, die auBerhalb des Hoheitsgebiets der
Vertragsparteien dieses Ubereinkommens wohnen.
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(3) Absatz 1 gilt nicht fur die nachstehend bezeichneten Leistungen, soweit sie
in Anhang V aufgefihrt sind:
a) nicht auf Beitragen beruhende Sonderleistungen fur Personen, die wegen ihres

Gesundheitszustandes ihren Lebensunterhalt nicht verdienen konnen;
b) nicht auf Beitragen beruhende Sonderleistungen fur Personen ohne Anspruch

auf normale Leistungen;
c) Leistungen im Rahmen von Ubergangsregelungen;
d) Sonderleistungen als Unterstuitzung oder bei Beduirftigkeit.

(4) Jede Vertragspartei notifiziert nach Artikel 97 Absatz I die an Anhang V
vorzunehmenden Anderungen. Bei Anderungen infolge neuer Rechtsvorschriften er-
folgt die Notifikation binnen drei Monaten nach Ver6ffentlichung dieser Rechts-
vorschriften oder, wenn diese vor der Ratifikation oder Annahme dieses Uberein-
kommens ver6ffentlicht worden sind, bei der Ratifikation oder Annahme.

(5) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Beitragserstat-
tung davon ab, daf3 die in Betracht kommende Person nicht mehr der Pflichtver-
sicherung unterliegt, so gilt diese Voraussetzung so lange als nicht erfullt, wie diese
Person auf Grund der Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei der Pflicht-
versicherung unterliegt.

Artikel 10. Rechtsvorschriften einer Vertragspartei fiber die Anpassung von
Leistungen gelten fur Leistungen, die auf Grund dieses Ubereinkommens nach
diesen Rechtsvorschriften geschuldet werden.

TITEL i. BESTIMMUNGEN UBER DIE ANZUWENDENDEN
RECHTSVORSCHRIFTEN

Artikel 11. (1) Der Rheinschiffer untersteht den Rechtsvorschriften nur
einer Vertragspartei.

(2) Der Rheinschiffer untersteht den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, in
deren Hoheitsgebiet sich der Sitz des Unternehmens befindet, zu dem das in Artikel I
Buchstabe m bezeichnete Fahrzeug gehort, an Bord dessen er seine Berufstatigkeit
ausubt. Hat das Unternehmen keinen Sitz im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei, so
untersteht der Rheinschiffer den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, in deren Ho-
heitsgebiet sich die Zweigstelle oder die stdndige Vertretung des Unternehmens
befindet.

(3) Der Rheinschiffer, der sein Schiff als eigenes Unternehmen fiihrt, unter-
steht den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, in deren Hoheitsgebiet das Unter-
nehmen seinen Sitz hat. Hat das Unternehmen keinen Sitz im Hoheitsgebiet einer
Vertragspartei, so untersteht dieser Rheinschiffer sowie jeder andere Rheinschiffer,
der seine Berufstdtigkeit an Bord dieses Schiffes ausibt, den Rechtsvorschriften der
Vertragspartei, in deren Hoheitsgebiet der Oft der Eintragung oder der Heimathafen
des Schiffes liegt.

(4) Hilfskrafte unterstehen den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, in
deren Hoheitsgebiet sie wohnen.

A rtikel 12. 1. Artikel 11 gilt nicht fur die freiwillige Versicherung oder frei-
willige Weiterversicherung, auBer wenn ffir einen der in Artikel 3 Absatz 1 genannten
Zweige der Sozialen Sicherheit nach den Rechtsvorschriften der in Betracht kom-
menden Vertragspartei nur ein System der freiwilligen Versicherung besteht.
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(2) Bestiinde bei Anwendung der Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Ver-
tragsparteien eine Pflichtversicherung und gleichzeitig das Recht auf eine oder
mehrere freiwillige Versicherungen oder freiwillige Weiterversicherungen, so unter-
liegt die in Betracht kommende Person nur der Pflichtversicherung. Hinsichtlich der
Zweige Invaliditat, Alter und Tod (Pensionen oder Renten) bleiben jedoch die
Rechtsvorschriften einer Vertragspartei, nach denen gleichzeitig freiwillige Ver-
sicherung oder freiwillige Weiterversicherung auf Grund dieser Rechtsvorschriften
und Pflichtversicherung auf Grund der Rechtsvorschriften einer anderen Ver-
tragspartei zulassig sind, unberifhrt.

(3) Bestiinde bei Anwendung der Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Ver-
tragsparteien das Recht auf zwei oder mehr freiwillige Versicherungen oder frei-
willige Weiterversicherungen, so kann die in Betracht kommende Person nur der
freiwilligen Versicherung oder freiwilligen Weiterversicherung der Vertragspartei
angehoren, in deren Hoheitsgebiet sie wohnt oder deren Staatsangeh6rigkeit sie
besitzt.

Artikel 13. (1) Die zustandigen Beh6rden von zwei oder mehr Vertrags-
parteien k6nnen zugunsten der in Betracht kommenden Rheinschiffer einvernehm-
lich Ausnahmen von den Artikeln 11 und 12 vorsehen.

(2) Soweit erforderlich, wird die Anwendung des Absatzes 1 von einern Antrag
der in Betracht kommenden Rheinschiffer und gegebenenfalls ihrer Arbeitgeber
abhangig gemacht. Die zustandige Behorde der Vertragspartei, deren Rechtsvor-
schriften anzuwenden waren, entscheidet fiber den Antrag und stellt fest, daB die ge-
nannten Rheinschiffer diesen Rechtsvorschriften nicht mehr unterstehen, um den
Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei unterstellt zu werden.

Artikel 14. Untersteht ein Rheinschiffer nach den Bestimmungen dieses Titels
den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei, in deren Hoheitsgebiet er keine Beruf-
stitigkeit ausubt oder nicht wohnt, so gelten diese Rechtsvorschriften fur ihn, als
uibte er eine Berufstatigkeit im Hoheitsgebiet dieser Vertragspartei aus oder als
wohnte er dort.

TITEL m. BESONDERE BESTIMMUNGEN FOR DIE VERSCHIEDENEN

LEISTUNGSARTEN

KAPITEL I. KRANKHEIT UND MUTTERSCHAFT

Artikel 15. (1) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei der
Erwerb, die Aufrechterhaltung oder das Wiederaufleben des Leistungsanspruchs von
der Zuricklegung von Versicherungszeiten ab, so bericksichtigt der Trager, ffir den
diese Rechtsvorschriften gelten, soweit erforderlich, fur die Zusammenrechnung die
nach den Rechtsvorschriften anderer Vertragsparteien zuruickgelegten Versiche-
rungszeiten wie nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei zuriickgelegte
Versicherungszeiten.

(2) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die GewAhrung
von Sachleistungen an Familienangeh6rige davon ab, daB diese selbst versichert sind,
so berucksichtigt der Trager, fOr den diese Rechtsvorschriften gelten, bei Anwen-
dung des Absatzes 1 auf die Familienangehorigen eines Rheinschiffers die Versiche-
rungszeiten, die der Rheinschiffer nach den Rechtsvorschriften anderer Vertrags-
parteien zuruickgelegt hat und wahrend deren diese Personen Familienangeh6rige des
Rheinschiffers waren.
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Artikel 16. (1) Der Rheinschiffer, der die Voraussetzungen fur einen Lei-
stungsanspruch nach den Rechtsvorschriften des zustandigen Staates, gegebenenfalls
unter Beruicksichtigung des Artikels 15, erfillt und
a) dessen Zustand wihrend des Aufenthalts im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei,

die nicht zustandiger Staat ist, Leistungen erfordert oder
b) der vom zustandigen Trager die Genehmigung erhalten hat, einen Wohnort-

wechsel in das Hoheitsgebiet einer Vertragspartei, die nicht zustdndiger Staat
ist, vorzunehmen, nachdem er zu Lasten dieses Tragers leistungsberechtigt
geworden ist, oder

c) der vom zustindigen Trager die Genehmigung erhalten hat, sich in das Hoheits-
gebiet einer Vertragspartei, die nicht zustiindiger Staat ist, zu begeben, um dort
eine seinem Zustand angemessene Behandlung zu erhalten,

erhalt
i) Sachleistungen zu Lasten des zustandigen Tragers vom Trager des Aufenthalts-

oder Wohnorts nach den fur diesen Trager geltenden Rechtsvorschriften, als
ware er bei ihm versichert, wobei sich die Dauer der Leistungen nach den Rechts-
vorschriften des zustandigen Staates richtet;

ii) Geldleistungen vom zustandigen Trager nach den fir diesen geltenden Rechts-
vorschriften, als befande er sich im Hoheitsgebiet des zustandigen Staates. Die
Leistungen k6nnen nach Vereinbarung zwischen dem zustindigen Trager und
dem Trager des Aufenthaltsoder Wohnorts auch von diesem Trager fur
Rechnung des zustindigen Tragers gewahrt werden.
(2) a) Die Genehmigung nach Absatz 1 Buchstabe b darf nur verweigert

werden, wenn ein Wohnortwechsel der in Betracht kommenden Person deren Ge-
sundheitszustand gefahrden oder die Durchfuhrung einer arztlichen Behandlung in
Frage stellen k6nnte;

b) die Genehmigung nach Absatz 1 Buchstabe c darf nicht verweigert werden,
wenn die in Betracht kommende Person im Hoheitsgebiet der Vertragspartei, in dern
sie wohnt, die betreffende Behandlung nicht erhalten kann.

(3) Die Absitze 1 und 2 gelten entsprechend fir Sachleistungen an die Fa-
milienangehdrigen eines Rheinschiffers.

Artikel 17. (1) Der Rheinschiffer, der im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei,
die nicht zustandiger Staat ist, wohnt und die Voraussetzungen ffr einen Leistungs-
anspruch nach den Rechtsvorschriften des zustandigen Staates, gegebenenfalls unter
Bert-cksichtigung des Artikels 15, erfiillt, erhalt im Hoheitsgebiet der Vertragspartei,
in dem er wohnt,
a) Sachleistungen zu Lasten des zustandigen Trigers vom TrAger des Wohnorts

nach den fur diesen Trager geltenden Rechtsvorschriften, als ware er bei ihm
versichert;

b) Geldleistungen vom zustandigen Trager nach den fir diesen geltenden Rechts-
vorschriften, als wohnte er im Hoheitsgebiet des zustandigen Staates. Diese Lei-
stungen k6nnen nach Vereinbarung zwischen dem zustandigen Trager und dern
Trager des Wohnorts auch von diesem Trager fur Rechnung des zustandigen
Tragers gewahrt werden.
(2) Absatz 1 gilt entsprechend fir Sachleistungen an die Familienangeh6rigen

eines Rheinschiffers, die im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei, die nicht zustandiger
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Staat ist, wohnen, wenn sie nach den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, in deren
Hoheitsgebiet sie wohnen, keinen Anspruch auf diese Leistungen haben.

(3) Der in Absatz 1 genannte Rheinschiffer oder seine in Absatz 2 genannten
Familienangeh6rigen erhalten bei Aufenthalt im Hoheitsgebiet des zustandigen
Staates Sachleistungen nach dessen Rechtsvorschriften, als wohnten sie in seinem
Hoheitsgebiet, auch wenn sie fur denselben Fall der Krankheit oder Mutterschaft
bereits vor Beginn ihres Aufenthalts solche Leistungen erhalten haben.

(4) Der in Absatz 1 genannte Rheinschiffer oder seine in Absatz 2 genannten
Familienangehorigen erhalten bei Verlegung ihres Wohnorts in das Hoheitsgebiet
des zustandigen Staates Sachleistungen nach dessen Rechtsvorschriften, auch wenn
sie ffir denselben Fall der Krankheit oder Mutterschaft bereits vor dem Wohnort-
wechsel solche Leistungen erhalten haben.

Artikel 18. (1) Artikel 16 Absatze 1 und 2 oder Artikel 17 Absatz 1 gilt je
nach Fall fur den arbeitslos gewordenen Rheinschiffer, der nach den Rechtsvor-
schriften des zustandigen Staates, der die Leistungen bei Arbeitslosigkeit zu tragen
hat, die Anspruchsvoraussetzungen fur Leistungen bei Krankheit oder Mutterschaft,
gegebenenfalls unter Beruicksichtigung des Artikels 15, erfillt.

(2) Artikel 16 Absatz 3 oder Artikel 17 Absatz 2 gilt ffir die Familien-
angehorigen des in Absatz 1 genannten Rheinschiffers.

(3) Artikel 17 Absatze 3 und 4 gilt ffir den in Absatz 1 genannten Rheinschiffer
und seine in Absatz 2 genannten Familienangeh6rigen.

Artikel 19. (1) Werden nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei
Geldleistungen nach einem Durchschnittsverdienst berechnet, so bestimmt der zu-
standige Trager dieser Vertragspartei den Durchschnittsverdienst ausschliel3lich auf
Grund der Verdienste, die fir die nach diesen Rechtsvorschriften zurilckgelegten
Versicherungszeiten festgestellt worden sind.

(2) Richtet sich nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die H6he der
Geldleistungen nach der Zahl der Familienangehorigen, so beruicksichtigt der zustan-
dige Trager dieser Vertragspartei auch die Familienangeh6rigen, die im Hoheitsge-
biet einer anderen Vertragspartei wohnen, als wohnten sie im Hoheitsgebiet der
ersten Vertragspartei.

Artikel 20. (1) Der Pensions- oder Rentenantragsteller, fir den dieses Uber-
einkommen gilt und der nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die An-
spruchsvoraussetzungen ffir Sachleistungen, gegebenenfalls unter Berficksichtigung
des Artikels 15, erfuillt oder einen Anspruch darauf hatte, wenn er im Hoheitsgebiet
dieser Vertragspartei wohnte, und seine Familienangehorigen erhalten diese
Leistungen nach Artikel 16 oder 17, wenn die in Betracht kommenden Personen sich
im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei aufhalten oder dort wohnen.

(2) Die Sachleistungen nach Absatz 1 gehen zu Lasten des Tragers, an den die
Beitrage entrichtet worden sind; hdngt der Anspruch auf Sachleistungen nicht davon
ab, daB der Pensions- oder Rentenantragsteller BeitrAge zahlt, so erstattet der
Trager, der nach der Pensions- oder Rentenfeststellung die Sachleistungen nach Ar-
tikel 21 zu tragen hat, dem Trager des Aufenthalts- oder Wohnorts die Kosten der
gewahrten Leistungen.

(3) Die AbsAtze 1 und 2 gelten nicht ffir Pensions- oder Rentenantragsteller
oder ihre Familienangeh6rigen, die nach den Rechtsvorschriften der Vertragspartei,
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denen sie auf Grund der Ausibung einer BerufstAtigkeit weiterhin unterstehen, oder
der Vertragspartei, in deren Hoheitsgebiet sie wohnen, Anspruch auf Sachleistungen
haben.

(4) Ergibt sich der Anspruch des Pensions- oder Rentenantragstellers auf
Sachleistungen aus den Rechitsvorschriften einer Vertragspartei, nach denen er
wahrend der Bearbeitung seines Pensions- oder Rentenantrags die Beitrage zur
Krankenversicherung selbst zu zahlen hat, so erlischt der Anspruch auf Sachlei-
stungen fir ihn und seine Familienangehorigen mit Ablauf des zweiten Monats, fir
den er den geschuldeten Beitrag nicht entrichtet hat.

Artikel 21. (1) Hat der nach den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr
Vertragsparteien zum Bezug von Pension oder Rente Berechtigte, ffir den dieses
Ubereinkommen gilt, nach den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, in deren Ho-
heitsgebeit er wohnt, gegebenenfalls unter Beriicksichtigung des Artikels 15, An-
spruch auf Sachleistungen, so erhalten er und seine Familienangehorigen die Lei-
stungen vom Trager des Wohnorts und zu dessen Lasten, als ware er zum Bezug einer
Pension oder Rente nur nach den Rechtsvorschriften dieser Vertragspartei be-
rechtigt.

(2) Hat der nach den Rechtsvorschriften einer oder mehrerer Vertragsparteien
zum Bezug von Pension oder Rente Berechtigte, fir den dieses Ubereinkommen gilt,
nach den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, in deren Hoheitsgebiet er wohnt,
keinen Anspruch auf Sachleistungen, so erhalten er und seine Familienangeh6rigen
dennoch diese Leistungen, sofern er, gegebenenfalls unter Beruicksichtigung des Ar-
tikels 15 und des Anhangs VIII, nach den Rechtsvorschriften einer der erstgenannten
Vertragsparteien Anspruch auf die Sachleistungen hat oder Anspruch darauf htte,
wenn er im Hoheitsgebiet einer dieser Vertragsparteien wohnte. Die Sachleistungen
werden vom Trager des Wohnorts nach den fir diesen Trager geltenden Rechtsvor-
schriften zu Lasten des nach Absatz 3 bestimmten Tragers gewihrt, als hatte die in
Betracht kommende Person nach diesen Rechtsvorschriften Anspruch auf die Lei-
stungen.

(3) In den Fallen des Absatzes 2 wird der Trager, zu dessen Lasten die Sachlei-
stungen gehen, wie folgt bestimmt:
a) Hat der Berechtigte Anspruch auf diese Leistungen nach den Rechtsvorschriften

nur einer Vertragspartei, so gehen die Kosten zu Lasten des zustandigen Tragers
dieser Vertragspartei;

b) hat der Berechtigte Anspruch auf diese Leistungen nach den Rechtsvorschriften
von zwei oder mehr Vertragsparteien, so gehen die Kosten zu Lasten des zustan-
digen Tragers der Vertragspartei, nach deren Rechtsvorschriften der Berechtigte
die lIngste Versicherungszeit zuriickgelegt hat; waren danach die Kosten der
Sachleistungen von mehreren Tragern zu fibernehmen, so gehen sie zu Lasten
des Tragers der Vertragspartei, deren Rechtsvorschriften ffir den Berechtigten
zuletzt galten.
(4) Wohnen die Familienangehorigen eines nach den Rechtsvorschriften einer

oder mehrerer Vertragsparteien zum Bezug von Pension oder Rente Berechtigten im
Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei als der Berechtigte, so erhalten sie Sach-
leistungen, als wohnte der Berechtigte in demselben Hoheitsgebiet wie sie, wenn er
nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei Anspruch auf die Leistungen hat.
Die Leistungen werden vom Trager des Wohnorts der Familienangeh6rigen nach den
fur diesen Trager geltenden Rechtsvorschriften zu Lasten des Tragers des Wohnorts
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des Berechtigten gewahrt, als hatten die Familienangeh6rigen nach diesen Rechtsvor-
schriften Anspruch auf die Leistungen.

(5) Die in Absatz 4 bezeichneten Familienangehorigen erhalten bei Verlegung
ihres Wohnorts in das Hoheitsgebiet der Vertragspartei, in dem der Berechtigte
wohnt, Sachleistungen nach den Rechtsvorschriften dieser Vertragspartei, auch
wenn sie fir denselben Fall der Krankheit oder Mutterschaft bereits vor dem Wohn-
ortwechsel solche Leistungen erhalten haben.

(6) Hat der nach den Rechtsvorschriften einer oder mehrerer Vertragsparteien
zum Bezug von Pension oder Rente Berechtigte nach den Rechtsvorschriften einer
dieser Vertragsparteien Anspruch auf Sachleistungen, so erhalten er und seine Fa-
milienangehorigen diese Leistungen
a) wahrend des Aufenthalts im Hoheitsgebiet einer anderen als der Vertragspartei,

in deren Hoheitsgebiet sie wohnen, wenn ihr Zustand unverzuiglich Leistungen
erfordert, oder

b) wenn sie vom Trager des Wohnorts die Genehmigung erhalten haben, sich in das
Hoheitsgebiet einer anderen als der Vertragspartei, in deren Hoheitsgebiet sie
wohnen, zu begeben, um dort eine ihrem Zustand angemessene Behandlung zu
erhalten; die Genehmigung darf nicht verweigert werden, wenn die in Betracht
kommende Person im Hoheitsgebiet der Vertragspartei, in dem sie wohnt, diese
Behandlung nicht erhalten kann.
(7) In den Fallen des Absatzes 6 werden die Sachleistungen vom Trager des

Aufenthaltsorts nach den fur diesen Trager geltenden Rechtsvorschriften zu Lasten
des Tragers des Wohnorts gewahrt, als hatte die in Betracht kommende Person auf
Grund dieser Rechtsvorschriften Anspruch auf die Leistungen.

(8) Sind nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei von dem Pensions-
oder Rentenberechtigten Beitrage fir die Sicherstellung der Sachleistungen einzube-
halten, so darf der Trager dieser Vertragspartei, der eine Pension oder Rente
schuldet, die Beitrage einbehalten, wenn die Kosten der Sachleistungen auf Grund
dieses Artikels zu Lasten eines Tragers dieser Vertragspartei gehen.

(9) Die Absatze I bis 5 und 8 gelten nicht fir Pensions- oder Rentenberechtigte
oder ihre Familienangehorigen, die nach den Rechtsvorschriften der Vertragspartei,
denen sie auf Grund der Ausubung einer Berufstatigkeit weiterhin unterstehen, oder
der Vertragspartei, in deren Hoheitsgebiet sie wohnen, Anspruch auf Sachleistungen
haben.

Artikel 22. (1) Bestehen nach den fur den Trager des Aufenthalts- oder
Wohnorts geltenden Rechtsvorschriften mehrere Versicherungssysteme fiir Krank-
heit oder Mutterschaft, so werden in den Fallen des Artikels 16 Absatze I und 3, des
Artikels 17 Absatze 1 und 2, des Artikels 18 Absatze 1 und 2, des Artikels 20 Absatz 1
und des Artikels 21 Absatze 2, 4 und 6 bei der Gewahrung von Sachleistungen die Be-
stimmungen des Systems angewandt, las fir die unselbstandigen Rheinschiffer gilt.

(2) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Gewahrung
von Sachleistungen vom Ursprung der Erkrankung ab, so gilt diese Voraussetzung
nicht fir die von diesem Ubereinkommen erfaBten Personen, gleichviel welches die
Vertragspartei ist, in deren Hoheitsgebiet sie wohnen.

(3) Hat der Trager einer Vertragspartei einem Rheinschiffer oder einem
Pensions- oder Rentenberechtigten fuir sich oder einen seiner Familienangehorigen
vor seiner neuen Mitgliedschaft beim Trager einer anderen Vertragspartei den
Anspruch auf ein Korperersatzstilck, ein groi3eres Hilfsmittel oder andere Sachlei-
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stungen von erheblicher Bedeutung zuerkannt, so gehen diese Leistungen zu Lasten
des ersten Tragers, auch wenn die in Betracht kommende Person bei der Gewahrung
bereits Mitglied des zweiten Tragers ist.

(4) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Gewahrung
der Sachleistungen an Familienangehorige eines Rheinschiffers, einen Arbeitslosen,
einen Pensions- oder Rentenantragsteller oder einen Pensions- oder Rentenberech-
tigten und ihre Familienangeh6rigen davon ab, daB sie selbst versichert sind, so
gelten die Artikel 16, 17, 18, 20 und 21 fur sie nur, wenn sie selbst bei einem Trager
dieser Vertragspartei, der solche Leistungen gewahrt, versichert sind.

Artikel 23. (1) Der zustandige Trager erstattet die Kosten der fir seine
Rechnung vom Trager des Aufenthalts- oder Wohnorts auf Grund dieses Kapitels ge-
wahrten Sachleistungen in voller H6he.

(2) Fur die Erstattungen nach Absatz 1 dirfen keine hoheren Satze berechnet
werden, als sie in den ffir den forderungsberechtigten Trager geltenden Rechtsvor-
schriften fir die Sachleistungen vorgesehen sind, die den Staatsangehirigen der Ver-
tragspartei gewahrt werden, in deren Hoheitsgebiet der Trager seinen Sitz hat.

(3) Erstattungen nach Absatz 1 werden nach Maflgabe der in Artikel 96 Absatz 1
genannten Verwaltungsvereinbarung entweder gegen Nachweis der tatsachlichen
Aufwendungen oder auf Grund von Pauschalbetrdgen festgestellt und vorgenom-
men.

(4) Zwei oder mehr Vertragsparteien oder ihre zustandigen Behorden konnen
eine andere Art und Weise der Erstattung vereinbaren oder einvernehmlich auf
jegliche Erstattung zwischen den in ihre Zustandigkeit fallenden Tragern verzichten.

(5) Die Vertragsparteien notifizieren der Zentralen Verwaltungsstelle binnen
drei Monaten jede auf Grund des Absatzes 4 zwischen ihnen geschlossene Verein-
barung.

KAPITEL 2. INVALIDITAT, ALTER UND TOD (PENSIONEN ODER RENTEN)

Abschnitt 1. GEMEINSAME BESTIMMUNGEN

Artikel 24. (1) Galten fir Personen in ihrer Eigenschaft als Rheinschiffer
nacheinander oder abwechselnd die Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Ver-
tragsparteien, so erhalten sie oder ihre Hinterbliebenen Leistungen nach diesem
Kapitel, selbst wenn die in Betracht kommenden Personen auch ohne dessen Anwen-
dung nach den Rechtsvorschriften einer oder mehrerer Vertragsparteien Leistungen
beanspruchen k6nnten.

(2) Dieses Kapitel wird nur angewandt, wenn folgende Voraussetzungen
erfiulIt sind: I

a) Der Anspruch auf Leistungen bei Invaliditat oder Tod hangt davon ab, daft
die Rheinschiffer bei Beginn der Arbeitsunf'higkeit mit anschlieBender Invaliditat
oder im Zeitpunkt des Todes den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei unter-
stehen; andernfalls mussen die in Betracht kommenden Personen, um die Leistungen
bei Invaliditat oder Tod nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei zu
erhalten, nach denen die Gewahrung dieser Leistungen von der Zuruicklegung einer
Versicherungszeit abhangt, als Rheinschiffer Versicherungszeiten von insgesamt
mindestens finf Jahren nach den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Ver-
tragsparteien zuruickgelegt haben;
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b) der Anspruch auf Leistungen bei Alter hangt davon ab, daB die in Betracht
kommenden Personen als Rheinschiffer Versicherungszeiten von insgesamt
mindestens fiinf Jahren nach den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Vertrags-
parteien zuriuckgelegt haben.

(3) Die Versicherungsdauer nach Absatz 2 Buchstabe b wird nicht gefordert,
wenn es sich um die Umwandlung einer Invaliditatspension oder -rente in eine Alters-
pension oder -rente nach Artikel 31 handelt.

Abschnitt 2. INVALIDITAT

Artikel 25. (1) Galten fir Personen in ihrer Eigenschaft als Rheinschiffer
nacheinander oder abwechselnd die Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Ver-
tragsparteien und haben sie Versicherungszeiten nur nach Rechtsvorschriften
zuruickgelegt, nach denen die Hhe der Leistungen bei Invaliditat von der Dauer der
Versicherungszeiten unabhangig ist, so erhalten sie Leistungen nach Artikel 27.

(2) Anhang VI bezeichnet fir jede in Betracht kommende Vertragspartei die
Rechtsvorschriften, auf die sich Absatz I bezieht.

(3) Jede Vertragspartei notifiziert nach Artikel 97 Absatz 1 die infolge neuer
Rechtsvorschriften an Anhang VI vorzunehmenden Anderungen. Die Notifikation
erfolgt binnen drei Monaten nach Veroffentlichung dieser Rechtsvorschriften oder,
wenn diese vor der Ratifikation oder Annahme dieses Ubereinkommens veroffent-
licht worden sind, bei der Ratifikation oder Annahme.

Artikel 26. (1) Hdngt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei der
Erwerb, die Aufrechterhaltung oder das Wiederaufleben des Leistungsanspruchs von
der Zurucklegung von Versicherungszeiten ab, so bericksichtigt der Trager, fOr den
diese Rechtsvorschriften gelten, fir die Zusammenrechnung die nach den Rechtsvor-
schriften anderer Vertragsparteien zuruickgelegten Versicherungszeiten wie nach den
Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei zuriickgelegte Versicherungszeiten.

(2) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Gewahrung
bestimmter Leistungen davon ab, da3 Versicherungszeiten in einem Beruf, fir den
ein Sondersystem besteht, oder gegebenenfalls in einem bestimmten Beruf oder einer
bestimmten Beschaftigung zuriuckgelegt worden sind, so werden ffir die Gewahrung
der Leistungen die nach den Rechtsvorschriften anderer Vertragsparteien zuriuck-
gelegten Zeiten nur beriicksichtigt, wenn sie in einem entsprechenden System oder,
falls ein solches nicht besteht, im gleichen Beruf oder gegebenenfalls in der gleichen
Beschaftigung zuruckgelegt worden sind. Erfiillt die in Betracht kommende Person
auch bei Berucksichtigung solcher Zeiten nicht die Voraussetzungen fi~r die Ge-
wahrung der Leistungen, so werden diese Zeiten ffir die Gewahrung der Leistungen
aus dem fir Rheinschiffer geltenden System beriucksichtigt.

(3) Konnen nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei Zeiten der
Pensions- oder Rentengewahrung ffir den Erwerb, die Aufrechterhaltung oder das
Wiederaufleben des Leistungsanspruchs angerechnet werden, so beruicksichtigt der
zustandige Trager dieser Vertragspartei Zeiten der Pensions- oder Rentengewahrung
nach den Rechtsvorschriften jeder anderen Vertragspartei.

(4) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Gewahrung
von Geldleistungen ffir Schul- und Berufsausbildung sowie Umschulung an Fa-
milienangehorige eines Rheinschiffers, einen Arbeitslosen, einen Pensions- oder Ren-
tenantragsteller oder einen Pensions- oder Rentenberechtigten und ihre Familien-
angehbrigen davon ab, daI3 diese Personen selbst versichert sind, so erhalten sie die
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Leistungen nur, wenn sie selbst bei einem Trager dieser Vertragspartei, der solche
Leistungen gewahrt, versichert sind. In diesem Fall gelten Artikel 16 Absatz 1 Buch-
stabe a, Buchstabe b oder Buchstabe c Ziffer ii und Artikel 17 Absatz 1 Buchstabe b
entsprechend.

Artikel 27. (1) Der Trager der Vertragspartei, deren Rechtsvorschriften bei
Eintritt der Arbeitsunfahigkeit mit anschlieBcnder Invaliditat galten, stellt nach
diesen Rechtsvorschriften fest, ob die in Betracht kommende Person die Voraussetz-
ungen fOr den Leistungsanspruch, gegebenenfalls unter Beruicksichtigung des Arti-
kels 26 Absatze 1, 2 und 3, erfillt.

(2) Personen, welche diese Voraussetzungen erfillen, erhalten die Leistungen
ausschlieflich von dem genannten Trager nach den fir ihn geltenden Rechtsvor-
schriften.

(3) Personen, welche die Voraussetzungen des Absatzes 1 nicht erfiillen,
erhalten die Leistungen, auf die sie nach den Rechtsvorschriften einer anderen Ver-
tragspartei, gegebenenfalls unter Beriicksichtigung des Artikels 26 Absatze 1, 2 und 3,
noch Anspruch haben.

(4) Sehen die Rechtsvorschriften, die bei Eintritt der Arbeitsunfahigkeit mit
anschliel3ender Invaliditat galten, die Gewahrung von Leistungen bei Invaliditdt
nicht vor, so erhalten die in Betracht kommenden Personen die Leistungen, auf die
sie nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei, gegebenenfalls unter
Beriicksichtigung des Artikels 26 Absatze 1, 2 und 3, noch Anspruch haben.

(5) Sehen die Rechtsvorschriften, nach denen entsprechend den Absatzen 2, 3
oder 4 Leistungen zustehen, vor, dab sich die H6he der Leistungen nach der Zahl der
Familienangeh6rigen richtet, so bericksichtigt der zustandige Trager auch die Fa-
milienangehorigen, die im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei wohnen, als
wohnten sie im Hoheitsgebiet des zustandigen Staates.

Artikel 28. (1) Galten fur Personen in ihrer Eigenschaft als Rheinschiffer
nacheinander oder abwechselnd die Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Ver-
tragsparteien und sind die Rechtsvorschriften mindestens einer dieser Vertrags-
parteien nicht von der in Artikel 25 Absatz I bezeichneten Art, so erhalten sie Lei-
stungen nach Abschnitt 3, der entsprechend Anwendung findet.

(2) Personen, die von Arbeitsunfahigkeit mit anschlieBender Invaliditdt
betroffen werden, wahrend ftr sie in Anhang VI bezeichnete Rechtsvorschriften
gelten, erhalten die Leistungen nach Artikel 27 unter den beiden folgenden Voraus-
setzungen:
- Sie missen die Voraussetzungen nach diesen oder anderen Rechtsvorschriften

gleicher Art, gegebenenfalls unter Berticksichtigung des Artikels 26 Absatze 1, 2
und 3, erffillen, ohne da Versicherungszeiten berticksichtigt werden missen, die
nach anderen als den in Anhang VI bezeichneten Rechtsvorschriften zuruickgelegt
worden sind;

- sie dirfen nicht die Voraussetzungen fir einen Leistungsanspruch auf Grund von
nicht in Anhang VI bezeichneten Rechtsvorschriften erftillen.

(3) a) Bei der Feststellung des Leistungsanspruchs auf Grund der in Anhang VI
bezeichneten Rechtsvorschriften einer Vertragspartei, nach denen die GewAhrung
von Leistungen bei Invaliditat davon abhangt, daf3 die in Betracht kommende Person
wahrend einer bestimmten Dauer Geldleistungen bei Krankheit erhalten hat oder ar-
beitsunfahig war, werden, wenn der Rheinschiffer, fir den diese Rechtsvorschriften
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galten, von Arbeitsunfahigkeit mit anschlie3ender InvaliditAt betroffen wird,
wahrend er den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei untersteht,
unbeschadet des Artikels 25 Absatz 1
i) alle Zeiten, fir die er auf Grund dieser Arbeitsunfahigkeit Geldleistungen bei

Krankheit erhalten oder sein Entgelt weiterbezogen hat,
ii) alle Zeiten, fir die er auf Grund der Invaliditat im AnschluB an die Arbeits-

unfahigkeit Leistungen bei Invaliditat erhalten hat,
nach den Rechtsvorschriften der zweiten Vertragspartei bertcksichtigt, als handelte
es sich um Zeiten, fir die ihm nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei
Geldleistungen bei Krankheit gewahrt worden sind oder wahrend deren er im Sinne
dieser Rechtsvorschriften arbeitsunfihig gewesen ist;

b) der Anspruch auf Leistungen bei Invaliditat nach den Rechtsvorschriften
der ersten Vertragspartei besteht von dem Zeitpunkt an, in dem die nach diesen
Rechtsvorschriften vorgeschriebene Dauer der vorherigen Entschadigung fir die
Krankheit oder der anfanglichen Arbeitsunfahigkeit endet, und fruhestens zu dem
Zeitpunkt, in dem der Anspruch auf Leistungen bei Invaliditat beginnt oder der
Anspruch auf Geldleistungen bei Krankheit nach den Rechtsvorschriften der zweiten
Vertragspartei erlischt.

Artikel 29. (1) Bei Verschlimmerung einer Invaliditat, die zur Leistungs-
gewahrung nach den Rechtsvorschriften nur einer Vertragspartei gefuihrt hat, gilt
folgendes:

a) Galten fir die in Betracht kommende Person seit Beginn des Leistungs-
bezuges nicht die Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei, so gewahrt der
zustandige Trager der ersten Vertragspartei die Leistungen unter Beruicksichtigung
der Verschlimmerung nach den fir ihn geltenden Rechtsvorschriften;

b) galten fOr die in Betracht kommende Person seit Beginn des Lei-
stungsbezuges die Rechtsvorschriften einer oder mehrerer anderer Vertragsparteien,
so werden ihr die Leistungen unter Beriicksichtigung der Verschlimmerung nach Ar-
tikel 25 Absatz I oder Artikel 28 Absatz I oder 2 gewdhrt;

c) im Falle des Buchstabens b gilt der Tag, auf den der Beginn der Verschlim-
merung festgelegt worden ist, als Tag des Eintritts des Versicherungsfalles;

d) hat die in Betracht kommende Person im Falle des Buchstabens b keinen
Anspruch auf Leistungen gegen den Trager einer anderen Vertragspartei, so gewdhrt
der zustandige Trager der ersten Vertragspartei die Leistungen unter Beruicksich-
tigung der Verschlimmerung und gegebenenfalls des Artikels 26 Absatze 1, 2 und 3
nach den fir ihn geltenden Rechtsvorschriften.

(2) Bei Verschlimmerung einer Invaliditat, die zur Leistungsgewahrung nach
den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Vertragsparteien gefuihrt hat, werden die
Leistungen unter Beriicksichtigung der Verschlimmerung nach Artikel 28 Absatz 1
gewahrt. Absatz 1 Buchstabe c gilt entsprechend.

Artikel 30. (1) Leistungen, die zum Ruhen gebracht worden und wieder zu
gewahren sind, werden unbeschadet des Artikels 31 durch dan oder die Trager ge-
wahrt, die bei Eintritt des Ruhens leistungspflichtig waren.

(2) Rechtfertigt nach der Entziehung von Leistungen der Zustand der in Be-
tracht kommenden Person die Gewahrung neuer Leistungen, so werden diese nach
Artikel 25 Absatz 1 oder Artikel 28 Absatz 1 oder 2 gewdhrt.
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Artikel 31. (1) Die Leistungen bei Invaliditat werden gegebenenfalls nach
Ma3gabe der Rechtsvorschriften der Vertragspartei oder Vertragsparteien, nach
denen sie gewahrt worden sind, und nach Abschnitt 3 in Leistungen bei Alter umge-
wandelt.

(2) Kann im Falle des Artikels 36 der nach den Rechtsvorschriften einer oder
mehrerer Vertragsparteien zum Bezug von Leistungen bei Invaliditat Berechtigte An-
spriiche auf Leistungen bei Alter geltend machen, so gewahrt jeder Trager, der Lei-
stungen bei Invaliditat, die noch nicht in Leistungen bei Alter umgewandelt werden
k6nnen, zu gewAhren hat, diesem Berechtigten die Leistungen bei InvaliditAt, auf die
er nach den for diesen Trager geltenden Rechtsvorschriften Anspruch hat, weiter, bis
dieser Trager Absatz 1 anzuwenden bat.

(3) Sind im Falle des Absatzes 2 die Leistungen bei Invaliditat nach Artikel 27
gewAhrt worden, so kann der Trdger, der leistungspflichtig bleibt, Artikel 36 Absatz 1
Buchstabe a anwenden, als erfillte der zum Bezug dieser Leistungen Berechtigte die
Voraussetzungen fir den Anspruch auf Leistungen bei Alter nach den Rechtsvor-
schriften der betreffenden Vertragspartei, wobei an die Stelle des in Artikel 33 Absatz 2
vorgesehenen theoretischen Betrags der Betrag der Leistungen bei InvaliditAt tritt,
der von diesem Trager geschuldet wird.

Abschnitt 3. ALTER UND TOD (PENSIONEN ODER RENTEN)

A rtikel 32. (1) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei der
Erwerb, die Aufrechterhaltung oder das Wiederaufleben des Leistungsanspruchs von
der Zuricklegung von Versicherungszeiten ab, so berucksichtigt der Trager, fir den
diese Rechtsvorschriften gelten, for die Zusammenrechnung die nach den Rechtsvor-
schriften anderer Vertragsparteien zuruickgelegten Versicherungszeiten wie nach den
Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei zuruckgelegte Versicherungszeiten.

(2) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Gewahrung
bestimmter Leistungen davon ab, daB Versicherungszeiten in einem Beruf, fMr den
ein Sondersystem besteht, oder gegebenenfalls in einem bestimmten Beruf oder einer
bestimmten Beschaftigung zuruckgelegt worden sind, so werden fir die Gewahrung
der Leistungen die nach den Rechtsvorschriften anderer Vertragsparteien zuruckge-
legten Zeiten nur beriicksichtigt, wenn sie in einem entsprechenden System oder, falls
ein solches nicht besteht, im gleichen Beruf oder gegebenenfalls in der gleichen
Beschaftigung zuriickgelegt worden sind. Erfullt die in Betracht kommende Person
auch bei Beriicksichtigung solcher Zeiten nicht die Voraussetzungen fir die Ge-
wahrung der Leistungen, so werden diese Zeiten fur die Gewahrung der Leistungen
aus dem fur Rheinschiffer geltenden System beriicksichtigt.

(3) HAngt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Gewahrung
von Leistungen davon ab, daB die in Betracht kommende Person oder, wenn es sich
um Leistungen an Hinterbliebene handelt, der Verstorbene bei Eintritt des Versicher-
ungsfalles diesen Rechtsvorschriften unterstand, so gilt diese Voraussetzung als
erfllt, wenn die in Betracht kommende Person oder der Verstorbene zu diesem Zeit-
punkt den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei unterstand oder, falls
dies nicht zutrifft, wenn die in Betracht kommende Person oder der Hinterbliebene
solche Leistungen auf Grund der Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei
beanspruchen kann. Diese zweite Voraussetzung gilt im Falle des Artikels 35 Absatz I
als erfuillt.
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(4) K6nnen nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei Zeiten der
Pensions- oder Rentengewahrung fOr den Erwerb, die Aufrechterhaltung oder das
Wiederaufleben des Leistungsanspruchs angerechnet werden, so berucksichtigt der
zustandige Trager dieser Vertragspartei Zeiten der Pensions- oder Rentengewdhrung
nach den Rechtsvorschriften der anderen Vertragsparteien.

Artikel 33. (1) Der Trager jeder Vertragspartei, deren Rechtsvorschriften
fur den Rheinschiffer galten, stellt nach den for diesen Trager geltenden Rechtsvor-
schriften fest, ob die in Betracht kommende Person die Voraussetzungen fir den Lei-
stungsanspruch, gegebenenfalls unter Berucksichtigung des Artikels 28 Absatz 3 und
des Artikels 32, erfuillt.

(2) Erfullt die in Betracht kommende Person diese Voraussetzungen, so be-
rechnet der genannte Trager den theoretischen Betrag der Leistungen, auf die sie An-
spruch hatte, wenn alle nach den Rechtsvorschriften der betreffenden Vertrags-
parteien zuriuckgelegten und nach Artikel 32 beriicksichtigten Versicherungszeiten
nur nach den ffir diesen Trager geltenden Rechtsvorschriften zuriickgelegt worden
waren. Handelt es sich um Leistungen, deren Betrag nicht von der Dauer der
zuriuckgelegten Zeiten abhangt, so gilt der Betrag als der in diesem Absatz genannte
theoretische Betrag.

(3) Der genannte Trager stellt sodann unter Zugrundelegung des nach Absatz 2
errechneten theoretischen Betrags den tatsachlichen Betrag der Leistungen, den er
der in Betracht kommenden Person schuldet, im Verhiltnis der nach den fur ihn gelt-
enden Rechtsvorschriften vor Eintritt des Versicherungsfalles zurickgelegten Zeiten
zu den gesamten nach den Rechtsvorschriften aller beteiligten Vertragsparteien vor
Eintritt des Versicherungsfalles zuriuckgelegten Versicherungszeiten fest.

(4) Uberschreitet die Gesamtdauer der vor Eintritt des Versicherungsfalles
nach den Rechtsvorschriften aller beteiligten Vertragsparteien zuruckgelegten Ver-
sicherungszeiten die in den Rechtsvorschriften einer dieser Vertragsparteien ffir die
Gewahrung der vollen Leistungen vorgeschriebene H6chstdauer, so beriicksichtigt
der zustandige Trager dieser Vertragspartei bei der Anwendung der Absatze 2 und 3
diese Hochstdauer an Stelle der Gesamtdauer der Zeiten, ohne daB diese Berech-
nungsmethode den betreffenden Trager zur Gewahrung von Leistungen verpflichtet,
deren Betrag h6her ist als der Betrag der Leistungen, die nach den fOr ihn geltenden
Rechtsvorschriften vorgesehen sind.

(5) Steht nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei der Betrag der Lei-
stungen oder bestimmter Leistungsteile im Verhiltnis zur Dauer der zuriickgelegten
Versicherungszeiten, so kann der zustandige Trager dieser Vertragspartei ungeachtet
der Absatze 2 und 3 die Leistungen oder Leistungsteile ausschlie3lich auf Grund der
nach den fur ihn geltenden Rechtsvorschriften zuriickgelegten Zeiten unmittelbar be-
rechnen.

Artikel 34. (1) Der theoretische Betrag nach Artikel 33 Absatz 2 wird wie
folgt berechnet:

a) Ist nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei bei der Berechnung der
Leistungen ein Durchschnittsverdienst, -beitrag oder -erhohungsbetrag oder das Ver-
hdltnis zugrunde zu legen, das wahrend der Versicherungszeiten zwischen dem Brut-
toverdienst der in Betracht kommenden Person und dem Durchschnitt der Bruttover-
dienste aller Versichertenmit Ausnahme der Lehrlinge bestand, so werden diese
Durchschnitts- oder Verhaltniszahlen vom zustandigen Trager dieser Vertragspartei
ausschliel3lich auf Grund der nach den Rechtsvorschriften dieser Vertragspartei zu-
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ruickgelegten Versicherungszeiten oder des von der in Betracht kommenden Person
wahrend dieser Zeiten bezogenen Bruttoverdienstes ermittelt;

b) ist nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei bei der Berechnung der
Leistungen die H6he der Verdienste, Beitrage oder etwaigen Erh6hungsbetrAge zu-
grunde zu legen, so werden die Verdienste, Beitrage oder ErhohungsbetrAge, die vom
zustandigen Trager dieser Vertragspartei fur die nach den Rechtsvorschriften an-
derer Vertragsparteien zuriickgelegten Versicherungszeiten zu bericksichtigen sind,
nach dem Durchschnitt der Verdienste, Beitrage oder Erh6hungsbetrage ermittelt,
die fir die nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei zuriickgelegten
Versicherungszeiten festgestellt worden sind;

c) ist nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei bei der Berechnung der
Leistungen ein Pauschalverdienst oder -betrag zugrunde zu legen, so werden vom zu-
standigen Trager dieser Vertragspartei fir die nach den Rechtsvorschriften anderer
Vertragsparteien zuruickgelegten Versicherungszeiten Verdienste oder BetrAge in
Hohe des Pauschialverdienstes oder -betrags oder gegebenenfalls der durchschnitt-
lichen Pauschalverdienste oder -betrage fur die nach den Rechtsvorschriften der
ersten Vertragspartei zuruickgelegten Versicherungszeiten bericksichtigt;

d) ist nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei bei der Berechnung der
Leistungen fir bestimmte Zeiten die H6he der Verdienste und fMr andere Zeiten ein
Pauschalverdienst oder -betrag zugrunde zu legen, so beriicksichtigt der zustandige
Trager dieser Vertragspartei fur die nach den Rechtsvorschriften anderer Vertrags-
parteien zuriickgelegten Versicherungszeiten die nach Buchstabe b oder c ermittelten
Verdienste oder Betrage; wird bei der Berechnung von Leistungen fir alle nach den
Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei zuruickgelegten Zeiten ein Pauschalver-
dienst oder -betrag zugrunde gelegt, so ist von dem zustandigen Trager dieser Ver-
tragspartei fOr die nach den Rechtsvorschriften anderer Vertragsparteien zuruick-
gelegten Versicherungszeiten der fiktive Verdienst zu berficksichtigen, der diesem
Pauschalverdienst oder -betrag entspricht.

(2) Rechtsvorschriften einer Vertragspartei Ober die Anpassung der Berech-
nungsgrundlagen von Leistungen gelten auch fur die Berechnungsgrundlagen, die
vom zustindigen Trager dieser Vertragspartei nach Absatz 1 in bezug auf die nach
den Rechtsvorschriften anderer Vertragsparteien zurfickgelegten Versicherungs-
zeiten zu bericksichtigen sind.

(3) Richtet sich nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die H6he der
Leistungen nach der Zahl der Familienangehorigen, so beruicksichtigt der zustandige
Trager dieser Vertragspartei auch die Familienangehorigen, die im Hoheitsgebiet
einer anderen Vertragspartei wohnen, als wohnten sie im Hoheitsgebiet der ersten
Vertragspartei.

Artikel 35. (1) Betragt die Dauer der nach den Rechtsvorschriften einer Ver-
tragspartei zu beruicksichtigenden Versicherungszeiten weniger als ein Jahr und
besteht auf Grund dieser Zeiten allein kein Leistungsanspruch nach diesen Rechts-
vorschriften, so ist der Trager dieser Vertragspartei ungeachtet des Artikels 33 nicht
verpflichtet, fur diese Zeiten Leistungen zu gewahren.

(2) Die Zeiten nach Absatz 1 werden vom Trager jeder anderen in Betracht
kommenden Vertragspartei bei der Anwendung des Artikels 33 mit Ausnahme seiner
Absitze 3 und 5 beriicksichtigt.

(3) Waren bei Anwendung des Absatzes 1 alle in Betracht kommenden Trager
von der Leistungspflicht befreit, so erhailt die in Betracht kommende Person Lei-
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stungen nur nach den Rechtsvorschriften der letzten Vertragspartei, deren Voraus-
setzungen sie unter Berficksichtigung des Artikels 32 erfillt, als waren alle Zeiten
nach Absatz 1 nach den Rechtsvorschriften dieser Vertragspartei zuruckgelegt
worden.

Artikel 36. (1) Erfullt die in Betracht kommende Person zu einem bestimm-
ten Zeitpunkt unter Beriicksichtigung des Artikels 32 nicht die Voraussetzungen nach
den Rechtsvorschriften aller in Betracht kommenden Vertragsparteien, sondern nur
die Voraussetzungen nach den Rechtsvorschriften einer oder mehrerer dieser Ver-
tragsparteien, so gilt folgendes:

a) Der geschuldete Leistungsbetrag wird nach Artikel 33 AbsAtze 2 und 3 oder
Absatz 5 von jedem zustandigen Trager berechnet, fir den Rechtsvorschriften
gelten, deren Voraussetzungen erfillt sind;

b) erfillt dabei die in Betracht kommende Person die Voraussetzungen nach
den Rechtsvorschriften
i) von mindestens zwei Vertragsparteien, ohne daB Versicherungszeiten zu berick-

sichtigen sind, die nach Rechtsvorschriften zuriickgelegt wurden, deren Voraus-
setzungen nicht erfifllt sind, so bleiben diese Zeiten bei der Anwendung des Ar-
tikels 33 Absdtze 2 und 3 unberiicksichtigt;

ii) nur einer Vertragspartei, ohne da3 Artikel 32 anzuwenden ist, so wird der ge-
schuldete Leistungsbetrag nur nach den Rechtsvorschriften, deren Voraussetz-
ungen erfillt sind, und nur unter Beriucksichtigung der nach diesen Rechtsvor-
schriften zuruickgelegten Zeiten berechnet.
(2) Die im Falle des Absatzes 1 nach den Rechtsvorschriften einer oder

mehrerer in Betracht kommender Vertragsparteien gewahrten Leistungen werden
nach Artikel 33 von Amts wegen jeweils neu berechnet, sobald die Voraussetzungen
nach den Rechtsvorschriften einer oder mehrerer der anderen in Betracht kom-
menden Vertragsparteien, gegebenenfalls unter Berucksichtigung des Artikels 32,
erfillt sind.

(3) Die nach den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Vertragsparteien
gewahrten Leistungen werden entweder von Amts wegen oder auf Antrag der in Be-
tracht kommenden Personen nach Absatz 1 neu berechnet, wenn die Voraussetz-
ungen nach den Rechtsvorschriften einer oder mehrerer dieser Vertragsparteien nicht
mehr erfilht sind.

Artikel 37. (1) Ist der Betrag der Leistungen, auf wehche die in Betracht
kommende Person nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei ohne Anwend-
ung der Artikel 32 bis 36 Anspruch hatte, h6her als der Gesamtbetrag der nach diesen
Bestimmungen geschuldeten Leistungen, so zahlt der zustandige Trager dieser Ver-
tragspartei eine Zulage in Hohe des Unterschiedsbetrages. Die Zulage geht zu Lasten
dieses Tragers.

(2) Waren bei Anwendung des Absatzes 1 der in Betracht kommenden Person
Zulagen von den Tragern von zwei oder mehr Vertragsparteien zu zahlen, so erhalt
sie nur die hochste Zulage.

(3) Die Hohe der Zulage nach den AbsAtzen 1 und 2 ist endgultig, auf3er wenn
die Leistungen nach diesem Kapitel neu berechnet werden. Die Zulage gilt fir die An-
wendung des Artikels 38 Absatz I als Bestandteil der Leistungen des verpflichteten
Tragers.
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Artikel 38. (1) Werden bei Anstieg der Lebenshaltungskosten, bei An-
derung des Verdienstniveaus oder aus anderen Anpassungsgrinden die nach den
Rechtsvorschriften einer Vertragspartei geschuldeten Leistungen um einen Prozent-
satz oder einen bestimmten Betrag geadndert, so werden die Leistungen, die nach
diesen Rechtsvorschriften in Anwendung dieses Obereinkommens geschuldet
werden, um denselben Prozentsatz oder denselben Betrag gedndert, ohne daB eine
Neuberechnung nach den Artikeln 32 bis 37 vorzunehmen ist.

(2) Bei Anderung des Feststellungsverfahrens oder der Berechnungsmethode
werden die Leistungen nach den Artikeln 32 bis 37 neu berechnet.

Artikel 39. Artikel 31 AbsAtze I und 2 gilt entsprechend, wenn die Leistungen
an den Oiberlebenden Ehepartner in Leistungen bei Alter umgewandelt werden.

KAPITEL 3. ARBEITSUNFALLE UND BERUFSKRANKHEITEN

Artikel 40. (1) Der Rheinschiffer, der einen Arbeitsunfall erlitten oder sich
eine Berufskrankheit zugezogen hat und
a) der sich im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei aufhalt, die nicht zustindiger

Staat ist, oder
b) der vor zustandigen Trager die Genehmigung erhalten hat, einen Wohnort-

wechsel in das Hoheitsgebiet einer Vertragspartei, die nicht zustandiger Staat
ist, vorzunehmen, nachdem er zu Lasten dieses Trdgers leistungsberechtigt ge-
worden ist, oder

c) der vom zustandigen Trager die Genehmigung erhaiten hat, sich in das Hoheits-
gebiet einer Vertragspartei, die nicht zustindiger Staat ist, zu begeben, um dort
eine seinem Zustand angernessene Behandlung zu erhalten,

erhalt
i) Sachleistungen zu Lasten des zustandigen Tragers vom Trager des Aufenthalts-

oder Wohnorts nach den fur diesen Trager geltenden Rechtsvorschriften, als
ware er bei ihm versichert, wobei sich die Dauer der Leistungen nach den
Rechtsvorschriften des zustdndigen Staates richtet;

ii) Geldleistungen vom zustandigen Trager nach den flir diesen geltenden Rechts-
vorschriften, als befande er sich im Hoheitsgebiet des zustdndigen Staates. Die
Leistungen k6nnen nach Vereinbarung zwischen dem zustindigen Trager und
dem Trager des Aufenthalts- oder Wohnorts auch von diesem Trager fur Rech-
nung des zustandigen Tragers gewahrt werden.
(2) a) Die Genehmigung nach Absatz 1 Buchstabe b) darf nur verweigert

werden, wenn ein Wohnortwechsel der in Betracht kommenden Person deren Ges-
undheitszustand gefahrden oder die Durchfiihrung einer arztlichen Behandlung in
Frage stellen k6nnte;

b) die Genehmigung nach Absatz I Buchstabe c) darf nicht verweigert werden,
wenn die in Betracht kommende Person im Hoheitsgebiet der Vertragspartei, in dem
sie wohnt, die betreffende Behandlung nicht erhalten kann.

Artikel 41. (1) Der Rheinschiffer, der im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei,
die nicht zustAndiger Staat ist, wohnt und einen Arbeitsunfall erlitten oder sich eine
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Berufskrankheit zugezogen hat, erhalt im Hoheitsgebiet der Vertragspartei, in dem
er wohnt,
a) Sachleistungen zu Lasten des zustandigen Tragers vom Trager des Wohnorts

nach den ftir diesen Trager geltenden Rechtsvorschriften, als ware er bei ihm
versichert;

b) Geldleistungen vom zustindigen Trager nach den fOr diesen geltenden Rechts-
vorschriften, als wohnte er im Hoheitsgebiet des zustandigen Staates. Diese
Leistungen k6nnen nach Vereinbarung zwischen dem zustdndigen Trager und
dem Trager des Wohnorts auch von diesem Trager fOr Rechnung des zustandi-
gen Tragers gewdhrt werden.
(2) Der in Absatz 1 genannte Rheinschiffer erhalt bei Aufenthalt im Hoheitsge-

biet des zustindigen Staates Sachleistungen nach dessen Rechtsvorschriften, als
wohnte er in seinem Hoheitsgebiet, auch wenn er bereits vor Beginn seines Aufen-
thalts solche Leistungen erhalten hat.

(3) Der in Absatz 1 genannte Rheinschiffer erhdlt bei Verlegung seines Wohn-
orts in das Hoheitsgebiet des zustandigen Staates Sachleistungen nach dessen Rechts-
vorschriften, auch wenn er bereits vor dem Wohnortwechsel solche Leistungen
erhalten hat.

Artikel 42. Artikel 40 oder Artikel 41 gilt je nach Fall fur arbeitslos ge-
wordene Rheinschiffer, die einen Unfall erleiden, der nach den Rechtsvorschriften
des zustandigen Staates, zu dessen Lasten die Leistungen bei Arbeitslosigkeit gehen,
als Arbeitsunfall gilt.

Artikel 43. Ein Wegeunfall, der im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei, die
nicht zustAndiger Staat ist, eingetreten ist, gilt als im Hoheitsgebiet des zustandigen
Staates eingetreten.

Artikel 44. (1) Hat der Rheinschiffer, der sich eine Berufskrankheit zugezo-
gen hat, nach den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Vertragsparteien eine
Tatigkeit ausgetibt, die eine solche Krankheit verursachen kann, so werden die Leis-
tungen, auf die er oder seine Hinterbliebenen Anspruch haben, nur nach den Rechts-
vorschriften der letzten dieser Vertragsparteien gewahrt, deren Voraussetzungen
diese Personen, gegebenenfalls unter Beriicksichtigung der Absatze 2, 3 und 4, erfil-
len.

(2) Sehen die Rechtsvorschriften einer Vertragspartei vor, daB die Gewahrung
der Leistungen bei Berufskrankheit davon abhangt, dab die betreffende Krankheit
erstmals im Hoheitsgebiet dieser Vertragspartei drztlich festgestellt worden ist, so gilt
diese Voraussetzung auch als erfUllt, wenn die Krankheit erstmals im Hoheitsgebiet
einer anderen Vertragspartei festgestellt worden ist.

(3) Sehen die Rechtsvorschriften einer Vertragspartei ausdrucklich oder still-
schweigend vor, da3 die Gewahrung der Leistungen bei Berufskrankheit davon ab-
hangt, daB die betreffende Krankheit innerhalb einer bestimmten Frist nach Beendi-
gung der letzten Tatigkeit, die eine solche Krankheit verursachen kann, festgestellt
worden ist, so berticksichtigt der zustandige Trager dieser Vertragspartei, wenn er
feststellt, wann die letzte Tatigkeit ausgeubt wurde, soweit erforderlich, die nach den
Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei ausgeiibten gleichartigen Tatig-
keiten, als waren sie nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei ausgeiibt
worden.
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(4) Sehen die Rechtsvorschriften einer Vertragspartei ausdriicklich oder still-
schweigend vor, daB die Gew5hrung der Leistungen bei Berufskrankheit davon ab-
hangt, daB eine TAtigkeit, die eine solche Krankheit verursachen kann, wahrend ei-
ner bestimmten Dauer ausgeiubt wurde, so berucksichtigt der zustaindige Trager die-
ser Vertragspartei, soweit erforderlich, fir die Zusammenrechnung die Zeiten, in
denen eine solche Tdtigkeit nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspar-
tei ausgeiibt worden ist.

Artikel 45. Bezog oder bezieht der Rheinschiffer, der sich eine Berufskrank-
heit zugezogen hat, Leistungen zu Lasten des Tragers einer Vertragspartei und bean-
sprucht er bei Verschlimmerung der Krankheit Leistungen vom Trager einer anderen
Vertragspartei, so gilt folgendes:

a) Hat der Erkrankte seit Beginn der Leistungsgewahrung nach den Rechts-
vorschriften der zweiten Vertragspartei keine Tatigkeit ausgeiibt, welche die Krank-
heit verursachen oder verschlimmern kann, so tragt der zustandige Trager der ersten
Vertragspartei die Kosten der Leistungen unter Beruicksichtigung der Verschlimme-
rung nach den fir ihn geltenden Rechtsvorschriften, auch wenn der Erkrankte diesen
Rechtsvorschriften nicht mehr untersteht oder nicht im Hoheitsgebiet dieser Ver-
tragspartei wohnt;

b) hat der Erkrankte seit Beginn der Leistungsgewahrung eine solche Tatigkeit
nach den Rechtsvorschriften der zweiten Vertragspartei ausgeibt, so tragt der zu-
standige Trager der ersten Vertragspartei die Kosten der Leistungen ohne Berick-
sichtigung der Verschlimmerung nach den fur ihn geltenden Rechtsvorschriften; der
zustandige Trager der zweiten Vertragspartei gewihrt der in Betracht kommenden
Person eine Zulage in Hohe des Unterschieds zwischen dem Betrag der nach der Ver-
schlimmerung geschuldeten Leistungen und dem Betrag der Leistungen, die er vor
der Verschlimmerung nach den ffir ihn geltenden Rechtsvorschriften geschuldet
hatte, wenn die Krankheit nach den Rechtsvorschriften dieser Vertragspartei einge-
treten ware;

c) hat der Erkrankte in dem unter Buchstabe b genannten Fall keinen An-
spruch auf Leistungen nach den Rechtsvorschriften der zweiten Vertragspartei, so
gewihrt der zustandige Trager der ersten Vertragspartei die Leistungen unter Be-
rucksichtigung der Verschlimmerung nach den fir ihn geltenden Rechtsvorschriften,
auch wenn der Erkrankte diesen Rechtsvorschriften nicht mehr untersteht oder nicht
im Hoheitsgebiet dieser Vertragspartei wohnt.

Artikel 46. (1) Ist nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei bei der
Berechnung der Geldleistungen ein Durchschnittsverdienst zugrunde zu legen, so er-
mittelt der zustandige Trager dieser Vertragspartei den Durchschnittsverdienst aus-
schliel31ich auf Grund der Verdienste, die fir die nach diesen Rechtsvorschriften zu-
rickgelegten Versicherungszeiten festgestellt worden sind.

(2) Richtet sich nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die H6he der
Geldleistungen nach der Zahl der Familienangehorigen, so beriicksichtigt der zustan-
dige Trager dieser Vertragspartei auch die Familienangeh6rigen, die im Hoheitsge-
biet einer anderen Vertragspartei wohnen, als wohnten sie im Hoheitsgebiet der er-
sten Vertragspartei.

Artikel 47. (1) Ist nach den Rechtsvorschriften des zustandigen Staates die
Ubernahme der Kosten fur die Uberfuihrung des Verletzten oder Erkrankten zum

Vol. 1490, 1-25584



1988 United Nations - Treaty Series . Nations Unies - Recueil des Traitks 443

Wohnort oder Krankenhaus vorgesehen, so iibernimmt der zustAndige Trager nach
den filr ihn geltenden Rechtsvorschriften auch die Kosten fOr die Uberfihrung bis zu
dem entsprechenden Ort im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei, an dem er
wohnt, wenn der zustandige Trager der Uberfuihrung unter gebuhrender Berucksich-
tigung der fur sie sprechenden Griinde zugestimmt hat.

(2) Ist nach den Rechtsvorschriften des zustandigen Staates die U0bernahme
der Kosten fur die Oberfiihrung des Verstorbenen zum Bestattungsort vorgesehen, so
uibernimmt der zustandi e Trager nach den fOr ihn geltenden Rechtsvorschriften
auch die Kosten fur die Uberfiuhrung bis zu dem entsprechenden Ort im Hoheitsge-
biet einer anderen Vertragspartei, an dem der Verstorbene gewohnt hat.

Artikel 48. (1) Besteht im Hoheitsgebiet der Vertragspartei, in dem sich der
Verletzte oder Erkrankte befindet, keine Versicherung gegen Arbeitsunfalle oder Be-
rufskrankheiten oder hat das bestehende Versicherungssystem keinen fMr die GewAh-
rung von Sachleistungen verantwortlichen Trager, so werden die Leistungen von dem
fur die Gewahrung von Sachleistungen bei Krankheit verantwortlichen Trager des
Aufenthalts- oder Wohnorts nach dem System gewAhrt, das fOr die unselbstandigen
Rheinschiffer gilt.

(2) Besteht nach den Rechtsvorschriften des zustandigen Staates ein System
der Arbeitgeberhaftung fur die Entschadigung von ArbeitsunfAllen, so gelten die
nach Artikel 40 Absatz I und Artikel 41 Absatz 1 zu gewAhrenden Sachleistungen als
auf Verlangen des zustandigen Tragers gewiahrt.

(3) Bestehen nach den fur den Trager des Aufenthalts- oder Wohnorts
geltenden Rechtsvorschriften mehrere Entschidigungssysteme, so wird in den Fallen
des Artikels 40 Absatz 1 und des Artikels 41 Absatz I bei der Gewahrung von Sach-
leistungen das System angewandt, das fur die unselbstdndigen Rheinschiffer gilt.

(4) Hangt nach den Rechtsvorschriften des zustandigen Staates die kostenlose
GewAhrung der Sachleistungen davon ab, da3 der vom Arbeitgeber eingerichtete
Arztliche Dienst in Anspruch genommen wird, so gelten die nach Artikel 40 Absatz I
und Artikel 41 Absatz 1 zu gewahrenden Sachleistungen als durch einen solchen arzt-
lichen Dienst gewahrt.

(5) Ist nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei ausdriicklich oder
stillschweigend vorgesehen, dafI bei der Begriindung des Leistungsanspruchs oder bei
der Bemessung des Grades der Minderung der Erwerbsfahigkeit friher eingetretene
Arbeitsunfalle oder Berufskrankheiten zu berticksichtigen sind, so beriucksichtigt der
zustandige Trager dieser Vertragspartei auch die friher nach den Rechtsvorschriften
anderer Vertragsparteien anerkannten Arbeitsunfalle und Berufskrankheiten, als
waren sie nach den fur ihn geltenden Rechtsvorschriften eingetreten.

Artikel 49. (1) Der zustandige Trager erstattet die Kosten der fur seine
Rechnung vom Trager des Aufenthalts- oder Wohnorts auf Grund des Artikels 40
Absatz 1, des Artikels 41 Absatz 1 und des Artikels 42 gewahrten Sachleistungen in
voller Hohe.

(2) Fur die Erstattungen nach Absatz 1 durfen keine hoheren Satze berechnet
werden, als sie in den fur den forderungsberechtigten Trager geltenden Rechtsvor-
schriften fur die Sachleistungen vorgesehen sind, die den Staatsangeh6rigen der Ver-
tragspartei gewahrt werden, in deren Hoheitsgebiet der Trager seinen Sitz hat.

(3) Erstattungen nach Absatz I werden nach Maflgabe der in Artikel 96 Absatz 1
genannten Verwaltungsvereinbarung entweder gegen Nachweis der tatsachlichen
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Aufwendungen oder auf Grund von Pauschalbetragen festgestellt und vorgenom-
men.

(4) Zwei oder mehr Vertragsparteien oder ihre zustandigen Beh6rden k6nnen
eine andere Art und Weise der Erstattung vereinbaren oder einvernehmlich auf je-
gliche Erstattung zwischen den in ihre Zustandigkeit fallenden Tragern verzichten.

(5) Die Vertragsparteien notifizieren der Zentralen Verwaltungsstelle binnen
drei Monaten jede auf Grund des Absatzes 4 zwischen ihnen geschlossene Vereinba-
rung.

KAPITEL 4. TOD (STERBEGELD)

Artikel 50. Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei der Er-
werb, die Aufrechterhaltung oder das Wiederaufleben des Anspruchs auf Sterbegeld
von der Zuriicklegung von Versicherungszeiten ab, so berucksichtigt der Trager, fur
den diese Rechtsvorschriften gelten, soweit erforderlich, fur die Zusammenrechnung
die nach den Rechtsvorschriften anderer Vertragsparteien zuriuckgelegten Versiche-
rungszeiten wie nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei zuruckgelegte
Versicherungszeiten.

Artikel 51. (1) Stirbt ein von diesem Ubereinkommen erfater Rhein-
schiffer, Arbeitslose Pensions- oder Rentenantragsteller oder Pensions- oder Renten-
berechtigter oder Familienangeh6riger im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei, die
nicht zustandiger Staat ist, so gilt der Tod als im Hoheitsgebiet des zustdndigen
Staates eingetreten.

(2) Der zustindige Trager zahlt Sterbegeld nach den fur ihn geltenden Rechts-
vorschriften, auch wenn sich der Berechtigte im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei
befindet, die nicht zustandiger Staat ist.

(3) Die Absatze 1 und 2 gelten, auch wenn der Tod infolge eines Arbeitsunfalls
oder einer Berufskrankheit eingetreten ist.

Artikel 52. (1) Stirbt der nach den Rechtsvorschriften einer oder mehrerer
Vertragsparteien zum Bezug von Pension oder Rente Berechtigte, so wird das Sterbe-
geld, das nach den Rechtsvorschriften der Vertragspartei vorgesehen ist, zu deren
Lasten die diesem Berechtigten nach Artikel 21 gewihrten Sachleistungen bei Krank-
heit gingen, vom zustdndigen Trager dieser Vertragspartei gewahrt, auch wenn der
Berechtigte im Zeitpunkt seines Todes nicht im Hoheitsgebiet dieser Vertragspartei
wohnte.

(2) Absatz 1 gilt fir die Familienangeh6rigen eines Pensions- oder Rentenbe-
rechtigten entsprechend.

Artikel 53. HAngt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Ge-
wahrung von Sterbegeld fur Familienangeh6rige davon ab, daB diese selbst ver-
sichert waren, so werden die Artikel 51 und 52 in bezug auf Familienangeh6rige eines
Rheinschiffers, fir den diese Rechtsvorschriften gelten, eines Arbeitslosen, eines
Pensions- oder Rentenantragstellers oder eines Pensions- oder Rentenberechtigten,
der nach diesen Rechtsvorschriften Anspruch auf Sachleistungen bei Krankheit hat,
nur angewandt, wenn die Familienangeh6rigen selbst entweder bei demselben Trager
der genannten Vertragspartei wie der Rheinschiffer, der Arbeitslose, der Pensions-
oder Rentenantragsteller oder der Pensions- oder Rentenberechtigte oder bei einem
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anderen Trager der genannten Vertragspartei, der solche Leistungen gewahrt, ver-
sichert waren.

KAPITEL 5. ARBEITSLOSIGKEIT

Artikel 54. Dieses Kapitel gilt nur fur unselbstAndige Rheinschiffer.

Artikel 55. (1) Hdngt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei der
Erwerb, die Aufrechterhaltung oder das Wiederaufleben des Leistungsanspruchs von
der Zuricklegung von Versicherungszeiten ab, so beruicksichtigt der Trager, fir den
diese Rechtsvorschriften gelten, soweit erforderlich, ffir die Zusammenrechnung die
nach den Rechtsvorschriften anderer Vertragsparteien zuriickgelegten Versicherungs-
oder Beschaiftigungszeiten wie nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei
zuriickgelegte Zeiten; die Beschaiftigungszeiten werden nur unter der Voraussetzung
zusammengerechnet, daB sie nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei
als Versicherungszeiten gegolten hAtten, wenn sie nach diesen Rechtsvorschriften
zuruickgelegt worden waren.

(2) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei der Erwerb, die
Aufrechterhaltung oder das Wiederaufleben des Leistungsanspruchs von der Zu-
ricklegung von Beschaftigungszeiten ab, so berUcksichtigt der Trager, fir den diese
Rechtsvorschriften gelten, soweit erforderlich, fir die Zusammenrechnung die nach
den Rechtsvorschriften anderer Vertragsparteien zuruickgelegten Versicherungs-oder
Beschaftigungszeiten wie nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei zu-
rickgelegte Zeiten; die Beschaiftigungszeiten werden nur unter der Voraussetzung zu-
sammengerechnet, daf3 sie nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei fir
diesen Zweck berijcksichtigt worden waren, wenn sie nach diesen Rechtsvorschriften
zuriickgelegt worden waren.

(3) Die Absatze 1 und 2 sind aul3er im Falle des Artikels 57 nur anzuwenden,
wenn der arbeitslos gewordene Rheinschiffer zuletzt den Rechtsvorschriften der Ver-
tragspartei unterstand, nach denen die Leistungen beantragt werden.

A rtikel 56. Der arbeitslos gewordene Rheinschiffer der wahrend seiner letzten
Beschdftigung im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei, die nicht zustandiger Staat ist,
wohnte und der sich je nach Fall zur Verfigung seines Arbeitgebers oder der Arbeits-
vermittlung des zustandigen Staates hfflt, erhalt, gegebenenfalls unter Beruicksichti-
gung des Artikels 55 Absatz I oder 2, Leistungen nach den Rechtsvorschriften des zu-
standigen Staates; als wohnte er in dessen Hoheitsgebiet. Die Leistungen werden vom
zustaindigen Trager gewahrt.

Artikel 57. Der voll arbeitslos gewordene Rheinschiffer, der wahrend seiner
letzten BeschAftigung im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei, die nicht zustandiger
Staat ist, wohnte und der sich der Arbeitsvermittlung dieser Vertragspartei zur Ver-
ftigung stellt, erhalt, gegebenenfalls unter Bericksichtigung des Artikels 55 Absatz 1
oder 2, Leistungen nach den Rechtsvorschriften der genannten Vertragspartei, als
hatte er wahrend seiner letzten Beschaftigung diesen Rechtsvorschriften unterstan-
den. Die Leistungen werden vom Trager des Wohnorts und zu seinen Lasten ge-
wahrt.

Artikel 58. Ist nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Dauer der
Leistungsgewahrung begrenzt, so kann der Trager, fir den diese Rechtsvorschriften
gelten, gegebenenfalls die Zeit bericksichtigen, fir die nach der letzten Feststellung
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des Leistungsanspruchs Leistungen bereits vom Trager einer anderen Vertragspartei
gewahrt worden sind.

Artikel 59. (1) Ist nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei bei der
Berechnung der Leistungen das frhfiere Arbeitsentgelt zugrunde zu legen, so be-
riicksichtigt der Trager, fur den diese Rechtsvorschriften gelten, nur das Entgelt, das
die in Betracht kommende Person ffir die letzte Beschaftigung, der sie nach den
Rechtsvorschriften dieser Vertragspartei unmittelbar vor Eintritt der Arbeitslosig-
keit nachgegangen ist, erzielt hat, oder, wenn die in Betracht kommende Person ihrer
letzten Beschaftigung nicht mindestens vier Wochen nach diesen Rechtsvorschriften
nachgegangen ist, das Entgelt, das an dem Ort, an dem sie sich im Hoheitsgebiet
dieser Vertragspartei befindet, fur eine Beschaftigung ublich ist, die der Beschafti-
gung entspricht oder gleichwertig ist, der sie zuletzt nach den Rechtsvorschriften
einer anderen Vertragspartei nachgegangen ist.

(2) Richtet sich nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Hohe der
Leistungen nach der Zahl der Familienangehorigen, so beriicksichtigt der Trdger, fir
den diese Rechtsvorschriften gelten, auch die Familienangeh6rigen, die im Hoheits-
gebiet einer anderen Vertragspartei wohnen, als wohnten sie im Hoheitsgebiet der
ersten Vertragspartei; dies gilt nicht, wenn die Familienangehorigen bereits bei der
Berechnung von Leistungen bei Arbeitslosigkeit beriucksichtigt werden, die einem
Berechtigten derselben Familie nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertrags-
partei geschuldet werden.

(3) Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei die Dauer der
Leistungsgewahrung von der Dauer der zuruckgelegten Zeiten ab, so bestimmt der
Trager, fur den diese Rechtsvorschriften gelten, die Dauer der Leistungsgewahrung,
gegebenenfalls unter Berucksichtigung des Artikels 55 Absatz 1 oder 2.

KAPITEL 6. FAMILIENLEISTUNGEN

Artikel 60. Hangt nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei der Er-
werb des Leistungsanspruchs von der Zuruicklegung von Beschdftigungs- oder Er-
werbstatigkeitszeiten ab, so beriicksichtigt der Trager, ffir dan diese Rechtvor-
schriften gelten, soweit erforderlich, fir die Zusammenrechnung die nach den
Rechtsvorschriften anderer Vertragsparteien zurickgelegten Beschdftigungs- oder
Erwerbstatigkeitszeiten wie nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei
zurfickgelegte Zeiten.

Artikel 61. (1) Anhang VII bezeichnet fur jede Vertragspartei denjenigen
der Abschnitte 1 und 2, den sie anzuwenden beschlieBt.

(2) Der zustandige Trdger der Vertragspartei, deren Rechtsvorschriften der
Rheinschiffer untersteht, wendet die Abschnitte 1, 3 und 4 an, wenn diese Vertrags-
partei in Anhang VII (1) aufgefiihrt ist, oder die Abschnitte 2, 3 und 4, wenn diese
Vertragspartei in Anhang VII (2) aufgefiuhrt ist.

(3) Jede Vertragspartei notifiziert nach Artikel 97 Absatz 1 die an Anhang VII
vorzunehmenden Anderungen.

Abschnitt 1

Artikel 62. (1) Der Rheinschiffer, der den Rechtsvorschriften einer Ver-
tragspartei untersteht, erhalt, gegebenenfalls unter Berucksichtigung des Artikels 60,
ffir seine Familienangehorigen,
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a) die sich mit ihm an Bord eines in Artikel I Buchstabe m bezeichneten Fahrzeugs
befinden, Familienleistungen nach den Rechtsvorschriften dieser Vertrags-
partei, als wohnten die Familienangehorigen im Hoheitsgebiet dieser Vertrags-
partei;

b) die im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei wohnen, Familienleistungen
nach deren Rechtsvorschriften, als unterstinde er diesen Rechtsvorschriften.
(2) a) Im Falle des Absatzes I Buchstabe a werden die Leistungen vom zu-

stindigen Trager der Vertragspartei, deren Rechtsvorschriften der Rheinschiffer un-
tersteht, gewahrt;

b) im Falle des Absatzes 1 Buchstabe b werden die Leistungen unbeschadet des
Artikels 70 vom Trager des Wohnorts der Familienangehorigen nach den fOr diesen
Trager geltenden Rechtsvorschriften zu Lasten des zustindigen Tragers gewahrt.
Sind nach diesen Rechtsvorschriften die Leistungen an den Rheinschiffer zu zahlen,
so k6nnen sie dennoch an die natirliche oder juristische Person, die fur die Familien-
angeh6rigen an ihrem Wohnort tatsdchlich sorgt, oder gegebenenfalls unmittelbar
an die Familienangeh6rigen gezahlt werden.

Artikel 63. (1) Der arbeitslos gewordene Rheinschiffer, der Leistungen bei
Arbeitslosigkeit nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei bezieht, erhAlt, ge-
gebenenfalls unter Beriucksichtigung des Artikels 60, ffir seine Familienangehorigen,
die im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei wohnen, Familienleistungen nach
deren Rechtsvorschriften, als unterstinde er diesen Rechtsvorschriften.

(2) Im Falle des Absatzes 1 werden die Leistungen unbeschadet des Artikels 70
vom Trager des Wohnorts der Familienangehorigen nach den fir diesen Trager
geltenden Rechtsvorschriften zu Lasten des zust~ndigen Tragers gewahrt. Sind nach
diesen Rechtsvorschriften die Leistungen an den Rheinschiffer zu zahlen, so k6nnen
sie dennoch an die natirliche oder juristische Person, die fir die Familienange-
hbrigen an ihrem Wohnort tatsdchlich sorgt, oder gegebenenfalls unmittelbar an die
Familienangeh6rigen gezahlt werden.

A bschnitt 2

Artikel 64. (1) Der Rheinschiffer, der den Rechtsvorschriften einer Ver-
tragspartei untersteht, erhalt, gegebenenfalls unter Beriicksichtigung des Artikels 60,
fir seine Familienangehorigen, die sich mit ihm an Bord eines in Artikel I Buchstabe m
bezeichneten Fahrzeugs befinden oder im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei
wohnen, Familienbeihilfen nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei,
als wohnten die Familienangeh6rigen in deren Hoheitsgebiet.

(2) In den Fallen des Absatzes 1 werden die Familienbeihilfen nach dan
Rechtsvorschriften der Vertragspartei gewahrt, denen der Rheinschiffer untersteht.
Werden die Familienbeihilfen nicht fir den Unterhalt der Kinder verwendet, so k6n-
nen sie durch Vermittlung des Tragers des Wohnorts oder des von der zustaindigen
Behorde des Staates des Wohnorts hierfir bezeichneten Tragers oder der von dieser
Behorde hierfuir bestimmten Stelle mit befreiender Wirkung an die natirliche oder
juristische Person, die tatsachlich fir die Kinder sorgt, gezahlt werden.

Artikel 65. (1) Der arbeitslos gewordene Rheinschiffer, der Leistungen bei
Arbeitslosigkeit nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei bezieht, erhAlt, ge-
gebenenfalls unter Beriicksichtigung des Artikels 60, fir seine Familienangeh~rigen,
die im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei wohnen, Familienbeihilfen nach
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den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei, als wohnten die Familienange-
h6rigen in deren Hoheitsgebiet.

(2) Im Falle des Absatzes 1 werden die Familienbeihilfen nach den Rechtsvor-
schriften der Vertragspartei gewahrt, nach denen der Rheinschiffer Leistungen bei
Arbeitslosigkeit erhalt. Werden die Familienbeihilfen nicht fur den Unterhalt der
Kinder verwendet, so k6nnen sie durch Vermittlung des Trdgers des Wohnorts oder
des von der zustdndigen Beh6rde des Staates des Wohnorts hierfiir bezeichneten
Tragers oder der von dieser Beh6rde hierfiir bestimmten Stelle mit befreiender Wir-
kung an die natiurliche oder juristische Person, die tatsAchlich fir die Kinder sorgt,
gezahlt werden.

A bschnitt 3

Artikel 66. (1) Pensions- oder Rentenberechtigte, fir die dieses Uberein-
kommen gilt, erhalten Familienleistungen oder Familienbeihilfen nach Mal3gabe der
Absatze 2 und 3, wenn sie nach den Rechtsvorschriften der Vertragspartei oder min-
destens einer der Vertragsparteien, nach denen eine Pension oder Rente geschuldet
wird, Familienleistungen oder Familienbeihilfen beanspruchen konnen.

(2) Der nach den Rechtsvorschriften nur einer Vertragspartei zum Bezug von
Pension oder Rente Berechtigte erhalt Familienleistungen nach diesen Rechtsvor-
schriften fir die Familienangeh6rigen, die im Hoheitsgebiet dieser Vertragspartei
wohnen, und Familienbeihilfen nach diesen Rechtsvorschriften fir die Kinder, die
im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei wohnen, gleichviel wo der Berechtigte
wohnt.

(3) a) Der nach den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Vertragsparteien
zum Bezug von Pension oder Rente Berechtigte erhalt Familienleistungen nach den
Rechtsvorschriften derjenigen dieser Vertragsparteien, in deren Hoheitsgebiet er
wohnt, for die Familienangeh6rigen, die im Hoheitsgebiet derselben Vertragspartei
wohnen, und Familienbeihilfen nach diesen Rechtsvorschriften for die Kinder, die
im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei wohnen, als hatte er nur diesen
Rechtsvorschriften unterstanden;

b) besteht nach den Rechtsvorschriften der nach Buchstabe a bestimmten Ver-
tragspartei kein Anspruch oder wohnt der Berechtigte im Hoheitsgebiet einer Ver-
tragspartei, nach deren Rechtsvorschriften keine Pension oder Rente geschuldet
wird, so erhalt er fur die Kinder, die im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei wohnen,
Familienbeihilfen nach den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, denen er die
lIngste Zeit unterstanden hat, als hitte er nur diesen Rechtsvorschriften unter-
standen;

c) besteht nach den Rechtsvorschriften der nach Buchstabe b bestimmten Ver-
tragspartei kein Anspruch, so werden die Anspruchsvoraussetzungen in bezug auf
die Rechtsvorschriften der anderen Vertragsparteien, denen der Berechtigte unter-
standen hat, in der Reihenfolge der abnehmenden Dauer der von ihm nach den
Rechtsvorschriften dieser Vertragsparteien zuriickgelegten Zeiten gepriift;

d) besteht in Anwendung der Buchstaben b und c ein Anspruch nach den
Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Vertragsparteien, so erhalt der Berechtigte
Familienbeihilfen nach den Rechtsvorschriften derjenigen dieser Vertragsparteien,
denen er zuletzt unterstanden hat.

A rtikel 67. (1) Die Waisen eines verstorbenen Rheinschiffers erhalten Fami-
lienleistungen oder Familienbeihilfen nach Maf3gabe der Absatze 2 und 3, wenn, ge-
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gebenenfalls unter Beruicksichtigung des Artikels 60, nach den Rechtsvorschriften
der Vertragspartei oder den Rechtsvorschriften zumindest einer der Vertrags-
parteien, denen der Rheinschiffer unterstanden hat, ein solcher Leistungsanspruch
besteht.

(2) Die Waisen eines verstorbenen Rheinschiffers, der den Rechtsvorschriften
nur einer Vertragspartei unterstanden hat, erhalten Familienleistungen nach diesen
Rechtsvorschriften, wenn sie im Hoheitsgebiet dieser Vertragspartei wohnen, an-
dernfalls Familienbeihilfen nach diesen Rechtsvorschriften.

(3) a) Die Waisen eines verstorbenen Rheinschiffers, der den Rechtsvor-
schriften von zwei oder mehr Vertragsparteien unterstanden hat, erhalten Familien-
leistungen nach den Rechtsvorschriften derjenigen dieser Vertragsparteien, in deren
Hoheitsgebiet sie wohnen, als hitte der Rheinschiffer nur diesen Rechtsvorschriften
unterstanden;

b) besteht nach den, Rechtsvorschriften der nach Buchstabe a bestimmten
Vertragspartei kein Anspruch oder wohnen Waisen im Hoheitsgebiet einer Vertrags-
partei, deren Rechtsvorschriften der verstorbene Rheinschiffer nicht unterstanden
hat, so erhalten diese Waisen Familienbeihilfen nach den Rechtsvorschriften der
Vertragspartei, denen der verstorbene Rheinschiffer die lAngste Zeit unterstanden
hat, als hatte er nur diesen Rechtsvorschriften unterstanden;

c) besteht nach den Rechtsvorschriften der nach Buchstabe b bestimmten Ver-
tragspartei kein Anspruch, so werden die Anspruchsvoraussetzungen in bezug auf
die Rechtsvorschriften der anderen Vertragsparteien, denen der verstorbene Rhein-
schiffer unterstanden hat, in der Reihenfolge der abnehmenden Dauer der von ihm
nach den Rechtsvorschriften dieser Vertragsparteien zuriickgelegten Zeiten gepruft;

d) besteht in Anwendung der Buchstaben b und c ein Anspruch nach den
Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Vertragsparteien, so erhalten die Waisen Fa-
milienbeihilfen nach den Rechtsvorschriften derjenigen dieser Vertragsparteien,
denen der verstorbene Rheinschiffer zuletzt unterstanden hat.

Artikel 68. Die Waisen eines Pensions- oder Rentenberechtigten, fOr den
dieses Ubereinkommen vor seinem Tod gait, erhalten Familienleistungen oder Fami-
lienbeihilfen nach den Rechtsvorschriften der Vertragspartei, nach denen der Be-
rechtigte zu Lebzeiten Familienleistungen oder Familienbeihilfen in Anwendung des
Artikels 66 erhielt, wenn nach diesen Rechtsvorschriften ein solcher Leistungsan-
spruch besteht. Die Waisen erhalten Familienleistungen nach diesen Rechtsvor-
schriften, wenn sie im Hoheitsgebiet dieser Vertragspartei wohnen, andernfalls Fa-
milienbeihilfen nach diesen Rechtsvorschriften.

Artikel 69. In den Fallen der Artikel 66 bis 68 werden die Familienleistungen
oder Familienbeihilfen nach den Rechtsvorschriften der in diesen Artikeln bestimm-
ten Vertragspartei vom zustdndigen TrAger dieser Vertragspartei und zu seinen
Lasten gewahrt, auch wenn die natirliche oder juristische Person, an welche die
Familienleistungen oder Familienhilfen zu zahlen sind, im Hoheitsgebiet einer
anderen Vertragspartei wohnt oder ihren Sitz hat. In diesem Fall konnen die
Familienleistungen oder Familienbeihilfen, wenn sie nicht fur den Unterhalt der
Familienangeh6rigen verwendet werden, durch Vermittlung des Tragers des
Wohnorts der Familienangeh6rigen oder des von der zustdndigen Beh6rde des
Staates des Wohnorts hierffir bezeichneten Tragers oder der von dieser Beh6rde hier-
ftir bestimmten Stelle mit befreiender Wirkung an die natirliche oder juristische Per-
son, die tatsdchlich fur die Familienangeh6rigen sorgt, gezahlt werden.
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Abschnitt 4

Artikel 70. (1) Der zust5ndige Trager erstattet die fir seine Rechnung auf
Grund dieses Kapitels gewahrten Leistungen, wenn es sich um Leistungen handelt,
die nach der in Artikel 96 Absatz I genannten Verwaltungsvereinbarung als den Leis-
tungen entsprechend anerkannt werden, die nach den fur diesen Trager geltenden
Rechtsvorschriften vorgesehen sind.

(2) Erstattungen nach Absatz 1 werden nach Mal3gabe der in Artike196 Absatz 1
genannten Verwaltungsvereinbarung entweder gegen Nachweis der tatsachlichen
Aufwendungen oder auf Grund von Pauschalbetragen festgestellt und vorgenom-
men.

(3) Zwei oder mehr Vertragsparteien oder ihre zustandigen Beh6rden k6nnen
eine andere Art und Weise der Erstaitung vereinbaren oder einvernehmlich auf je-
gliche Erstattung zwischen den in ihre Zustdndigkeit fallenden Tragern verzichten.

(4) Die Vertragsparteien notifizieren der Zentralen Verwaltungsstelle binnen
drei Monaten jede auf Grund des Absatzes 3 zwischen ihnen geschlossene Vereinba-
rung.

TITEL IV. ZENTRALE VERWALTUNGSSTELLE FUR
DIE SOZIALE SICHERHEIT DER RHEINSCHIFFER

Artikel 71. (1) Der Zentralen Verwaltungsstelle fiir die Soziale Sicherheit
der Rheinschiffer gehoren fur jede Vertragspartei zwei Regierungsvertreter, ein Ver-
treter der Arbeitgeber der Rheinschiffahrt und ein Vertreter der unselbstandigen
Rheinschiffer an. Sie gibt sich eine Geschatftsordnung. Den Vorsitz fuihrt einer der
Regierungsvertreter.

(2) Die Vertreter der Arbeitgeber und der Arbeitnehmer werden von den Re-
gierungen im Einvernehmen mit den reprasentativsten Verbinden der Arbeitgeber
der Rheinschiffahrt und der unselbstdndigen Rheinschiffer bezeichnet.

(3) Die Zentrale Verwaltungsstelle erhalt technische Unterstiitzung durch das
Internationale Arbeitsamt im Rahmen der hierfiir zwischen der Zentralkommission
ffir die Rheinschiffahrt und dem Internationalen Arbeitsamt geschlossenen Ujberein-
kuinfte.

(4) Der Sitz der Zentralen Verwaltungsstelle befindet sich am Sitz der Zentral-
kommission fur die Rheinschiffahrt.

(5) Das Sekretariat der Zentralen Verwaltungsstelle wird vom Generalsekre-
tariat der Zentralkommission fur die Rheinschiffahrt wahrgenommen. Der mit dem
Sekretariat der Zentralen Verwaltungsstelle betraute Sekretar wird durch Uberein-
kunft zwischen der Zentralen Verwaltungsstelle und der Zentralkommission fir die
Rheinschiffahrt benannt.

Artikel 72. (1) Die Zentrale Verwaltungsstelle hat folgende Aufgaben:
a) Sie behandelt alle Fragen der Auslegung oder Anwendung dieses Obereinkom-

mens, der in Artikel 96 Absatz 1 genannten Verwaltungsvereinbarung und aller
im Rahmen dieser Ubereinkuinfte zu treffenden Abkommen oder Vereinba-
rungen, unbeschadet des Rechts oder der Pflicht der betreffenden Beh6rden,
Trager und Personen, die in den Rechtsvorschriften der Vertragsparteien sowie
in diesem Ubereinkommen Vorgesehenen Verfahren und Gerichte in Anspruch
zu nehmen;

Vol. 1490,1-25584



United Nations - Treaty Series . Nations Unies - Recueil des Traites

b) sie leistet zusammen mit den zustandigen Beh6rden und Tragern der betreffen-
den Vertragsparteien den Personen, auf welche dieses Ubereinkommen Anwen-
dung findet, insbesondere den Rheinschiffern und ihren Familienangehorigen,
Hilfe bei der praktischen Regelung von Einzelfallen;

c) sie nimmt alle anderen Aufgaben wahr, fur die sie auf Grund dieses Iberein-
kommens und der in Artikel 96 Absatz 1 genannten Verwaltungsvereinbarung
oder aller im Rahmen dieser Ubereinkiinfte zu treffenden Abkommen oder Ver-
einbarungen zustAndig ist;

d) sie unterbreitet den zustindigen Behorden der Vertragsparteien Vorschlage fir
die Revision dieses Ubereinkommens und der in Artikel 96 Absatz 1 genannten
Verwaltungsvereinbarung.
(2) a) Die in Absatz 1 Buchstabe a genannten Auslegungsfragen k6nnen nur

einstimmig entschieden werden;
b) die in Absatz 1 Buchstabe a genannten Anwendungsfragen werden durch

Mehrheitsbeschluf3 mit Zustimmung aller betroffenen Vertragsparteien entschieden.

TITEL V. VERSCHIEDENE BESTIMMUNGEN

Artikel 73. (1) Mit Ausnahme der Leistungen bei Invaliditat, bei Alter, an
Hinterbliebene oder bei Berufskrankheit, die von Tragern von zwei oder mehr Ver-
tragsparteien nach Artikel 33 oder Artikel 45 Buchstabe b festgestellt werden, kann
auf Grund dieses Ubereinkommens kein Anspruch auf mehrere Leistungen gleicher
Art fir dieselbe Pflichtversicherungszeit erworben oder aufrechterhalten werden.

(2) Ist in den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei fir den Fall des Zusam-
mentreffens mehrerer Leistungen oder des Zusammentreffens von Leistungen mit
anderen Einkiinften oder wegen Ausibung einer Erwerbstatigkeit vorgesehen, daB
die Leistungen gekfirzt, zum Ruhen gebracht oder entzogen werden, so sind diese Be-
stimmungen einem Berechtigten gegenuber auch dann anwendbar, wenn es sich um
nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei erworbene Leistungen, um
im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei bezogene Einkiinfte oder um eine im
Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei ausgeuibte Tatigkeit handelt. Dies gilt
jedoch nicht fur Leistungen gleicher Art bei Invaliditit, bei Alter, an Hinterbliebene
oder bei Berufskrankheit, die von den Tragern von zwei oder mehr Vertragsparteien
nach Artikel 33 oder Artikel 45 Buchstabe b festgestellt werden.

Artikel 74. Hat der Berechtigte, der Anspruch auf eine nach den Rechtsvor-
schriften einer Vertragspartei geschuldete Leistung hat, auch Anspruch auf Lei-
stungen nach den Rechtsvorschriften einer oder mehrerer anderer Vertragsparteien,
so gilt folgendes:

a) Hatte die Anwendung des Artikels 73 Absatz 2 gleichzeitig die Kurzung, das
Ruhen oder den Entzug dieser Leistungen zur Folge, so darf jede Leistung nur bis zu
dem Betrag gekirzt, zum Ruhen gebracht oder entzogen werden, der sich ergibt,
wenn der Betrag, der nach den Rechtsvorschriften, nach denen diese Leistung
geschuldet wird, der Kuirzung, dem Ruhen oder dem Entzug unterliegt, durch die
Anzahl der der Kiirzung, dem Ruhen oder dem Entzug unterliegenden Leistungen,
auf die der Berechtigte Anspruch hat, geteilt wird;
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b) handelt es sich um Leistungen bei Invaliditat, bei Alter oder an Hinterblie-
bene, die vom Trager einer Vertragspartei nach Artikel 33 festgestellt werden, so be-
riicksichtigt dieser Trager die Leistungen, Einkiinfte oder Entgelte, die zu der Kiurz-
ung, dem Ruhen oder dem Entzug der von ihm geschuldeten Leistung fuhren, nicht
bei der Berechnung des theoretischen Betrags nach Artikel 33 Absatz 2, sondern nur
bei der Kiurzung, dem Ruhen oder dem Entzug des Betrags nach Artikel 33 Absatz 3
oder 5; diese Leistungen, Einkiunfte oder Entgelte werden nur in dem Umfang
angerechnet, der sich nach Artikel 33 Absatz 3 im Verhailtnis zur Dauer der zuriick-
gelegten Versicherungszeiten ergibt.

Artikel 75. Hat ein Rheinschiffer oder einer seiner Familienangeh6rigen nach
den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr Vertragsparteien Anspruch auf Lei-
stungen bei Mutterschaft, so werden diese Leistungen nur nach den Rechtsvor-
schriften derjenigen dieser Vertragsparteien gewahrt, in deren Hoheitsgebiet die Ent-
bindung stattgefunden hat, oder, falls sie nicht im Hoheitsgebiet einer dieser
Vertragsparteien stattgefunden hat, nur nach den Rechtsvorschriften, denen der
Rheinschiffer zuletzt unterstanden hat.

Artikel 76. (1) Tritt der Tod im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei ein, so
bleibt nur der nach den Rechtsvorschriften dieser Vertragspartei erworbene An-
spruch auf Sterbegeld bestehen, wahrend der nach den Rechtsvorschriften jeder
anderen Vertragspartei erworbene Anspruch erlischt.

(2) Tritt der Tod im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei ein und besteht An-
spruch auf Sterbegeld nur nach den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr anderen
Vertragsparteien, so bleibt nur der Anspruch nach den Rechtsvorschriften der Ver-
tragspartei bestehen, denen der Rheinschiffer zuletzt unterstanden hat, wahrend die
nach den Rechtsvorschriften jeder anderen Vertragspartei erworbenen Anspriuche
erloschen.

(3) Tritt der Tod auf3erhalb des Hoheitsgebiets der Vertragsparteien ein und
besteht Anspruch auf Sterbegeld nach den Rechtsvorschriften von zwei oder mehr
Vertragsparteien, so bleibt nur der Anspruch nach den Rechtsvorschriften der Ver-
tragspartei bestehen, denen der Rheinschiffer zuletzt unterstanden hat, wahrend die
nach den Rechtsvorschriften jeder anderen Vertragspartei erworbenen Anspriche
erl6schen.

A rtikel 77. (1) Der Anspruch auf die nach Artikel 62,63,64,65,66,67 oder 68
geschuldeten Familienleistungen wird ausgesetzt, wenn wegen Ausijbung einer Er-
werbstatigkeit durch eine andere Person als den Rheinschiffer Familienleistungen fur
denselben Zeitraum und fur dieselben Familienangeh6rigen auch nach den Rechts-
vorschriften der Vertragspartei geschuldet werden, in deren Hoheitsgebiet die Fa-
milienangeh6rigen oder Waisen wohnen. In diesem Fall gelten sie als Familien-
angeh6rige der Person, welche die Erwerbstatigkeit ausibt.

(2) Der Anspruch auf Familienleistungen, die nach den Rechtsvorschriften
einer Vertragspartei geschuldet werden, nach denen der Erwerb des Anspruchs auf
diese Leistungen nicht von einer Erwerbstdtigkeit abhangt, wird ausgesetzt, wenn fir
denselben Zeitraum und fir dieselben Familienangeh6rigen

a) Familienleistungen nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertrags-
partei nach Artikel 62, 63 64 oder 65 geschuldet werden. Ubt eine andere Person als
der in diesen Artikeln bezeichnete Rheinschiffer im Hoheitsgebiet der ersten Ver-
tragspartei eine Erwerbstdtigkeit aus, so wird der Anspruch auf die nach diesen Ar-
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tikeln geschuldeten Familienleistungen ausgesetzt, wenn die Familienangehorigen
dieses Rheinschiffers auch Familienangeh6rige dieser Person sind, und es werden nur
die Familienleistungen nach den Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei zu
deren Lasten gewahrt;

b) Familienleistungen nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertrags-
partei nach Artikel 66, 67 oder 68 geschuldet werden. Ist der Betrag der nach diesen
Artikeln geschuldeten Familienbeihilfen niedriger als der Betrag der nach den
Rechtsvorschriften der ersten Vertragspartei geschuldeten Familienbeihilfen, so
erhalt der Empfanger den Unterschiedsbetrag, soweit der Unterschied fortbesteht,
zu Lasten des zustandigen Tragers dieser Vertragspartei.

Artikel 78. (1) Die zustandigen Beh6rden der Vertragsparteien unterrichten
einander
a) fiber alle zur Anwendung dieses Obereinkommens getroffenen Mal3nahmen;
b) fiber alle die Anwendung dieses Obereinkommens berhfirenden Anderungen

ihrer Rechtsvorschriften.
(2) Bei der Anwendung dieses Obereinkommens unterstuitzen die Beh6rden

und Trager der Vertragsparteien einander, als handelte es sich urn die Anwendung
ihrer eigenen Rechtsvorschriften. Die gegenseitige Amtshilfe der Beh6rden und
Trager ist grundsatzlich kostenfrei. Die zustandigen Beh6rden der Vertragsparteien
k6nnen die Erstattung bestimmter Kosten vereinbaren.

(3) Die BehOrden und Trager der Vertragsparteien k6nnen bei der Anwendung
dieses Ubereinkommens miteinander und mit den in Betracht kommenden Personen
oder deren Beauftragten unmittelbar in Verbindung treten.

(4) Die Beh6rden, Trager und Gerichte einer Vertragspartei duirfen die bei
ihnen eingereichten Antrage und sonstigen Schriftsticke nicht deshalb zuruck-
weisen, weil sie in einer Amtssprache einer anderen Vertragspartei abgefa3t sind.

Artikel 79. (1) Die in den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei vorge-
sehene Befreiung oder Ermif.igung von Steuern, Stempel-, Gerichts- oder Eintrag-
ungsgebuihren fOr Schriftstfilcke oder Unterlagen, die nach diesen Rechtsvorschriften
einzureichen sind, findet auch auf die entsprechenden Schriftstucke und Unterlagen
Anwendung, die nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei oder
nach diesem Ubereinkommen einzureichen sind.

(2) Amtliche Urkunden, Unterlagen und Schriftstficke jeder Art, die bei An-
wendung dieses Ubereinkommmens vorzulegen sind, bedirfen keiner Beglaubigung
oder dihnlichen F6rmlichkeit.

Artikel 80. (1) Ein Antragsteller, der im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei
wohnt, die nicht zustandiger Staat ist, kann seinen Antrag wirksam beim Trager des
Wohnorts einreichen, der ihn an den oder die im Antrag bezeichneten zustandigen
Trager weiterleitet.

(2) Antrage Erklarungen oder Rechtsbehelfe, die nach den Rechtsvorschriften
einer Vertragspartei innerhalb einer bestimmten Frist bei einer Beh6rde, einem
Trager oder einem Gericht dieser Vertragspartei einzureichen sind, k6nnen innerhalb
derselben Frist bei einer entsprechenden Stelle einer anderen Vertragspartei
eingereicht werden. Die in Anspruch genommene Stelle leitet die Antrage,
Erkliarungen oder Rechtsbehelfe entweder unmittelbar oder durch Vermittlung der
zustindigen Behorden der betreffenden Vertragsparteien unverzuiglich an die ent-
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sprechende zustAndige Stelle der ersten Vertragspartei weiter. Der Tag, an dem die
Antrage, Erklirungen oder Rechtsbehelfe bei einer Behorde, einem Trager oder
einem Gericht der zweiten Vertragspartei eingereicht worden sind, gilt als Tag der
Einreichung bei der Behorde, dem Trager oder dem Gericht, die dafir zustandig
sind.

A rtikel 81. Die nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei vorge-
sehenen arztlichen Begutachtungen konnen auf Verlangen des Tragers, fur den diese
Rechtsvorschriften gelten, im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei vom
TrAger des Aufenthalts- oder Wohnorts nach Mal3gabe der in Artikel 96 Absatz I ge-
nannten Verwaltungsvereinbarung veranlaf3t werden. Sie gelten als im Hoheitsgebiet
der ersten Vertragspartei durchgefuhrt.

Artikel 82. Hat der Trager einer Vertragspartei einem Leistungsempfanger
einen h6heren Betrag gezahlt als den, auf den er Anspruch hat, so kann der Trager
unter den Bedingungen und in den Grenzen, die in den fur ihn geltenden Rechtsvor-
schriften vorgesehen sind, vom Trager jeder anderen Vertragspartei, der gegenuber
dem Berechtigten leistungspflichtig ist, verlangen, den zuviel gezahlten Betrag von
den Betragen einzubehalten, die er dem Berechtigten zahlt. Der letztgenannte Trager
behalt den entsprechenden Betrag unter den Bedingungen und in den Grenzen ein,
die in den for ihn geltenden Rechtsvorschriften fur einen solchen Ausgleich
vorgesehen sind, als handelte es sich um von ihm selbst zuviel gezahlte Betrage, und
uberweist den einbehaltenen Betrag dem forderungsberechtigten Trager.

Artikel 83. (1) Hat der Trager einer Vertragspartei an einen Berechtigten,
der sich im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei befindet, nach diesem Uber-
einkommen Geldleistungen zu erbringen, so wird der geschuldete Betrag in der Wah-
rung der ersten Vertragspartei ausgedruickt. Der Trager kann mit befreiender Wir-
kung in der Wdhrung der zweiten Vertragspartei zahlen.

(2) Hat der Trager einer Vertragspartei nach diesem Ubereinkommen Zah-
lungen zur Erstattung von Leistungen vorzunehmen, die vom Trager einer anderen
Vertragspartei gewahrt worden sind, so wird der geschuldete Betrag in der Wahrung
der zweiten Vertragspartei ausgedrickt. Der erste Trager zahlt mit befreiender
Wirkung in dieser Wahrung, wenn die beteiligten Vertragsparteien nichts anderes
vereinbart haben.

(3) Geldilberweisungen auf Grund dieses Ubereinkommens werden nach
Mal3gabe der Vereinbarungen durchgefiihrt, die im Zeitpunkt der UIberweisung auf
diesem Gebiet zwischen den beteiligten Vertragsparteien gelten. Bestehen solche Ver-
einbarungen nicht, so vereinbaren diese Vertragsparteien die zur Durchfuihrung der
Uberweisungen erforderlichen Mal3nahmen.

Artikel 84. (1) Bei der Festsetzung der H6he der dem Trager einer Vertrags-
partei geschuldeten Beitrdge werden die im Hoheitsgebiet jeder anderen Vertrags-
partei erzielten Einkuinfte berticksichtigt.

(2) Beitrage, die dem Trdger einer Vertragspartei geschuldet werden, k6nnen
im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei nach dem Verwaltungsverfahren und
mit den Sicherungen und Vorrechten, die fur die Einziehung oder Beitreibung der
einem entsprechenden Trager der zweiten Vertragspartei geschuldeten Beitrdge
gelten, oder, wenn es ein solches Verfahren nicht gibt, mit den Sicherungen und Vor-
rechten, die fur die Einziehung oder Beitreibung der fur die Finanzierung der
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Sozialen Sicherheit der zweiten Vertragspartei bestimmten Geldmittel gelten, ein-
gezogen oder beigetrieben werden.

(3) Die Einzelheiten der Durchfihrung der Abs~tze 1 und 2 werden, soweit er-
forderlich, durch die in Artikel 96 Absatz 1 genannte Verwaltungsvereinbarung oder
durch zwei- oder mehrseitige Vereinbarungen zwischen zwei oder mehr Vertrags-
parteien festgelegt. Die Einzelheiten k6nnen auch das gerichtliche Beitreibungs-
verfahren betreffen.

Artikel 85. (1) Werden nach den Rechtsvorschriften einer Vertragspartei
Leistungen fur einen Schaden gewahrt, der im Hoheitsgebiet einer anderen Vertrags-
partei verursacht worden oder eingetreten ist, so gilt fur Anspriiche des lei-
stungspflichtigen Tragers gegen einen zum Schadenersatz verpflichteten Dritten fol-
gendes:

a) Sind die Anspriche des Berechtigten gegen den Dritten nach den fur den lei-
stungspflichtigen Trager geltenden Rechtsvorschriften auf diesen Trager iber-
gegangen, so erkennt jede Vertragspartei den Rechtsuibergang an;

b) hat der leistungspflichtige Trager gegen den Dritten einen unmittelbaren
Anspruch, so erkennt jede Vertragspartei diesen Anspruch an.

(2) Die Bestimmungen, die ffir die Haftung des Arbeitgebers oder seiner
Beauftragten im Falle eines Arbeits- oder Wegeunfalls gelten, der im Hoheitsgebiet
einer Vertragspartei, die nicht zustandiger Staat ist, eingetreten ist, werden durch
Vereinbarungen zwischen den beteiligten Vertragsparteien festgelegt.

Artikel 86. (1) Streitigkeiten zwischen zwei oder mehr Vertragsparteien fiber
die Auslegung oder Anwendung dieses Obereinkommens, der in Artikel 96 Absatz 1
genannten Verwaltungsvereinbarung oder sonstiger im Rahmen dieser Obereinkinfte
zu treffender Abkommen oder Vereinbarungen werden der Zentralen Verwaltungs-
stelle unterbreitet, die an die streitenden Parteien eine Empfehlung richtet.

(2) Kommen die streitenden Parteien der Empfehlung der Zentralen Verwalt-
ungsstelle nicht nach, so wird die Streitigkeit einer standigen Schiedsstelle vorgelegt;
die Schiedsstelle gibt sich eine Verfahrensordnung.

(3) Die standige Schiedsstelle besteht aus je einem von jeder Vertragspartei be-
stimmten Mitglied. Jede Vertragspartei bestimmt ein stellvertretendes Mitglied, das
bei Verhinderung des ordentlichen Mitgliedsdessen Aufgaben wahrnimmt.

(4) Die Entscheidung der stdndigen Schiedsstelle, die den Grundsatzen dieses
Obereinkommens entsprechen muB, ist bindend und endgiiltig.

Artikel 87. (1) Anhang VIII bezeichnet ffir jede in Betracht kommende Ver-
tragspartei die besonderen Bestimmungen iber die Anwendung ihrer Rechtsvor-
schriften.

(2) Jede in Betracht kommende Vertragspartei notifiziert nach Artikel 97 Ab-
satz 1 die an Anhang VIII vorzunehmenden Anderungen. Bei Anderungen infolge
neuer Rechtsvorschriften erfolgt die Notifikation binnen drei Monaten nach Ver-
offentlichung dieser Rechtsvorschriften oder, wenn diese vor der Ratifikation oder
Annahme dieses Obereinkommens ver6ffentlicht worden sind, bei der Ratifikation
oder Annahme.

Artikel 88. (1) Die in Artikel 1 Buchstabe b, Artikel 4 Absatz 1, Artikel 5
Absatz 3, Artikel 7 Absatz 3, Artikel 9 Absatz 3, Artikel25 Absatz 21, Artikel61 Ab-
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satz I und Artikel 87 Absatz 1 bezeichneten Anhange sowie die Anderungen der
Anhinge sind Bestandteil dieses Ubereinkommens.

(2) Anderungen der in Absatz 1 genannten Anhange gelten als angenommen,
wenn nicht binnen drei Monaten nach der in Artikel 97 Absatz 2 Buchstabe d vor-
gesehenen Notifikation eine Vertragspartei oder ein Unterzeichnerstaat durch Notifi-
kation an den Generaldirektor des Internationalen Arbeitsamts Einspruch dagegen
erhoben hat.

(3) Wird ein Einspruch notifiziert, so wird die Angelegenheit der Zentralen
Verwaltungsstelle unterbreitet, die an die beteiligten Vertragsparteien eine Empfeh-
lung richtet. Kommen die beteiligten Vertragsparteien der Empfehlung der Zentralen
Verwaltungsstelle nicht nach, so wird die Streltigkeit nach dem in Artikel 86 Absatze 2
bis 4 vorgesehenen Verfahren entschieden.

TITEL V!. UBERGANGS- UND SCHLUSSBESTIMMUNGEN

Artikel 89. (1) Dieses Ubereinkornmen begrundet keinen Anspruch ffir die
Zeit vor seinem Inkrafttreten.

(2) Fur die Feststellung der Anspriiche nach diesem Obereinkommen werden
alle Versicherungszeiten sowie gegebenenfalls alle Beschaiftigungs-, Erwerb-
stdtigkeits- oder Wohnzeiten beriucksichtigt, die nach den Rechtsvorschriften einer
Vertragspartei vor Inkrafttreten dieses Ubereinkommens zuruickgelegt worden sind.

(3) Dieses Ubereinkommen begriindet vorbehaltlich des Absatzes I Anspriich
auch ffir Fdlle, die vor seinem Inkrafttreten eingetreten sind.

(4) Leistungen, die wegen der Staatsangeh6rigkeit der in Betracht kommenden
Person oder weil sie ihren Wohnort im Hoheitsgebiet einer anderen als der Vertrags-
partei hat, in deren Hoheitsgebiet der leistungspflichtige Trager seinen Sitz hat, nicht
festgestellt worden sind oder zum Ruhen gebracht worden sind, werden auf Antrag
der in Betracht kommenden Person vom Inkrafttreten dieses Ubereinkommens an
festgestellt oder zum Wiederaufleben gebracht, sofern die fruher festgestellten
Anspriiche nicht durch Kapitalabfindungen abgegolten worden sind.

(5). Die Anspriiche von Personen, deren Pension oder Rente vor Inkrafttreten
dieses Ubereinkommens festgestellt worden ist, werden auf ihren Antrag unter Be-
riicksichtigung dieses Ubereinkommens neu festgestellt. Die Anspriiche k6nnen auch
von Amts wegen neu festgestellt werden. Die Neufeststellung darf nicht zur Minder-
ung der friheren Anspruiche der in Betracht kommenden Personen fiihren.

(6) Wird der Antrag nach Absatz 4 oder 5 binnen zwei Jahren nach Inkraft-
treten dieses Obereinkommens gestellt, so werden die Anspriche auf Grund dieses
Ubereinkommens von seinem Inkrafttreten an erworben, ohne daB der in Betracht
kommenden Person die Rechtsvorschriften einer Vertragspartei iber den Ausschluf3
oder die Verjahrung von Anspruchen entgegengehalten werden dfirfen.

(7) Wird der Antrag nach Absatz 4 oder 5 nach Ablauf von zwei Jahren nach
Inkrafttreten dieses Ubereinkommens gestellt, so werden nicht ausgeschlossene oder
verjahrte Anspruiche vorbehaltlich giinstigerer Rechtsvorschriften der betreffenden
Vertragspartei erst vom Tag der Antragstellung an erworben.

(8) Bei der Neufeststellung von Amts wegen nach Absatz 5 werden die
Ansprfiche auf Grund dieses Obereinkommens mit dessen Inkrafttreten erworben.

(9) Die Anwendung des Titels III Kapitel 6 darf nicht dazu fhfiren, dab die
Anspriiche, die den in Betracht kommenden Personen am Tage des Inkrafttretens

Vol. 1490,1-25584



1988 United Nations - Treaty Series e Nations Unies - Recuei des Traites 457

dieses Obereinkommens zustehen, gekirzt werden. Sind an diesem Tage die nach
diesen Bestimmungen geschuldeten Familienbeihilfen niedriger als die nach dem Re-
vidierten Abkommen vom 13. Februar 1961 iber die Soziale Sicherheit der Rhein-
schiffer geschuldeten Familienbeihilfen, so erhalt der EmpfAnger den Unter-
schiedsbetrag, soweit der Unterschied fortbesteht, zu Lasten des zustandigen TrAgers
nach dem genannten Revidierten Abkommen und solange dieser Trager nach dem
vorliegenden Ubereinkommen zustandig bleibt.

Artikel 90. (1) Dieses Obereinkommen liegt fir alle in der Zentralkommis-
sion fir die Rheinschiffahrt vertretenen Staaten und fur Luxemburg zur Unterzeich-
nung auf.

(2) Dieses Obereinkommen bedarf der Ratifikation oder der Annahme. Die
Ratifikations- oder Annahmeurkunden werden beim Generaldirektor des Interna-
tionalen Arbeitsamts hinterlegt.

Artikel 91. (1) Dieses Obereinkommen tritt am ersten Tag des dritten
Monats nach Ablauf des Monats in Kraft, in dem die letzte Ratifikations- oder An-
nahmeurkunde der Vertragsparteien des Revidierten Abkommens vom 13. Februar
1961 uber die Soziale Sicherheit der Rheinschiffer hinterlegt worden ist.

(2) Fur jeden anderen Unterzeichnerstaat, der dieses Obereinkommen spater
ratifiziert oder annimmt, tritt es am ersten Tag des dritten Monats nach Ablauf des
Monats in Kraft, in dem seine Ratifikations- oder Annahmeurkunde hinterlegt
worden ist.

Artikel 92. Mit Inkrafttreten dieses Ubereinkommens tritt das Revidierte Ab-
kommen vom 13. Februar 1961 fiber die Soziale Sicherheit der Rheinschiffer auBer
Kraft.

Artikel 93. (1) Nach Inkrafttreten dieses Obereinkommens k6nnen andere
als die in Artikel 90 Absatz 1 genannten Staaten dem Ubereinkommen beitreten,
wenn alle Vertragsparteien dem Beitritt zustimmen. Der Beitritt zum Ubereinkom-
men hat dieselben Rechte und Pflichten zur Folge wie die Ratifikation oder die An-
nahme. Ein Beitrittsprotokoll enthalt die Bestimmungen, die gegebenenfalls in
diesem Zusammenhang erforderlich sind.

(2) Die Beitrittsurkunden werden beim Generaldirektor des Internationalen
Arbeitsamts hinterlegt.

(3) Dieses Ubereinkommen tritt fdr jeden ihm beitretenden Staat am ersten Tag
des dritten Monats nach Ablauf des Monats in Kraft, in dem seine Beitrittsurkunde
hinterlegt worden ist.

Artikel 94. Dieses Obereinkommen wird ffir die Dauer eines Jahres
geschlossen. Danach wird es stillschweigend von Jahr zu Jahr verlangert, wobei jede
Vertragspartei berachtigt ist, das Ubereinkommen durch eine an den General-
direktor des Internationalen Arbeitsamts gerichtete Notifikation zu kiindigen. Die
Kindigung wird ein Jahr nach Eingang der Notifikation wirksam.

Artikel 95. (1) Nach diesem Ubereinkommen erworbene Anspriche bleiben
nach seiner Kiindigung erhalten.

(2) Anwartschaften aus Zeiten, die vor Wirksamwerden der Kiindigung zu-
riickgelegt worden sind, werden durch die Kiindigung nicht zum Erl6schen gebracht;
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ihre weitere Aufrechterhaltung wird durch Vereinbarung oder mangels einer solchen
durch die fur den beteiligten Trager geltenden Rechtsvorschriften geregelt.

Artikel 96. (1) Die Anwendung dieses Obereinkommens wird durch eine
Verwaltungsvereinbarung geregelt.

(2) Die Vertragsparteien oder, wenn es ihr Verfassungsrecht zulIBt, ihre zu-
stdndigen Beh6rden treffen die weiteren zur Anwendung dieses Ubereinkommens er-
forderlichen Vorkehrungen.

Artikel 97. (1) Die Notifikationen nach Artikel I Buchstabe b, Artikel 4 Ab-
satz 2, Artikel 5 Absatz 4, Artikel 6 Absatz 2, Artikel 7 Absatz 4, Artikel 9 Absatz 4,
Artikel 25 Absatz 3, Artikel 61 Absatz 3 und Artikel 87 Absatz 2 werden an den Gen-
eraldirektor des Internationalen Arbeitsamts gerichtet.

(2) Der Generaldirektor des Internationalen Arbeitsamts notifiziert den Ver-
tragsparteien und der Zentralkommission fir die Rheinschiffahrt
a) die Hinterlegung jeder Ratifikations-, Annahme- oder Beitrittsurkunde;
b) den Tag des Inkrafttretens dieses Ubereinkommens nach den Artikeln 91 und 93;
c) jede nach Artikel 94 eingegangene Notifikation einer Ktindigung und den Tag,

an dem die Kindigung wirksam wird;
d) jede nach Absatz 1 eingegangene Notifikation.

Artikel 98. (1) Der deutsche, der franz6sische und der niederlindische
Wortlaut dieses Ubereinkommens sind gleicherma3en verbindlich. Sie werden im
Archiv des Internationalen Arbeitsamts hinterlegt.

(2) Sobald dieses Ubereinkommen in Kraft getreten ist, tibermittelt der Gen-
eraldirektor des Internationalen Arbeitsamts dem Generalsekretar der Vereinten Na-
tionen nach Artikel 102 der Charta der Vereinten Nationen zwecks Registrierung be-
glaubigte Abschriften.

(3) Der Generaldirektor des Internationalen Arbeitsamts ubermittelt auch
jedem in der Zentralkommission fir die Rheinschiffahrt vertretenen Staat, Luxem-
burg und der Zentralkommission selbst beglaubigte Abschriften.

(4) Das Internationale Arbeitsamt fertigt eine amtliche Ubersetzung in
englischer Sprache an und uibermittelt sie den beteiligten Staaten.

(5) Der Generaldirektor des Internationalen Arbeitsamts teilt dem General-
sekretar der Vereinten Nationen nach Artikel 102 der Charta der Vereinten Nationen
zwecks Registrierung jede Ratifikation, jede Annahme, jeden Beitritt und jede Kun-
digung mit, die ihm notifiziert worden ist.
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GESCHEHEN zu Genf am 30. November 1979 in drei Urschriften in deutscher,
franzbsischer und niederlandischer Sprache.

[A. SCHWARZ]'

PrAsident der Konferenz

ZU URKUND DESSEN haben die hierzu geh6rig befugten Unterzeichneten dieses
OJbereinkommen unterschrieben.

Fur die Bundesrepublik Deutschland:
[U. SAHM]

FOr Belgien:
[A. ONKELINX]

Fir Frankreich:
[S. HESSEL]

Fiir Luxemburg:
[J. RETTEL]

Fur die Niederlande:
[R. REINHOLD SMIT]

Fir das Vereinigte K6nigreich: 2

Fiur die Schweiz:
[A. SCHULER]

ANHANG I

BESTIMMUNG DER HOHEITSGEBIETE UND DER STAATSANGEH6RIGEN DER VERTRAGSPARTEIEN
(ARTIKEL I BUSCHSTABE b)

Bundesrepublik Deutschland
Hoheitsgebiet: Der Geltungsbereich des Grundgesetzes fur die Bundesrepublik Deutsch-

land.
Staatsangeh6rige: Deutsche im Sinne des Grundgesetzes fur die Bundesrepublik Deutsch-

land.

1 Names of signatories appearing between brackets were not legible and have been supplied by the International
Labour Organisation - Les noms des signataires donns entre crochets dtaient illisibles et ont &6 fournis par l'Organisa-
tion internationale du Travail.

2 In accordance with the provisions of article 90 (l) the Agreement was open for signature by the United Kingdom of
Great Britain and Northern Ireland which was represented on the Central Commission for Rhine Navigation - En vertu
du paragraphe I de l'article 90, l'Accord dtait ouvert A la signature du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du
Nord qui dtait repr~sent6 A la Commission centrale pour la navigation du Rhin.
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Belgien
Hoheitsgebiet: Das Hoheitsgebiet Belgiens.
Staatsangeh6rige: Personen belgischer Staatsangeh6rigkeit.

Frankreich
Hoheitsgebiet: Das auf dem Festland gelegene Hoheitsgebiet Frankreichs.
Staatsangeh6rige: Personen franz6sischer Staatsangeh6rigkeit.

Luxemburg
Hoheitsgebiet: Das Hoheitsgebiet des GroBherzogtums Luxemburg.
Staatsangeh6rige: Personen luxemburgischer Staatsangeh6rigkeit.

Niederlande
Hoheitsgebiet: Das Hoheitsgebiet des K6nigreichs der Niederlande in Europa.
Staatsangeh6rige: Personen niederlandischer Staatsangeh6rigkeit.

Schweiz
Hoheitsgebiet: Das Hoheitsgebiet der Schweizerischen Eidgenossenschaft.
Staatsangeh6rige: Schweizer Bfrger.

ANHANG II

RECHTSVORSCHRIFTEN UND SYSTEME, FOR DIE DAS UBEREINKOMMEN GILT

(ARTIKEL 4 ABSATZ 1)

Bundesrepublik Deutschland
Rechtsvorschriften uber

a) die Krankenversicherung (Krankheit, Mutterschaft und Tod);
b) den Schutz der erwerbstatigen Mitter, soweit es sich um Leistungen handelt, die der

Trager der gesetzlichen Krankenversicherung wahrend der Schwangerschaft und nach der
Entbindung zu gewahren hat;

c) die Rentenversicherung der Arbeiter und der Handwerker;
d) die Rentenversicherung der Angestelten;
e) die* knappschaftliche Rentenversicherung, die im Saarland bestehende hijttenknapp-

schaftliche Zusatzversicherung und die Altershilfe fiir Landwirte;
f) die Unfallversicherung;
g) die Arbeitslosenversicherung und die Arbeitslosenhilfe;
h) das Kindergeld.

Belgien
Rechtsvorschriften iber

a) die Kranken- und Invaliditatsversicherung (Krankheit, Mutterschaft, Invaliditat und
Tod):

i) Systeme fir die Arbeitnehmer (Arbeiter, Angestellte, Bergleute und Personal des
offentlichen Dienstes);

ii) System for die Seeleute der Handelsmarine;
iii) System fur die selbstandig Erwerbstatigen;
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b) die Alters- und Hinterbliebenenrenten:
i) System fir die Arbeitnehmer (Arbeiter, Angestellte, Bergleute und Seeleute der

Handelsmarine);
ii) System ffir die selbstAndig ErwerbstAtigen;

c) die EntschAdigung fir Schaden infolge von Arbeitsunfdllen:
i) System ffir die Arbeitnehmer im allgemeinen;

ii) System fir die Seeleute;
d) die Entschadigung fir Schaden infolge von Berufskrankheiten;
e) die Organisation der Unterstitzung fir unfreiwillig Arbeitslose;
I) die Familienleistungen der Arbeitnehmer und die Familienleistungen der selbstandig Er-

werbstAtigen.

Frankreich
Rechtsvorschriften iber

a) die Organisation der Sozialen Sicherheit;
b) die allgemeinen Bestimmungen uiber das System der Sozialversicherungen fir Versicherte

der nichtlandwirtschaftlichen Berufe;
c) die Verhutung und EntschAdigung von ArbeitsunfAllen und Berufskrankheiten;
d) die Familienleistungen;
e) die Versicherung fir den Fall der Krankheit und Mutterschaft der selbstandig Erwerb-

statigen der nichtlandwirtschaftlichen Berufe;
I) die Altersbeihilfe und Altersversicherung der selbstandig Erwerbstatigen der nichtland-

wirtschaftlichen Berufe;
g) die Hilfe fir arbeitslose Erwerbstatige;
h) die Beihilfe fir alte Arbeitnehmer, die Beihilfe ffir alte selbstandig Erwerbstatige und die

Unterstiitzung auf Lebenszeit.

Luxemburg
Rechtsvorschriften uiber

a) die Krankenversicherung (Krankheit, Mutterschaft und Tod):
- System ffir die Arbeiter;
- System fir die privaten Angestellten;
- System ffir die selbstandigen Berufe;

b) die Rentenversicherung (InvaliditAt, Alter und Tod):
- System ffir die Arbeiter;
- System fur die privaten Angestellten;
- System fir die Handwerker, Handeltreibenden und Industriellen;

c) die Versicherung gegen Arbeitsunflille und Barufskrankheiten;
d) die Leistungen bei Arbeitslosigkeit;
e) die Familienleistungen.

Niederlande
Rechtsvorschriften fiber

a) die Leistungen bei Krankheit und Mutterschaft;
b) die Leistungen bei Arbeitsunfihigkeit (Invaliditdt, Arbeitsunfalle und Berufskrank-

heiten);
c) die Leistungen bei Alter;
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d) die Leistungen an Hinterbliebene;
e) die Leistungen bei Arbeitslosigkeit;
J) die Familienbeihilfen.

Schweiz
1. Rechtsvorschriften des Bundes fiber

a) die Krankenversicherung, einschliel3lich der Leistungen bei Mutterschaft;

b) die Invalidenversicherung;
c) die Alters- und Hinterlassenenversicherung;
d) die Erganzungsleistungen zur Alters-, Hinterlassenen- und Invalidenversicherung;
e) die obligatorische Unfallversicherung (einschlieBlich der Berufskrankheiten);
J) die Arbeitslosenversicherung;

2. Rechtsvorschriften der Kantone Basel-Stadt und Basel-Landschaft iber Familien-
zulagen fur nichtlandwirtschaftliche Arbeitnehmer.

ANHANG III

BESTIMMUNGEN, DIE UNGEACHTET DES ARTIKELS 5 ABSATZ 2 IN KRAFT BLEIBEN

(ARTIKEL 5 ABSATZ 3)

Bundesrepublik Deutschland-Schweiz
-Abkommen fiber Soziale Sicherheit vom 25. Februar 1964 in der Fassung des Zusatzab-

kommens vom 9. September 1975, mit Ausnahme des Artikels 27.

Belgien-Schweiz
-Die sich auf die Invalidenversicherung beziehenden Bestimmungen des Abkommens

iber Soziale Sicherheit vom 24. September 1975.

Frankreich-Schweiz
- Die sich auf die Invalidenversicherung beziehenden Bestimmungen des Abkommens

uiber Soziale Sicherheit vom 3. Juli 1975.

Niederlande-Schweiz
-Die sich auf die Invalidenversicherung beziehenden Bestimmungen des Abkommens

fiber Soziale Sicherheit vom 27. Mai 1970.

ANHANG IV

LEISTUNGEN, FOR DIE ARTIKEL 7 ABSATZ 2 GILT

(ARTIKEL 7 ABSATZ 3)

Frankreich
-Die Beihilfe fur alte Arbeitnehmer;
-die Beihilfe fir alte selbstandig Erwerbstatige;
-die Unterstiitzung auf Lebenszeit.
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Schweiz
-Die auBerordentlichen Renten der Invalidenversicherung;

-die auBerordentlichen Renten der Alters- und Hinterlassenenversicherung;

- die Hilflosenentschadigungen;
-die Ergdnzungsleistungen zur Alters-, Hinterlassenen- und Invalidenversicherung.

ANHANG V

LEISTUNGEN, FOR DIE ARTIKEL 9 ABSATZ I NICHT GILT
(ARTIKEL 9 ABSATZ 3)

Schweiz
-Die auf3erordentlichen Renten der Invalidenversicherung;
-die auBerordentlichen Renten der Alters- und Hinterlassenenversicherung;
-die ordentlichen Renten der Invalidenversicherung fOr Versicherte, die weniger als zur

Haifte invalid sind;
- die Hilflosenentschadigungen;
-die Erganzungsleistungen zur Alters-, Hinterlassenen- und Invalidenversicherung.

ANHANG VI

RECHTSVORSCHRIFTEN IM SINNE DES ARTIKELS 25 ABSATZ I
(ARTIKEL 25 ABSATZ 2)

Belgien
-Die Rechtsvorschriften uber das allgemeine Invaliditaitssystem;
-die Rechtsvorschriften iber die Versicherung gegen Arbeitsunfahigkeit der selbstandig

ErwerbstAtigen.

Frankreich
-Die Rechtsvorschriften Ober die Invaliditatsversicherung der Arbeitnehmer.

Niederlande
-Die Rechtsvorschriften fiber die Versicherung gegen Arbeitsunfdhigkeit;

-die Rechtsvorschriften Ober die allgemeine Versicherung gegen Arbeitsunfahigkeit.
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ANHANG VII

ANWENDUNG DES ABSCHNITTS 1 ODER 2 IN TITEL III KAPITEL 6
(ARTIKEL 61 ABSATZ 1)

(1) Abschnitt 1

- Bundesrepublik Deutschland
- Belgien

- Frankreich

- Luxemburg

- Niederlande*

(2) Abschnitt 2
- Schweiz

ANHANG VIII

BESONDERE BESTIMMUNGEN UBER DIE ANWENDUNG DER
RECHTSVORSCHRIFTEN DER VERTRAGSPARTEIEN

(ARTIKEL 87 ABSATZ 1)

An wendung der Rechtsvorschriften der Bundesrepublik Deutschland
(1) a) Soweit die deutschen Rechtsvorschriften uber die gesetzliche Unfallversicherung

es nicht bereits vorschreiben, entschadigen die deutschen Trager nach diesen Vorschriften auch
Arbeitsunfalle und Berufskrankheiten, die vor dem 1. Januar 1919 in Elsai3-Lothringen einge-
treten und auf Grund der Entscheidung des V61kerbundrats vom 21. Juni 1921 (Reichsge-
setzblatt S. 1289) nicht von franzisischen Tragern Obernommen worden sind, solange der Ver-
letzte oder Erkrankte oder seine Hinterbliebenen im Hoheitsgebiet einer Vertragspartei
wohnen.

b) Artikel 9 des Ubereinkommens berihrt nicht die deutschen Rechtsvorschriften, nach
denen aus Arbeitsunfaillen und Berufskrankheiten und Zeiten, die aul3erhalb des Hoheits-
gebiets der Bundesrepublik Deutschland eingetreten bzw. zurilckgelegt sind, Leistungen an Be-
rechtigte aul3erhalb des Hoheitsgebiets der Bundesrepublik Deutschland nicht oder nur unter
bestimmten Voraussetzungen gezahlt werden.

(2) a) Fir die Entscheidung, ob Zeiten, die nach den deutschen Rechtsvorschriften
Ausfallzeiten oder Zurechnungszeiten sind, als solche angerechnet werden, stehen die nach den
Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei entrichteten Pflichtbeitrdge und der Eintritt in
die Versicherung einer anderen Vertragspartei den Pflichtbeitragen nach den deutschen Rechts-
vorschriften und dem Eintritt in die deutsche Rentenversicherung gleich. Bei der Ermittlung
der Anzahl der Kalendermonate vom Eintritt in die Versicherung bis zum Eintritt des Ver-
sicherungsfalles bleiben die in diese Zeit entfallenden gleichgestellten Zeiten nach den Rechts-
vorschriften einer anderen Vertragspartei sowie die Zeiten des Bezugs einer Rente oder Pension
nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei unberuicksichtigt.

b) Buchstabe a findet auf die pauschale Ausfallzeit keine Anwendung. Diese wird aus-
schlieflich nach den deutschen Versicherungszeiten ermittelt.

- Mit Schreiben vom 26. Januar 1984 hat die Regierung der Niederlande, die bei der Annahme des Ubereinkommens
die Anwendung des Abschnitts 2 beschlossen hatte, dem Generaldirektor des Internationalen Arbeitsamts notifiziert, dass
sie nach Artikel 61 Absatze I und 3 des Ubereinkommens mit seinem Inkrafttreten den Abschnitt I anzuwenden
beschliesst.
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c) Fuir die Anrechnung einer Zurechnungszeit nach den deutschen Rechtsvorschriften
iber die knappschaftliche Rentenversicherung ist weiterhin Voraussetzung, daO der letzte nach
den deutschen Rechtsvorschriften entrichtete Beitrag zur knappschaftlichen Rentenver-
sicherung entrichtet worden ist.

d) Fur die Anrechnung deutscher Ersatzzeiten gelten ausschliel3lich die innerstaatlichen
deutschen Rechtsvorschriften.

e) Abweichend von Buchstabe d gilt fur Versicherte der deutschen Rentenversicherung,
die in der Zeit vom 1. Januar 1948 bis zum 31. Juli 1963 in den in dieser Zeit unter niederlan-
discher Verwaltung stehenden deutschen Gebieten wohnten, folgendes: Die Entrichtung von
Beitragen zur niederldndischen Versicherung in dieser Zeit steht fuir die Anrechnung deutscher
Ersatzzeiten nach Paragraph 1251 Absatz 2 der Reichsversicherungsordnung oder ent-
sprechender Bestimmungen der Ausubung einer versicherungspflichtigen Beschaftigung oder
Tatigkeit nach deutschen Rechtsvorschriften gleich.

(3) Ergeben sich aus der Durchfiihrung des Obereinkommens fir einzelne Trager der
Krankenversicherung aul3ergewohnliche Belastungen, so k6nnen diese ganz oder teilweise
ausgeglichen werden. Ober den Ausgleich entscheidet der Bundesverband der Ortskranken-
kassen in seiner Eigenschaft als Verbindungsstelle (Krankenversicherung) im Einvernehmen
mit den ubrigen Spitzenverbanden der Krankenversicherungstrager. Die zur Durchfiuhrung des
Ausgleichs erforderlichen Mittel werden durch Umlage auf sdmtliche Trager der Krankenver-
sicherung im Verhaitnis der durchschnittlichen Mitgliederzahl des Vorjahrs mit Ausnahme der
Rentner aufgebracht.

(4) Die deutschen Trager der Rentenversicherung wenden Artikel 33 Absatz 5 des Ober-
einkommens nicht an, wenn
a) die vor dem 1. Januar 1957 geltenden Rechtsvorschriften Ober die Berechnung der Rente

anzuwenden sind;
b) eine Zurechnungszeit in Betracht kommt oder
c) ein Kinderzuschu13 oder ein Betrag, um den sich die Waisenrente erh6ht, in Betracht

kommt.
(5) Fur die hiittenknappschaftliche Zusatzversicherung und fur die Altershilfe fir Land-

wirte gilt Titel III Kapitel 2 nicht.
(6) Paragraph 1233 Reichsversicherungsordnung und Paragraph 10 Angestelltenversich-

erungsgesetz in der Fassung des Rentenreformgesetzes vom 16. Oktober 1972, welche die frei-
willige Versicherung in der deutschen Rentenversicherung regeln, werden auf Personen, fir
welche das Ubereinkommen gilt, wie folgt angewandt: Freiwillige Beitrage zur deutschen Ren-
tenversicherung durfen bei Erffillung der allgemeinen Voraussetzungen entrichtet werden,
wenn
a) die betreffende Person ihren Wohnsitz oder gew6hnlichen Aufenthalt im Hoheitsgebiet

der Bundesrepublik Deutschland hat;
b) die betreffende Person ihren Wohnsitz oder gewohnlichen Aufenthalt im Hoheitsgebiet

einer anderen Vertragspartei hat und zu irgendeinem Zeitpunkt vorher in der deutschen
Rentenversicherung pflichtversichert oder freiwillig versichert war;

c) die betreffende Person ihren Wohnsitz oder gew6hnlichen Aufenthalt im Hoheitsgebiet
eines Drittstaats hat, in der deutschen Rentenversicherung fur wenigstens 60 Monate Bei-
trage entrichtet hat oder nach den vorher geltenden Obergangsbestimmungen zur frei-
willigen Versicherung berechtigt war und nach den Rechtsvorschriften einer anderen Ver-
tragspartei nicht pflichtversichert oder freiwillig versichert ist.
(7) Fir die Versicherungspflicht nach den deutschen Rechtsvorschriften uber die Krank-

enversicherung der Rentner stehen Zeiten der Mitgliedschaft in einer gesetzlichen Krankenver-
sicherung einer anderen Vertragspartei Zeiten der Mitgliedschaft in der deutschen gesetzlichen
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Krankenversicherung und Zeiten der Verheiratung mit einem Mitglied einer gesetzlichen
Krankenversicherung einer anderen Vertragspartei Zeiten der Verheiratung mit einem Mitglied
der deutschen gesetzlichen Krankenversicherung gleich.

(8) a) Zu den Sachleistungen im Sinne des Obereinkommens geh6rt der Entbindungs-
pauschbetrag nach den deutschen Rechtsvorschriften.

b) Fur die Gewahrung des Entbindungspauschbetrags nach den deutschen Rechtsvor-
schriften werden auch die nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei zur aus-
reichenden und zweckmJ~igen arztlichen Betreuung wahrend der Schwangerschaft
geh6renden und in Anspruch genommenen arztlichen Untersuchungen berucksichtigt.

(9) Versicherungslastregelungen in den von der Bundesrepublik Deutschland geschlos-
senen Staatsvertragen bleiben unberihrt.

(10) Sind nach den deutschen Rechtsvorschriften au3er den Voraussetzungen ffir die
Anwendung des Obereinkommens auch die Voraussetzungen fur die Anwendung eines
anderen Abkommens oder Obereinkommens oder einer uiberstaatlichen Regelung erffillt, so
l10t der deutsche Trager bei Anwendung des Obereinkommens das andere Abkommen oder
Obereinkommen oder die iuberstaatliche Regelung unberucksichtigt. Dies gilt nicht, soweit die
Rechtsvorschriften uber Soziale Sicherheit, die sich fur die Bundesrepublik Deutschland aus
zwischenstaatlichen Vertragen oder fiberstaatlichem Recht ergeben oder zu deren Ausfuihrung
dienen, Versicherungslastregelungen enthalten.

(11) Die nach den Rechtsvorschriften jeder anderen Vertragspartei zurickgelegten Ver-
sicherungszeiten bleiben bei der Mindestzahl von Versicherungsjahren als Voraussetzung fur
die Berechnung der Rente nach Mindesteinkommen nach den deutschen Rechtsvorschriften
unberuicksichtigt.

(12) Zu den Familienleistungen im Sinne dieses Obereinkommens geh6ren nicht die
Waisenrenten nach den deutschen Rechtsvorschriften.

Anwendung der belgischen Rechtsvorschriften
(1) Obt der Rheinschiffer, der den belgischen Rechtsvorschriften fur die selbstandig Er-

werbstdtigen untersteht, gleichzeitig im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei eine Er-
werbstatigkeit als Arbeitnehmer aus, so wird bei der Feststellung der Verpflichtungen, die sich
aus den belgischen Rechtsvorschriften uiber die soziale Stellung der selbstandig Erwerbstatigen
ergeben, diese zweite Tatigkeit einer in Belgien ausgeubten unselbstandigen Tatigkeit
gleichgestellt.

(2) Fir die Anwendung der belgischen Rechtsvorschriften wird eine in Artikel 28 Absatz 3
Buchstabe a Ziffer ii des Ubereinkommens genannte Zeit nur beruicksichtigt, wenn der Rhein-
schiffer wahrend dieser Zeit arbeitsunfdhig im Sinne der belgischen Rechtsvorschriften war.

(3) Bei der Anwendung des Artikels 33 des Obereinkommens werden die Zeiten der
Altersversicherung, die vor dem Inkrafttreten der belgischen Rechtsvorschriften fiber die Ver-
sicherung gegen Arbeitsunfahigkeit der selbstandig Erwerbstatigen nach den belgischen
Rechtsvorschriften fiber die selbstaindig Erwerbstitigen zuruickgelegt worden sind, als Versich-
erungszeiten berucksichtigt, die nach diesen Rechtsvorschriften zuruickgelegt worden sind.

(4) Fur die Anwendung des Titels III Kapitel 6 des Obereinkommens durch den zustan-
digen belgischen Trager gilt das Kind als in dem Hoheitsgebiet der Vertragspartei aufgezogen,
in dem es wohnt.

(5) Auf Personen, deren Anspriche auf die Sachleistungen der Krankenversicherung
sich nach den belgischen Rechtsvorschriften uiber die Kranken- und Invalidititsversicherung
fur die selbstindig ErwerbstAtigen richten, finden die Bestimmungen des Titels III Kapitel 1 des
Obereinkommens mit folgender Maf3gabe Anwendung:

a) Bei Aufenthalt im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei als Belgien haben die in
Betracht kommenden Personen
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i) bei Krankenhausaufenthalt Anspruch auf die nach den Rechtsvorschriften dieser Ver-
tragspartei vorgesehenen Sachleistungen;

ii) in bezug auf die anderen nach den belgischen Rechtsvorschriften vorgesehenen Sachlei-
stungen Anspruch auf Erstattung der Kosten dieser Leistungen durch den zustandigen
belgischen Trager in Hohe der nach den Rechtsvorschriften dieser Vertragspartei vorge
sehenen Satzen;
b) bei Wohnen im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei als Belgien haben die in

Betracht kommenden Personen Anspruch auf die nach den Rechtsvorschriften dieser Vertrags-
partei vorgesehenen Sachleistungen unter der Bedingung, daB sie den zu diesem Zweck nach
den belgischen Rechtsvorschriften vorgesehenen zusaitzlichen Beitrag an den zustaindigen
belgischen Trager entrichten.

An wendung der franz6sischen Rechtsvorschriften
(1) Die Beihilfe fur alte Arbeitnehmer wird unter den von den franz6sischen Rechtsvor-

schriften ffir die franz6sischen Arbeitnehmer vorgesehenen Bedingungen allen vom Cberein-
kommen erfa3ten Arbeitnehmern gewahrt, die bei der Antragstellung im franzosischen Ho-
heitsgebiet wohnen.

(2) Das Obereinkommen berhfirt nicht die franzosischen Rechtsvorschriften nach denen
fir die Begrindung des Anspruchs auf die Beihilfe fOr alte Arbeitnehmer nur die Zeiten un-
selbstandiger Arbeit oder diesen gleichgestellte Zeiten beriicksichtigt werden, die im Gebiet der
europaischen und der fiberseeischen Departements (Guadeloupe, Guayana, Martinique und
Reunion) der Franz6sischen Republik zuruickgelegt worden sind.

(3) Die Absatze 1 und 2 gelten fir die Beihilfe fir alte selbstandig Erwerbstatige ent-
sprechend.

Anwendung der luxemburgischen Rechtsvorschriften
(1) Abweichend von Artikel 89 Absatz 2 des Ubereinkommens werden die Versicherungs-

zeiten oder gleichgestellten Zeiten, die vor dem 1. Januar 1946 nach den luxemburgischen
Rechtsvorschriften fiber die Rentenversicherung (Invaliditit, Alter und Tod) zuriickgelegt
worden sind, bei der Anwendung dieser Rechtsvorschriften nur insoweit beruicksichtigt, als die
Anwartschaften am 1. Februar 1970 aufrechterhalten waren oder spater allein nach diesen
Rechtsvorschriften oder nach den geltenden oder von Luxemburg noch zu schliel3enden
zweiseitigen Abkommen fiber Soziale Sicherheit wieder aufgelebt sind. Sind mehrere Abkom-
men anwendbar, so werden die Versicherungszeiten und gleichgestellten Zeiten von dem am
weitesten zurickliegenden Zeitpunkt an beruicksichtigt.

(2) Fur den Anspruch auf den Grundbetrag der luxemburgischen Renten werden die
Versicherungszeiten, die von nicht im luxemburgischen Hoheitsgebiet wohnenden Erwerb-
statigen nach den luxemburgischen Rechtsvorschriften zurfickgelegt worden sind, den Wohn-
zeiten gleichgestellt.

(3) Abweichend von Artikel 33 des Obereinkommens wird der zu Lasten des Staates und
der Gemeinden gehende Grundbetrag der luxemburgischen Renten nach den luxemburgischen
Rechtsvorschriften berechnet.

(4) Der Zusatzbetrag, der gegebenenfalls zur Erreichung der Mindestrente geschuldet
wird, die Kinderzulage sowie die besonderen Erh6hungsbetrge werden im selben Verhfiltnis
gewahrt wie der zu Lasten des Staates und der Gemeinden gehende Grundbetrag.

Anwendung der niederlindischen Rechtsvorschriften
(1) Krankenversicherung

a) Titel III Kapitel 1 des Ubereinkommens gilt in bezug auf Sachleistungen nur fur Per-
sonen, die auf Grund der im Krankenkassengesetz (Ziekenfondswet) genannten Pflichtversich-
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erung, Alterskrankenversicherung oder freiwilligen Versicherung Anspruch auf Sachleis-
tungen haben.

b) Wer eine Altersrente nach den niederlAndischen Rechtsvorschriften und zugleich eine
Rente nach den Rechtsvorschriften einer anderen Vertragspartei bezieht, gilt fir die Anwen-
dung des Artikels 21 des Obereinkommens als anspruchsberechtigt in bezug auf Sachleis-
tungen, wenn er, gegebenenfalls unter Beruicksichtigung des Artikels 8, die fur die Zulassung
zu der im Krankenkassengesetz genannten Alterskrankenversicherung oder freiwilligen Ver-
sicherung erforderlichen Voraussetzungen erfillt. Dies gilt auch fur eine verheiratete Frau,
deren Ehemann zum Bezug einer Altersrente fir Eheleute nach den niederlandischen Rechts-
vorschriften berechtigt ist und die fir die Zulassung zu der im Krankenkassengesetz genannten
Alterskrankenversicherung oder freiwilligen Versicherung erforderlichen Voraussetzungen er-
ffillt.

c) Ein nach den niederlandischen Rechtsvorschriften zum Bezug einer Altersrente Be-
rechtigter, der im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei als die Niederlande wohnt, hat,
wenn er der im Krankenkassengesetz genannten Alterskrankenversicherung oder freiwilligen
Versicherung angeschlossen ist, ffir sich selbst und gegebenenfalls fur seine Familienangeh6ri-
gen einen Beitrag zu entrichten, der auf der Grundlage der Haifte der durchschnittlichen
Kosten berechnet wird, die in den Niederlanden fur die arztliche Betreuung einer alteren Per-
son und ihrer Familienangehorigen entstehen. Dieser Beitrag wird zu Lasten der vom Kranken-
kassengesetz geregelten Pflichtversicherung um einen Betrag gekirzt, der der Kfrzung
entspricht, die zu Lasten der vorgenannten Pflichtversicherung den in den Niederlanden wohn-
haften und der Alterskrankenversicherung angeschlossenen Personen gewahrt wird, deren
Beitrage auf derselben Grundlage festgesetzt werden.

d) Eine Person, die nach den niederldndischen Rechtsvorschriften nicht zum Bezug einer
Altersrente berechtigt ist und, wenn sie verheiratet ist, deren Ehegatte nach diesen Rechtsvor-
schriften keinen Anspruch auf eine Altersrente fur Eheleute hat, hat, wenn sie im Hoheitsge-
biet einer anderen Vertragspartei als die Niederlande wohnt und der im Krankenkassengesetz
genannten freiwilligen Versicherung angeschlossen ist, ffir sich und gegebenenfalls fur jeden
ihrer Familienangeh6rigen, der das 16. Lebensjahr vollendet hat, einen Beitrag zu entrichten,
der dem Durchschnitt der Beitrage entspricht, die von den niederlindischen Krankenkassen fur
die in den Niederlanden wohnhaften freiwillig Versicherten festgesetzt werden. Dieser Beitrag
wird auf voile Gulden aufgerundet.

(2) Allgemeine A ltersversicherung
a) Als nach den niederlandischen Rechtsvorschriften iber die allgemeine Altersversiche-

rung zuruickgelegte Versicherungszeiten gelten auch Zeiten vor dem 1. Januar 1957, in denen
die in Betracht kommende Person, die die Voraussetzungen fir die Gleichstellung dieser Zeiten
mit Versicherungszeiten nicht erffillt, nach vollendetem 15. Lebensjahr im Hoheitsgebiet der
Niederlande gewohnt hat oder in denen sie, wahrend sie im Hoheitsgebiet einer anderen
Vertragspartei wohnte, in den Niederlanden oder an Bord eines in Artikel 1 Buchstabe m des
Ubereinkommens bezeichneten Fahrzeugs eine unselbstandige Tatigkeit ffir einen in den Nie-
derlanden ansassigen Arbeitgeber ausgefibt hat.

b) Die nach Buchstabe a in Betracht kommenden Zeiten bleiben unberuicksichtigt, wenn
sie mit Versicherungszeiten zusammenfallen, die nach den Rechtsvorschriften eines anderen
Staates als die Niederlande Ober Altersrenten zuruickgelegt worden sind.

c) Fir eine verheiratete Frau, deren Ehemann Anspruch auf eine Rente nach den nieder-
landischen Rechtsvorschriften iber die allgemeine Altersversicherung hat, werden als Ver-
sicherungszeiten auch Zeiten beriicksichtigt, die vor dem Tag liegen, an dem die Frau das 65.
Lebensjahr vollendet, und in denen sie als verheiratete Frau im Hoheitsgebiet einer oder meh-
rerer Vertragsparteien gewohnt hat, wenn diese Zeiten mit den Versicherungszeiten, die von
ihrem Ehemann nach diesen Rechtsvorschriften zuruickgelegt worden sind, und mit den nach
Buchstabe a zu beruicksichtigenden Versicherungszeiten zusammenfallen.
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d) Fir eine verheiratete Frau bleiben die auf Grund des Buchstabens c in Betracht kom-
menden Zeiten unberuicksichtigt, wenn sie mit Versicherungszeiten zusammenfallen, die nach
den Rechtsvorschriften eines anderen Staates als die Niederlande uiber Altersrenten zurickge-
legt worden sind, oder mit Zeiten, in denen sie eine Altersrente nach solchen Rechtsvorschrif-
ten bezogen hat.

e) Fur eine Frau, die verheiratet war und deren Ehemann den niederlandischen Rechts-
vorschriften uiber die allgemeine Altersversicherung unterstanden hat oder der angesehen wird,
als habe er Versicherungszeiten nach Buchstabe a zuruichgelegt, gelten die Buchstaben c und d
entsprechend.

J) Zeiten vor dem 1. Januar 1957 werden bei der Berechnung der Altersrente nur berick-
sichtigt, wenn die in Betracht kommende Person nach Vollendung des 59. Lebensjahrs sechs
Jahre im Hoheitsgebiet einer oder mehrerer Vertragsparteien gewohnt hat und im Hoheitsge-
biet einer dieser Vertragsparteien wohnt.

(3) Allgemeine Witwen- und Waisenversicherung
a) Fr die Anwendung des Artikels 33 des Obereinkommens gelten als nach den nieder-

I andischen Rechtsvorschriften uber die allgemeine Witwen- und Waisenversicherung zuruckge-
legte Versicherungszeiten auch Zeiten vor dem 1. Oktober 1959, in denen der Verstorbene nach
vollendetem 15. Lebensjahr im Hoheitsgebiet der Niederlande gewohnt hat oder in denen er,
wahrend er im Hoheitsgebiet einer anderen Vertragspartei wohnte, in den Niederlanden oder
an Bord eines in Artikel 1 Buchstabe m des Ubereinkommens bezeichneten Fahrzeugs eine un-
selbstandige Tatigkeit fir einen in den Niederlanden ansissigen Arbeitgeber ausgeUbt hat.

b) Die nach Buchstabe a in Betracht kommenden Zeiten bleiben unberuicksichtigt, wenn
sie mit Versicherungszeiten zusammenfallen, die nach den Rechtsvorschriften einer anderen
Vertragspartei fiber Leistungen an Hinterbliebene zurickgelegt worden sind.

(4) Versicherung gegen Arbeitsunfahigkeit
Bei der Anwendung des Artikels 33 des Ubereinkommens verfahren die niederlandischen

Trager nach folgenden Bastimmungen:
a) War der Rheinschiffer bei Eintritt der Arbeitsunfahigkeit mit anschliellender Invalidi-

tat Arbeitnehmer, so setzt der zustandige Trager den Betrag der Geldleistungen nach den Vor-
schriften des Gesetzes vom 18. Februar 1966 fiber die Versicherung gegen Arbeitsunfdhigkeit
fest, wobei beruicksichtigt werden
- Versicherungszeiten, die nach dem vorgenannten Gesetz vom 18. Februar 1966 zuruickgelegt

worden sind,
- Versicherungszeiten, die nach vollendetem 15. Lebensjahr nach dem Gesetz vom 11. De-

zember 1975 iber die Arbeitsunfahigkeit zuruickgelegt worden sind, soweit sie nicht mit
Versicherungszeiten, welche die in Betracht kommende Person nach dem vorgenannten Ge-
setz vom 18. Februar 1966 zuruickgelegt hat, zusammenfallen,

- Zeiten unselbstandiger Arbeit und gleichgestellte Zeiten, die vor dem 1. Juli 1967 in den
Niederlanden oder an Bord eines in Artikel 1 Buchstabe m des Obereinkommens bezeichne-
ten Fahrzeugs fOr einen in den Niederlanden ansassigen Arbeitgeber zuriuckgelegt worden
sind;

b) war der Rheinschiffer bei Eintritt der Arbeitsunfahigkeit mit anschliel3ender Invalidi-
tat selbstadndig Erwerbstatiger, so setzt der zustandige Trager den Betrag der Geldleistungen
nach den Vorschriften des Gesetzes vom 11. Dezember 1975 iber die Arbeitsunfahigkeit fest,
wobei beruicksichtigt werden
- Versicherungszeiten, die von der in Betracht kommenden Person nach vollendetem 15. Le-

bensjahr nach dem vorgenannten Gesetz vom 11. Dezember 1975 zurfickgelegt worden sind,
- Versicherungszeiten, die nach dem Gesetz vom 18. Februar 1966 uber die Versicherung ge-

gen Arbeitsunfahigkeit zuruickgelegt worden sind, soweit sie nicht mit Versicherungszeiten,
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die nach dem vorgenannten Gesetz vom 11. Dezember 1975 zuriickgelegt worden sind, zu-
sammenfallen,

- Zeiten unselbstandiger Arbeit und gleichgestellte Zeiten, die vor dem 1. Juli 1967 in den
Niederlanden oder an Bord eines in Artikel I Buchstabe m des Ubereinkommens bezeichne-
ten Fahrzeugs fur einen in den Niederlanden ansassigen Arbeitgeber zuriickgelegt worden
sind.

(5) Freiwillige Weiterversicherung
Der Grundsatz der Gleichbehandlung nach Artikel 7 des Ubereinkornimens gilt nicht in be-

zug auf die Entrichtung gekurzter Beitrage zu den freiwilligen Alters- und ' Hinterbliebenenver-
sicherungen.

A nwendung der sch weizerischen Rechtsvorschriften

(1) Der in Artikel 7 des Ubereinkommens vorgesehene Grundsatz der Gleichbehandlung
gilt nicht in bezug auf die Rechtsvorschriften des Bundes uber
a) die freiwillige Alters-, Hinterlassenen- und Invalidenversicherung der Schweizer Birger im

Ausland;
b) die Firsorgeleistungen der Alters-, Hinterlassenen- und Invalidenversicherung fur

Schweizer zer Biirger im Ausland.
(2) Die in den Rechtsvorschriften des Bundes uiber die Invalidenversicherung vorgesehe-

nen MaBnahmen beruflicher Art, Maf3nahmen fur die Sonderschulung und Mal3nahmen ffir
die Betreuung hilfloser Minderjdhriger gelten als Geldleistungen.

(3) Anspruch auf Eingliederungsma3nahmen nach den Rechtsvorschriften des Bundes
iber die Invalidenversicherung haben
a) Rheinschiffer, wenn sie, unmittelbar bevor diese Mal3nahmen in Betracht kommen, in ei-

ner auf Dauer angelegten, vollen Beschaftigungsverhaltnis auf einem in der Schweiz ein-
getragenen Rheinschiff standen;

b) nichterwerbstktige Ehefrauen und Witwen sowie minderjahrige Kinder von Rhein-
schiffern, solange sie in der Schweiz Wohnsitz haben und wenn sie, unmittelbar bevor
diese Mal3nahmen in Betracht kommen, ununterbrochen wahrend mindestens eines
Jahres dort gewohnt haben. Die Wohndauer gilt als nicht unterbrochen, wenn die Dauer
des Aufenthaltes auBerhalb des Hoheitsgebietes der Schweiz zwei Monate im Laufe eines
Jahres nicht ilbersteigt;

c) minderjahrige Kinder von Rheinschiffern auBerdem, wenn sie in der Schweiz Wohnsitz ha-
ben und dort entweder invalid geboren sind oder seit der Geburt ununterbrochen gewohnt
haben.
(4) Artikel 35 Absatz 3 des Obereinkommens wird nur im Falle von Invaliditat und zwar

wie folgt angewendet: Ein Rheinschiffer, der seine Beschaiftigung auf einem in der Schweiz ein-
getragenen Rheinschiff infolge Krankheit oder Unfall aufgeben mu3, dessen Invaliditdt aber in
diesem Land festgestellt wird, gilt fdr die Dauer eines Jahres, gerechnet vom Zeitpunkt der zur
Invaliditat fihrenden Arbeitsunterbrechung an, als Versicherter im Sinne der schweizerischen
Rechtsvorschriften.

(5) In bezug auf Artikel 7 Absatz 2 des Ubereinkommens gilt folgendes:
a) Rheinschiffer haben unter den gleichen Voraussetzungen wie Schweizer Biirger Anspruch

auf die aul3erordentlichen Renten der Invalidenversicherung, solange sie ihren Wohnsitz
in der Schweiz haben und sofern sie unmittelbar vor dem Zeitpunkt, ab welchem sie die
Rente verlangen, ununterbrochen wahrend fiinf Jahren in der Schweiz gewohnt haben.

b) Rheinschiffer beziehungsweise deren Hinterlassene haben unter den gleichen Vorausset-
zungen wie Schweizer Burger Anspruch auf die aul3erordentlichen Renten der Altersund
Hinterlassenenversicherung, solange sie ihren Wohnsitz in der Schweiz haben und sofern
sie vor dem Zeitpunkt, ab welchem sie die Rente verlangen, im Falle einer Altersrente
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wihrend zehn Jahren, davon fudnf aufeinanderfolgenden Jahren, unmittelbar vor dem ge-
nannten Zeitpunkt, und im Falle einer Hinterlassenenrente oder einer eine Hinterlassenen-
oder Invalidenrente abl6senden Altersrente wahrend finf aufeinanderfolgenden Jahren
unmittelbar vor dem genannten Zeitpunkt in der Schweiz gewohnt haben.

c) Rheinschiffer beziehungsweise deren Hinterlassene haben unter den gleichen Vorausset-
zungen wie Schweizer Burger Anspruch auf Erganzungsleistungen zur Alters-, Hinterlass-
enen- und Invalidenversicherung, solange sie in der Schweiz Wohnsitz haben und sofern
sie unmittelbar vor dem Zeitpunkt, ab welchem sie die Ergdnzungsleistungen verlangen,
ununterbrochen wahrend fiunfzehn Jahren dort gewohnt haben.

d) Die Wohndauer nach den Buchstaben a bis c gilt als nicht unterbrochen, wenn die Dauer
des Aufenthaltes auf3erhalb des Hoheitsgebietes der Schweiz drei Monate im Laufe eines
Kalenderjahres nicht iibersteigt.

SCHLUSSAKTE DER MIT DER REVISION DES REVIDIERTEN ABKOM-
MENS VOM 13. FEBRUAR 1961 OBER DIE SOZIALE SICHERHEIT DER
RHEINSCHIFFER BEAUFTRAGTEN REGIERUNGSKONFERENZ

(1) Die mit der Revision des Revidierten Abkommens vom 13. Februar 1961
fiber die Soziale Sicherheit der Rheinschiffer beauftragte Regierungskonferenz wurde
vom Internationalen Arbeitsamt (IAA) nach Genf einberufen, um das Obereinkom-
men endgfiltig anzunehmen, dessen Bestimmungen von der Zentralen Verwaltungs-
stelle ffir die Soziale Sicherheit der Rheinschiffer unter technischer Mitwirkung des
IAA ausgearbeitet und auf der in Straf3burg vom 13. bis 16. Marz 1979 abgehalte-
nen 19. Tagung der Zentralen Verwaltungsstelle angenommen worden waren.

(2) Die Regierungskonferenz tagte vom 27. bis 30. November 1979 in Genf. Die
Regierungen folgender Staaten waren vertreten: Belgien, Bundesrepublik Deutsch-
land, Frankreich, Luxemburg, die Niederlande, Osterreich und die Schweiz. Der
Verwaltungsrat des IAA war durch eine dreigliedrige Delegation bestehend aus
Herrn Zenger, Regierungsvertreter, Herrn Verschueren, Arbeitgebervertreter, und
Herrn Clivaz, Arbeitnehmervertreter, vertreten. Aul3erdem nahmen an der Kon-
ferenz folgende internationale Organisationen teil: die Zentralkommission fur die
Rheinschiffahrt, die Wirtschaftskommission der Vereinten Nationen ffir Europa, die
Kommission der Europaischen Gemeinschaften und die Internationale Vereinigung
ffir Soziale Sicherheit.

(3) Zu Artikel 33 Absatz 3 des Obereinkommens wurde von der Delegation der
Niederlande eine erganzende Bestimmung uiber die Berechnung der Leistungen bei
Invaliditat und Tod vorgeschlagen, deren Hohe nicht von der Dauer der zuriick-
gelegten Versicherungszeiten abhdngt, um die Berechnungsmethode ffir diese Leis-
tungen bei unvollstandigem Versicherungsverlauf zu berichtigen. Da von der Regie-
rung der Niederlande im Hinblick auf eine Revision der Verordnung Nr. 1408/71 des
Rates der Europaischen Gemeinschaften ein ahnlicher Vorschlag unterbreitet
worden ist, vertrat die Regierungskonferenz die Auffassung, daI das betreffende
Problem erneut in der Zentralen Verwaltungsstelle ffir die Soziale Sicherheit der
Rheinschiffer behandelt werden sollte, wenn im Rahmen der Europischen Gemein-
schaften eine geeignete L6sung daffir gefunden worden ist.

(4) Die Regierungskonferenz nahm am 30. November 1979 das neue Uberein-
kommen fiber die Soziale Sicherheit der Rheinschiffer endgfiltig an, das vom Vor-
sitzenden der Konferenz unterzeichnet wurde. Das Ubereinkommen, das im Sinne der
Zusammenstellung der Entscheidungen der Regierungskonferenz durchzufuhren
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und auszulegen ist, liegt nach seinem Artikel 90 fur die in der Zentralkommission fir
die Rheinschiffahrt vertretenen Staaten und far Luxemburg zur Unterzeichnung und
Ratifikation sowie unter den in seinem Artikel 93 genannten Bedingungen fur andere
Staaten zum Beitritt auf. Es ist von den Bevollmdchtigten der beteiligten Regie-
rungen vor dem 1. September 1980 in Genf zu unterzeichnen; es soil nach den im
Ubereinkommen vorgesehenen Bedingungen so bald wie m6glich ratifiziert werden.

Zu URKUND DESSEN haben die unterzeichneten Vertreter diese SchluBakte unter-
schrieben.

GESCHEHEN zu Genf am 30. November 1979 in drei Urschriften in deutscher,
franzosischer und niederlindischer Sprache. Diese Urschriften werden beim Ge-
neraldirektor des Internationalen Arbeitsamtes hinterlegt; dieser ubermittelt jeder
der in der Zentralkommission for die Rheinschiffahrt vertretenen Regierungen sowie
der Regierung von Luxemburg und der genannten Kommission beglaubigte Ab-
schriften.

Fur die Bundesrepublik Deutschland:

[A. SCHWARZ]'

Fur Osterreich:

FOr Belgien:

[J. DONIS]

Fir Frankreich:

[S. DARMON]

Fur Luxemburg:

[C. REIFFERS]

Fijr die Niederlande:
[VAN NIJNANTEN]

Fur die Schweiz:

[A. SCHULER]

Fir die Zentralkommission fMr die Rheinschiffahrt:
[DOERFLINGER]

Names of signatories appearing between brackets were not legible and have been supplied by the International
Labour Organisation - Les noms des signataires donnes entre crochets etaient illisibles et ont &t6 fournis par 'Organisa-
tion internationale du Travail.
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[TRANSLATION' - TRADUCTION 2 ]

AGREEMENT 3 CONCERNING THE SOCIAL SECURITY OF RHINE
BOATMEN: ADOPTED BY THE GOVERNMENTAL CONFER-
ENCE RESPONSIBLE FOR REVISING THE AGREEMENT OF
13 FEBRUARY 1961 CONCERNING THE SOCIAL SECURITY OF
RHINE BOATMEN (REVISED)," GENEVA, 30 NOVEMBER 1979

The Contracting Parties to the Agreement of 13 February 1961 concerning the
Social Security of Rhine Boatmen (revised), 4 the Federal Republic of Germany, the
Kingdom of Belgium, the French Republic, the Grand Duchy of Luxembourg, the
Kingdom of the Netherlands and the Swiss Confederation,

Having decided to substitute a new agreement for this Agreement, and having
for this purpose appointed their plenipotentiaries, whose full powers have been
found to be in good and due form,

Have adopted the following provisions:

TITLE I. GENERAL PROVISIONS

Article 1. For the purpose of this Agreement,
(a) The term "Contracting Party" means any State which has deposited an in-

strument of ratification, of acceptance or of accession, in accordance with the provi-
sions of Article 90, paragraph 2, or of Article 93, paragraph 2;

(b) The terms "territory of a Contracting Party" and "national of a Contract-
ing Party" are defined in Annex I; each Contracting Party shall give notice, in ac-
cordance with the provisions of Article 97, paragraph 1, of any amendment to be
made to Annex I;

(c) The term "legislation" means any laws, regulations or other statutory in-
struments which are in force at the time of signature of this Agreement or may enter
into force subsequently in the whole or any part of the territory of each Contracting
Party and which relate to the social security branches and schemes specified in Arti-
cle 3, paragraphs 1 and 2;

I Translation supplied by the International Labour Organisation.
2 Traduction fournie par l'Organisation internationale du Travail.
3 Came into force on I December 1987, i.e., the first day of the third month following the month of deposit with the

Director-General of the International Labour Office of the last of the instruments of ratification or acceptance of the Con-
tracting Parties to the Agreement concerning the social security of Rhine Boatmen (revised) of 13 February 1961, in ac-
cordance with article 91 (1):

Date of deposit
of the instrument
of ratification

State or acceptance (A)
Belgium ...................................................... 23 Septem ber 1987
France ........................................................ 21 Septem ber 1984
Germany, Federal Republic of ................................... 20 December 1983
Luxem bourg .................................................. 17 February 1983
N etherlands ................................................... 25 June 1981 A
Switzerland ................................................... 30 N ovem ber 1984

4 United Nations, Treaty Series, vol. 717, p. 3.
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(d) The term "social security convention" means any bilateral or multilateral
instrument by which two or more Contracting Parties are, or may subsequently be,
bound exclusively, and any multilateral instrument by which at least two Contracting
Parties and one or more other States are, or may subsequently be, bound in the field
of social security in respect of all or of part of the social security branches and
schemes specified in Article 3, paragraphs 1 and 2, as well as any agreements con-
cluded pursuant to the said instruments;

(e) The term "competent authority" means the Minister, Ministers or other
corresponding authority responsible for the social security schemes applicable to
Rhine boatmen in all or any part of the territory of each Contracting Party;

() The term "institution" means the-body or authority responsible for apply-
ing all or part of the legislation of each Contracting Party;

(g) The term "competent institution" means:
(i) In relation to a social insurance scheme, either the institution with which the

person concerned is insured when he claims benefit, or the institution from
which he is entitled to receive benefit, or would be entitled to receive benefit, if
he were resident in the territory of the Contracting Party where that institution
is situated, or the institution designated by the competent authority of the Con-
tracting Party concerned;

(ii) In relation to a scheme other than a social insurance scheme, or in relation to a
family benefits scheme, the institution designated by the competent authority
of the Contracting Party concerned;

(iii) In relation to a scheme concerning an employer's liability in respect of benefits
referred to in Article 3, paragraph 1, either the employer or his insurer or, in
default thereof, the body or authority designated by the competent authority
of the Contracting Party concerned;

(h) The term "competent State" means the Contracting Party in whose ter-
ritory the competent institution is situated;

(i) The term "residence" means ordinary residence;
() The term "temporary residence" means a temporary stay;
(k) The term "institution of the place of residence" means the institution em-

powered, under the Contracting Party's legislation which it applies, to pay the
benefits in question at the place of residence or, where no such institution exists, the
institution designated by the competent authority of the Contracting Party con-
cerned;

(1) The term "institution of the place of temporary residence" means the in-
stitution empowered, under the Contracting Party's legislation which it applies, to
pay the benefits in question at the place of temporary residence or, where no such in-
stitution exists, the institution designated by the competent authority of the Con-
tracting Party concerned;

(m) The term "Rhine boatman" means an employed person or a self-employed
person, as well as any person treated as such under the legislation applicable, who
works on board a vessel used commercially for Rhine navigation and who holds the
certificate provided for in Article 22 of the revised Agreement on Rhine Navigation
signed at Mannheim on 17 October 1868, regard being had to the amendments made
and to be made to that instrument as well as to the relative regulations for its applica-
tion;
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(n) The term "auxiliary worker" means a Rhine boatman temporarily
employed in order to complete or strengthen the crew in accordance with the Rhine
regulations or for the purpose of handling the ship in port;

(o) The term "members of the family" means persons defined or recognised as
such, or designated as members of the household, by the legislation applied by the in-
stitution responsible for paying benefits, or in the cases referred to in Article 16,
paragraph 1, subparagraphs (a) and (c), and in Article 21, paragraph 6, by the
legislation of the Contracting Party in whose territory they reside; where, however,
that legislation regards only persons living with the person concerned as members of
the family or members of the household, that condition shall be deemed to be
satisfied if such persons are mainly maintained by the person concerned; where such
legislation does not permit the members of the family to be determined, the institu-
tion of the place of temporary residence shall refer to the legislation which the com-
petent institution applies;

(p) The term "survivors" means the persons defined or recognised as such by
the legislation under which the benefits are granted; where, however, this legislation
regards as survivors only persons who were living with the deceased, this condition
shall be deemed to be satisfied if the persons concerned were mainly maintained by
the deceased;

(q) The term "periods of insurance" means periods of contributions, employ-
ment, occupational activity or residence as defined or recognised as periods of in-
surance by the legislation under which they were completed, and include, as ap-
propriate, those which were not completed in the occupation of Rhine boatman, and
any other periods in so far as they are regarded by that legislation as equivalent to
periods of insurance;

(r) The terms "periods of employment" and "periods of occupational activity"
mean periods defined or recognised as such by the legislation under which they were
completed, and any other periods in so far as they are regarded by that legislation as
equivalent to periods of employment or occupational activity;

(s) The term "periods of residence" means periods of residence defined or
recognised as such by the legislation under which they were completed;

(t) The term "benefits" means all benefits in kind and in cash, and pensions,
provided in respect of the contingency concerned, and includes:
(i) Benefits in kind, and benefits aimed at prevention, rehabilitation and occupa-

tional retraining;
(ii) Benefits in cash, pensions and all components thereof, provided out of public

funds and all increases, revaluation allowances or supplementary allowances
unless otherwise specified in this Agreement, and any benefits awarded for the
purpose of maintaining or improving earning capacity, lump sum benefits
which may be paid in lieu of pensions and, as appropriate, any payments made
by way of refund of contributions;

(u) (i) The term "family benefits" means any benefits in kind or in cash, in-
cluding family allowances, granted to offset family maintenance costs, with the
exception of increases in, or supplements to, pensions provided for the members of
the family or recipients of such pensions;

(ii) The term "family allowances" means periodical cash benefits granted ac-
cording to the number and age of children;
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(v) The term "death grant" means any lump sum payable in the event of death,
other than the lump sum benefits mentioned in subparagraph (t) (ii) of this Article;

(w) The term "contributory" applies to benefits, the award of which depends
either on direct financial participation by the persons protected or by their employer,
or on a qualifying period of occupational activity, and to legislation or schemes
which provide for such benefits; benefits the award of which does not depend on
direct financial participation by the persons protected or by their employer, or on a
qualifying period of occupational activity, and the legislation or schemes under
which they are exclusively awarded, are said to be "non-contributory";

(x) The term "benefits granted under transitional arrangements" means bene-
fits granted to persons who are over a given age on the date of entry into force of the
legislation applicable, or benefits granted provisionally in consideration of events
that have occurred or periods that have been completed outside the current frontiers
of the territory of a Contracting Party;

(y) The term "Administrative Centre" means the Administrative Centre for
the Social Security of Rhine Boatmen referred to in Article 71.

Article 2. 1. Subject to the provisions of Article 9, paragraph 2, and of Arti-
cle 54, this Agreement applies, in the territory of the Contracting Parties, to all per-
sons who are or may be subject, in the capacity of Rhine boatmen, to the legislation
of one or more of the Contracting Parties, as well as to members of their families and
their survivors.

2. This Agreement does not apply to persons who exercise their occupational
activity on board:
(a) A sea-going vessel recognised as such by the legislation of the State whose flag it

flies;
(b) A vessel used exclusively or mainly in river or sea ports.

Article 3. 1. This Agreement applies to all legislation governing the follow-
ing branches of social security:
(a) Sickness and maternity benefits;
(b) Invalidity benefits;
(c) Old-age benefits;
(d) Survivors' benefits;
(e) Benefits in respect of occupational injuries and diseases;
(f) Death grants;
(g) Unemployment benefits;
(h) Family benefits.

2. This Agreement applies to all general social security schemes and special
schemes, whether contributory or non-contributory, including employers' liability
schemes in respect of the benefits referred to in the preceding paragraph. Bilateral or
multilateral agreements between two or more Contracting Parties shall determine, as
far as possible, the conditions under which this Agreement shall apply to schemes
established by means of collective agreements made compulsory by decision of the
public authorities.

3. This Agreement does not apply to social or medical assistance schemes or to
benefit schemes for victims of war or its consequences.
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Article 4. 1. Annex II specifies, in respect of each Contracting Party, the
legislation and schemes referred to in Article 3, paragraphs 1 and 2.

2. Each Contracting Party shall give notice, in accordance with the provisions
of Article 97, paragraph 1, of any amendment to be made to Annex It as a result of
the adoption of new legislation. Such notice shall be given within three months of the
date of publication of such legislation or, in the case of legislation published before
the date of ratification or acceptance of this Agreement, on the date of ratification or
acceptance.

Article 5. 1. The provisions of this Agreement shall not affect obligations
under any Convention adopted by the International Labour Conference.

2. This Agreement replaces, in respect of persons to whom it is applicable, any
social security conventions binding:
(a) Two or more Contracting Parties exclusively; or
(b) At least two Contracting Parties and one or more other States in respect of

cases calling for no action on the part of an institution of one of the latter
States.

3. Notwithstanding the provisions of the preceding paragraph, two or more
Contracting Parties may keep in force, by mutual agreement, as regards the persons
to whom this Agreement applies, the provisions of social security conventions by
which they are bound by specifying them in Annex III, in so far as they are provisions
at least as favourable for the persons concerned as those of this Agreement.
However, this Agreement shall apply in all cases requiring action on the part of an in-
stitution of a Contracting Party other than those which are bound by the provisions
kept in force in accordance with the preceding sentence.

4. Two or more Contracting Parties which are bound by the provisions
specified in Annex III may, by mutual agreement, make appropriate amendments to
that Annex by giving notice thereof in accordance with the provisions of Article 97,
paragraph 1.

Article 6. 1. Two or more Contracting Parties may, if need be, conclude
with each other supplementary agreements founded on the principles of this Agree-
ment.

2. Each Contracting Party shall give notice in accordance with the provisions
of Article 97, paragraph 1, of any Agreement which it concludes by virtue of the pre-
ceding paragraph, and of any subsequent amendments or denunciation of such an
Agreement. Such notice shall be given within three months of the date of entry into
force of that Agreement or of its amendment, or of the date on which its denuncia-
tion takes effect.

Article 7. 1. Unless otherwise specified in this Agreement, persons who are
on board a vessel referred to in Article 1, subparagraph (m), or who are resident in
the territory of a Contracting Party and to whom this Agreement is applicable, shall
have the same rights and obligations under the legislation of every Contracting Party
as the nationals of such Party.

2. However, entitlement to special non-contributory benefits granted to per-
sons who cannot qualify for normal benefits may be made conditional upon the
beneficiary having resided in the territory of the Contracting Party concerned or, in
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the case of survivors' benefits, on the deceased having resided there for a period
which may not be set:
(a) At more than five consecutive years immediately preceding the lodging of the

claim for invalidity benefits, or immediately preceding death for survivors'
benefits;

(b) At more than ten years between the age of sixteen and the pensionable age, of
which it may be required that five consecutive years shall immediately precede
the lodging of the claim for old-age benefits.

3. Annex IV specifies for each Contracting Party concerned the benefits pro-
vided under its legislation to which the provisions of the preceding paragraph are ap-
plicable.

4. Each Contracting Party shall give notice, in accordance with the provisions
of Article 97, paragraph 1, of any amendment to be made to Annex IV. If such an
amendment results from the adoption of new legislation, such notice shall be given
within three months of the date of publication of that legislation or, in the case of
legislation published before the date of ratification or acceptance of this Agreement,
on the date of that ratification or acceptance.

5. The provisions of paragraph 1 of this Article shall not affect the legislation
of any Contracting Party in so far as it concerns participation in social security ad-
ministration or membership of social security tribunals.

Article 8. 1. The provisions of the legislation of a Contracting Party which
make admission to voluntary insurance or optional continued insurance conditional
upon residency in the territory of that Party shall not apply to persons to whom this
Agreement is applicable and who reside in the territory of another Contracting Party,
provided that they were last subject to the legislation of the first Party as Rhine
boatmen.

2. Where a Rhine boatman applies for admission to voluntary or optional con-
tinued insurance by virtue of the legislation of a Contracting Party which makes ad-
mission to voluntary or optional continued insurance conditional upon the comple-
tion of periods of insurance, the periods of insurance which he completed under the
legislation of any other Contracting Party shall be taken into account, to the extent
necessary, as if they were periods of insurance completed under the legislation of the
first Party.

Article 9. 1. Unless otherwise specified in this Agreement, neither invalidity
cash benefits, old-age or survivors' cash benefits, pensions in respect of occupational
injuries or diseases, nor death grants, payable under the legislation of one or more
Contracting Parties, shall be liable to reduction, modification, suspension, suppres-
sion or forfeiture by reason of the fact that the beneficiary is resident in the territory
of a Contracting Party other than that in which the institution liable for payment is
situated.

2. The provisions of the preceding paragraph shall not affect the provisions of
the legislation of a Contracting Party, or those of any social security Convention
binding a Contracting Party with another State, which provide for the payment of
the benefits referred to in that paragraph to beneficiaries residing outside the ter-
ritories of the Parties to this Agreement.
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3. However, the provisions of paragraph I of this Article shall not apply to the
following benefits, in so far as they are specified in Annex V:
(a) Special non-contributory benefits granted to invalids who are unable to earn a

living;
(b) Special non-contributory benefits granted to persons not entitled to normal

benefits;
(c) Benefits granted under transitional arrangements;
(d) Special benefits granted as assistance, or in case of need.

4. Each Contracting Party shall give notice, in accordance with the provisions
of Article 97, paragraph 1, of any amendment to be made to Annex V. If such an
amendment results from the adoption of new legislation, such notice shall be given
within three months from the date of publication of that legislation or, in the case of
legislation published before the date of ratification or acceptance of this Agreement,
on the date of that ratification or acceptance.

5. Where the legislation of a Contracting Party makes the repayment of con-
tributions conditional upon the person concerned having ceased to be subject to
compulsory insurance, that condition shall not be regarded as fulfilled so long as that
person is subject to compulsory insurance under the legislation of any other Con-
tracting Party.

Article 10. The rules governing changes in rates of benefit laid down in the
legislation of a Contracting Party shall be applicable to benefits payable under such
legislation in accordance with the provisions of this Agreement.

TITLE II. PROVISIONS WHICH DETERMINE THE
LEGISLATION APPLICABLE

Article 11. 1. A Rhine boatman shall be subject to the legislation of one
Contracting Party only.

2. A Rhine boatman shall be subject to the legislation of the Contracting Party
in whose territory the undertaking which owns the vessel referred to in Article 1,
subparagraph (m), has its principal place of business and on board which the boat-
man follows his occupation. However, if the principal place of business of that enter-
prise is not situated in the territory of a Contracting Party, the Rhine boatman shall
be subject to the legislation of the Contracting Party in whose territory there is a
branch or permanent agency of the said enterprise.

3. A Rhine boatman who uses his own boat shall be subject to the legislation
of the Contracting Party in whose territory his undertaking has its principal place of
business. If the principal place of business of his undertaking is not situated in the
territory of any Contracting Party, he, and any other Rhine boatmen who follow
their occupation on that vessel, shall be subject to the legislation of the Contracting
Party in whose territory the place of registration, or the home port, of the said vessel
is located.

4. An auxiliary worker shall be subject to the legislation of the Contracting
Party in whose territory he is resident.

Article 12. 1. The provisions of Article 11 shall not apply to voluntary insur-
ance or optional continued insurance, except where, in respect of any of the branches
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of social security referred to in Article 3, paragraph 1, there exists only a scheme of
voluntary insurance under the legislation of the Contracting Party concerned.

2. Where the application of the legislation of two or more Contracting Parties
would result in affiliation to a compulsory insurance scheme and at the same time
permit membership of one or more voluntary insurance or optional continued in-
surance schemes, the person concerned shall be subject exclusively to the compulsory
insurance scheme. However, in respect of invalidity, old-age and death (pensions),
the provisions of the legislation of any Contracting Party permitting simultaneous
affiliation to a voluntary insurance or optional continued insurance scheme under
that legislation and to a compulsory insurance scheme under the legislation of
another Contracting Party shall not be affected.

3. Where the application of the legislation of two or more Contracting Parties
would result in the possibility of membership of two or more voluntary insurance or
optional continued insurance schemes, the person concerned shall be admitted solely
to the voluntary insurance or optional continued insurance scheme of the Contract-
ing Party in whose territory he is resident or of which he is a national.

Article 13. 1. The competent authorities of two or more Contracting Parties
may, by agreement, provide for exceptions to the provisions of Articles 11 and 12 in
the interests of Rhine boatmen affected thereby.

2. The application of the provisions of the preceding paragraph shall, if need
be, be subject to a request by the Rhine boatmen concerned and, where appropriate,
by their employers. Moreover, such application shall be the subject of a decision by
which the competent authority of the Contracting Party whose legislation is ap-
plicable confirms that the said boatmen are no longer subject to that legislation and
will henceforth be subject to the legislation of another Contracting Party.

Article 14. Where, under the provisions of this Title, a Rhine boatman is sub-
ject to the legislation of a Contracting Party on whose territory he does not follow an
occupational activity or is not resident, that legislation shall be applicable to him as if
he followed an occupational activity or as if he were resident in the territory of that
Party.

TITLE III. SPECIAL PROVISIONS GOVERNING THE

VARIOUS CATEGORIES OF BENEFITS

CHAPTER 1. SICKNESS AND MATERNITY

Article 15. 1. Where the legislation of a Contracting Party makes the ac-
quisition, maintenance or recovery of entitlement to benefits conditional upon the
completion of periods of insurance, the institution which applies that legislation
shall, to that end, for the purpose of adding periods together, take account, to the ex-
tent necessary, of periods of insurance completed under the legislation of any other
Contracting Party as if they were periods of insurance completed under the legisla-
tion of the first Party.

2. Where the legislation of a Contracting Party makes the provision of benefits
in kind to members of the family conditional upon their being personally insured, the
institution which applies that legislation shall take account, for the application of the
preceding paragraph to members of the family of a Rhine boatman, of periods of in-
surance completed by that boatman under the legislation of any other Contracting
Party during which they were members of the family of the said Rhine boatman.
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Article 16. 1. A Rhine boatman who satisfies the conditions for entitlement
to benefits under the legislation of the competent State, regard being had, where ap-
propriate, to the provisions of Article 15, and
(a) Whose condition necessitates the provision of benefits during temporary

residence in the territory of a Contracting Party other than the competent State,
or

(b) Who, having become entitled to benefits payable by the competent institution,
is authorised by that institution to transfer his residence to the territory of
another Contracting Party other than the competent State, or

(c) Who is authorised by the competent institution to go to the territory of a Con-
tracting Party other than the competent State in order to receive the treatment
required by his condition,

shall receive:
(i) Benefits in kind, provided at the expense of the competent institution of the

place of residence or temporary residence, in accordance with the provisions of
the legislation applied by the latter institution, as if he were affiliated to it, for a
period not exceeding any period which may be prescribed by the legislation of
the competent State;

(ii) Cash benefits, paid by the competent institution in accordance with the provi-
sions of the legislation which it applies, as if he were in the territory of the com-
petent State. However, by agreement between the competent institution and the
institution of the place of residence or temporary residence, cash benefits may
be paid through the latter institution, on behalf of the competent institution.

2. (a) The authorisation referred to in subparagraph (b) of the preceding
paragraph may be refused only if the move might prejudice the health or the course
of medical treatment of the person concerned;

(b) The authorisation referred to in subparagraph (c) of the preceding
paragraph shall not be refused when the requisite treatment cannot be given in the
territory of the Contracting Party in which the person concerned resides.

3. The provisions of the preceding paragraphs of this Article shall apply,
mutatis mutandis, to the members of the family in respect of benefits in kind.

Article 17. 1. A Rhine boatman who resides in the territory of a Contracting
Party other than the competent State and who satisfies the conditions for entitlement
to benefits prescribed by the legislation of the latter State, regard being had, where
appropriate, to the provisions of Article 15, shall receive, in the territory of the Con-
tracting Party in which he is resident:
(a) Benefits in kind, provided at the expense of the competent institution by the in-

stitution of the place of residence in accordance with the legislation which the
latter institution applies, as if he were affiliated to it;

(b) Cash benefits, paid by the competent institution in accordance with the provi-
sions of the legislation which it applies, as if he resided in the territory of the
competent State. However, by agreement between the competent institution
and the institution of the place of residence, cash benefits may also be paid
through the latter institution on behalf of the competent institution.

2. The provisions of the preceding paragraph shall apply, mutatis mutandis, in
respect of benefits in kind of members of the family of a Rhine boatman who are resi-
dent in the territory of a Contracting Party other than the competent State, in so far
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as they are not entitled to those benefits under the legislation of the Contracting Party
in whose territory they reside.

3. Where a Rhine boatman or the members of his family referred to in
paragraphs 1 and 2 of this Article are temporarily resident in the territory of the com-
petent State, they shall be entitled to benefits in kind in accordance with the provi-
sions of the legislation of that State, as if they were resident in its territory, even if
they have already received benefits for the same case of sickness or maternity before
beginning their temporary residence.

4. Where a Rhine boatman or the members of his family referred to in para-
graphs 1 and 2 of this Article transfer their residence to the territory of the competent
State, they shall be entitled to benefits in kind in accordance with the provisions of
the legislation of that State, even if they have already received such benefits for the
same case of sickness or maternity before transferring their residence.

Article 18. 1. The provisions of Article 16, paragraphs 1 and 2, or of Arti-
cle 17, paragraph 1, shall apply, as the case may be, to the Rhine boatman who
becomes unemployed and who satisfies the conditions of the legislation of the com-
petent State responsible for providing unemployment benefit, for entitlement to
sickness and maternity benefits, regard being had, where appropriate, to the provi-
sions of Article 15.

2. The provisions of Article 16, paragraph 3, or of Article 17, paragraph 2,
shall apply, as the case may be, to the members of the family of the Rhine boatman
referred to in the preceding paragraph.

3. The provisions of Article 17, paragraphs 3 and 4, shall apply to the Rhine
boatman, and to the members of his family referred to in the preceding paragraphs
of this Article.

Article 19. 1. Where the legislation of a Contracting Party provides that the
calculation of cash benefits shall be based on average earnings, the competent institu-
tion of that Party shall determine those average earnings exclusively on the basis of
the earnings recorded during the periods of insurance completed under the said
legislation.

2. Where the legislation of a Contracting Party provides that the amount of
cash benefits shall vary with the number of members of the family, the competent in-
stitution of that Party shall take account also of members of the family resident in
the territory of another Contracting Party, as if they were resident in the territory of
the first Party.

Article 20. 1. An applicant for a pension to whom this Agreement applies
and who satisfies the conditions for entitlement to benefits in kind under the legisla-
tion of a Contracting Party, having regard, as appropriate, to the provisions of Arti-
cle 15, or who would be entitled to them if he were resident in the territory of that
Party, shall receive such benefits, as well as the members of his family, in accordance
with the provisions of Article 16 or Article 17, as the case may be, when those con-
cerned are resident or temporarily resident in the territory of another Contracting
Party.

2. The cost of benefits in kind provided under the provisions of the preceding
paragraph shall be borne by the institution which collected the contributions relating
to them: if a claimant to a pension is not obliged to pay contributions in order to be
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entitled to benefits in kind, the institution responsible for providing such benefits
shall, after the pension claim has been settled, under the provisions of Article 21, re-
fund to the institution of the place of residence, or to the institution of the place of
temporary residence, the cost of the benefits provided.

3. The provisions of the preceding paragraphs of this Article shall not apply to
a claimant to a pension, or to the members of his family, who are entitled to benefits
in kind under the legislation of the Contracting Party to which they remain subject
because of an occupational activity, or of the Contracting Party in whose territory
they reside.

4. A claimant to a pension whose entitlement to benefits in kind derives from
the legislation of a Contracting Party which requires the person concerned himself to
pay the contributions in respect of sickness insurance, during the examination of his
claim to pension, ceases to be entitled to benefits in kind, for himself and for the
members of his family, after the second month in respect of which he has not paid the
contributions due.

Article 21. 1. Where a person receiving a pension under the legislation of
two or more Contracting Parties, to whom this Agreement is applicable, is entitled to
benefits in kind under the legislation of the Contracting Party in whose territory he is
resident, regard being had, as appropriate, to the provisions of Article 15, such
benefits shall be provided for him and for the members of his family by the institu-
tion of the place of residence at its own expense, as if he were a pensioner under the
legislation of the latter Party only.

2. Where a person receiving a pension under the legislation of a Contracting
Party, or pensions under the legislation of two or more Contracting Parties, to whom
this Agreement applies, is not entitled to benefits in kind under the legislation of the
Contracting Party in whose territory he is resident, he shall nevertheless be entitled to
such benefits for himself and for the members of his family, provided that he is entitled
to them under the legislation of the former Party, or of one of the former Parties,
regard being had, as appropriate, to the provisions of Article 15 and of Annex VIII,
or if he would be entitled to them if he were resident in the territory of one of those
Parties. The benefits in kind shall be provided by the institution of the place of
residence, in accordance with the provisions of the legislation which it applies, as if
the pensioner were entitled to the said benefits under that legislation, but the cost
shall be borne by the institution as determined under the rules laid down in the
following paragraph.

3. In the cases referred to in the preceding paragraph, the institution which
shall bear the cost of the benefits in kind shall be determined in accordance with the
following rules:
(a) Where the pensioner is entitled to the said benefits under the legislation of one

Contracting Party only, the cost shall be borne by the competent institution of
that Party;

(b) Where the pensioner is entitled to the said benefits under the legislation of two
or more Contracting Parties, the cost shall be borne by the competent institu-
tion of the Contracting Party under whose legislation the pensioner completed
the longest period of insurance or residence; if by virtue of this rule two or more
institutions would be liable for the cost of the benefits, the cost shall be borne
by the institution of the Contracting Party to whose legislation the pensioner
was last subject.
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4. Where the members of the family of a person receiving a pension under the
legislation of a Contracting Party, or pensions under the legislation of two or more
Contracting Parties, are resident in the territory of a Contracting Party other than
that in which the pensioner himself resides, they shall receive benefits in kind as if the
pensioner were resident in the same territory, provided that he is entitled to the said
benefits under the legislation of a Contracting Party. Such benefits shall be provided
by the institution of the place of residence of the members of the family, in accord-
ance with the provisions of the legislation which that institution applies, as if they
were entitled to the said benefits under that legislation, but the cost shall be borne by
the institution of the place of residence of the pensioner.

5. Members of the family to whom the preceding paragraph applies who trans-
fer their residence to the territory of the Contracting Party in which the pensioner
resides shall be entitled to benefits under the provisions of the legislation of that Party,
even if they have already received benefits for the same case of sickness or maternity
before transferring their residence.

6. A person receiving a pension under the legislation of a Contracting Party,
or pensions under the legislation of two or more Contracting Parties, who is entitled
to benefits in kind under the legislation of one of those Parties, shall, together with
the members of his family, be entitled to such benefits:

(a) During temporary residence in the territory of a Contracting Party other than
that in which they are resident, where their condition requires the immediate
provision of benefits; or

(b) Where they have been authorised by the institution of the place of residence to
go to the territory of a Contracting Party other than that in which they are resi-
dent, in order to receive the treatment required by their condition; the
authorisation in question shall not be refused when the requisite treatment can-
not be given in the territory of the Contracting Party in which the person con-
cerned resides.

7. In the cases referred to in the preceding paragraph, the benefits in kind shall
be provided by the institution of the place of temporary residence, in accordance
with the provisions of the legislation which it applies, as if the persons concerned
were entitled to such benefits under that legislation, but the cost shall be borne by the
institution of the place of residence of the pensioner.

8. Where the legislation of a Contracting Party provides for contributions to
be deducted from the pension payable for the purpose of entitlement to benefits in
kind, the institution of that Party, which pays the pension, shall be authorised to
make such deductions if the cost of the benefits in kind is borne by an institution of
the said Party by virtue of this Article.

9. The provisions of the preceding paragraphs of this Article shall, with the
exception of paragraphs 6 and 7, not apply to a pensioner, or to the members of his
family who are entitled to benefits in kind under the legislation of a Contracting
Party to which they remain subject by reason of the exercise of an occupational ac-
tivity or of the Contracting Party in whose territory they are resident.

Article 22. 1. Where the legislation applied by the institution of the place of
residence or temporary residence provides for two or more sickness and maternity in-
surance schemes, the rules to be applied in respect of the provision of benefits in kind
in the cases covered by Article 16, paragraphs 1 and 3, Article 17, paragraphs 1 and 2,
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Article 18, paragraphs 1 and 2, Article 20, paragraph 1, and Article 21, paragraphs 2,
4 and 6, shall be those of the scheme for employed Rhine boatmen.

2. Where the legislation of a Contracting Party makes the provision of benefits
in kind dependent on the origin of the sickness, that condition shall not apply to per-
sons covered by this Agreement, irrespective of the territory of the Contracting Party
in which they reside.

3. Where it is acknowledged that a Rhine boatman or a person receiving a pen-
sion is entitled, for himself or in respect of members of his family, to a prosthetic ap-
pliance, a major aid or other major benefits in kind by the institution of a Contract-
ing Party prior to his new affiliation to the institution of another Contracting Party,
he shall be entitled to such benefits at the expense of the first institution, even if they
were granted when the person concerned was already affiliated to the second institu-
tion.

4. Where the legislation of a Contracting Party makes the provision of benefits
in kind to members of the family of a Rhine boatman, to an unemployed person, to a
claimant or to a person receiving a pension, and to the members of their families,
conditional upon their being personally insured, the provisions of Articles 16, 17, 18,
20 and 21 shall not be applicable unless they are personally affiliated to an institution
of that Party which provides corresponding benefits.

Article 23. 1. The competent institution shall be bound to refund the full
cost of benefits in kind provided on its behalf by the institution of the place of
residence or of temporary residence under the provisions of this Chapter.

2. For the purposes of the refunds referred to in the preceding paragraph,
charges shall not be higher than those provided for in the legislation which the
creditor institution applies in respect of the provision of benefits in kind to nationals
of the Contracting Party in whose territory it is situated.

3. The refunds to which paragraph 1 refers shall be determined and made in
accordance with the arrangements provided in the administrative arrangement refer-
red to in Article 96, paragraph 1, either on proof of actual expenditure, or on the
basis of lump sums.

4. Two or more Contracting Parties, or their competent authorities, may agree
on other arrangements for refunds, or agree that there shall be no refunds between
the institutions in their jurisdiction.

5. The Contracting Parties shall notify the Administrative Centre within three
months of any agreement concluded under the provisions of the preceding para-
graph.

CHAPTER n1. INVALIDITY, OLD-AGE AND DEATH (PENSIONS)

Section 1. COMMON PROVISIONS

Article 24 1. Where a person has been subject successively or alternately to
the legislation of two or more Contracting Parties, in the occupation of Rhine boat-
man, that person or his survivors shall be entitled to benefits in accordance with the
provisions of this Chapter, even if such persons would be entitled to claim benefits
under the legislation of one or more Contracting Parties without these provisions be-
ing applied.
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2. However, the application of this Chapter shall be subject to the following
conditions:

(a) Where benefits relating to invalidity or death are concerned, Rhine
boatmen must have been subject to the legislation of a Contracting Party from the
beginning of the incapacity for work followed by invalidity or at the time of death;
otherwise, in order to be entitled to invalidity or death benefits by virtue of the
legislation of any Contracting Party under which the provision of such benefits is
conditional upon the completion of a period of insurance, the persons concerned
must have completed, in the occupation of Rhine boatman, periods of insurance
totalling at least five years under the legislation of two or more Contracting Parties;

(b) Where old-age benefits are concerned, the persons concerned must have
completed, in the occupation of Rhine boatman, periods of insurance totalling at
least five years under the legislation of two or more Contracting Parties.

3. The duration of insurance prescribed in subparagraph (b) of the preceding
paragraph shall not be required where an invalidity pension is being converted into
an old-age pension in accordance with the provisions of Article 31.

Section 2. INVALIDITY

Article 25. 1. Where a person has been subject successively or alternately to
the legislation of two or more Contracting Parties in the occupation of Rhine boat-
man and has completed periods of insurance exclusively under legislation in accord-
ance with which the amount of invalidity benefits does not depend on the duration of
periods of insurance, that person shall be entitled to benefits in accordance with the
provisions of Article 27.

2. Annex VI specifies, in respect of each Contracting Party concerned, the
legislation referred to in the preceding paragraph.

3. Each Contracting Party shall give notice, in accordance with the provisions
of Article 97, paragraph 1, of any amendment to be made to Annex VI as a result of
the adoption of new legislation. That notice shall be given within three months of the
date of publication of the said legislation or, if that legislation is published before the
date of ratification or acceptance of this Agreement, on the date of that ratification
or acceptance.

Article 26. 1. Where the legislation of a Contracting Party makes the acqui-
sition, maintenance or recovery of entitlement to benefits subject to the completion
of periods of assurance, the institution which applies that legislation shall, to that
end, for the purpose of adding periods together, take account, to the extent neces-
sary, of periods of insurance completed under the legislation of any other Contract-
ing Party, as if they were periods of insurance completed under the legislation of the
first Party.

2. Where the legislation of a Contracting Party makes the provision of certain
benefits conditional upon the completion of periods of insurance in an occupation
covered by a special scheme or, as appropriate, in a specific occupation or employ-
ment, only periods completed under a corresponding scheme, or failing that, in the
same occupation or, where appropriate, in the same employment, under the legisla-
tion of other Contracting Parties, shall be taken into account for the award of such
benefits. If, notwithstanding periods completed in this way, the person concerned
does not satisfy the conditions for entitlement to the said benefits, such periods shall
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be taken into account for the award of benefits under the scheme applicable to Rhine
boatmen.

3. Where the legislation of a Contracting Party provides that the period during
which a pension has been paid may be taken into account for the acquisition, main-
tenance or recovery of entitlement to benefits, the competent institution of that Party
shall take account, to that end, of the period during which a pension was paid under
the legislation of any other Contracting Party.

4. Where the legislation of a Contracting Party makes the provision of benefits
in cash for educational or vocational training and for vocational retraining to the
members of the family of a Rhine boatman, to an unemployed person, to a claimant,
to a pensioner, or to a person receiving a pension, as also to the members of their
families, subject to the condition that they should be personally insured, such per-
sons shall not be entitled to the benefits concerned unless they are personally affiliated
to an institution of that Party which provides corresponding benefits. In that case the
provisions of Article 16, paragraph 1, subparagraphs (a), (b) or (c) (ii), and of Arti-
cle 17, paragraph 1, subparagraph (b), shall be applicable, mutatis mutandis.

Article 27. 1. The institution of the Contracting Party whose legislation was
applicable when the incapacity for work followed by invalidity occurred shall deter-
mine, in accordance with the provisions of that legislation, if the person concerned
satisfies the conditions for entitlement to benefits, regard being had, as appropriate,
to the provisions of Article 26, paragraphs 1, 2 and 3.

2. The person concerned who satisfies those conditions shall obtain the bene-
fits exclusively from the said institution, in accordance with the provisions of the
legislation which it applies.

3. The person concerned who does not satisfy the conditions referred to in
paragraph 1 of this Article shall receive the benefits to which he is still entitled under
the legislation of another Contracting Party, regard being had, as appropriate, to the
provisions of Article 26, paragraphs 1, 2 and 3.

4. Where the legislation applicable when the incapacity for work followed by
invalidity occurred does not provide for invalidity benefits, the person concerned
shall receive the benefits to which he is still entitled under the legislation of another
Contracting Party, regard being had, as appropriate, to the provisions of Article 26,
paragraphs 1, 2 and 3.

5. Where the legislation under which benefits are payable, in accordance with
the provisions of paragraphs 2, 3 or 4 of this Article, provides that the amount of
benefits shall vary with the number of members of the family, the competent institu-
tion shall take account also of members of the family who are resident in the territory
of another Contracting Party, as if they were resident in the territory of the compe-
tent State.

Article 28. 1. Where a person has been subject successively or alternately, in
the occupation of Rhine boatman, to the legislation of two or more Contracting Par-
ties of which one at least was not of the type referred to in Article 25, that person
shall be entitled to benefits in accordance with the provisions of Section 3 of this
Chapter, which shall be applicable mutatis mutandis.

2. However, the person concerned who has suffered an incapacity for work
followed by invalidity when he was subject to a legislation referred to in Annex VI
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shall be entitled to benefits in accordance with the provisions of Article 27, on the
twofold condition:
- That he satisfies the conditions prescribed by that legislation, or by other legisla-

tion of the same type, regard being had, as appropriate, to the provisions of Arti-
cle 26, paragraphs 1, 2 and 3, but without having to include periods of insurance
completed under legislation not mentioned in Annex VI, and

- That he does not satisfy the conditions for entitlement to benefits under legislation
not mentioned in Annex VI.

3. (a) In order to determine the entitlement to benefits of a Rhine boatman
under the legislation of a Contracting Party, specified in Annex VI, to which he had
been subject, and which makes the provision of invalidity benefits conditional upon
the person concerned having been in receipt of cash benefits in respect of sickness or
having been incapable of work for a specified period, when he suffers incapacity for
work followed by invalidity while subject to the legislation of another Contracting
Party, account shall be taken, without prejudice to the provisions of paragraph 1, of
Article 25:
(i) Of any period during which he had received cash benefits for sickness or, in lieu

of such, his wages in respect of that period of incapacity for work;
(ii) Of any period during which he had received invalidity benefits for the invalidity

which followed the said incapacity for work,
under the legislation of the second Party, as if it were a period during which cash
sickness benefits had been paid to him under the legislation of the first Party or dur-
ing which he had been incapable of work within the meaning of that legislation;

(b) Entitlement to invalidity benefits shall be established as regards the legisla-
tion of the first Contracting Party, when the preliminary period of compensation for
sickness or of initial incapacity for work prescribed by that legislation ends and, at
the earliest, on the date on which entitlement to invalidity benefit begins, or on which
entitlement to cash sickness benefits ceases, under the legislation of the second Con-
tracting Party.

Article 29. 1. In the event of an aggravation of any invalidity for which a
person is receiving benefits under the legislation of one Contracting Party only, the
following provisions shall apply:

(a) If the person concerned, since he began to receive benefits, has not been
subject to the legislation of any other Contracting Party, the competent institution of
the first Party shall be bound to award benefits, taking the aggravation into account,
in accordance with the provisions of the legislation which that institution applies;

(b) If the person concerned, since he began to receive benefits, has been sub-
ject to the legislation of one or more other Contracting Parties, benefits shall be
awarded, taking the aggravation into account, in accordance with the provisions of
Article 25, paragraph 1, or of Article 28, paragraphs 1 or 2, as the case may be;

(c) In the case referred to in the preceding subparagraph, the date on which the
aggravation was established shall be regarded as the date on which the contingency
arose;

(d) If, in the case referred to in subparagraph (b) of this paragraph, the person
concerned is not entitled to benefits from the institution of another Contracting Party,
the competent institution of the first Party shall be bound to award benefits, taking
the aggravation into account and, as appropriate, the provisions of Article 26,
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paragraphs 1, 2 and 3 in accordance with the provisions of the legislation which that
institution applies.

2. In the event of an aggravation of any invalidity for which a person is receiv-
ing benefits under the legislation of two or more Contracting Parties, benefits shall be
awarded, taking the aggravation into account, in accordance with the provisions of
Article 28, paragraph 1. The provisions of subparagraph (c) of the preceding
paragraph shall apply, mutatis mutandis.

Article 30. 1. Where, after the suspension of benefits, payment thereof is to
be resumed, this shall be done by the institution or institutions which were liable for
payment of the benefits at the time of their suspension, without prejudice to the pro-
visions of Article 31.

2. Where, after the termination of benefits, the state of health of the person
concerned justifies the award of further benefits, such benefits shall be awarded in ac-
cordance with the provisions of Article 25, paragraph 1, or of Article 28, paragraphs I
or 2, as the case may be.

Article 31. 1. Invalidity benefits shall, where appropriate, be converted into
old-age benefits, on the conditions prescribed by the legislation of the Contracting
Party or Parties under which they have been awarded and in accordance with the
provisions of Section 3 of this Chapter.

2. Where, in the case referred to in Article 36, a recipient of invalidity benefits
payable under the legislation of one or more of the Contracting Parties becomes en-
titled to old-age benefits, any institution liable for the payment of invalidity benefits
which cannot yet be converted into old-age benefits shall continue to pay the recipient
the benefits to which he is entitled under the legislation which it applies, until such
time as the provisions of the preceding paragraph become applicable in respect of
that institution.

3. However, if, in the case referred to in the preceding paragraph, invalidity
benefits have been awarded in accordance with the provisions of Article 27, the in-
stitution which remains liable for the payment of such benefits may apply the provi-
sions of Article 36, paragraph 1, subparagraph (a), as if the recipient of the said
benefits satisfied the conditions of the legislation of the Contracting Party concerned
for entitlement to old-age benefits by substituting for the theoretical amount referred
to in Article 33, paragraph 2, the amount of invalidity benefits payable by that in-
stitution.

Section 3. OLD-AGE AND DEATH (PENSIONS)

Article 32. 1. Where the legislation of a Contracting Party makes the acqui-
sition, maintenance or recovery of entitlement to benefits conditional upon the com-
pletion of periods of insurance, the institution which applies that legislation shall, to
that end, for the purpose of adding periods together, take account, to the extent
necessary, of periods of insurance completed under the legislation of any other Con-
tracting Party, as if they were periods of insurance completed under the legislation of
the first Party.

2. Where the legislation of a Contracting Party makes the provision of certain
benefits conditional upon the completion of periods of insurance in an occupation
covered by a special scheme or, as the case may be, in a specified occupation or
employment, only periods completed under a corresponding scheme, or failing that,
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in the same occupation or, as the case may be, the same employment, under the
legislation of other Contracting Parties shall be taken into account for the provision
of such benefits. If, notwithstanding periods completed in this way, the person con-
cerned does not satisfy the conditions for entitlement to the said benefits, the periods
concerned shall be taken into account for the provision of benefits under the scheme
applicable to Rhine boatmen.

3. Where the legislation of a Contracting Party makes the provision of benefits
conditional upon the person concerned or, where survivors' benefits are concerned,
the deceased having been subject to that legislation at the time the contingency arose,
that condition shall be regarded as fulfilled if the person concerned, or the deceased,
as the case may be, was subject at that time to the legislation of another Contracting
Party, or, failing that, if the person concerned or the survivor was entitled to corres-
ponding benefits under the legislation of any other Contracting Party. However, that
latter condition shall be deemed to be satisfied in the case referred to in Article 35,
paragraph 1.

4. Where the legislation of a Contracting Party provides that the period during
which a pension was paid may be taken into consideration for the acquisition, main-
tenance or recovery of entitlement to benefits, the competent institution of that Party
shall, to that end, take account of any period during which a pension was paid under
the legislation of any other Contracting Party.

Article 33. 1. The institution of each Contracting Party to whose legislation
a Rhine boatman has been subject shall determine, in accordance with the legislation
which it applies, whether the person concerned satisfies the conditions for entitle-
ment to benefits, having regard, where appropriate, to the provisions of Article 28,
paragraph 3, and of Article 32.

2. If the person concerned satisfies those conditions, the said institution shall
calculate the theoretical amount of the benefits he could claim if all the periods of in-
surance completed under the legislation of the Contracting Parties concerned, and
taken into account, in accordance with the provisions of Article 32, had been com-
pleted exclusively under the legislation which it applies. However, in the case of
benefits the amount of which does not depend on the length of periods completed,
that amount shall be taken to be the theoretical amount referred to in this paragraph.

3. The said institution shall then calculate the actual amount of the benefit
payable by it to the person concerned, on the basis of the theoretical amount
calculated in accordance with the provisions of the preceding paragraph, in propor-
tion to the ratio of the periods of insurance completed before the contingency arose,
under the legislation which it applies, to the total of the periods of insurance com-
pleted before the contingency arose under the legislation of all the Contracting Par-
ties concerned.

4. Where the total duration of the periods of insurance completed before the
contingency arose, under the legislation of all the Contracting Parties concerned, is
greater than the maximum period prescribed for entitlement to full benefits by the
legislation of one of those Parties, the competent institution of that Party shall take
that maximum period into consideration, instead of the total of the said periods, for
the application of the provisions of paragraphs 2 and 3 of this Article, but that
method of calculation shall not oblige the said institution to pay benefits costing
more than those provided for under the legislation which it applies.
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5. Where the legislation of a Contracting Party provides that the amount of
benefits or certain parts thereof shall be proportional to the periods of insurance
completed, the competent institution of that Party may calculate those benefits or
parts thereof directly solely on the basis of the periods completed under the legisla-
tion which it applies, notwithstanding the provisions of paragraphs 2 to 3 of this Ar-
ticle.

Article 34. 1. For the calculation of the theoretical amount referred to in
Article 33, paragraph 2:

(a) Where the legislation of a Contracting Party provides that benefits shall be
calculated on the basis of average earnings, an average contribution, an average in-
crease or on the basis of the ratio of the claimant's gross earnings during the periods
of insurance to the average gross earnings of all insured persons, other than appren-
tices, such average figures or ratios shall be determined by the competent institution
of that Party solely on the basis of the periods of insurance under the legislation of
the said Party or of the gross earnings received by the person concerned during those
periods only;

(b) Where the legislation of a Contracting Party provides that benefits shall be
calculated on the basis of the amount of earnings, contributions or possible in-
creases, the earnings, contributions or increases to be taken into account by the com-
petent institution of that Party in respect of periods completed under the legislation
of other Contracting Parties shall be determined on the basis of the average earnings,
contributions or increases recorded for the periods completed under the legislation of
the first Party;

(c) Where the legislation of a Contracting Party provides that benefits shall be
calculated on the basis of fixed earnings or a fixed amount, the earnings or the
amount to be taken into account by the competent institution of that Party in respect
of periods of insurance completed under the legislation of other Contracting Parties
shall be equal to the fixed earnings or the fixed amount or, as appropriate, to the
average of fixed earnings or fixed amounts corresponding to the periods of insurance
completed under the legislation of the first Party;

(d) Where the legislation of a Contracting Party provides that benefits shall be
calculated, in respect of certain periods, on the basis of earnings and, in respect of
other periods, on the basis of fixed earnings or a fixed amount, the competent institu-
tion of that Party shall take into account, in respect of periods completed under the
legislation of other Contracting Parties, the earnings or amounts determined in ac-
cordance with the provisions of subparagraph (b) or subparagraph (c) of this
paragraph, as appropriate; where in respect of all the periods completed under the
legislation of the first Party the benefits are calculated on the basis of a fixed amount
or fixed earnings, the earnings to be taken into account by the competent institution
of that Party, in respect of periods of insurance completed under the legislation of
other Contracting Parties, shall be equal to the notional earnings corresponding to
the said fixed earnings or fixed amount.

2. Where the legislation of a Contracting Party embodies rules providing for
the revaluation of the factors taken into account for the calculation of benefits, these
rules shall apply, where appropriate, to the factors taken into account by the compe-
tent institution of that Party, in accordance with the provisions of the preceding
paragraph, in respect of periods of insurance completed under the legislation of
other Contracting Parties.
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3. Where the legislation of a Contracting Party provides that the amount of
benefits shall vary with the number of members of the family, the competent institu-
tion of that Party shall take account also of the members of the family resident in the
territory of another Contracting Party, as if they were resident in the territory of the
first Party.

Article 35. 1. Notwithstanding the provisions of Article 33, where the total
duration of the periods of insurance to be taken into consideration under the legisla-
tion of one Contracting Party only is less than one year, and where, taking into ac-
count only those periods, no entitlement to benefits exists under that legislation, the
institution of the Party concerned shall not be bound to award benefits in respect of
the said periods.

2. The periods referred to in the preceding paragraph shall be taken into ac-
count by the institution of each of the other Contracting Parties concerned, for the
purpose of the application of the provisions of Article 33, with the exception of those
of paragraphs 3 and 5 thereof.

3. However, where the application of the provisions of paragraph 1 of this Ar-
ticle would have the effect of relieving all the institutions concerned of the obligation
to award benefits, the person concerned shall receive benefits exclusively under the
legislation of the last Contracting Party whose conditions he satisfies, regard being
had to the provisions of Article 32, as if all the periods referred to in paragraph 1 of
this Article had been completed under the legislation of that Party.

Article 36. 1. If the person concerned does not, at a given date, satisfy the
conditions required by the legislation of all the Contracting Parties concerned,
regard being had to the provisions of Article 32, but satisfies the conditions of the
legislation of only one or more of them, the following provisions shall apply:

(a) The amount of the benefits payable shall be calculated in accordance with
the provisions of paragraphs 2 and 3 or of paragraph 5 of Article 33, as the case may
be, by each of the competent institutions applying legislation the conditions of which
are fulfilled;

(b) However:
(i) If the person concerned satisfies the conditions of the legislation of at least two

Contracting Parties without any need to include periods of insurance com-
pleted under the legislation the conditions of which are not fulfilled, such
periods shall not be taken into account for the purpose of applying the provi-
sions of paragraphs 2 and 3 of Article 33;

(ii) If the person concerned satisfies the conditions of the legislation of one Con-
tracting Party only, without any need to invoke the provisions of Article 32, the
amount of the benefits payable shall be calculated solely in accordance with the
provisions of the legislation the conditions of which are fulfilled, taking ac-
count of periods completed under that legislation only.

2. Benefits awarded under the legislation of one or more of the Contracting
Parties concerned in the case referred to in the preceding paragraph shall be
recalculated ex officio, in accordance with the provisions of Article 33, as and when
the conditions prescribed by the legislation of one or more of the other Contracting
Parties concerned are fulfilled, regard being had, where appropriate, to the provi-
sions of Article 32.
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3. Benefits awarded under the legislation of two or more Contracting Parties
shall be recalculated in accordance with the provisions of paragraph 1 of this Article,
either ex officio or at the request of the persons concerned, when the conditions
prescribed by the legislation of one or more of the Contracting Parties concerned
cease to be fulfilled.

Article 37. 1. Where the amount of the benefits a person would be entitled
to claim under the legislation of a Contracting Party, disregarding the provisions of
Articles 32 to 36, is greater than the total benefits payable in accordance with those
provisions, the competent institution of that Party shall pay a supplement equal to
the difference between the two amounts, and shall bear the whole cost thereof.

2. Where the application of the provisions of the preceding paragraph would
have the effect of entitling the person concerned to supplements from the institutions
of two or more Contracting Parties, he shall receive only that which is the largest.

3. The supplement referred to in the preceding paragraphs of this Article shall
be determined once and for all, except where it may be necessary to recalculate
benefits in application of the provisions of this Chapter. For the application of the
provisions of Article 38, paragraph 1, this supplement shall be regarded as a compo-
nent of the benefits provided by the institution liable for payment.

Article 38. 1. If, by reason of an increase in the cost of living, variations of
income levels or other causes of adjustment, the benefits payable under the legisla-
tion of a Contracting Party are altered by a percentage or a specified amount, the
benefits payable under that legislation, in application of the provisions of this Agree-
ment, shall be altered directly by the same percentage or by the same amount without
it being necessary to recalculate them in accordance with the provisions of Articles 32
to 37.

2. On the other hand, if the method of determining or rules for the calculation
of benefits are changed, they shall be recalculated in accordance with the provisions
of Articles 32 to 37.

Article 39. The provisions of Article 31, paragraphs 1 and 2, shall apply
mutatis mutandis where benefits of the surviving spouse are converted into old-age
benefits.

CHAPTER II1. OCCUPATIONAL INJURIES AND DISEASES

Article 40. 1. A Rhine boatman who has sustained an occupational injury
or contracted an occupational disease,
(a) Who is temporarily resident in the territory of a Contracting Party other than

the competent State, or
(b) Who, having become entitled to benefits payable by the competent institution is

authorised by that institution to transfer his residence to the territory of a Con-
tracting Party other than the competent State, or

(c) Who is authorised by the competent institution to go to the territory of a Con-
tracting Party other than the competent State in order to receive the treatment
required by his condition,

shall receive:
(i) Benefits in kind, provided at the expense of the competent institution by the in-

stitution of the place of residence or temporary residence in accordance with the
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provisions of the legislation applied by the latter institution, as if he were
affiliated to it, for a period not exceeding any period which may be prescribed
by the legislation of the competent State;

(ii) Cash benefits, paid by the competent institution, in accordance with the provi-
sions of the legislation which it applies, as if he were in the territory of the com-
petent State. However, by agreement between the competent institution of the
place of residence or temporary residence, cash benefits may be paid through
the latter institution on behalf of the competent institution.

2. (a) The authorisation referred to in subparagraph (b) of the preceding
paragraph may be refused only if the move might prejudice the health or the course
of medical treatment of the person concerned;

(b) The authorisation referred to in subparagraph (c) of the preceding para-
graph shall not be refused when the requisite treatment cannot be given in the ter-
ritory of the Contracting Party in which the person concerned resides.

Article 41. 1. A Rhine boatman who resides in the territory of a Contracting
Party other than the competent State and who sustains an occupational injury or
contracts an occupational disease shall be entitled to receive in the territory of the
Contracting Party in which he is resident:

(a) Benefits in kind provided at the expense of the competent institution by the in-
stitution of the place of residence, in accordance with the provisions of the
legislation which the latter institution applies, as if he were affiliated to it;

(b) Cash benefits, paid by the competent institution in accordance with the provi-
sions of the legislation which it applies, as if he were resident in the territory of
the competent State. However, by agreement between the competent institution
and the institution of the place of residence, cash benefits may also be paid
through the latter institution on behalf of the competent institution.

2. A Rhine boatman to whom the preceding paragraph applies and who is tem-
porarily resident in the territory of the competent State, shall be entitled to benefits in
kind in accordance with the provisions of the legislation of that State as if he were
resident in its territory, even if he was already receiving such benefits before taking
up his temporary residence.

3. A Rhine boatman to whom paragraph I of this Article applies who transfers
his residence to the territory of the competent State shall receive benefits in kind ac-
cording to the provisions of the legislation of that State, even if he was already in
receipt of such benefits before transferring his residence.

Article 42. The provisions of Article 40 or of Article 41 shall apply, as ap-
propriate, to the Rhine boatman who, having become unemployed, sustains an in-
jury which could be regarded as an occupational injury, in accordance with the
legislation of the competent State responsible for paying unemployment benefit.

Article 43. An accident on the way to or from work which happens in the ter-
ritory of a Contracting Party other than the competent State shall be regarded as
having happened in the territory of the competent State.

Article 44. 1. If a Rhine boatman having contracted an occupational disease
has followed, under the legislation of two or more Contracting Parties, an occupa-
tion liable to cause such a disease, the benefits to which he or his survivors may be en-
titled shall be awarded exclusively under the legislation of the last of the said Parties
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the conditions of which he fulfils, regard being had, where appropriate, to the provi-
sions of paragraphs 2, 3 and 4 of this Article.

2. Where the legislation of a Contracting Party makes entitlement to benefits
for cccupational diseases conditional upon the disease in question being first diag-
nosed in its territory, that condition shall be deemed to have been fulfilled if this
disease was first diagnosed in the territory of another Contracting Party.

3. Where the legislation of a Contracting Party explicitly or implicitly makes
entitlement to benefits for occupational diseases conditional upon the disease in
question being diagnosed within a specified period after the termination of the last
occupation liable to have caused it, the competent institution of that Party, when
ascertaining the time at which the occupation in question was followed, shall take ac-
count, to the extent necessary, of any occupation of the same kind followed under
the legislation of any other Contracting Party, as if it had been followed under the
legislation of the first Party.

4. Where the legislation of a Contracting Party explicitly or implicitly makes
entitlement to benefits for occupational diseases conditional upon an occupation
liable to cause the disease in question having been followed for a specified period, the
competent institution of that Party shall take account, to the extent necessary, for
the purpose of adding periods together, of periods during which such an occupation
was followed in the territory of any other Contracting Party.

Article 45. Where a Rhine boatman having contracted an occupational
disease has received or is receiving benefits paid by the institution of a Contracting
Party, and, in the event of an aggravation of his condition, claims benefits from the
institution of another Contracting Party, the following provisions shall apply:

(a) Where the boatman, since the award of those benefits, has not followed,
under the legislation of the second Party, an occupation liable to cause or to ag-
gravate the disease in question, the competent institution of the first Party shall bear
the cost of the benefits, taking the aggravation into account, in accordance with the
provisions of the legislation which it applies, even if the boatman is no longer subject
to that legislation or does not reside in the territory of that Party;

(b) Where the boatman, since the award of benefits, has followed such an oc-
cupation under the legislation of the second Party, the competent institution of the
first Party shall bear the cost of the benefits, leaving the aggravation out of account,
in accordance with the provisions of the legislation which it applies; the competent
institution of the second Party shall award to the boatman concerned a supplemen-
tary benefit the amount of which shall be equal to the difference between the amount
of benefits due after the aggravation and the amount of the benefits which would
have been due before the aggravation, in accordance with the provisions of the
legislation which that institution applies, if the disease in question had been con-
tracted under the legislation of that Party;

(c) Where, in the case referred to in the preceding subparagraph, the boatman
concerned is not entitled to benefits under the legislation of the second Party, the
competent institution of the first Party shall pay the benefits, taking into account the
aggravation, in accordance with the provisions of the legislation which it applies,
even if the boatman is no longer subject to that legislation or does not reside in the
territory of that Party.
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Article 46. 1. Where the legislation of a Contracting Party provides that the
calculation of cash benefits shall be based on average earnings, the competent institu-
tion of that Party shall determine those average earnings exclusively on the basis of
earnings recorded during the periods of insurance completed under the said legisla-
tion.

2. Where the legislation of a Contracting Party provides that the amount of
cash benefits shall vary with the number of members of the family, the competent in-
stitution of that Party shall take account also of members of the family resident in
the territory of another Contracting Party, as if they were resident in the territory of
the first Party.

Article 47. 1. Where the legislation of the competent State provides for the
payment of the cost of transporting the injured boatman to his place of residence or
to hospital, the cost of transport to the corresponding place in the territory of
another Contracting Party where he is resident shall be borne by the competent in-
stitution, in accordance with the provisions of the legislation which it applies, pro-
vided that it has given prior authorisation for the said transport, due account being
taken of the reasons justifying it.

2. Where the legislation of the competent State provides for the payment of
the cost of transporting the body of a deceased boatman to the place of burial, the
cost of transport to the corresponding place in the territory of another Contracting
Party where the deceased was resident shall be borne by the competent institution, in
accordance with the provisions of the legislation which it applies.

Article 48. 1. Where no insurance scheme covering occupational injuries or
diseases exists in the territory of the Contracting Party where the boatman happens
to be, or where an insurance scheme exists but has no institution responsible for the
provision of benefits in kind, such benefits shall be provided by the institution of the
place of residence or temporary residence responsible for providing benefits in kind
in the event of sickness under the scheme to which employed Rhine boatmen belong.

2. Where the legislation of the competent State embodies an employer's liabil-
ity scheme in respect of compensation for industrial accidents, the benefits in kind
provided in the cases referred to in Article 40, paragraph 1, and in Article 41, para-
graph 1, shall be deemed to have been provided at the request of the competent in-
stitution.

3. Where the legislation applied by the institution of the place of residence or
temporary residence embodies two or more compensation schemes, the rules to be
applied in respect of the provision of benefits in kind, in the cases referred to in Arti-
cle 40, paragraph 1, and in Article 41, paragraph 1., shall be those of the scheme for
employed Rhine boatmen.

4. Where the legislation of the competent State provides that benefits in kind
shall not be completely free unless use is made of the medical service organised by the
employer, the benefits in kind provided in the cases referred to in Article 40, para-
graph 1, and in Article 41, paragraph 1, shall be deemed to have been provided by
such medical service.

5. Where the legislation of one Contracting Party explicitly or implicitly pro-
vides that previous occupational injuries or diseases shall be taken into account for
entitlement to benefits or in the assessment of the degree of incapacity, the competent
institution of that Party shall also take into account for this purpose occupational in-
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juries or diseases previously recognised in accordance with the legislation of any
other Contracting Party, as if they had occurred under the legislation which that in-
stitution applies.

Article 49. 1. The competent institution shall be bound to refund in full the
cost of benefits in kind provided on its behalf by the institution of the place of resi-
dence or temporary residence by virtue of the provisions of Article 40, paragraph 1,
Article 41, paragraph 1, and Article 42.

2. For the purposes of the refunds referred to in the preceding paragraph,
charges shall not be higher than those provided for in the legislation which the
creditor institution applies for the provision of benefits in kind to nationals of the
Contracting Party in whose territory it is situated.

3. The refunds referred to in paragraph 1 of this Article shall be determined
and made in the manner prescribed by the administrative arrangement referred to in
Article 96, paragraph 1, either on proof of actual expenses incurred or by lump sum.

4. Two or more Contracting Parties or their competent authorities may agree
on other arrangements for refunds or agree that there shall be no refunds between the
institutions in their jurisdiction.

5. The Contracting Parties shall notify the Administrative Centre within three
months of any agreement concluded between them by virtue of the preceding para-
graph.

CHAPTER iv. DEATH (GRANTS)

Article 50. Where the legislation of a Contracting Party makes the acquisi-
tion, maintenance or recovery of entitlement to death grants conditional upon the
completion of periods of insurance, the institution which applies that legislation
shall, to that end, for the purpose of adding periods of insurance together, take ac-
count, to the extent necessary, of periods of insurance completed under the legisla-
tion of any other Contracting Party, as if they were periods of insurance completed
under the legislation of the first Party.

Article 51. 1. Where a Rhine boatman, an unemployed boatman, or an ap-
plicant for or recipient of a pension or a member of their families, to whom this
Agreement applies, dies in the territory of a Contracting Party other than the compe-
tent State, the death shall be deemed to have occurred in the territory of the latter
State.

2. The competent institution shall provide death grants due under the legisla-
tion which it applies, even if the beneficiary is in the territory of a Contracting Party
other than the competent State.

3. The provisions of the preceding paragraphs of this Article shall apply also
where death results from an occupational injury or disease.

Article 52. 1. In the event of the death of a person receiving a pension under
the legislation of a Contracting Party, or pensions under the legislation of two or
more Contracting Parties, the death grants provided for in such a case by the legisla-
tion of the Contracting Party responsible for the provision of benefits in kind for
sickness to such a pensioner, under the provisions of Article 21, shall be paid by the
competent institution of that Party, even if the said pensioner was not residing in the
territory of the said Party at the time of his death.
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2. The provisions of the preceding paragraph shall apply, mutatis mutandis, to
the members of the pensioner's family.

Article 53. Where the legislation of a Contracting Party makes the provision
of a death grant for members of the family conditional upon their being personally
insured, the provisions of Articles 51 and 52 shall apply to members of the family of
a Rhine boatman subject to that legislation, of an unemployed boatman, of an appli-
cant for a pension or of a pensioner entitled to receive benefits in kind for sickness
under that legislation, only if they were personally affiliated either to the same institu-
tion of the said Party as that Rhine boatman, that unemployed boatman, that appli-
cant or that pensioner, as the case may be, or to another institution of the said Party
which grants corresponding benefits.

CHAPTER V. UNEMPLOYMENT

Article 54. The provisions of this Chapter are applicable only to employed
Rhine boatmen.

Article 55. 1. Where the legislation of a Contracting Party makes the acqui-
sition, maintenance or recovery of entitlement to benefits conditional upon the com-
pletion of periods of insurance, the institution which applies that legislation shall, to
that end, for the purpose of adding periods together, take account, to the extent
necessary, of periods of insurance, or employment completed under the legislation of
any other Contracting Party, as if they were periods completed under the legislation
of the first Party; however, periods of employment shall be added together only on
condition that they would have been considered as periods of insurance in accord-
ance with the legislation of the first Party if they had been completed under that
legislation.

2. Where the legislation of a Contracting Party makes the acquisition, main-
tenance or recovery of entitlement to benefits conditional upon the completion of
periods of employment, the institution which applies that legislation shall, to that
end, take account, to the extent necessary, for the purpose of adding periods
together, of periods of insurance or employment completed under the legislation of
any other Contracting Party, as if they were periods completed under the legislation
of the first Party; however, periods of employment shall be added together only on
condition that they would have been taken into account for the same purpose in ac-
cordance with the legislation of the first Party if they had been completed under that
legislation.

3. The application of the provisions of the preceding paragraphs of this Article
is subject to the condition that the Rhine boatman who has become unemployed was
last subject to the legislation of the Contracting Party under which the benefits are
claimed, except in the case referred to in Article 57.

Article 56. An unemployed Rhine boatman who, during his last employment,
was resident in the territory of a Contracting Party other than the competent State
and who remains available to his employer or to the employment services of that
State, as the case may be, shall receive benefits in accordance with the provisions of
the legislation of the said State, as if he were resident in its territory, regard being
had, where appropriate, to the provisions of paragraph 1 or paragraph 2 of Arti-
cle 55. Such benefits shall be paid by the competent institution.
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Article 57. A wholly unemployed Rhine boatman who, during his last em-
ployment, was resident in the territory of a Contracting Party other than the compe-
tent State and who makes himself available to the employment services of that Party
shall receive benefits in accordance with the provisions of the legislation of the said
Party, as if he had been subject to that legislation during his last employment, regard
being had, where appropriate, to the provisions of paragraph 1 or paragraph 2 of Ar-
ticle 55. Such benefits shall be paid by the institution of the place of residence and at
its expense.

Article 58. Where the legislation of a Contracting Party prescribes a maxi-
mum period for the award of benefits, the institution which applies that legislation
may, where appropriate, take account of any period during which benefits have
already been paid by the institution of another Contracting Party since entitlement to
benefits was last established.

Article 59. 1. Where the legislation of a Contracting Party provides that the
calculation of benefits shall be based on the amount of previous earnings, the institu-
tion which applies that legislation shall take account exclusively of the earnings of the
person concerned in the last occupation which he followed immediately before
becoming unemployed under the legislation of that Party, or, if he was not last
employed under that legislation for at least four weeks, of the corresponding normal
wage, at his place of residence in the territory of the said Party, for work equivalent
or similar to his last occupation under the legislation of another Contracting Party.

2. Where the legislation of a Contracting Party provides that the amount of
benefits shall vary with the number of members of the family, the institution which
applies that legislation shall take account also of the members of the family resident
in the territory of another Contracting Party, as if they were resident in the territory
of the first Party; however, account shall not be taken of those members of the family
who have already been taken into account for the calculation of unemployment
benefits payable to a beneficiary of the same family under the legislation of another
Contracting Party.

3. Where the legislation of a Contracting Party provides that the time during
which benefits are payable shall depend on the length of periods completed, the in-
stitution which applies that legislation shall determine the time during which benefits
are payable with due regard, where appropriate, to the provisions of paragraph 1 or
paragraph 2 of Article 55.

CHAPTER Vi. FAMILY BENEFITS

Article 60. Where the legislation of a Contracting Party makes entitlement to
benefits conditional upon the completion of periods of employment or occupational
activity, the institution which applies that legislation shall, to that end, for the pur-
pose of adding periods together, take account, to the extent necessary, of periods of
employment, or occupational activity completed under the legislation of any other
Contracting Party, as if they were periods completed under the legislation of the first
Party.

Article 61. 1. Annex VII specifies for each Contracting Party which of sec-
tions 1 or 2 of this Chapter it chooses to apply.
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2. The competent institution of the Contracting Party to whose legislation a
Rhine boatman is subject applies the provisions of sections 1, 3 and 4 of this Chapter
if that Contracting Party is listed in Annex VII (1), or the provisions of sections 2, 3
and 4 of this Chapter if that Contracting Party is listed in Annex VII (2).

3. Each Contracting Party shall give notice, in accordance with the provisions
of Article 97, paragraph 1, of any amendment to be made to Annex VII.

Section 1

Article 62. 1. A Rhine boatman subject to the legislation of a Contracting
Party shall be entitled, account being taken, where appropriate, of the provisions of
Article 60:
(a) To family benefits provided by the legislation of that Party in respect of the

members of his family who are with him on board a vessel referred to in Arti-
cle 1, subparagraph (m), as if they were resident in the territory of the said
Party;

(b) To family benefits provided under the legislation of another Contracting Party
in respect of members of his family who reside in the territory of the latter Party,
as if the Rhine boatman were subject to that legislation.

2. (a) In the case referred to in subparagraph (a) of the preceding paragraph,
the benefits shall be paid by the competent institution of the Contracting Party to
whose legislation the Rhine boatman is subject;

(b) In the case referred to in subparagraph (b) of the preceding paragraph, the
benefits shall be paid by the institution of the place of residence of the members of
the family, in accordance with the provisions of the legislation which that institution
applies, the cost being borne by the competent institution, without prejudice to the
provisions of Article 70. However, where, in application of that legislation, the
benefits should be paid to the boatman, they may nevertheless be paid to the physical
or legal person who actually looks after the members of the family at their place of
residence, or, as appropriate, directly to the latter.

Article 63. 1. A Rhine boatman who has become unemployed and who
receives unemployment benefit by virtue of the legislation of a Contracting Party
shall be entitled, account being taken, as appropriate, of the provisions of Article 60,
in respect of the members of his family who reside in the territory of another Con-
tracting Party, to family benefits provided under the legislation of that latter Party,
as if he were subject to that legislation.

2. In the case referred to in the preceding paragraph, benefits shall be paid by
the institution of the place of residence of members of the family, in accordance with
the provisions of the legislation which that institution applies, the cost being borne
by the competent institution, without prejudice to the provisions of Article 70.
However, where, in application of that legislation, the benefits should be paid to the
boatman, they may nevertheless be paid to the physical and legal person who actually
looks after the members of the family at their place of residence, or, as appropriate,
directly to the latter.
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Section 2

Article 64. 1. A Rhine boatman subject to the legislation of a Contracting
Party shall be entitled, taking into account, as appropriate, the provisions of Arti-
cle 60, in respect of members of his family who are with him on board the vessel re-
ferred to in Article 1, subparagraph (m), or who are resident in the territory of
another Contracting Party, to family allowances provided under the legislation of
the first Party, as if they were resident in the territory of that Party.

2. In the case referred to in the preceding paragraph, family allowances shall
be paid in accordance with the provisions of the legislation of the Contracting Party
to which the Rhine boatman is subject. If these allowances are not used for the sup-
port of the children they may be paid, with legal effect, to the physical or legal person
who actually looks after those children, through the institution of their place of
residence or the institution appointed or the organisation nominated for that purpose
by the competent authority of their country of residence.

Article 65. 1. An unemployed Rhine boatman drawing unemployment
benefit under the legislation of a Contracting Party shall be entitled, regard being
had, as appropriate, to the provisions of Article 60, in respect of the members of his
family who are resident in the territory of another Contracting Party, to family
allowances provided under the legislation of the first Party, as if they were resident in
the territory of that Party.

2. In the case referred to in the preceding paragraph, the family allowances
shall be paid in accordance with the provisions of the legislation of the Contracting
Party by virtue of which the Rhine boatman draws unemployment benefit. If these
allowances are not used for the support of the children they may be paid, with legal
effect, to the physical or legal person who actually looks after those children, through
the institution of their place of residence or the institution appointed or the organisa-
tion nominated for that purpose by the competent authority of their country of
residence.

Section 3

Article 66. 1. Persons in receipt of pensions to whom this Agreement ap-
plies shall be entitled to family benefits or family allowances in accordance with the
rules set out in the following paragraphs of this Article, on condition that they can
claim such benefits by virtue of the legislation of one at least of the Contracting Par-
ties under which a pension is payable.

2. A person receiving a pension under the legislation of only one Contracting
Party shall be entitled to family benefits provided under that legislation in respect of
the members of his family who are resident in the territory of that Party, and to fam-
ily allowances provided by the said legislation in respect of his children who are resi-
dent in the territory of another Contracting Party, whatever may be the place of
residence of the pensioner.

3. (a) A person receiving pensions under the legislation of two or more Con-
tracting Parties shall be entitled to family benefits provided under the legislation of
that Party in whose territory he is resident, in respect of the members of his family
who are resident in the territory of the same Party, and to family allowances pro-
vided by the said legislation in respect of children who are resident in the territory of
another Contracting Party, as if he had been subject to that legislation only;
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(b) Where no entitlement arises under the legislation of the Contracting Party
specified in the preceding subparagraph or where the pensioner is resident in the ter-
ritory of a Contracting Party under whose legislation no pension is payable, that pen-
sioner shall be entitled, in respect of his children who are resident in the territory of a
Contracting Party, to family allowances provided under the legislation of the Con-
tracting Party to which he has been subject the longest, as if he had been subject to
that legislation only;

(c) Where no entitlement arises under the legislation of the Contracting Party
determined under the preceding subparagraph, the conditions for entitlement shall
be examined with reference to the legislation of the other Contracting Parties to
which the pensioner has been subject, in descending order of duration of the periods
completed by him under the legislation of those Parties;

(d) Where, in application of the rules laid down in subparagraphs (b) and (c)
of this paragraph, entitlement arises under the legislation of two or more Contract-
ing Parties, the pensioner shall be entitled to the family allowances provided under
the legislation of that Party to which he was last subject.

Article 67. 1. The orphans of a deceased Rhine boatman shall be entitled to
family benefits or to family allowances in accordance with the rules set out in the fol-
lowing paragraphs of this Article, on condition that entitlement to such benefits
arises, regard being had, as appropriate, to the provisions of Article 60, under the
legislation of one at least of the Contracting Parties to which that boatman had been
subject.

2. The orphan of a deceased Rhine boatman who had been subject to the legis-
lation of a single Contracting Party only shall be entitled to family benefits provided
under that legislation if he is resident in the territory of that Party or, if not, to family
allowances provided under the said legislation.

3. (a) The orphan of a deceased Rhine boatman who had been subject to the
legislation of two or more Contracting Parties shall be entitled to family benefits pro-
vided under the legislation of that Party in whose territory he is resident, as if the
boatman had been subject to that legislation only;

(b) Where no entitlement arises under the legislation of the Contracting Party
specified in the preceding subparagraph or where the orphan is resident in the ter-
ritory of a Contracting Party to whose legislation the deceased Rhine boatman was
not subject, that orphan shall be entitled to the family allowances provided under the
legislation of the Contracting Party to which the deceased Rhine boatman had been
subject the longest, as if he had been subject to that legislation only;

(c) Where no entitlement arises under the legislation of the Contracting Party
specified in the preceding subparagraph, the conditions for entitlement shall be exa-
mined with reference to the legislation of the other Contracting Parties to which the
deceased Rhine boatman had been subject, in descending order of duration of the
periods completed by him under the legislation of those Parties;

(d) Where, in application of the rules set out in subparagraphs (b) and (c) of
this paragraph, entitlement arises under the legislation of two or more Contracting
Parties, the orphan shall be entitled to family allowances provided by the legislation
of that Party to which the deceased Rhine boatman was last subject.

Article 68. The orphans of a pensioner to whom this Agreement was ap-
plicable prior to his death shall be entitled to family benefits or to family allowances
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provided under the legislation of the Contracting Party by virtue of which that pen-
sioner received family benefits or family allowances during his lifetime in application
of the provisions of Article 66, provided that entitlement to such benefits arises under
that legislation. Such orphans shall be entitled to the family benefits provided under
the said legislation if they are resident in the territory of that Party or, if not, to the
family allowances provided under the said legislation.

Article 69. In the cases referred to in Articles 66 to 68, the family benefits or
the family allowances shall be provided, in accordance with the provisions of the
legislation of the Contracting Party determined in accordance with those Articles, by
the competent institution of that Party and at its expense, even if the physical and
legal person to whom the benefits are payable resides or is temporarily resident in the
territory of another Contracting Party. In that case, if the said benefits are not used
for the maintenance of the members of the family, they may be paid, with legal
effect, to the physical and legal person who actually looks after those members of the
family, through the institution of their place of residence or the institution appointed
or the organisation nominated for that purpose by the competent authority of their
country of residence.

Section 4

Article 70. 1. The competent institution shall be bound to refund the cost of
benefits provided on its behalf under the provisions of this Chapter provided they are
benefits recognised under the administrative arrangement referred to in Article 96,
paragraph 1, as corresponding to those which are provided under the legislation
which that institution applies.

2. The refunds to which the preceding paragraph refers shall be determined
and made in accordance with the arrangements provided for in the administrative ar-
rangement referred to in Article 96, paragraph 1, either on proof of actual expen-
diture, or on the basis of lump sums.

3. Two or more Contracting Parties, or their competent authorities, may agree
on other arrangements for refunds, or agree that there shall be no refunds between
the institutions in their jurisdiction.

4. The Contracting Parties shall notify the Administrative Centre within three
months of any agreement concluded between them under the provisions of the pre-
ceding paragraph.

TITLE iv. ADMINISTRATIVE CENTRE FOR THE SOCIAL SECURITY OF
RHINE BOATMEN

Article 71. 1. The Administrative Centre for the Social Security of Rhine
Boatmen shall, for each Contracting Party, consist of two representatives of the
Government, one representative of the employers of the Rhine water transport sys-
tem and one representative of the employed Rhine boatmen. It shall establish its own
regulations. The Chairmanship of the Administrative Centre shall be held by a Gov-
ernment representative.

2. The non-governmental representatives shall be appointed by the Govern-
ments in agreement with the most representative organisations of Rhine water trans-
port employers and of employed Rhine boatmen.
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3. The Administrative Centre shall receive technical assistance from the Inter-
national Labour Office, within the framework of agreements concluded to that effect
between the Central Commission for Rhine Navigation and the International Labour
Office.

4. The seat of the Administrative Centre shall be established at the seat of the
Central Commission for Rhine Navigation.

5. The secretariat of the Administrative Centre shall be established by the
general secretariat of the Central Commission for Rhine Navigation. The Secretary
in charge of the secretariat of the Administrative Centre shall be appointed by agree-
ment between the Administrative Centre and the Central Commission for Rhine
Navigation.

Article 72. 1. The Administrative Centre shall be responsible for:
(a) All questions of interpretation or application of the provisions of this Agree-

ment, of the administrative arrangement referred to in Article 96, paragraph 1,
and of any agreement or arrangement concluded within the framework of those
instruments, without prejudice to the right or to the obligation of the author-
ities, institutions and persons concerned to have recourse to the procedures and
to the jurisdictions provided under the legislation of the Contracting Parties
and this Agreement;

(b) Assisting persons concerned with the application of this Agreement, in par-
ticular Rhine boatmen and members of their families with a view to the prac-
tical settlement of individual cases, in liaison with the competent authorities
and institutions of the Contracting Parties concerned;

(c) Exercising any other function falling within its competence by virtue of the pro-
visions of this Agreement and of the administrative arrangement referred to in
Article 96, paragraph 1, and of any other agreement or arrangement concluded
within the framework of those instruments;

(d) Presenting proposals to the competent authorities of the Contracting Parties
for revision of this Agreement and of the administrative arrangements referred
to in Article 96, paragraph 1.

2. (a) Decisions on the questions of interpretation referred to in sub-
paragraph (a) of the preceding paragraph must be unanimous;

(b) Questions of application referred to in subparagraph (a) of the preceding
paragraph shall be decided by a majority, with the agreement of all the Contracting
Parties concerned.

TITLE V. MISCELLANEOUS PROVISIONS

Article 73. 1. Except for benefits in respect of invalidity, old age, survivors
or occupational disease which are paid by the institutions of two or more Contracting
Parties in accordance with the provisions of Article 33, or Article 45, subpara-
graph (b), this Agreement shall not confer or maintain entitlement to several benefits
of the same nature relating to one and the same period of compulsory insurance.

2. Provisions in the legislation of a Contracting Party for the reduction, sus-
pension or termination of benefits where there is overlapping with other benefits or
other income, or because of an occupational activity, shall apply also to a beneficiary
in respect of benefits acquired under the legislation of another Contracting Party or
in respect of income obtained, or occupation followed, in the territory of another
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Contracting Party. This rule shall not, however, apply to benefits of the same nature
payable in respect of invalidity, old age, survivors, or occupational disease by the in-
stitutions of two or more Contracting Parties in accordance with the provisions of
Article 33 or of Article 45, subparagraph (b).

Article 74. Where a person in receipt of benefit under the legislation of one
Contracting Party is also entitled to benefits under the legislation of one or more of
the other Contracting Parties, the following rules shall apply:

(a) Where the application of the provisions of Article 73, paragraph 2, would
entail the concomitant termination of such benefits none of them may be reduced,
suspended or terminated to an extent greater than the amount which would be ob-
tained by dividing the sum affected by the reduction, suspension or termination in ac-
cordance with the legislation under which benefit is due by the number of benefits
subject to reduction, suspension or termination to which the beneficiary is entitled;

(b) Nevertheless, where the benefits concerned are invalidity, old-age or sur-
vivors' benefits paid out in conformity with the provisions of Article 33 by the institu-
tion of a Contracting Party, that institution shall take account of the benefits, in-
come or remuneration entailing the reduction, suspension or termination of the
benefits due from it solely for the purposes of the reduction, suspension or termina-
tion of the amount referred to in Article 33, paragraph 3 or paragraph 5, but not for
the calculation of the theoretical amount referred to in the said Article 33, para-
graph 2; however, account shall be taken of such benefits, income or remuneration
only to the extent of that fraction of their amount corresponding to the ratio of the
periods completed, as prescribed in Article 33, paragraph 3.

Article 75. Where a Rhine boatman or a member of his family has a claim to
maternity benefits under the legislation of two or more Contracting Parties, such
benefits shall be provided solely under the legislation of the Party in whose territory
the birth took place, or, if the birth did not take place in the territory of any of those
Parties, solely under the legislation to which that Rhine boatman was last subject.

Article 76. 1. Where death occurs in the territory of a Contracting Party,
only entitlement to a death grant acquired under the legislation of that Party shall be
recognised, to the exclusion of any right acquired under the legislation of any other
Contracting Party.

2. Where death occurs in the territory of a Contracting Party and entitlement
to death grant has been acquired solely under the legislation of two or more other
Contracting Parties, only the entitlement acquired under the legislation of the Con-
tracting Party to which the Rhine boatman was last subject shall be recognised, to the
exclusion of any entitlement acquired under the legislation of any other Contracting
Party.

3. Where death occurs outside the territory of the Contracting Parties and en-
titlement to death grant has been acquired under the legislation of two or more Con-
tracting Parties, only the entitlement acquired under the legislation of the Con-
tracting Party to which the Rhine boatman was last subject shall be recognised, to the
exclusion of any entitlement acquired under the legislation of any other Contracting
Party.

Article 77. 1. Entitlement to family benefits payable under the provisions of
Articles 62, 63, 64, 65, 66, 67 or 68 shall be suspended where, because of the exercise
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of an occupational activity by a person other than the Rhine boatman, family
benefits are also payable, for the same period and in respect of the same members of
the family, under the legislation of the Contracting Party in whose territory the
members of the family or the orphans are resident. In that case, they shall be deemed
to be members of the family of the person who follows the said occupational activity.

2. Entitlement to family benefits payable under the legislation of a Contracting
Party, in accordance with which the acquisition of entitlement to such benefits is not
conditional upon the exercise of an occupational activity, shall be suspended where,
during the same period and in respect of the same members of the family:

(a) Family benefits are payable under the legislation of another Contracting
Party in application of the provisions of Articles 62, 63, 64 or 65. However, where a
person other than the Rhine boatman referred to in those Articles follows an occupa-
tional activity in the territory of the first Party, entitlement to family benefits due
under those provisions shall be suspended, where the members of the family of that
Rhine boatman are also members of the family of that person; only the family
benefits provided under the legislation of the first Party shall be awarded, and the
cost shall be borne by that Party;

(b) Family benefits are payable under the legislation of another Contracting
Party in application of the provisions of Articles 66, 67 or 68. However, where the
amount of family allowances payable under the provisions of Articles 66, 67 or 68 is
less than the amount of the family allowances payable under the legislation of the
first Party, the difference between those amounts, to the extent to which it exists,
shall be payable to the beneficiary, and the cost shall be borne by the competent in-
stitution of that Party.

Article 78. 1. The competent authorities of the Contracting Parties shall
communicate to each other:
(a) All information regarding measures taken by them for the application of this

Agreement;
(b) All information regarding changes made in their legislation which may affect

the application of this Agreement.
2. For the purpose of applying this Agreement, the authorities and institutions

of the Contracting Parties shall assist one another as if it were a matter of applying
their own legislation. In principle the administrative assistance furnished by the said
authorities and institutions to one another shall be free of charge. However, the
competent authorities of the Contracting Parties may agree to reimburse certain
expenses.

3. The authorities and institutions of the Contracting Parties may, for the pur-
pose of applying this Agreement, communicate directly with one another and with
the individuals concerned or their representatives.

4. The authorities, institutions and jurisdictions of one Contracting Party may
not reject claims or other documents submitted to them by reason of the fact that
they are written in the official language of another Contracting Party.

Article 79. 1. Any exemption from, or reduction of taxes, stamp duty, legal
dues or registration fees provided for in the legislation of one Contracting Party in
connection with certificates or documents required to be produced for the purposes
of the legislation of that Party shall be extended to similar certificates and documents
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required to be produced for the purposes of the legislation of another Contracting
Party or of this Agreement.

2. All official instruments, documents or certificates of any kind that are re-
quired to be produced for the purposes of this Agreement shall be exempt from au-
thentication or any similar formality.

Article 80. 1. Where a claimant is resident in the territory of a Contracting
Party other than the competent State he may validly present his claim to the institu-
tion of his place of residence, which shall refer it to the competent institution or in-
stitutions mentioned in the claim.

2. Any claim, declaration or appeal that should have been submitted, under
the legislation of a Contracting Party, within a specified time to an authority, institu-
tion or jurisdiction of that Party shall be admissible if it is submitted within the same
period to an authority, institution or jurisdiction of another Contracting Party. In
such event, the authority, institution or jurisdiction receiving the claim, declaration
or appeal shall forward it without delay to the competent authority, institution or
jurisdiction of the first Party, either directly or through the intermediary of the com-
petent authorities of the Contracting Parties concerned. The date on which any
claim, declaration or appeal was submitted to an authority, institution or jurisdiction
of the second Contracting Party shall be deemed to be the date of its submission to
the authority, institution or jurisdiction competent to deal with it.

Article 81. Medical examinations prescribed by the legislation of one Con-
tracting Party may be carried out at the request of the institution which applies that
legislation, in the territory of the place of temporary residence or residence, under
the conditions prescribed by the administrative arrangement referred to in Article 96,
paragraph 1. In such event they shall be deemed to have been carried out in the ter-
ritory of the first Party.

Article 82. If the institution of a Contracting Party has paid to a beneficiary a
sum in excess of his entitlement, that institution may, under the conditions and to the
extent permissible under the legislation it applies, request the institution of any other
Contracting Party responsible for payment of benefits to that person to deduct the
amount overpaid from the payments it is making to him. The latter institution shall
withhold that amount to the extent to which such a deduction is permissible under
the legislation it applies, as if the overpayment had been made by it, and transfer the
amount so withheld to the creditor institution.

Article 83. 1. Where, under this Agreement, the institution of one Contract-
ing Party is liable to pay cash benefits to a beneficiary who is in the territory of
another Contracting Party, its liability shall be expressed in the currency of the first
Party. That institution may validly discharge its liability in the currency of the second
Party.

2. Where, under this Agreement, the institution of one Contracting Party is
liable to pay sums in refund of benefits provided by the institution of another Con-
tracting Party, its liability shall be expressed in the currency of the second Party. The
first institution may validly discharge its liability in that currency, unless the Con-
tracting Parties concerned have agreed on other arrangements.

3. Transfers of funds which result from the application of this Agreement
shall be effected in accordance with the relevant agreements in force between the
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Contracting Parties concerned at the date of transfer. Failing such agreements the ar-
rangements for effecting such transfers shall be agreed between the said Parties.

Article 84. 1. For the calculation of the amount of contributions due to the
institution of a Contracting Party, account shall be taken, where appropriate, of any
income received in the territory of any other Contracting Party.

2. The recovery of contributions due to the institution of one Contracting Party
may be effected in the territory of another Contracting Party in accordance with the
administrative procedure and subject to the guarantees and privileges applicable to
the recovery of contributions due to a corresponding institution of the latter Party,
or, in the absence of such a procedure, with the guarantees and privileges applicable
to the recovery of funds intended for the financing of the social security system of the
said Party.

3. The arrangements for the application of the provisions of the preceding
paragraphs of this Article shall be regulated, in so far as may be necessary, by the ad-
ministrative arrangement referred to in Article 96, paragraph 1, or by way of
bilateral or multilateral agreements between two or more Contracting Parties. These
arrangements- may also deal with the legal procedure for recovery.

Article 85. 1. Where a person is receiving benefits under the legislation of
one Contracting Party in respect of an injury caused or sustained in the territory of
another Contracting Party, the rights of the institution liable to pay benefits against
the third party liable to pay damages shall be regulated in the following manner:

(a) Where the said institution, under the legislation applicable to it, is substi-
tuted for the beneficiary in any rights which he may have against the third party, such
substitution shall be recognised by every other Contracting Party; and

(b) Where the said institution has a direct right against the third party, such
right shall be recognised by every other Contracting Party.

2. The rules governing the liability of employers or their agents in the case of
occupational injuries or accidents on the way to or from work which happen in the
territory of a Contracting Party other than the competent State shall be determined
by agreement between the Contracting Parties concerned.

Article 86. 1. Any dispute arising between two or more Contracting Parties
as to the interpretation or application of this Agreement, of the administrative ar-
rangement referred to in Article 96, paragraph 1, and of any other agreement or ar-
rangement concluded within the framework of these instruments, shall be submitted
to the Administrative Centre, which will make a recommendation to the Parties to
the dispute.

2. If the Parties to the dispute fail to accept the recommendation of the Ad-
ministrative Centre, the dispute shall be submitted to a permanent arbitration board;
that board shall establish its own procedure.

3. The permanent arbitration board shall consist of a member nominated by
each of the Contracting Parties. A deputy member, nominated by each of the Con-
tracting Parties shall take over the duties of the titular member should the latter be
unable to attend.

4. The decision of the permanent arbitration board, which should conform to
the principles of this Agreement, shall be binding and final.
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Article 87. 1. Annex Villi specifies for each Contracting Party concerned the
particular measures for the application of its legislation.

2. Each Contracting Party concerned shall give notice, in accordance with the
provisions of Article 97, paragraph 1, of any amendment to be made to Annex VIII.
If such an amendment results from the adoption of new legislation, notice shall be
given within three months from the date of publication of the said legislation, or if
that legislation is published before the date of ratification or acceptance of this
Agreement, from the date of that ratification or acceptance.

Article 88. 1. The annexes referred to in Article 1, subparagraph (b), in Ar-
ticle 4, paragraph 1, in Article 5, paragraph 3, in Article 7, paragraph 3, in Article 9,
paragraph 3, in Article 25, paragraph 2, in Article 61, paragraph 1, and in Article 87,
paragraph I, as well as any subsequent amendments to those annexes, shall be an in-
tegral part of this Agreement.

2. Any amendment to the annexes referred to in the preceding paragraph shall
be considered as adopted if, within the three months following the notification pro-
vided for in Article 97, paragraph 2, subparagraph (d), no Contracting Party or sig-
natory State has opposed it by notification addressed to the Director-General of the
International Labour Office.

3. In the event of notification of such opposition, the matter shall be submitted
to the Administrative Centre which will make a recommendation to the Parties con-
cerned. If the Parties concerned fail to accept the recommendation of the Ad-
ministrative Centre, the dispute shall be settled in accordance with the procedure
prescribed in Article 86, paragraphs 2 to 4.

TITLE Vi. TRANSITIONAL AND FINAL PROVISIONS

Article 89. 1. This Agreement shall confer no rights for any period before its
entry into force.

2. All periods of insurance and, where appropriate, of employment, occupa-
tional activity or residence completed under the legislation of a Contracting Party
before the date on which this Agreement enters into force shall be taken into account
for the purpose of determining rights arising from this Agreement.

3. Subject to the provisions of paragraph 1 of this Article, rights may arise
under this Agreement even in respect of a contingency which arose before its entry
into force.

4. Any benefit which has not been provided or which has been suspended on
account of the nationality of the person concerned, or of his residence in the territory
of a Contracting Party other than that in which the institution liable to pay the
benefits is situated shall, at the request of the person concerned, be provided or
resumed with effect from the date on which this Agreement enters into force, unless
the rights previously extinguished have given rise to the payment of a lump sum.

5. The rights of persons who have been awarded a pension before the entry
into force of this Agreement shall be revised at their request, regard being had to the
provisions of this Agreement. These rights may also be revised ex officio. In no cir-
cumstances shall such a revision operate to lessen the former rights of the persons
concerned.

6. Where the request referred to in paragraph 4 or in paragraph 5 of this Arti-
cle is submitted within two years of the date on which this Agreement enters into
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force, the rights arising in accordance with the provisions of the Agreement shall be
acquired as from that date, and those provisions of the legislation of any Contracting
Party which concern the loss of rights or the extinction of rights by lapse of time shall
not be raised against the person concerned.

7. Where the request referred to in paragraph 4 or in paragraph 5 of this Arti-
cle is submitted more than two years after the date on which this Agreement enters
into force, such rights as have not lapsed or have not been extinguished by lapse of
time shall be acquired only with reference to the date on which the request was sub-
mitted, unless there are more favourable provisions in the legislation of the Contract-
ing Party concerned.

8. In the event of a revision ex officio under the provisions of paragraph 5 of
this Article, the rights conferred under this Agreement shall be acquired as from the
date of entry into force of the Agreement.

9. The application of the provisions of Chapter 6 of Title III shall not operate
to lessen the rights enjoyed by persons concerned at the date of entry into force of
this Agreement. If, at that date, the amount of family allowances payable under
these provisions is less than the amount of family allowances payable under the pro-
visions of the Agreement concerning the Social Security of Rhine Boatmen (Revised)
of 13 February 1961, the difference between these amounts, in so far as it exists, shall
continue to be paid to beneficiaries and the cost shall be borne by the competent in-
stitution under these latter provisions and so long as that institution remains compe-
tent under the provisions of this Agreement.

Article 90. 1. This Agreement shall be open for signature by the States
represented on the Central Commission for Rhine Navigation and by Luxembourg.

2. This Agreement shall be subject to ratification or acceptance. All in-
struments of ratification or acceptance shall be deposited with the Director-General
of the International Labour Office.

Article 91. 1. This Agreement shall enter into force on the first day of the
third month following that in which the last of the instruments of ratification or ac-
ceptance of the Contracting Parties to the Agreement concerning the Social Security
of Rhine Boatmen (Revised), of 13 February 1961, is deposited.

2. In respect of any other signatory State ratifying or accepting it subsequently,
the Agreement will enter into force on the first day of the third month following that
in which the instrument of ratification or acceptance is deposited.

Article 92. Following the entry into force of this Agreement, the provisions of
the Agreement concerning the Social Security of Rhine Boatmen (Revised), of
13 February 1961, shall cease to have effect.

Article 93. 1. After the entry into force of this Agreement, a State other
than those referred to in Article 90, paragraph 1, may accede to the Agreement sub-
ject to the unanimous consent of the Contracting Parties. Accession to the Agree-
ment shall confer the same rights and entail the same obligations as ratification or ac-
ceptance. A protocol of accession will provide for the arrangements necessary to that
end, should the occasion arise.

2. Each instrument of accession shall be deposited with the Director-General
of the International Labour Office.
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3. This Agreement shall enter into force in respect of any State which subse-
quently accedes to it, on the first day of the third month following that in which the
instrument of accession is deposited.

Article 94. This Agreement shall be entered into for a period of one year. It
shall be renewed from year to year by tacit agreement, subject to the right of each
Contracting Party to denounce it by means of a notification addressed to the
Director-General of the International Labour Office. Such denunciation shall take
effect one year after the date of receipt of such notification.

Article 95. 1. In the event of denunciation of this Agreement all rights ac-
quired under its provisions shall be maintained.

2. Rights in process of acquisition in respect of periods before the date on
which the denunciation takes effect shall not lapse as a result of the denunciation;
their subsequent continued recognition shall be determined by agreement or, failing
such agreement, by the legislation which the institution concerned applies.

Article 96. 1. An administrative arrangement shall determine the arrange-
ments for the application of this Agreement.

2. The Contracting Parties or, if the constitutional provisions of those Parties
permit, their competent authorities, shall make all other arrangements necessary for
the application of this Agreement.

Article 97. 1. The notification referred to in Article 1, subparagraph (b),
Article 4, paragraph 2, Article 5, paragraph 4, Article 6, paragraph 2, Article 7,
paragraph 4, Article 9, paragraph 4, Article 25, paragraph 3, Article 61, paragraph 3,
and Article 87, paragraph 2, shall be addressed to the Director-General of the Inter-
national Labour Office.

2. The Director-General of the International Labour Office shall notify the
Contracting Parties, as well as the Central Commission for Rhine Navigation, of:
(a) The deposit of any instrument of ratification, acceptance or accession;
(b) Any date of entry into force of this Agreement in accordance with the provi-

sions of Article 91 and Article 93;
(c) Any notification of denunciation received in pursuance of the provisions of Ar-

ticle 94, and the date on which denunciation takes effect;
(d) Any notification received in pursuance of the provisions of paragraph 1 of this

Article.

Article 98. 1. The German, French and Dutch texts of this Agreement shall
be equally authoritative. They shall be deposited in the archives of the International
Labour Office.

2. On the entry into force of this Agreement, the Director-General of the In-
ternational Labour Office shall, in accordance with Article 102 of the Charter of the
United Nations, send certified copies thereof to the Secretary-General of the United
Nations for the purposes of registration.

3. The Director-General of the International Labour Office shall also send cer-
tified copies to each of the States represented on the Central Commission for Rhine
Navigation, to Luxembourg and to the said Commission.
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4. An official English translation shall be prepared by the International
Labour Office and sent to the States concerned.

5. In accordance with Article 102 of the Charter of the United Nations, the
Director-General of the International Labour Office shall send to the Secretary-
General of the United Nations, for the purposes of registration, any ratification, any
acceptance, any accession to, and any denunciation of this Agreement of which he
has been notified.

DONE at Geneva this thirtieth day of November 1979 in three original copies in
Dutch, French and German.

[A. SCHWARZ]'

Chairman of the Conference

IN WITNESS WHEREOF the undersigned, being duly authorised thereto, have signed
this Agreement.

For the Federal Republic of Germany:

[U. SAHM]

For Belgium:

[A. ONKELINX]

For France:

[S. HESSEL]

For Luxembourg:

[J. RETTEL]

For the Netherlands:

[R. REINHOLD SMIT]

For the United Kingdom:2

For Switzerland:

[A. SCHULER]

l Names of the signatories appearing between brackets were not legible and were supplied by the International

Labour Organisation.
2 In accordance with the provisions of article 90 (1) the Agreement was open for signature by the United Kingdom of

Great Britain and Northern Ireland which was represented on the Central Commission for Rhine Navigation.
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ANNEX I

DEFINITIONS OF TERRITORIES AND OF NATIONALS OF THE CONTRACTING PARTIES
(ARTICLE 1, SUBPARAGRAPH (b), OF THE AGREEMENT)

Federal Republic of Germany
Territory: The territory to which the Basic Law of the Federal Republic of Germany ap-

plies.
Nationals: Germans within the meaning of the Basic law of the Federal Republic of Ger-

many.

Belgium
Territory: The territory of Belgium.

Nationals: Persons of Belgian nationality.

France
Territory: The continental territory of France.
Nationals: Persons of French nationality.

Luxembourg
Territory: The territory of the Grand Duchy of Luxembourg.
Nationals: Persons of Luxembourg nationality.

Netherlands
Territory: The territory of the Kingdom of the Netherlands in Europe.
Nationals: Persons of Netherlands nationality.

Switzerland
Territory: The territory of the Swiss Confederation.
Nationals: Persons of Swiss nationality.

ANNEX II

LEGISLATION AND SCHEMES TO WHICH THIS AGREEMENT APPLIES

(ARTICLE 4, PARAGRAPH 1, OF THIS AGREEMENT)

Federal Republic of Germany

Legislations concerning:
(a) Sickness insurance (sickness, maternity and death);
(b) The protection of working mothers, in so far as it relates to benefits payable by the sick-

ness insurance institutions during pregnancy and after the confinement;
(c) Pensions insurance for wage earners and artisans;
(d) Pensions insurance for salaried employees;
(e) Pensions insurance for mine workers and, in the Saar, supplementary pensions insurance

in the iron and steel industry, as also the scheme of assistance for elderly farmers;

(I) Accident insurance;
(g) Unemployment insurance and unemployment assistance;
(h) Family allowances.
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Belgium
Legislation concerning:

(a) Sickness and invalidity insurance (sickness, maternity, invalidity and death);
(i) Schemes for employed persons (wage earners, salaried employees, mine workers

and personnel of the public sector);
(ii) Scheme for seamen of the merchant marine;

(iii) Scheme for self-employed persons;

(b) Retirement and survivors' pensions:
(i) Schemes for employed persons (wage earners, salaried employees, mine workers

and seamen in the merchant marine);

(ii) Scheme for self-employed persons;
(c) Compensation for occupational injuries:

(i) Scheme for employed persons in general;

(ii) Scheme for seafarers;
(d) Compensation for occupational diseases;

(e) The organisation of aid for involuntarily unemployed persons;
(f) Family benefits for employed persons and family benefits for self-employed persons.

France
Legislation concerning:

(a) The organisation of social security;

(b) The general provisions establishing the social insurance scheme applicable to insured per-
sons in non-agricultural occupations;

(c) The prevention of, and compensation for, occupational accidents and diseases;

(d) Family benefits;
(e) Sickness and maternity insurance for self-employed persons in non-agricultural occupa-

tions;
(I) Old-age allowance and old-age pension insurance for self-employed persons in non-

agricultural occupations;
(g) Assistance for gainfully employed persons when unemployed;

(h) The allowance for elderly employed persons, the allowance for elderly self-employed
persons and life assistance.

Luxembourg
Legislation concerning:

a) Sickness insurance (sickness, maternity and death):

- Scheme for wage earners;
- Scheme for salaried employees;
- Scheme for the self-employed;

(b) Pensions insurance (invalidity, old-age and death):
- Scheme for wage earners;
- Scheme for salaried employees;
- Scheme for artisans and self-employed persons in industry and commerce;

(c) Insurance against occupational injuries and diseases;
(d) Unemployment benefits;
(e) Family benefits.

Vol. 1490,1-25584



1988 United Nations - Treaty Series . Nations Unies - Recueil des Traits 515

Netherlands
Legislation concerning:

(a) Sickness and maternity benefits;
(b) Benefits in respect of incapacity for work (invalidity, occupational injuries and diseases);
(c) Old-age benefits;
(d) Survivors' benefits;
(e) Unemployment benefits;
(f) Family allowances.

Switzerland
1. Federal legislation concerning:

(a) Sickness insurance, including maternity benefits;
(b) Invalidity insurance;
(c) Old-age and survivors' insurance;
(d) Supplementary benefits to old-age and survivors' insurance and to invalidity insurance;
(e) Compulsory accident insurance (including occupational diseases);
(f) Unemployment insurance.

2. Cantonal legislation concerning family allowances for employed persons other than
agricultural workers in the cantons of Bale-Ville and Bale-Campagne.

ANNEX III

PROVISIONS REMAINING IN FORCE NOTWITHSTANDING THE PROVISIONS OF ARTICLE 5, PARAGRAPH 2
(ARTICLE 5, PARAGRAPH 3, OF THE AGREEMENT)

Federal Republic of Germany-Switzerland
-Convention on Social Security of 25 February 1964,' with the exception of Article 27

thereof, and the supplementary Convention of 9 September 1975.'

Belgium-Switzerland
-The provisions relating to invalidity insurance of the Convention on Social Security of

24 September 1975.2

France-Switzerland
-The provisions relating to invalidity insurance of the Convention on Social Security of

3 July 1975.1

Netherlands-Switzerland
-The provisions relating to invalidity insurance of the Convention on Social Security of

27 May 1970.4

1 United Nations, Treaty Series, vol. 1335, p. 171.
2 Ibid., vol. 1063, p. 229.
3 Ibid., vol. 1142, p. 65.
4 Ibid., vol. 795, p. 161.
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ANNEX IV

PROVISIONS TO WHICH THE PROVISIONS OF ARTICLE 7, PARAGRAPH 2, ARE APPLICABLE
(ARTICLE 7, PARAGRAPH 3, OF THE AGREEMENT)

France
-Allowance for elderly employed persons;
-Allowance for elderly self-employed persons;
- Life assistance.

Switzerland
-Special invalidity insurance pensions;
-Special old-age and survivors' insurance pensions;
-Allowances for totally disabled persons;
-Supplementary old-age and survivors' insurance, and invalidity insurance benefits.

ANNEX V

BENEFITS TO WHICH THE PROVISIONS OF ARTICLE 9, PARAGRAPH 1, ARE NOT APPLICABLE
(ARTICLE 9, PARAGRAPH 3, OF THE AGREEMENT)

Switzerland
-Special invalidity insurance pensions;
-Special old-age and survivors' insurance pensions;
-Ordinary invalidity insurance half-pensions granted to invalids whose degree of in-

validity is less than 50 per cent:
-Allowances for the totally disabled;
-Supplementary old-age and survivors' insurance, and invalidity insurance benefits.

ANNEX VI

LEGISLATION REFERRED TO IN ARTICLE 25, PARAGRAPH I
(ARTICLE 25, PARAGRAPH 2, OF THE AGREEMENT)

Belgium
- Legislation relating to the general invalidity scheme;
- Legislation relating to insurance of self-employed persons against incapacity for work.

France
-Legislation on invalidity insurance for employed persons.

Netherlands
- Legislation relating to insurance against incapacity for work;
- Legislation relating to general insurance against incapacity for work.
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ANNEX VII

APPLICATION OF SECTION I OR 2 OF CHAPTER 6 OF TITLE Ill

(ARTICLE 61, PARAGRAPH I, OF THE AGREEMENT)

1. Section 1
- Federal Republic of Germany
- Belgium

- France

- Luxembourg

- Netherlands*

2. Section 2
- Switzerland

ANNEX VIII

PARTICULAR MEASURES FOR THE APPLICATION OF THE LEGISLATION OF THE CONTRACTING PARTIES

(ARTICLE 87, PARAGRAPH 1, OF THE AGREEMENT)

Application of the Legislation of the Federal Republic of Germany

1. (a) In so far as German legislation concerning accident insurance does not already
provide for it, the German institutions shall compensate alike, in accordance with that legisla-
tion, for occupational injuries sustained or occupational diseases contracted in Alsace-
Lorraine before I January 1919, if this liability has not been assumed by the French institutions
in accordance with the decision of the Council of the League of Nations dated 21 June 1921
(Reichgesetzblatt p. 1289), so long as the worker who sustained the injury or his survivors
reside in the territory of a Contracting Party.

(b) The provisions of Article 9 of this Agreement shall not affect the provisions of Ger-
man legislation by virtue of which occupational injuries sustained or occupational diseases
contracted outside the territory of the Federal Republic of Germany, as well as periods com-
pleted outside that territory, do not give rise, or give rise only under certain conditions, to the
payment of benefits when the beneficiaries are outside the territory of the Federal Republic of
Germany.

2. (a) In order to determine whether the periods treated under German legislation as
periods of interruption (A usfallzeiten) or supplementary periods (Zurechnungszeiten) are to be
taken into account as such periods, compulsory contributions paid by virtue of the legislation
of another Contracting Party and compulsory insurance under the insurance scheme of
another Contracting Party shall be deemed to be equivalent to compulsory contributions paid
by virtue of German legislation and to compulsory insurance under German pensions in-
surance. In calculating the number of calendar months of compulsory insurance before the
contingency arose, the concurrent periods, which are deemed to be equivalent by virtue of the
legislation of another Contracting Party, shall not be taken into consideration, nor shall those
periods during which the person concerned has received a pension.

* By a letter dated 26 January 1984, the Government of the Netherlands, which at the time of the adoption of the
Agreement had chosen to apply section 2, notified the Director-General of the International Labour Office that, pursuant
to article 61, paragraphs I and 3, of the Agreement, it chose to apply section I upon its entry into force.
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(b) The provisions of the preceding subparagraph shall not apply to the fixed period of
interruption (pauschale Ausfallzeit). That shall be determined solely in terms of the periods of
insurance completed under German legislation.

(c) The taking into account of a supplementary period (Zurechnungszeit) by virtue of
German legislation concerning pensions insurance for miners shall, moreover, be subject to the
condition that the last contribution paid under German legislation was paid to the pensions in-
surance scheme for miners.

(d) For the taking into account of German periods of substitution (Ersatzzeiten) only
German legislation shall be applicable.

(e) Notwithstanding the provisions of the preceding subparagraph, the following provi-
sion shall apply to persons affiliated to German pensions insurance who, in the course of the
period from 1 January 1948 to 31 July 1963, have lived in the German territories under
Netherlands administration: for the taking into account of German periods of substitution (Er-
satzzeiten) by virtue of Article 125 1, paragraph 2, of the Social Insurance Code (RVO) or cor-
responding provisions, the payment of contributions to the Netherlands insurance scheme dur-
ing that period shall be deemed to be equivalent to engaging in employment or an occupational
activity compulsorily insurable under German legislation.

3. If the application of this Agreement involves exceptional costs for certain sickness in-
surance institutions, those costs may be totally or partially made good. The Federal Associa-
tion of local sickness funds, as the liaison body (sickness insurance), shall decide on that com-
pensation by agreement with the other central association of sickness insurance institutions.
The necessary resources for the compensation shall be provided by means of taxes levied on the
whole body of sickness insurance institutions, proportionally to the average number of
members during the preceding year, excluding pensioners.

4. German pension insurance institutions shall not apply the provisions of Article 33,
paragraph 5, of this Agreement when:
(a) The legislation in force before 1 January 1957 concerning the calculation of pensions is

applicable;
(b) A supplementary period (Zurechnungszeit) is to be taken into consideration; or
(c) A supplement for children or an increase in orphans' pension is to be taken into con-

sideration.
5. The provisions of Chapter 2 of Title III of this Agreement shall not be applicable to

the supplementary pensions insurance for workers in the iron and steel industry, nor to the
assistance scheme for elderly farmers.

6. The provisions of Article 1233 of the Social Insurance Code (RVO) and of Article 10
of the Act concerning the insurance of salaried employees (AVG), amended by the Act of 16
October 1972, altering the pensions scheme, which governs voluntary insurance within the
framework of German pensions insurance schemes, shall be applicable to persons to whom the
provisions of this Agreement are applicable, in accordance with the following conditions.
Where the general conditions are satisfied, voluntary contributions may be paid to the German
pensions insurance, when:
(a) The person concerned has his domicile or his residence in the territory of the Federal

Republic of Germany;
(b) The person concerned has his domicile or his residence in the territory of another Con-

tracting Party and had formerly at any time been compulsorily or voluntarily affiliated to
German pensions insurance;

(c) The person concerned has his domicile or his residence in the territory of a third State, has
contributed for at least sixty months to German pensions insurance or could be admitted
to voluntary insurance by virtue of transitory provisions previously in force and is not
compulsorily or voluntarily insured under the legislation of another Contracting Party.
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7. For compulsory insurance under German legislation concerning sickness insurance
for pensioners, periods of affiliation to the sickness insurance scheme of another Contracting
Party shall be deemed to be equivalent to periods of affiliation to German sickness insurance,
and periods of marriage to a member of the sickness insurance scheme of another Contracting
Party shall be deemed to be periods of marriage to a member of the German sickness insurance
scheme.

8. (a) For the purposes of the application of this Agreement, the lump sum granted
under German legislation in respect of a confinement shall be considered as a benefit in kind.

(b) For the award of the lump sum for a confinement provided under German legisla-
tion, the medical examinations carried out in accordance with the legislation of another Con-
tracting Party with the object of ensuring adequate and suitable medical care during pregnancy
shall also be taken into consideration.

9. Regulations concerning social insurance charges in the Agreements concluded by the
Federal German Republic with other States shall not be affected.

10. When, under the provisions of German legislation, in addition to the conditions
prescribed for the application of this Agreement, the conditions prescribed for the application
of another Agreement or of a supranational regulation are satisfied, the German institution
shall not take account, for the application of this Agreement, of the other Agreement or of the
supranational regulation. That rule shall not be applicable when the provisions concerning
social security which derive for the Federal Republic from international agreements, or from
supranational law or which, in relation to the application, involve regulations concerning
social insurance charges.

11. Periods of insurance completed under the legislation of any other Contracting Party
shall not be taken into consideration for the minimum number of years of insurance necessary
for the calculation of pension as a function of minimum income prescribed by German legisla-
tion.

12. Orphans' pensions provided under German legislation shall not be considered as
family allowances within the meaning of this Agreement.

Application of the Legislation of Belgium

1. If a Rhine boatman, who is subject to the Belgian law applicable to self-employed per-
sons, follows concurrently an occupational activity as an employed person in the territory of
another Contracting Party, that latter activity shall be deemed to be a wage-earning activity in
Belgium with a view to the assessment of the obligations which may follow from the Belgian
legislation relating to the social status of self-employed workers.

2. For the application of Belgian legislation account shall not be taken of a period re-
ferred to in Article 28, paragraph 3, subparagraph (a) (ii), of this Agreement unless, during
that period, the Rhine boatman was incapable of work within the meaning of Belgian legisla-
tion.

3. For the application of the provisions of Article 33 of this Agreement, periods of old-
age insurance completed under Belgian legislation applicable to self-employed persons before
the entry into force of the Belgian legislation concerning the insurance of self-employed per-
sons against incapacity for work, shall be considered as periods of insurance completed under
the latter legislation.

4. For the application, by the competent Belgian institution, of the provisions of Chapter 6
of Title III of this Agreement, a child shall be considered as having been brought up in the ter-
ritory of the Contracting Party where it resides.

5. The provisions of Chapter I of Title III of this Agreement shall apply to persons
whose entitlement to benefits in kind from sickness insurance derives from the provisions of the
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Belgian compulsory sickness and invalidity insurance scheme for self-employed persons, under
the following conditions:

(a) In the case of temporary residence in the territory of a Contracting Party other than
Belgium, the person concerned shall be entitled:
(i) With regard to medical care provided in the event of hospitalisation, to benefits in kind

provided under the legislation of that Party;
(ii) With regard to the other benefits in kind provided under Belgian legislation, to the refund

of the cost of those benefits by the competent Belgian institution at the rates specified by
the legislation of that Party;

(b) In the case of permanent residence in the territory of a Contracting Party other than
Belgium, the persons concerned shall be entitled to benefits in kind provided by the legislation
of that Party subject to paying to the competent Belgian institution the supplementary con-
tribution prescribed for that purpose by Belgian legislation.

Application of French Legislation

1. The allowance for elderly employed persons shall be awarded, under the conditions
prescribed for French employed persons by French legislation, to all employed persons coming
within the scope of this Agreement who, at the time they make their claim, are resident in
French territory.

2. The provisions of this Agreement shall not affect the provisions of French legislation
by virtue of which only periods of wage-earning employment, or periods treated as such, com-
pleted in the territories of the European Departments and of the overseas Departments
(Guadeloupe, Guyana, Martinique and Rdunion) of the Republic of France, are taken into
consideration for entitlement to the allowances for elderly employed persons.

3. The provisions of paragraphs I and 2 concerning the award of the allowance for elderly
employed persons shall be applicable mutatis mutandis to the allowance for elderly self-
employed persons.

Application of the Legislation of Luxembourg

1. Notwithstanding the provisions of Article 89, paragraph 2, of this Agreement,
periods of insurance, and equivalent periods, completed before I January 1946, under Luxem-
bourg legislation on pensions insurance (invalidity, old age and death) shall be taken into con-
sideration for the application of that legislation only in so far as the rights in course of acquisi-
tion have been maintained from 1 February 1970, or recovered subsequently in accordance
solely with that legislation, or with bilateral Conventions on social security in force or to be
concluded with Luxembourg. In the event of several such Conventions applying, periods of in-
surance and equivalent periods shall be taken into consideration as from the earliest date.

2. For the purposes of entitlement to the basic part of Luxembourg pensions, periods of
insurance completed under Luxembourg legislation by workers not resident on Luxembourg
territory shall be considered as periods of residence.

3. Notwithstanding the provisions of Article 33 of this Agreement, the basic part of Lux-
embourg pensions, for which the State and the Communes are responsible, shall be calculated
in accordance with Luxembourg legislation.

4. The supplement provided, where appropriate, to increase minimum pensions, the
supplement for children, as well as special increases, shall be awarded in the same proportion as
the basic part of pension for which the State and the municipalities are responsible.
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Application of Netherlands Legislation

1. Sickness insurance
(a) With regard to entitlement to benefits in kind, Chapter I of Title III of this Agree-

ment shall be applicable only to persons who are entitled to benefits in kind by virtue of com-
pulsory insurance, the insurance scheme for elderly persons or voluntary insurance schemes
referred to in the law regulating the sickness insurance funds (Ziekenfondswet).

(b) A person receiving an old-age pension under Netherlands legislation and a pension
under the legislation of another Contracting Party shall be deemed, for the purpose of the ap-
plication of Article 21 of this Agreement, to be entitled to benefits in kind if, having regard, as
appropriate, to the provisions of Article 8 of the said Agreement, he satisfies the conditions for
participation in the sickness insurance scheme for elderly persons or in voluntary insurance,
which insurance schemes are referred to in the Act regulating sickness insurance funds. That
provision shall also be applicable to a married woman whose husband receives an old-age pen-
sion for married persons under Netherlands legislation and fulfils the conditions for participa-
tion in the sickness insurance scheme for elderly persons or in voluntary insurance, which in-
surance schemes are referred to in the Act regulating sickness insurance funds.

(c) A person receiving an old-age pension under Netherlands legislation who is resident
in the territory of a Contracting Party other than the Netherlands shall be obliged, if he is sub-
ject to the sickness insurance scheme for elderly.persons, 6r to the voluntary insurance scheme
referred to in the law regulating sickness insurance funds, to pay, for himself and, as ap-
propriate, for the members of his family, a contribution calculated on the basis of half the
average cost incurred by the Netherlands in respect of the provision of medical care for an
elderly person and the members of his family. That contribution shall be reduced, at the
expense of the compulsory insurance administration under the law regulating sickness in-
surance funds, by an amount corresponding to the reduction which is granted, at the expense
of the aforesaid compulsory insurance administration, to persons who are resident in the
Netherlands and who are affiliated to the sickness insurance scheme for elderly persons, for
whom the contribution is fixed on the same basis.

(d) A woman who is not in receipt of an old-age pension under Netherlands legislation
and, if she is married, whose husband is not in receipt of an old-age pension for married per-
sons by virtue of that same legislation, shall be obliged, if she is resident in the territory of a
Contracting Party other than the Netherlands and if she is subject to the voluntary insurance
referred to in the law regulating sickness insurance funds, to pay, for herself and, as ap-
propriate, for each of the members of her family who have reached the age of 16 years, a con-
tribution equivalent to the average of the contributions fixed by the Netherlands sickness in-
surance funds in respect of voluntary contributors who are resident in the Netherlands. That
contribution shall be rounded up to the nearest florin.

2. General old-age insurance
(a) Periods of insurance prior to 1 January 1957 during which the person concerned,

who does not fulfil the conditions for having such periods assimilated to periods of insurance,
resided in the territory of the Netherlands after the age of 15 years or during which, while en-
tirely resident in the territory of another Contracting Party, he was gainfully employed in the
Netherlands, or on a vessel referred to in Article 1 (m) of this Agreement, by an employer in
that country, shall likewise be considered as periods of insurance completed under Netherlands
legislation on general old-age insurance.

(b) Periods shall not be taken into account by virtue of the preceding paragraph when
they coincide with periods of insurance completed under the old-age pensions legislation of a
State other than the Netherlands.
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(c) Where a married woman's husband is entitled to a pension under Netherlands legisla-
tion on general old-age insurance, periods prior to the date on which the woman concerned
reached the age of 65 years and during which, being married, she resided in the territory of one
or more of the Contracting Parties, shall likewise be taken into consideration in so far as these
periods coincide with the periods of insurance completed by her husband under that legislation
and with those to be taken into consideration by virtue of subparagraph (a) of this paragraph.

(d) Periods shall not be taken into consideration, in the case of a married woman, by vir-
tue of the preceding subparagraph when they coincide with periods of insurance completed
under the old-age pension legislation of a State other than the Netherlands or with periods dur-
ing which she received an old-age pension under such legislation.

(e) Where a married woman's husband has been subject to Netherlands legislation on
general old-age insurance or is deemed to have completed periods of insurance within the
meaning of subparagraph (a) of this paragraph, the provisions of the two preceding
paragraphs shall be applicable, mutatis mutandis.

(f) Periods prior to 1 January 1957 shall be taken into consideration for the calculation
of old-age pension only if the person concerned has resided for six years in the territory of one
or more Contracting Parties after the age of 59 years and if he resides in the territory of one of
those Parties.

3. General widows' and orphans' insurance
(a) For the application of the provisions of Article 33 of this Agreement, periods prior to

1 October 1959 during which the deceased has resided in the territory of the Netherlands after
the age of 15 years or during which, while being resident in the territory of another Contracting
Party, he was gainfully employed in the Netherlands, or on a vessel referred to in subpara-
graph (m) of Article I of this Agreement, by an employer in that country, shall likewise be con-
sidered as periods of insurance completed under the Netherlands legislation on general widows'
and orphans' insurance.

(b) Periods shall not be taken into consideration by virtue of the preceding sub-
paragraph when they coincide with periods of insurance completed under the legislation con-
cerning survivors' benefits of a State other than the Netherlands.

4. Insurance against incapacity for work
For the application of the provisions of Article 33 of this Agreement, the Netherlands in-

stitutions shall apply the following provisions:
(a) If the Rhine boatman was an employed person when the incapacity for work followed

by invalidity occurred, the competent institution shall determine the amount of benefits in cash
in accordance with the provisions of the Incapacity Insurance Act (WAO) of 18 February 1966,
taking account:
- Of periods of insurance completed under the above-mentioned Act (WAO) of 18 February

1966;
- Of periods of insurance completed after the age of 15 years under the General Incapacity

Act (AAW) of 11 December 1975 in so far as these do not coincide with periods of insurance
completed under the above-mentioned Act (WAO) of 18 February 1966; and

- Of periods of gainful occupation and equivalent periods completed before I July 1967 in the
Netherlands or of employment on a vessel referred to in subparagraph (m) of Article 1 of
this Agreement, by an employer in that country;

(b) If the Rhine boatman was self-employed when the incapacity for work followed by
invalidity occurred, the competent institution shall determine the amount of benefits in cash in
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accordance with the provisions of the General Incapacity Act (AAW) of 11 December 1975,
taking account:
- Of periods of insurance completed by the person concerned after the age of 15 years under

the above-mentioned Act (AAW) of 11 December 1975;
- Of periods of insurance completed under the Incapacity Insurance Act (WAO), of 18 Feb-

ruary 1966, in so far as these do not coincide with periods of insurance completed under the
above-mentioned Act (AAW) of 11 December 1975; and

- Of periods of gainful occupation and equivalent periods completed before 1 July 1967 in the
Netherlands or of employment on a vessel referred to in subparagraph (m) of Article 1 of
this Agreement, by an employer in that country.

5. Optional continued insurance
The principle of equality of treatment set forth in Article 7 of this Agreement shall not ap-

ply to old-age and survivors' optional continued insurance with regard to the payment of
reduced contributions.

Application of the Legislation of Switzerland

1. The principle of equality of treatment set forth in Article 7 of this Agreement shall not
apply to the provisions of the Federal legislation on old-age and survivors' insurance and to in-
validity insurance concerning:
(a) Optional invalidity insurance for Swiss nationals abroad;
(b) Assistance allowances paid to Swiss nationals resident abroad.

2. Vocational measures, measures for special training and the measures in favour of
totally disabled minors in Federal legislation on invalidity insurance shall be deemed to be cash
benefits.

3. With regard to the provisions for rehabilitation under Federal legislation on invalidity
insurance:
(a) Rhine boatmen may request rehabilitation provided that they have been in full-time

employment in a permanent capacity on a vessel registered in Switzerland immediately
preceding the time when they are to benefit by such rehabilitation;

(b) Wives and widows who do not follow a gainful activity, as well as minor children of
Rhine boatmen, may request rehabilitation, as long as they keep their domicile in
Switzerland, provided they have been resident there without interruption for at least one
year immediately preceding the time when they benefit by such rehabilitation. However,
the duration of residence shall be considered as uninterrupted when absence from Swiss
territory does not exceed two months in the course of a year;

(c) The minor children of Rhine boatmen may in addition request rehabilitation, if they
have their domicile in Switzerland and have been incapacitated since birth there, or have
resided there without interruption since birth.

4. The provisions of Article 35, paragraph 3, of this Agreement shall apply only in case
of invalidity in accordance with the following arrangements: the Rhine boatman who is obliged
to give up his employment on a vessel registered in Switzerland following illness or an accident,
but whose state of invalidity is established in that country, is considered as having been insured
within the meaning of Swiss legislation for a period of one year as from the date of interruption
of work followed by invalidity.

5. With regard to the application of Article 7, paragraph 2, of this Agreement:

(a) Rhine boatmen shall be entitled to special pensions under invalidity insurance under the
same conditions as Swiss nationals, for as long as they keep their domicile in Switzerland,
if immediately preceding the date on which they claim the pension, they have resided in
Switzerland without interruption for five years;
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(b) Rhine boatmen, and their survivors, shall be entitled to special old-age and survivors'
pensions under the same conditions as Swiss nationals, for as long as they keep their
domicile in Switzerland, if before the date from which they claim the pension, they have
resided in Switzerland for ten years, including five consecutive years immediately
preceding that date in the case of an old-age pension, and for five consecutive years im-
mediately before that date in the case of a survivors' pension or of an old-age pension
payable in lieu of an invalidity or survivors' pension;

(c) Rhine boatmen, and their survivors, shall be entitled to supplementary old-age, sur-
vivors' and invalidity insurance benefits under the same conditions as Swiss nationals, for
as long as they keep their domicile in Switzerland, if, immediately preceding the date
from which they claim supplementary benefits, they have resided in Switzerland without
interruption for fifteen years;

(d) The period of residence referred to in subparagraphs (a) and (c) of this paragraph shall
be deemed to be uninterrupted when absence from Swiss territory does not exceed three
months in the course of any calendar year.

FINAL ACT OF THE GOVERNMENTAL CONFERENCE FOR THE REVISION
OF THE AGREEMENT OF 13 FEBRUARY 1961 CONCERNING THE
SOCIAL SECURITY OF RHINE BOATMEN (REVISED)

1. The Governmental Conference for the revision of the Agreement of 13 Feb-
ruary 1961 concerning the Social Security of Rhine Boatmen (Revised) was convened
at Geneva by the International Labour Office (ILO) for the final adoption of the
Agreement whose provisions had been prepared by the Administrative Centre for the
Social Security of Rhine Boatmen with technical assistance from the ILO and ap-
proved by the 19th Sitting of the Administrative Centre held in Strasbourg from 13 to
16 March 1979.

2. The Governmental Conference met at Geneva from 27 to 30 November
1979. The Governments of the following States were represented: Austria, Belgium,
France, Federal Republic of Germany, Luxembourg, Netherlands and Switzerland.
The Governing Body of the ILO was represented by a tripartite delegation composed
of Mr. Zenger (Government member), Mr. Verschueren (Employer member) and
Mr. Clivaz (Worker member). The following international organisations were also
represented at the Conference: the Central Commission for Rhine Navigation, the
United Nations Economic Commission for Europe, the Commission of the Euro-
pean Communities and the International Social Security Association.

3. With respect to the provisions of Article 33, paragraph 3, of the Agreement,
the delegation of the Netherlands proposed a complementary provision concerning
thc calculation of invalidity and survivors' benefits the amount of which does not de-
pend on the length of periods of insurance completed, for the purpose of correcting
the method of calculation of these benefits in cases of an insufficient insurance career.
A similar proposal having also been presented by the Government of the Netherlands
with a view to revising Regulation No. 1408/71 of the Council of the European Com-
munities, the Governmental Conference considered that the problem should be re-
examined by the Administrative Centre for the Social Security of Rhine Boatmen
after an appropriate solution had been found within the European Communities.

4. On 30 November 1979, the Government Conference finally adopted the new
Agreement concerning the Social Security of Rhine Boatmen, which was signed by
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the President of the Conference. This Agreement, which shall be applied and inter-
preted in accordance with the records of decisions of the Governmental Conference,
is open to signature and ratification by the States represented at the Central Commis-
sion for Rhine Navigation and by Luxembourg, in accordance with the provisions of
Article 90 of the Agreement, and, subject to the conditions specified in Article 93 of
the Agreement, for accession by other States. It shall be signed at Geneva by the
plenipotentiaries of the Governments concerned before 1 September 1980, and its
ratification, subject to the conditions specified in the Agreement, should take place as
soon as possible.

IN WITNESS WHEREOF the undersigned representatives have signed this Final Act.

DONE at Geneva, this thirtieth day of November 1979, in three original copies in
Dutch, French and German. The texts shall be deposited with the Director-General
of the International Labour Office, who shall transmit certified copies to each
Government represented at the Central Commission for Rhine Navigation, to the
Government of Luxembourg and to the said Commission.
For Austria:

For Belgium:

J. DONIS

For France:

S. DARMON

For the Federal Republic of Germany:

A. SCHWARZ

For Luxembourg:
C. REIFFERS

For the Netherlands:
VAN NIJNANTEN

For Switzerland:

A. SCHULER

For the Central Commission for Rhine Navigation:

DOERFLINGER
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ANNEX A ANNEXE A

No. 4789. AGREEMENT CONCERN-
ING THE ADOPTION OF UNIFORM
CONDITIONS OF APPROVAL AND
RECIPROCAL RECOGNITION OF AP-
PROVAL FOR MOTOR VEHICLE
EQUIPMENT AND PARTS. DONE AT
GENEVA ON 20 MARCH 1958'

APPLICATION of Regulations Nos. 23,1
30,1 and 38' annexed to the above-
mentioned Agreement

Notification received on:

4 January 1988

POLAND

(With effect from 4 March 1988.)

Registered ex officio on 4 January 1988.

1 United Nations, Treaty Series, vol. 335, p. 211;
vol. 516, p. 378 (rectification of the authentic English and
French texts of article 1 (8)); vol. 609, p. 290 (amendment
to article 1 (1)); and vol. 1059, p. 404 (rectification of the
authentic French text of article 12 (2)); for subsequent ac-
tions, see references in Cumulative Indexes Nos. 4 to 15, as
well as annex A in volumes 951, 955 958, 960, 961, 963,
966, 973, 974, 978,981, 982, 985,986, 993,995, 997, 1003,
1006. 1010, 1015, 1019, 1020, 1021, 1024, 1026, 1031,
1035, 1037, 1038, 1039, 1040, 1046, 1048, 1050, 1051,
1055, 1060, 1065, 1066, 1073, 1078, 1079, 1088, 1092,
1095. 1097, 1098, 1106, 1110, 1111, 1112, 1122, 1126,
1130, 1135, 1136, 1138, 1139, 1143, 1144, 1145, 1146,
1147, 1150, 1153, 1156, 1157, 1162, 1177, 1181, 1196,
1197, 1198, 1199, 1205, 1211, 1213, 1214, 1216, 1218,
1222 1223, 1224, 1225, 1235, 1237, 1240, 1242, 1247,
1248, 1249, 1252, 1253, 1254, 1255, 1256, 1259, 1261,
1271, 1273, 1275, 1276, 1277, 1279, 1284, 1286, 1287,
1291, 1293, 1294, 1295, 1299, 1300, 1301, 1302, 1308,
1310, 1312, 1314, 1316, 1317, 1321, 1323, 1324, 1327,
1328, 1330, 1331, 1333, 1335, 1336, 1342, 1347, 1348,
1349, 1350, 1352, 1355, 1358, 1361, 1363, 1364, 1367,
1374, 1379, 1380, 1389, 1390, 1392, 1394, 1398, 1401,
1402, 1404, 1405, 1406, 1408, 1409, 1410, 1412, 1413,
1417, 1419, 1421, 1422, 1423, 1425, 1428, 1429, 1434,
1436, 1438, 1443, 1444, 1458, 1462, 1463, 1464, 1465,
1466, 1474, 1477, 1483, 1484, 1485, 1486, 1487, 1488 and
1489.

2 Ibid., vol. 801, p. 432.
3 Ibid., vol. 963, p. 365.
4 Ibid., vol. 1098, p. 295.

No 4789. ACCORD CONCERNANT
L'ADOPTION DE CONDITIONS UNI-
FORMES D'HOMOLOGATION ET LA
RECONNAISSANCE RP-CIPROQUE DE
L'HOMOLOGATION DES tQUIPE-
MENTS ET PIPECES DE VPHICULES
A MOTEUR. FAIT A GENVE
LE 20 MARS 1958'

APPLICATION des R~glements nos 23', 301
et 384 apnex~s A l'Accord susmentionn6

Notification revue le:

4 janvier 1988

POLOGNE

(Avec effet au 4 mars 1988.)

EnregistrM d'office le 4 janvier 1988.

1 Nations Unies, Recueil des Traites, vol. 335, p. 211;
vol. 516, p. 379 (rectification des textes authentiques
anglais et fran!ais du paragraphe 8 de l'article 1); vol. 609,
p. 291 (amendement du paragraphe I de l'article I); et
vol. 1059, p. 404 (rectification du texte authentique
franqais du paragraphe 2 de l'article 12); pour les faits
ult6rieurs, voir les rdfdrences donn~es dans les Index
cumulatifs nOs 4 a 15, ainsi que l'annexe A des vol-
umes 951, 955 958,960, 961,963,966, 973,974, 978,981,
982, 985, 986, 993, 995, 997, 1003, 1006, 1010, 1015, 1019,
1020, 1021, 1024, 1026, 1031, 1035, 1037, 1038, 1039,
1040, 1046, 1048, 1050, 1051, 1055, 1060, 1065, 1066,
1073, 1078, 1079, 1088, 1092, 1095, 1097, 1098, 1106,
1110, 1111, 1112, 1122, 1126, 1130, 1135, 1136, 1138,
1139, 1143, 1144, 1145, 1146, 1147, 1150, 1153, 1156,
1157, 1162, 1177, 1181, 1196, 1197, 1198, 1199, 1205,
1211, 1213, 1214, 1216, 1218, 1222, 1223, 1224, 1225,
1235, 1237, 1240, 1242, 1247, 1248, 1249, 1252, 1253,
1254, 1255, 1256, 1259, 1261, 1271, 1273, 1275, 1276,
1277, 1279, 1284, 1286, 1287, 1291, 1293, 1294, 1295,
1299, 1300, 1301, 1302, 1308, 1310, 1312, 1314, 1316,
1317, 1321, 1323, 1324, 1327, 1328, 1330, 1331, 1333,
1335, 1336, 1342, 1347, 1348, 1349, 1350, 1352, 1355,
1358, 1361, 1363, 1364, 1367, 1374, 1379, 1380, 1389,
1390, 1392, 1394, 1398, 1401, 1402, 1404, 1405, 1406,
1408, 1409, 1410, 1412, 1413, 1417, 1419, 1421, 1422,
1423, 1425, 1428, 1429, 1434, 1436, 1438, 1443, 1444,
1458, 1462, 1463, 1464, 1465, 1466, 1474, 1477, 1483,
1484, 1485, 1486, 1487, 1488 et 1489.

2 Ibid., vol. 801, p. 433.
3 Ibid., vol. 963, p. 432.
4 Ibid., vol. 1098, p. 301.
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APPLICATION of Regulations Nos. 46,'
52,' 53,' 55,4 58,1 631 and 66' annexed to
the Agreement of 20 March 1958 concern-
ing the adoption of uniform conditions of
approval and reciprocal recognition of ap-
proval for motor vehicle equipment and
parts

Notification received on:

6 January 1988

UNION oF SOVIET SOCIALisT REPUBLICS

(With retroactive effect from 1 January
1988.)

Registered ex officio on 6 January 1988.

1 United Nations, Treaty Series, vol. 1248, p. 376.

2 Ibid., vol. 1293, p. 204.
3 Ibid., vol. 1299, p. 306.
4 Ibid., vol. 1301, p. 275.
5 Ibid., vol. 1321, p. 412.
6 Ibid., vol. 1404, p. 348.
7 Ibid., vol. 1443, p. 314.

APPLICATION des R~glements nos 46', 522,
533, 554, 58', 63' et 66' annexes A. I'Accord
du 20 mars 1958 concernant l'adoption de
conditions uniformes d'homologation et la
reconnaissance r~ciproque de l'homologa-
tion des 6quipements et pices de v~hicules
A moteur

Notification reVue le:

6 janvier 1988

UNION DES REPUBLIQUES SO fCIALISrES

SOVI iIQUES

(Avec effet r6troactif au Ier janvier 1988.)

EnregistrM d'office le 6janvier 1988.

I Nations Unies, Recueil des Traits, vol. 1248, p. 403.
2 Ibid., vol. 1293, p. 264.
3 Ibid., vol. 1299, p. 328.
4 Ibid., vol. 1301, p. 325.
5 Ibid., vol. 1321, p. 421.
6 Ibid., vol. 1404, p. 377.
7 Ibid., vol. 1443, p. 329.
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No. 10306. AGREEMENT CONCERN-
ING THE SOCIAL SECURITY OF
RHINE BOATMEN (REVISED). SIGNED
AT GENEVA ON 13 FEBRUARY 1961'

TERMINATION

No 10306. ACCORD CONCERNANT LA
S8CURITt SOCIALE DES BATELIERS
RHtNANS (R8VIS8). SIGNP_ A
GENPVE LE 13 F8VRIER 1961'

ABROGATION

The above-mentioned Agreement ceased to
have effect on 1 December 1987, the date of en-
try into force of the Agreement concerning the
social security of Rhine boatmen concluded at
Geneva on 30 November 1979,2 in accordance
with article 92 of the latter Agreement.

Certified statement was registered by the
International Labour Organisation on 19 Jan-
uary 1988.

1 United Nations, Treaty Series, vol. 717, p. 3.
2 See p. 311 of this volume.

L'Accord susmentionn6 a cess6 d'avoir effet
le ler d6cembre 1987, date de l'entr6e en
vigueur de l'Accord concernant la s6curit6
sociale des bateliers rh6nans conclu A Gen~ve
le 30 novembre 19792, conform6ment A l'ar-
ticle 92 de ce dernier Accord.

La declaration certifde a &t4 enregistr~e
par l'Organisation internationale du Travail
le 19 janvier 1988.

I Nations Unies, Recueil des Traitds, vol. 717, p. 
3

.
2 Voir p. 311 du prtsent volume.
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No. 14449. CUSTOMS CONVENTION
ON CONTAINERS, 1972. CONCLUDED
AT GENEVA ON 2 DECEMBER 1972'

ENTRY INTO FORCE of the amendments
to annex 62 of the above-mentioned Con-
vention

The amendments were proposed and circu-
lated by the Secretary-General of the Cus-
toms Cooperation Council on 8 November'
1985. They came into force on 1 January
1988, in accordance with article 22 (6).

The amendments read as follows:

Amendments to Annex 6

Add a new Explanatory Note 1.1, as follo,
"1. ANNEX I

N o 14449. CONVENTION DOUANIIERE
RELATIVE AUX CONTENEURS, 1972.
CONCLUE A GENVE LE 2 DtCEM-
BRE 1972'

ENTR8E EN VIGUEUR des amendements A
I'annexe 62 de la Convention susmen-
tionn6e

Les amendements avaient 6 proposes et
diffus6s par le Secr~taire g~n6ral.du Conseil de
coop6ration douani~re le 8 novembre 1985.
Ils sont entr(s en vigueur le 1 er janvier 1988,
conform~ment au paragraphe 6 de l'article 22.

Les amendements sont libell6s comme suit:

1.1. Paragraph 1. Use of plastic film for identification marks and numbers on con-
tainers

1.1.1. For identification marks and numbers on containers to be considered durably
marked when plastic film is used, compliance with the following specifications is
required:
(a) A high-quality adhesive shall be used. The film, once applied, shall have a

tensile strength lower than its final adhesion so that removal of the film
without destroying it is impossible. Film produced by the cast method of
production meets these requirements. Film produced by the calender
method of production shall not be used.

(b) When identification marks and numbers have to be changed, the film to be
replaced shall be removed completely prior to the affixing of the new film;
placing of new film over an existing film shall not be permitted.

1.1.2. The specifications for the use of plastic film for marking containers set out in
subparagraph 1.1-1 of this Explanatory Note do not exclude the possibility of us-
ing other durable marking methods."

United Nations, Treaty Series, vol. 988, p. 43, and an- I Nations Unies, Recuei des Traites, vol. 988, p. 43, et
nex A in volumes 1021, 1025, 1035, 1046, 1120, 1275, 1301, annexe A des volumes 1021, 1025, 1035, 1046, 1120, 1275,
1302, 1374, 1380, 1407, 1417 and 1488. 1301, 1302, 1374, 1380, 1407, 1417 et 1488.

2 Ibid., vol. 988, p. 68; vol. 1302, p. 377, and vol. 1407, 2 Ibid., vol. 988, p. 104; vol. 1302, p. 384, et vol. 1407,
No. A-14449. nOA-14449.
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Amendements apport's & Particle 6

Ajouter la nouvelle Note explicative 1.1 ci-apr~s

< 1. ANNEXE I

1.1. Paragraphe 1. Utilisation defeuilles en matibre plastique pour les marques et
les num~ros d'identification figurant sur des conteneurs.

1.1.1. Pour que les marques et les num~ros d'identification figurant sur les conteneurs
puissent tre consid~r~s comme inscrits de fagon durable lorsqu'une feuille en
mati~re plastique est utilise, les conditions ci-apr~s doivent tre remplies :
a) Un adh~sif de qualit6 sera utilis6. La bande, une fois appliqu&, devra pr6-

senter une resistance la traction plus faible que la force d'adh~sion de
sorte qu'il soit impossible de d~coller la bande sans l'endommager. Une
bande obtenue par coulage satisfait A ces exigences. Une bande fabriqu~e
par calandrage ne pourra pas tre utilis~e.

b) Lorsque les marques et les num~ros d'identification devront etre modifies,
la bande 5 remplacer devra tre entirement retiree avant que ne soit fix~e
une nouvelle bande. L'apposition d'une nouvelle bande sur une bande d6j5
collie est proscrite.

1.1.2. Les sp6cifications concernant l'utilisation d'une feuille en matibre plastique pour
le marquage des conteneurs 6nonc6es dans le sous-paragraphe 1.1-1 de la pr6-
sente Note explicative n'excluent pas la possibilit6 d'utiliser d'autres m6thodes de
marquage durable. >
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[CHINESE TEXT-TEXTE CHINOIS]

- 'it RA . 1 F :

. 1-2 *fg,,-

[RUSSIAN TEXT - TEXTE RUSSE]

-onpaetKu, 6HecenHbie 6 J7puioaceHue 6 K
Jao6aBHTb HOBytO rIORCHHTeJi]6Hy1O 3aHcKy I.1, npHBeaHHyIO HH)Ke:

(1. FIPHJIOXCEHHE I
1.-1. -m RpufeHeHue nmlacmlMaccoebix n/IeHOK C).,iv HaHeceHuj Ha KoHmea-

Hepbl ono3HO6ame.4bHblx 3HaKO6 U HOAepO6.
1.1.1. ~~RM TOrO qTO6bI ono3HaBaTenbHEie 3HaKH H HoMepa, HaHeceHHbie Ha KOHTek-

Hepbi C HCnOJlb3OBaHHeM rnacTMaCCOBOR nndHKH, Mori paccMaTpHBaTbC51 B
KaqeCTBe HaHeCeHHbIX HpOqHbIM o6pa3oM, aIOJDIHbI 6bITb BbInOJIHeHbI CeilC-
yI-oUme YCJIOBHI MapKHpOBKH:
a) -pMeHReMbait KJrei aojirleH OTfHqaTbCl BbICOKHM KaqeCTBOM. f-poq-

HOCTb fpH paCTDx)eHHH HaneeRHMor .neHTbl tonixHa 6bITb HacToJbKO HH>Ke
CHnbi aEare3HH, qTO6bi 6bnO HeBO3MO)KHO OTKneHTb JIeHTy, He nOBpegUHB
ee.

6) B cny'qae H3MeHeHHA OnO3HaBaTejnhHEIX 3HaKOB H HOMepOB, nepea Ha-
KnefIKofl HOBOAi neHTbI cneayeTr HOJIHOCTbIO CHATb jIeHTY CO CTapoft Map-
KHpoBKof. BocapemaeTcH HaKJIeHBaTb HOBYIO neHTY Ha CTapylo.

Vol. 1490, A- 14449



534 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitis 1988

1.1.2. nlepencneHHbie B nyHKTe 1 HacToamtet IIO$CHHTeJ'IbHOri 3aIHcKH YCnIOBHI4 npH-
MeHeHHA I'IaCTMacCOBOt1 RUI14HKH IJIR MapKI4pOBKH KOHTeftHepOB He HCKJRO-

qaIOT BO3MO)IHOCTb IIpHMeHeHH1 atpyrRX cnoco60B flp0qHOl MapKHpOBKH
KOHTefilHepOB. >>

[SPANISH TEXT-TEXTE ESPAGNOL]

Enmiendas al A nexo 6

Afiddase una nueva Nota explicativa 1.1, como sigue:
"1. ANEXO I

1.1. Pdrrafo 1. Utilizaci6n de bandas o peliculas de material pldstico para las mar-
cas y mimeros de identificaci6n sobre los contenedores.

1.1.1. Para que se considere que los nfimeros y marcas de identificaci6n estdn inscritos
de manera duradera en los contenedores, cuando se utilicen peliculas o bandas
de material plstico, se exige que 6stas se ajusten a las siguientes normas:
(a) Se empleara un pegamento de calidad. La pelicula, una vez aplicada, ten-

drd una resistencia a la tracci6n inferior a la fuerza de adhesi6n, para que
no se la pueda quitar sin estropearla. La pelicula producida por el procedi-
miento de fundido cumple estos requisitos. No se utilizara una pelicula
producida por el procedimiento de calandrado.

(b) Cuando se hayan de modificar las marcas y nimeros de identificaci6n, se
retirara totalmente la banda de pelicula que se abandona antes de colocar la
nueva banda con los nuevos signos vflidos; no se permitird que se coloque
una banda sobre otra ya adherida a un contenedor.

1.1.2. Las especificaciones relativas al empleo de peliculas o bandas en material pldstico
para el marcado de los contenedores, indicadas en el pArrafo 1.1-1 de la presente
Nota explicativa, no excluyen que se puedan usar otros m6todos de marcado du-
radero."

Authentic texts of the amendments: English,
French, Chinese, Russian and Spanish.

Registered ex officio 1 January 1988.

Textes authentiques des amendements :
anglais, franiais, chinois, russe et espagnol.

Enregistri d'office le lerjanvier 1988.

Vol. 1490, A-14449
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No. 14531. INTERNATIONAL COV-
ENANT ON ECONOMIC, SOCIAL AND
CULTURAL RIGHTS. ADOPTED BY
THE GENERAL ASSEMBLY OF THE
UNITED NATIONS ON 16 DECEMBER
1966'

DECLARATION concerning the objection

made by Argentina upon ratification'

Received on:

13 January 1988

UNITED KINGDOM OF GREAT BRITAIN AND
NORTHERN IRELAND

The declaration reads as follows:

"The Permanent Representative wishes to
inform the Secretary-General that the Gov-
ernment of the United Kingdom of Great Bri-
tain and Northern Ireland rejects the state-
ments made by the Argentine Republic, re-
garding the Falkland Islands and South
Georgia and the South Sandwich Islands,
when ratifying the International Covenant on
Economic, Social and Cultural Rights3 and
the International Covenant on Civil and
Political Rights' and when acceding to the
Optional Protocol' to the latter.

I United Nations, Treaty Series, vol. 993, p. 3, and an-
nex A in volumes 994, 1007, 1008, 1026, 1031, 1035, 1037,
1038, 1039, 1065, 1066, 1075, 1088, 1098, 1103, 1106,
1120, 1132, 1136, 1138, 1144, 1151, 1161, 1181, 1197,
1202, 1203, 1207, 1211, 1213, 1214, 1216, 1218, 1225,
1249, 1256, 1259, 1271, 1286, 1289, 1299, 1312, 1329,
1333, 1334, 1354, 1357, 1360, 1390, 1397, 1409, 1421,
1422, 1434, 1455 and 1482.
2 Ibid., vol. 1434, No. A-14531.
3 Ibid., vol. 993, p. 3.
4 Ibid., vol. 999, p. 171; vol. 1057, p. 407 (rectification

of the authentic Spanish text), and vol. 1059, p. 451 (cor-
rigendum to vol. 999).
5 Ibid., vol. 999, p. 171, and vol. 1059, p.451 (corrigen-

dum to vol. 999).

N o 14531. PACTE INTERNATIONAL
RELATIF AUX DROITS tCONO-
MIQUES, SOCIAUX ET CULTURELS.
ADOPTIt PAR L'ASSEMBL8E
GtNtRALE DES NATIONS UNIES
LE 16 DtCEMBRE 1966'

DtCLARATION relative A l'objection for-

mule par l'Argentine lors de la ratification 2

Re§!ue le :

13 janvier 1988

ROYAUME-UNI DE GRANDE-BRETAGNE ET
D'IRLANDE DU NORD

La dclaration est libell~e comme suit

[TRADUCTION - TRANSLATION]

Le Repr~sentant permanent informe le Se-
cr~taire gn6ral que le Gouvernement du
Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande
du Nord rejette les declarations faites par la
R~publique argentine concernant les iles
Falkland ainsi que la G~orgie du Sud et les iles
Sandwich du Sud lorsqu'elle a ratifi6 le Pacte
international relatif aux droits 6conomiques,
sociaux et culturels' et le Pacte international
relatif aux droits civils et politiques4 et acc~d6
au Protocole facultatif5 se rapportant A ce
dernier.

I Nations Unies, Recueil des Traitds, vol. 993, p. 3, et
annexe A des volumes 994, 1007, 1008, 1026, 1031, 1035,
1037, 1038, 1039, 1065, 1066, 1075, 1088, 1098, 1103,
1106, 1120, 1132, 1136, 1138, 1144, 1151, 1161, 1181,
1197, 1202, 1203, 1207, 1211, 1213, 1214, 1216, 1218,
1225, 1249, 1256, 1259, 1271, 1286, 1289, 1299, 1312,
1329, 1333, 1334, 1354, 1357, 1360, 1390, 1397, 1409,
1421, 1422, 1434, 1455 and 1482.

2 Ibid., vol. 1434, noA-14531.
3 Ibid., vol. 993, p. 3.
4 Ibid., vol. 999, p. 171; vol. 1057, p. 407 (rectification

du texte authentique espagnol), et vol. 1059, p. 451 (rectifi-
catif au vol. 999).

5 Ibid., vol. 999, p. 171, et vol. 1059, p. 45 1 (rectificatif
au vol. 999).

Vol. 1490, A-14531
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The Government of the United Kingdom
of Great Britain and Northern Ireland has no
doubt as to British sovereignty over the Falk-
land Islands and South Georgia and the
South Sandwich Islands and its consequent
right to extend treaties to those territories."

Registered ex officio on 13 January 1988.

Le Gouvernement du Royaume-Uni de
Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord n'a
aucun doute quant A la souverainetd britan-
nique sur les lles Falkland, la G~orgie du Sud
et les iles Sandwich du Sud et au droit qui en
d~coule pour lui d'6tendre l'application des
trait~s A ces territoires.

Enregistrd d'office le 13 janvier 1988.

Vol. 1490, A- 14531
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No. 14668. INTERNATIONAL COV-
ENANT ON CIVIL AND POLITICAL
RIGHTS. ADOPTED BY THE GEN-
ERAL ASSEMBLY OF THE UNITED
NATIONS ON 16 DECEMBER 1966'

DECLARATION concerning the objection
made by Argentina upon ratification2 of
the above-mentioned Covenant and upon
accession2 to, the Optional Protocol of
16 December 1966' to/the above-mentioned
Covenant

Received on:

13 January 1988

UNITED KINGDOM OF GREAT BRITAIN AND
NORTHERN IRELAND

[For the text of the declaration, seep. 535
of this volume. ]

Registered ex officio on 13 January 1988.

I United Nations, Treaty Series, vol. 999, p. 171;
vol. 1057, p. 407 (rectification of the authentic Spanish text);
vol. 1059, p. 451 (corrigendum to vol. 999), and annex A
in volumes 1007, 1008, 1022, 1026, 1031, 1035, 1037, 1038,
1039, 1065, 1066, 1075, 1088, 1092, 1103, 1106, 1120,
1130, 1131, 1132, 1136, 1138, 1141, 1144, 1147, 1150,
1151, 1161, 1181, 1195, 1197, 1199, "1202, 1203, 1205,
1207, 1211, 1213, 1214, 1216, 1218, 1222, 1225, 1249,
1256, 1259, 1261, 1272, 1275, 1276, 1279, 1286, 1289,
1291, 1295, 1296, 1299, 1305, 1308, 1312, 1314, 1316,
1324, 1328, 1329, 1333, 1334, 1338, 1339, 1344, 1347,
1348, 1349, 1351, 1352, 1354, 1356, 1357, 1358, 1360,
1365, 1379, 1387, 1389, 1390, 1392, 1393, 1399, 1403,
1404, 1408, 1409, 1410, 1413, 1417, 1419, 1421, 1422,
1424, 1427, 1429, 1434, 1435, 1436, 1437, 1438, 1439,
1441, 1443, 1444, 1455, 1457, 1458, 1462, 1463, 1464,
1465, 1475, 1477, 1478, 1480, 1482, 1484, 1485, 1487
and 1488.

2 Ibid., vol. 1434, No. A-14668.
3 Ibid., vol. 999, p. 171; vol. 1059, p. 451 (corrigendum

to vol. 999), and annex A in volumes 1007, 1026, 1031,
1037, 1065, 1075, 1088, 1106, 1120, 1144, 1161, 1205,
1225, 1256, 1286, 1314, 1329, 1334, 1349, 1354, 1360,
1389, 1409, 1421, 1434, 1482 and 1487.

N o 14668. PACTE INTERNATIONAL
RELATIF AUX DROITS CIVILS ET
POLITIQUES. ADOPTt PAR L'AS-
SEMBLE GtNtRALE DES NATIONS
UNIES LE 16 DtCEMBRE 1966'

DIECLARATION relative A l'objection for-
mule par I'Argentine lors de la ratification2

du Pacte susmentionnd et lors de i'adh&
sion2 au Protocole facultatif du 16 d6-
cembre 19661 au Pacte susmentionn6

Revue le :

13 janvier 1988

ROYAUME-UNI DE GRANDE-BRETAGNE ET
D'IRLANDE DU NORD

[Pour le texte de la d'claration, voir
p. 535 du prdsent volume. ]

EnregistrM d'office le 13 janvier 1988.

I Nations Unies, Recueil des Traitms, vol. 999, p. 171;
vol. 1057, p. 407 (rectification du texte authentique
espagnol); vol. 1059, p. 451 (rectificatif au vol. 999), et an-
nexe A des volumes 1007, 1008, 1022, 1026, 1031, 1035,
1037, 1038, 1039, 1065, 1066, 1075, 1088, 1092, 1103,
1106, 1120, 1130, 1131, 1132, 1136, 1138, 1141, 1144,
1147, 1150, 1151, 1161, 1181, 1195, 1197, 1199, 1202,
1203, 1205, 1207, 1211, 1213, 1214, 1216, 1218, 1222,
1225, 1249, 1256, 1259, 1261, 1272, 1275, 1276, 1279,
1286, 1289, 1291, 1295, 1296, 1299, 1305, 1308, 1312,
1314, 1316, 1324, 1328, 1329, 1333, 1334, 1338, 1339,
1344, 1347, 1348, 1349, 1351, 1352, 1354, 1356, 1357,
1358, 1360, 1365, 1379, 1387, 1389, 1390, 1392, 1393,
1399, 1403, 1404, 1408, 1409, 1410, 1413, 1417, 1419,
1421, 1422, 1424, 1427, 1429, 1434, 1435, 1436, 1437,
1438, 1439, 1441, 1443, 1444, 1455, 1457, 1458, 1462,
1463, 1464, 1465, 1475, 1477, 1478, 1480, 1482, 1484,
1485, 1487 et 1488.

2 Ibid., vol. 1434, no A-14668.
_3 Ibid., vol. 999, p. 171; vol. 1059, p. 451 (rectificatifau

vol. 999), et annexe A des volumes 1007, 1026, 1031, 1037,
1065, 1075, 1088, 1106, 1120, 1144, 1161, 1205, 1225,
1256, 1286, 1314, 1329, 1334, 1349, 1354, 1360, 1389,
1409, 1421, 1434, 1482 et 1487.
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